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Le régime pédagogique s’applique aussi aux protestants
Québec peut empêcher l’enseignement de l’anglais avant la 4ème année, confirme la Cour suprême

Pierre Proulx

La Cour suprême du Canada a re­
connu hier le pouvoir constitutionnel 
du Québec d’imposer un régime pé­
dagogique universel pour toutes ses 
écoles primaires et secondaires et la 
validité du régime actuellement en 
vigueur. En conséquence, ce régime

s’applique aux commissions scolai­
res protestantes comme à l'ensem­
ble des autres commissions scolai­
res.

Ce régime, qui établit les pro­
grammes d’études des écoles primai­
res et secondaires, ne porte en rien 
préjudice aux droits et privilèges 
consentis avant la Confédération aux 
catholiques et aux protestants « re­
lativement aux écoles confessionnel­

les », et garantis ensuite par l’article 
93 de la Loi constitutionnelle de 1867

Les six juges qui ont entendu l'af­
faire sont unanimes. Le jugement a 
été rédigé par le juge Jean Beetz, dé­
missionnaire. La Cour suprême con­
firme le jugement de la Cour supé­
rieure rendu en octobre 1985, puis ce­
lui de la Cour d’appel du Quebec de 
mai 1987

Les commissions scolaires protes­

tantes se trouvent donc déboutées de 
leurs prétentions constitutionnelles 
de fixer elles-mêmes les program­
mes d'études dans leurs écoles.

C'était là l’enjeu majeur de ce dé­
bat qui, tranché autrement, aurait, à 
toutes fins utiles, soustrait non seu 
lenient le secteur protestant à la 
compétence du ministère de l'Edu­
cation mais encore plus, les commis­
sions scolaires catholiques de Mont­

réal et de Québec qui, sur le plan 
constitutionnel, jouissent des mêmes 
droits et privilèges que les protes­
tants.

Le gouvernement du Québec a 
donc pleinement le droit de fixer à la 
quatrième année le début de l'ensei­
gnement de l’anglais dans les écoles 
françaises. Forte de ses prétentions 
constitutionnelles, la Commission 
des écoles protestantes du grand

Montréal enseigne l’anglais dès la 
première année malgré le régime 
pédagogique ("est celte prescription 
particulière qui est à l’origine du con­
tentieux qui a mené les commissions 
scolaires protestantes jusqu'en Cour 
suprême.

Les protestants, rappelle la Cour, 
fondaient essentiellement leurs pré 
tentions sur une interprétation d’une

Voir page 10 : La Cour

Les pollueurs 
s’en tirent 
avec les peines 
minimales
jffihel C. Auger

LA MOYEN NE des amendes impo­
sées depuis 1984 par les tribunaux 
québécois à des pollueurs n’est que 
de $ 867, et la grande majorité des 
contrevenants s’en tire avec l’a­
mende minimale.

C’est ce que révèle une étude du 
professeur Jean llétu, de la faculté 
de Droit de l’Université de Montréal, 
étude qui sera présentée au colloque 
« Catastrophes écologiques et inci­
dences juridiques » qui s’ouvre au­
jourd'hui à l’Université de Montréal.

En faisant un relevé des 120 cau­
ses qui ont mené à des condamna­
tions contre des pollueurs en vertu 
de la Loi sur la qualité de l'environ­
nement, le professeur llétu en est 
venu à la conclusion que « les contre­
venants plaident habituellement cou­
pables et qu'ils sont, en règle géné­
rale, condamnés à l'amende mini­
male prescrite».

Pour la période de 1984 à 1988, des 
pollueurs ont été reconnus coupables 
et condamnés à des amendes en 
vertu de 252 chefs d’accusations,

pour un montant total de $ 168,125, 
soit une moyenne de $ 667.16.

Selon ces dossiers fournis par le 
ministère de la Justice, l’amende to­
tale la plus élevée au cours de ces 
cinq années s’est élevée à $ 11,500 
pour trois chefs d’accusation. La 
Communauté urbaine de Montréal a, 
pour sa part, obtenu l’imposition 
d’une amende de $ 15,000 dans une 
cause de pollution de l’air.

En Ontario, pendant la même pé­
riode, des tribunaux ont condamné 
des pollueurs à des amendes de l’or­
dre de $ 100,000 ou même de $ 200,000.

Dans certains cas relevés par le 
professeur llétu, des pollueurs qué­
bécois ont même reçu des amendes 
qu’on ne peut même pas qualifier de 
symboliques.

Ainsi, en octobre dernier, une so­
ciété a été condamnée sous neuf 
chefs d’accusation pour avoir violé 
l’article 54 de la Loi sur la qualité de 
l'environnement relatif à la gestion 
des déchets. L’amende totale fut de 
$ 100, soit $ 20 pour le premier chef 
d’accusation et $ 10 pour chacun des 
autres.

Alors que les gouvernements, tant
Voir page 10 : Les pollueurs
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Une sculpture de missiles
PHOTO TASS

Le grand sculpteur soviétique Zurab Tsereteli s’est fait livrer, il y a 
quelques jours, des morceaux de missiles SS-20 pour en faire une 
immense sculpture. Lorsque l’oeuvre sera terminée, Tsereteli

demandera aux Nations unies de l'exposer devant son siège à New 
York. L'élimination de centaines de missiles SS-20 a été rendue 
possible par la conclusion d'un traité entre les États-Unis et l’Union 
soviétique le 7 décembre 1987. Cet accord s’incrit dans la foulée de 
réformes politiques et sociales engagées par Mikhaïl Gorbatchev 
depuis son accession au pouvoir le 11 mars 1985 Nous 
commençons aujourd'hui la publication d’une série d'articles sur les 
quatre premières années du régime Gorbatchev Voir page 5

Du lait 
propre, 
propre, 
propre
QUÉBEC (PC) — À compter 
du 10 avril, les contenants en 
carton de lait seront fabriqués 
de façon à ne plus produire de 
dioxines et de furannes sus­
ceptibles d’affecter la qualité 
du lait, a annoncé hier le mi­
nistre québécois de l’Agricul­
ture Michel Pagé.

Les deux seules entreprises 
québécoises qui fabriquent de 
tels contenants, Produits fo­
restiers Canadien Pacific et 
Emballages Somerville, ont 
pris l’engagement de respec­
ter cette nouvelle réglemen­
tation, a indiqué M. Pagé lors 
d’une conférence de presse.

« Il n’y a rien d’alarmant 
dans la situation, mais la dé­
cision a été prise parce qu’il 
pouvait y avoir un élément de 
risque », a affirmé le ministre.

Une étude fédérale menée 
l’automne dernier avait révélé 
la présence de furanne dans le 
lait commercialisé au Canada 
dans des contenants en carton 
blanchi au chlore.

La norme jugée acceptable 
de consommation quotidienne 
de furanne est de 10 picogram- 
mes par kg. C’est une norme 
qu’un adulte ne dépasse ja­
mais. Mais dans le cas d’un 
jeune bébé, qui par définition 
est un gros consommateur de 
lait, la normé a pu être dépas­
sée, selon une étude du Dr Al- 

Voir page 10 : Du lait

La Caisse embarque dans 
le projet de relance de l’IAF
Robert Dutrisac

APRES avoir fait la fine bouche une 
première fois, la Caisse de dépôt et 
de placement du Québec a décidé de 
s'atteler à la relance de l’Institut Ar- 
mand-Frappier aux côtés du tandem 
Fonds de solidarité-Caseades.

Bonifiée, la proposition, que le mi­
nistre Claude Ryan avait demandé 
qu'on remplume il y a près d’un mois, 
sera déposée « dans les prochains 
jours», selon le porte-parole du 
Fonds de solidarité des travailleurs

du Québec (FTQ), M. Louis Four­
nier.

De son côté, le négociateur 
nommé par le gouvernement, M. Gé- 
rald Tremblay, a confirmé au ca­
binet du ministre Ryan que la pro­
position révisée sera présentée 
mardi ou mercredi prochain, a in­
diqué l’attaché de presse du minis­
tre, M. Luc Rhéaume.

Au cours d’un entretien mercredi, 
M. Michel Nadeau, premier vice-pré­
sident de la Caisse de dépôt, planifi- 
cation et relations avec les dépo­
sants, a confirmé l'engagement de la 
Caisse en soulignant que le but de l’o­

pération était de créer une « struc­
ture d’accueil » au Québec pour des 
activités de biotechnologies.

Pourquoi une structure d’accueil 
plutôt qu’un véritable groupe qué­
bécois en biotechnologies ? C’est que 
la division des vaccins de l’Institut 
Armand-Frappier, lilliputienne 
parmi les grands joueurs internatio­
naux, aura fort à faire pour se tailler 
une place. A titre de comparaison, 
son seul concurrent canadien, Con­
naught Laboratories, génère des re­
venus de $ 192 millions ; la division 
des vaccins de l’Institut affiche an- 

Volr page 10 : La Caisse

Berlin-Ouest dans 
les mains des femmes
BERLIN-OUEST (AFP) - La 
Chambre des députés de Berlin- 
Ouest a élu hier, dans une ambiance 
animée, le social-démocrate Walter 
Momper à la tête du nouveau Sénat 
(gouvernement) de la ville divisée 
qui comprend, pour la première fois 
en RFA, une majorité de femmes.

M. Momper, un historien et polito­
logue de 44 ans, est à la tête d’un gou 
vernement de coalition entre les 
deux partis d’opposition de gauche 
au plan fédéral, le Parti social-dé­
mocrate (SPD) et la Liste alterna­
tive (AL), la branche locale du parti 
écolo-pacifiste les Verts.

Le gouvernement comprend, ou

tre M. Momper, 13 sénateurs (minis 
très) Huit sont des femmes, cinq 
SPD et trois AL. Les cinq hommes 
sont tous SPD.

Le nouveau bourgmestre régnant 
(chef du gouvernement ) a été élu au 
scrutin secret par 72 voix sur 138, ce 
qui correspond au plein des voix des 
députés (le sa coalition. L’Union 
chrétienne démocrate (CDU) et l’ex 
trême-droite ont voté contre.

La séance a été marquée par un 
éclat du chef du groupe parlemen­
taire d’extrême droite (les républi 
eains), Berhard Andres, 37 ans, qui a 
estimé que le 16 mars marquait « la 

Voir page 10 : Berlin-Ouest

Getty capitalise sur le dos d’Ottawa
Les conservateurs largement en avance en Alberta

raiëhel Vastel
...... de noire bureau d'Ottawa

L’ÉLECTION de la candidate du Re­
form party, lundi dernier, dans le 
comté fédéral de Beaver River, a 
constitué un encouragement pour le 
premier ministre sortant de l’Al­
berta.

Comme Deborah Grey, Don Getty 
fait en effet ses élections sur le dos 
d’Ottawa, et les sondages, qui lui don­
naient 54 % des intentions de vote au 
moment du déclenchement de la 
campagne électorale, situent main­

tenant sa cote de popularité à 61 %, 
ne laissant que 19 % aux néo-démo- 
crales de Ray Martin et 18 % aux li­
béraux de Laurence Décoré à cinq 
jours du scrutin de lundi prochain.

Lundi dernier, le Reform Party a 
surpris tout le monde en défaisant le 
candidat conservateur Pour la deu­
xième fois en quelques mois, Mul- 
roney perdait un siège en Alberta. 
C’est une mesure du mécontente­
ment des Albertains qui ne gênera 
pas les conservateurs provinciaux. 
Ceux-ci ont en effet pris leurs distan­
ces de trois façons :
■ l’an dernier, Don Getty a raffermi

un leadership chancelant en suppri­
mant, d'un seul projet de loi, les 
droits constitutionnels de la minorité 
francophone;
■ le gouvernement albertain s’est 
fait le champion de la réforme du Sé­
nat, faisant du même coup oublier 
son appui un peu trop empressé à 
l’accord du lac Meeeh;
■ Don Getty a fait de la politique 
monétaire et gouverneur de la Ban­
que centrale sa tête de turc : c’est lui 
qui a crié le plus fort, à la dernière 
conférence des premiers ministres, 
contre la hausse des taux d’intérêt,

Voir page 10 : Getty
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L’OCI condamne 
Salman Rushdie
Mais les ministres de 
l'Organisation de la 
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Guichets dévalisés
Le mouvement Desjardins 
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Bourassa confirme le virage Ryan
Le PQ flaire un ballon électoral sur l’iinilinguisme des grands magasins

is Lesage
de notre "bureau de Québec

LE PREMIER ministre a confirmé 
directement l’engagement de M. 
Claude Ryan quant au maintien de 
l’unilinguisme français pour l’affi­
chage intérieur dans les grands ma­
gasins, les bannières et les franchi­
sés.

Non seulement il n’est plus ques­
tion d’aménager le bilinguisme à 
court terme, mais il n’en est pas 
question pour un avenir prévisible, a 
lancé M. Robert Bourassa à l’oppo­
sition, qui exige des garanties de la 
bonne foi gouvernementale.

Le premier ministre refuse de mo­
difier la loi 178 dans le sens souhaité 
par l’opposition; mais il donne l’as­
surance que l’unilinguisme restera la 
règle « pour l’avenir prévisible, pour

une période indéfinie », comme c’est 
d’ailleurs le cas pour n’importe 
quelle loi. Ainsi de la loi 101, votée en 
1977, qui fut modifiée en 1983 sous la 
gouverne de M. Gérald Godin. Quant 
à la clause dérogatoire (nonobstant) 
pour l’affichage extérieur en fran­
çais, elle a une durée de cinq ans, en 
vertu de la Constitution. « Mais l’at­
titude du gouvernement vis-à-vis de 
la loi 178 est la même que celle de 
l’ancien gouvernement vis-à-vis de la 
loi 101 », insiste M. Bourassa.

Mais cela ne convainc pas les dé­
putés péquistes Guy Chevrette et 
Claude Filion, inquiets du double lan­
gage et des volte-face du gouver­
nement. « Quelle garantie nous 
donne-t-il qu’il ne s’agit pas là d’une 
simple manoeuvre électorale et 
qu’au lendemain des élections, s’il les 
gagne, bien entendu, l’on ne se re­

trouvera pas avec des règlements 
pour les grandes surfaces ? En d’au­
tres mots, si le gouvernement est ri­
goureux, sincère et honnête, pour­
quoi ne pas retirer de la loi 178 ce 
pouvoir de réglementation que vous 
nous avez fait avaler ? », demande 
M. Fillon.

Le chef du gouvernement remonte 
au débat de décembre dernier et es­
time qu’« il y a quand même une con­
tinuité dans la politique du gouver­
nement et que le reste est bavar­
dage ».

Ballon électoral, reprend le chef 
de l’opposition, se moquant de M. 
Ryan, « le souverain pontife ». « On 
ne vous croit plus, personne, au plan 
linguistique, dit M. Chevrette. La 
seule façon de vous bâtir une crédi­
bilité serait d’amender la loi pour dé­
montrer votre volonté. Sinon per­

sonne ne vous croira. Vous parlez 
des deux côtés de la bouche en 
même temps et tout le temps ». Re­
tenu à Montréal, M. Ryan n’était pas 
à l’Assemblée hier.

Après la période de questions-ré­
ponses, l’Assemblée a passé le reste 
de l’après-midi à débattre d’une mo­
tion de censure présentée par le chef 
de l’opposition et se lisant comme 
suit : « Que l’Assemblée nationale 
blâme sévèrement le gouvernement 
libéral d’abandonner les grands ob­
jectifs de contrôle de notre écono­
mie, de tolérer un taux de chômage 
démesurément élevé sans réagir et 
de contribuer à appauvrir grave­
ment les citoyennes et citoyens ha­
bitant les régions et certains quar­
tiers défavorisés des grandes villes 
du Québec, créant ainsi ‘deux Qué­
bec dans un’ ».

Mulroney 
pas inquiet
OTTAW A ( PC ) — Le premier 
ministre Brian Mulroney ne 
pense pas que la volte-face du 
gouvernement québécois sur 
l’affichage bilingue dans les 
grands magasins compro­
mette un peu plus encore la ra­
tification de l’accord du lac 
Meech par le Manitoba et le 
Nouveau-Brunswick.

« Il n’y a aucun lien entre le 
lac Meech et la législation qué­
bécoise », a une fois de plus ré­
pété hier M. Mulroney, à l’is­
sue d’une réunion de son cabi­
net.

Et ceux qui, comme le pre­
mier ministre manitobain 
Gary Filinon, en établissent 
un, a ajouté le premier minis­
tre, font de la situation une 
analyse «sans aucun fonde­
ment ».

« Comment peut-on tenir le 
pauvre accord du lac Meech 
responsable de quelque chose, 
alors que l’entente n’est même 
pas ratifiée ? », s’est-il de 
mandé.

Sécurité aérienne: l’opposition 
tient le ministre responsable

Taillefer
de la Presse Canadienne

OTTAWA — L’opposition libérale a 
réclamé hier la tête du ministre des 
Transports Benoît Bouchard, à la lu­
mière d’informations faisant état 
d une détérioration radicale de la sé­
curité des passagers à bord des 
grands avions commerciaux au Ca­
nada.

En conférence de presse, le député 
libéral Brian Tobin a dénoncé la « né­
gligence flagrante » de M. Bouchard 
et réclamé la création immédiate 
d’une commission royale d’enquête 
pour examiner toute la situation.

« Le ministre a commis trop d’er­
reurs et doit démissionner », a-t-il dé­
claré.

À l’issue d’une réunion de son ca­
binet, le premier ministre Brian Mul­
roney se déclarait de son côté « trou­
blé » par de telles informations, tout 
en signalant que selon les experts, la 
sécurité des Canadiens est « ample­
ment protégée ». Il a promis de ne ja­
mais perdre de vue la « sécurité du

public voyageur».
Une note de service dont a obtenu 

copie un quotidien d’Ottawa attribue 
la « situation critique » qui existe 
dans le moment à bord des gros por­
teurs qui circulent dans le ciel ca­
nadien à une pénurie d’inspecteurs 
spécialisés capables de s’assurer de 
la compétence des pilotes à l’emploi 
des grandes compagnies aériennes 
canadiennes.

Les « exigences minimum de sé­
curité ne peuvent même plus être vé­
rifiées », indique le mémo interne 
daté du 20 janvier dernier. « La situa­
tion est telle que tous les inspecteurs 
gouvernementaux et un nombre 
croissant de pilotes sont convaincus 
qu’un accident majeur est inévitable 
dans ce pays».

Le nombre d’inspecteurs au ser­
vice des lignes aériennes est passé 
de 30 à 22 depuis deux ans, alors que 
la charge de travail a augmenté de 
400% et que l’industrie aérienne a 
été déréglementée par le gouver­
nement fédéral.

Transports Canada est « un bateau 
à la dérive », a affirmé M. Tobin, qui

en veut aussi à M. Bouchard, qui n’é­
tait pas à Ottawa hier, pour « avoir 
dissimulé les circonstances vérita­
bles » de l’écrasement d’un avion 
d’Arrow Air, à Gander en 1985 — la 
catastrophe aérienne la plus grave 
jamais survenue au Canada.

Un document de Transports Ca­
nada, publié en début de semaine, 
conteste les conclusions du rapport 
du Bureau canadien de la sécurité 
aérienne (BCSA), selon lequel l’écra­
sement était attribuable à l’accumu­
lation de glace sur les ailes de l’a­
vion. Un document dont M. Bouchard 
n’aurait pas été mis au courant.

Dans un communiqué émis hier en 
début de soirée, le ministère des 
Transports a « donné l’assurance à 
tous les Canadiens que l’espace aé­
rien du Canada est sûr à tous les 
égards ».

Plutôt que de diminuer, soutient le 
ministère, le nombre d’inspecteurs 
dans le secteur de la réglementation 
aérienne a augmenté de 20% au 
cours des quatre dernières années, 
passant de 456 à 560.

PLU IFS ACIDES

Un projet de loi américain promet une réduction 
de 40% et Bouchard ne cache pas sa satisfaction
OTTAWA (PC) — Le ministre de 
l’Environnement, M. Lucien Bou­
chard, n’a pas caché sa satisfaction, 
hier, devant la législation qui vient 
d’être soumise à la Chambre des re­
présentants du Congrès américain 
pour réduire les pluies acides aux 
États-Unis comme au Canada.

« C’est de beaucoup le meilleur ca­
lendrier et les chiffres les plus inté­
ressants qui nous sont venus des 
États-Unis depuis longtemps», a 
commenté M. Bouchard au cours 
d’une conférence de presse convo­
quée ti t°ute hâte.

Si es projet de loi américain est 
accepté, a signalé le ministre, « il va 
réduirè les pluies acides des Etats- 
Unis au Canada d’environ 50 %, plus 
ou moins».

Le Canada désirait une réduction 
américaine de 50% avant 1994. La 
Chambre des représentants propose 
plutôt une réduction de 40 % avant 
1998.

Évidemment, a reconnu M. Bou­
chard, « ce n’est jamais assez. Suffi­
sant serait 100 %. Mais nous devons 
être réalistes».

Lorsque les Etats-Unis auront at­
teint leur objectif, le Canada pourra 
toujours réclamer encore plus, a fait 
remarquer M. Bouchard.

Le ministre a noté, d’un autre côté, 
que le projet de loi américain a été 
présenté par des représentants dé­
mocrates et républicains, ce qui in­
dique un vaste appui. La Maison- 
Blanche a par ailleurs promis de pré­
senter son propre projet.

« Nous devons poursuivre nos ef­
forts, a dit M. Bouchard. Ils rappor­
tent des dividendes. Nous devons 
être très vigilants, insister continuel­
lement et placer les pluies acides à 
la tête des priorités à discuter avec 
les États-Unis».

Ce sont les provinces de l’Est, a-t-il 
signalé, qui vont profiter le plus de la 
réduction de la pollution américaine,

puisqu’elles sont les plus affectées.
Le ministre a prévu « une tornade 

d’opposition » de la part de l’industrie 
américaine, mais il ne croit pas 
qu’elle puisse empêcher l’adoption 
du projet de loi par la Chambre des 
représentants.

« Il y a réellement eu un change 
ment, a-t-il affirmé. L’environne­
ment pénètre la conscience de cha-

L’accès à l’égalité tarderait
(PC) — L’expérience des program­
mes d’accès à l’égalité au sein des 
commissions scolaires n’a pas donné 
les résultats escomptés, estime la 
Centrale de l’enseignement du Qué­
bec (CEQ), qui présentait hier au 
gouvernement québécois ses reven­
dications en matière d’accès à l’éga­
lité en emploi.

La CEQ soutient que les intentions 
du gouvernement pour promouvoir

Alliance Québec relie 
le virage Ryan à la 
grande manifestation

Cayouette

ALLIANCE QUÉBEC déplore 
que le gouvernement du Québec 
ait renoncé à l’affichage bilingue 
à l’intérieur des grands magasins 
deux jours seulement après la 
manifestation monstre organisée 
dans les rues de Montréal par le 
Mouvement Québec français.

« De faire une telle annonce 
deux jours à peine après la mar­
che du 12 mars peut laisser 
croire à la population que le gou­
vernement du Québec a direc­
tement réagi à la manifestation 
de dimanche », a dit Mme Ka­
thleen Weil, porte-parole d’Al- 
liance Québec.

« Cela donne un message dan­
gereux à la communauté anglo­
phone : ‘Si vous criez plus fort, le 
gouvernement vous répondra’. 
Pour les minorités, ce message 
est inquiétant », a poursuivi la di­
rectrice des affaires juridiques et 
nationales d’Alliance Québec.

Le ministre responsable du 
dossier linguistique, Claude 
Ryan, s’inscrit en faux contre 
cette interprétation. « Nous 
avons discuté de stratégie depuis 
le premier jour où j’ai été 
nommé. Cette chose-là était ar­
rêtée bien avant la manifestation 
du 12 mars. Notre décision n’a 
rien à voir avec cet événement », 
a dit M. Ryan au DEVOIR.

« On annonce des décisions 
quand elles sont prises et après 
cela tout le monde doit vivre 
avec ces décisions, y compris le 
gouvernement », a ajouté le mi­
nistre, de passage à Montréal.

Pourtant, aux yeux du prési­
dent du Mouvement Québec fran­
çais (MQF), M. Guy Bouthillier, 
il ne fait aucun doute que la réac­

tion de M. Ryan fait suite à la 
manifestation de dimanche.

« Si le gouvernement va dans 
la direction de l’unilinguisme, il 
s’agit d’une retombée directe de 
l’appel lancé dimanche par les 
75,000 marcheurs », a-t-il dit.

De son côté, le nouveau prési­
dent de la Société Saint-Jean- 
Baptiste de Montréal, M. Jean 
Dorion, perçoit la décision du 
gouvernement comme une demi- 
victoire.

« En ce qui touche l’affichage 
bilingue dans les grands maga­
sins et les chaînes, il s’agit certes 
d’une volte-face qui nous con­
firme dans la justesse du combat 
que nous menons. Nous avions 
misé sur la sensibilité électora- 
liste du gouvernement et nous 
avons eu raison », a dit M. Dorion.

Pour ce dernier, toutefois, « le 
problème de la langue d’affi­
chage dans les commerces de 
moins de 50 employés demeure 
entier et il faudra poursuivre la 
bataille ».

Par ailleurs, Alliance Québec a 
accueilli avec « indifférence » la 
décision du gouvernement de ne 
pas adopter certaines modalités 
d’application de la loi 178. « De­
puis le début de ce débat, nous en 
restons une question de principe. 
La réglementation n’intéresse 
guère la communauté anglo­
phone. Ce qui nous irrite, c’est la 
clause « nonobstant » qui brime 
des droits pourtant reconnus par 
les Chartes et confirmés par les 
plus hauts tribunaux », a dit Mme 
Weil.

« Depuis son élection, le gou­
vernement ne tient pas ses pro­
messes et fait du dossier linguis­
tique une question de consensus 
plutôt que d’en faire une question 
de droit », a-t-elle déploré.

Papetières: Bouchard 
promet des changements

cun et préoccupe chacun, non seu­
lement au Canada, non seulement 
aux États-Unis, mais dans le monde 
entier ».

« Les gens ont réalisé que leur ha­
bitat, leur patrimoine, leur capacité 
de vivre et de se développer, de 
même que leurs enfants, sont en dan­
ger ».

l’accès à l’égalité dans les établis­
sements publics ont été trop timides. 
On l’accuse aussi de mauvaise vo­
lonté et d’insouciance dans la mise 
en oeuvre des plans.

La CEQ réclame que les program­
mes d’accès à l’égalité soient dis­
cutés à la table centrale des négocia­
tions, et non au niveau local comme 
le souhaite le gouvernement.

Louis-Gilles Francoeur

LE MINISTRE fédéral de l’Environ­
nement, M. Lucien Bouchard, a réagi 
à la fuite d’un rapport établissant le 
laxisme de son ministère à l’endroit 
de l’industrie papetière en annonçant 
hier l’adoption prochaine d’un nou­
veau règlement régissant cette in­
dustrie.

Aux termes du nouveau règle­
ment, a précisé M. Bouchard, « les 
effluents de toutes ces usines (de pâ­
tes et papier) devront rester en deçà 
des limites prescrites touchant les 
rejets de solides en suspension, les 
substances qui épuisent l’oxygène 
des cours d’eau et la toxicité ».

Et, ajoute le ministre de l’Environ­
nement, « les usines devront se con­
former à ce règlement dans les plus 
brefs délais possibles, lesquels font 
actuellement l’objet de discussions 
avec le provinces et l’industrie».

Le rapport Sinclair, divulgué 
mardi par Greenpeace au Vancou­
ver Sun, expliquait la non-conformité 
de 70 % des rejets des papetières aux 
normes fédérales et provinciales par 
la force économique de cette indus­
trie et le manque de volonté politique 
de faire appliquer les lois et règle­
ments en vigueur. La Colombie-Bri­
tannique et le Québec se voyaient ac­

corder respectivement les premiè­
res et deuxièmes places au palmarès 
des provinces conciliantes envers les 
papetières polluantes.

L’affaire a rebondi à l’Assemblée 
nationale du Québec où l’opposition a 
voulu savoir quand le gouvernement 
fera appliquer le règlement sur les 
rejets de l’industrie papetière et 
pourquoi Mme Bacon a accordé en 
janvier un sursis aux papetières pour 
l’application du règlement sur les re­
jets industriels.

L’opposition n’a pas eu de réponse, 
le débat ayant dérivé vers la compé­
tence du nouveau ministre délégué à 
l’Environnement, M. Gaston Black­
burn, à répondre à des questions re­
levant de Mme Bacon. Finalement, 
c’est M. André Bourbeau, de la Main- 
d’oeuvre et de la Sécurité du revenu, 
qui a dénigré le rapport fédéral en di­
sant qu’il était basé sur des données 
remontant aussi loin que 1985. Il a 
aussi ajouté qu’un nouveau règle­
ment obligeait depuis janvier les pa- 
petières à diminuer leurs rejets de 
substances qui épuisent l’oxygène 
des cours d’eau.

Par ailleurs, ajoute M. Bouchard, 
Ottawa promulguera un autre règle­
ment dans le cadre de ses nouvelles 
responsabilités en matière de toxi­
ques pour forcer les papetières à di­
minuer leurs rejets de dioxines et de 
furanes dans les cours d’eau.

LA CAGNOTTE DE
SAMEDI!
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Déchets toxiques: de nouveaux règlements plus stricts
Les inspecteurs de l’Environnement pourront arrêter les contrevenants sur-le-champ
ri* a» /•'mi   eux, de dresser les constats d’infrac- ment par des amendes pouvant at- tenant des hydrocarbures •, qui sont tait pas très efficace sur les q

is-Gllles Francoeur

LE PROCHAIN règlement sur les 
déchets dangereux que Québec pu­
bliera dans la Gazette officielle 
« dans les prochaines semaines » in­
terdira formellement l’épandage 
d'huiles usées sur les routes, la vente 
et l’utilisation de matériaux radioac­
tifs pour la fabrication d’asphalte ou 
de ciment ainsi que, à compter de 
1994, toute forme d’utilisation d’ap­
pareils de transport et de distribu­
tion d'électricité contenant des BPC.

Le ministère de l’Environnement 
s'apprête par ailleurs à accorder à 
ses inspecteurs des pouvoirs « d’a­
gent de la paix pour procéder à l’ar­
restation des contrevenants » sur-le- 
champ et avoir la possibilité, comme

eux, de dresser les constats d'infrac­
tion du Code de procédure civile.

C’est ce qu’a notamment révélé 
lundi dernier le directeur du Service 
juridique du ministère de l’Environ­
nement, Me Robert Bissonnet, à un 
groupe restreint de professionnels et 
de dirigeants d’entreprises regrou­
pés à Montréal dans un colloque 
privé organisé par le Canadian Ins­
titute.

Selon le texte écrit du discours de 
Me Bissonnet, obtenu par LE DE­
VOIR, le prochain règlement prévoit 
des amendes pouvant atteindre $ 1 
million par infraction, comparati­
vement a $ 100,000 jusqu’ici. Le pro­
jet de règlement prévoit par ailleurs 
de porter de 6 à 18 mois les peines 
d’emprisonnement concernant les 
cadres et administrateurs qui pour­
ront aussi être visés personnelle-

PHOTO PC

Angella et Tony Issajenko à leur sortie des audiences de la Com­
mission Dubin.

Commission Dubin

Les produits d’Astaphan 
n’avaient pas d’étiquette
TORONTO (PC) — Le médecin 
de Ben Johnson pourrait lui avoir 
injecté le stéroïde qui lui a coûté 
sa médaille d’or olympique sans 
que celui-ci le sache, a avancé la 
sprinteuse Angella Issajenko, 
hier, lors de sa dernière journée 
de comparution aux audiences de 
la Commission Dubin.

L’entraîneur de Johnson, Char­
lie Francis, a admis que son pro­
tégé prenait de l’estrogol en vue 
des Jeux de Séoul.

Francis a précisé qu’il ne com­
prenait pas comment des traces 
d’un autre stéroïde, le stanozolol, 
avaient pu être détectées dans 
l’urine de Johnson puisqu'il ne 
faisait plus usage de ce produit 
depuis plus d’un an.

Issajenko a suggéré que le Dr 
Jamie Astaphan pourrait appor­
ter des éclaircissements sur 
cette question.

Elle a précisé qu’elle et John­
son pensaient qu’ils faisaient 
usage d’estrogol lors de leur en­
trainement.

« Ce n’est que quand la tenue 
cette commission a été confir­
mée que Jamie m’a appris que le 
nom du produit était du furazabol 
— avec le nom japonais de mio- 
tolon — et non pas de l’estrogol », 
en réponse aux questions du juge 
Charles Dubin.

Tout ces produits sont des sté­
roïdes anabolisants.

La commission a entre ses 
mains un flacon contenant le sté­
roïde qu’auraient pris les athlètes 
de Francis, selon ses dires, a dé­
claré Robert Armstrong, le con­
seiller senior de la commission. Il 
a toutefois refusé de dire si cet 
échantillon avait été analysé.

Johnson a nié avoir fait usage 
de stéroïdes en connaissance de 
cause.

Issajenko a déclaré que c’est

en 1987 qu'elle a suspecté pour la 
première fois que le stéroïde 
prescrit par Astaphan n’était pas 
celui qu’elle croyait être. Elle ne 
ressentait pas d’effets secondai­
res — comme de la raideur mus­
culaire — comme elle l’avait déjà 
expérimenté avec le stanozolol.

,« Je n’ai vu nulle part le nom 
estrogol. Je crois que c’est du 
winstrol V, un dérivé du stanzolol 
utilisé en médecine vétérinaire. »

Issajenko, âgée de 30 ans, et 
son mari Tony, tout comme 
Francis, ont confirmé que les fla­
cons des médicaments prescrits 
par Astaphan n’avaient pas d’é­
tiquette.

« Nous lui faisions confiance », 
a ajouté Issajenko.

Cette dernière a conclu trois 
jours de comparution au cours 
desquels elle a admis faire usage 
de stéroïdes depuis près de dix 
ans.

Son mari, âgé de 24 ans, qui n’a 
comparu que durant deux heures, 
a dit qu’il avait pris des substan­
ces interdites en 1984-85 dans l’es­
poir de sauver une carrière de 
sprinter en perdition.

Avant qu’il ne se retire en 1985, 
il a fait des injections de stéroï­
des à Johnson à quelques repri­
ses lors de camps d’entraînement 
en Guadeloupe et en Floride.

Interrogé à savoir si Johnson 
était au courant qu’il prenait des 
stéroïdes, Tony Issajenko a dé­
claré : « Je n’ai eu aucun doute à 
ce sujet».

Le couple a corroboré une 
bonne partie du témoignage de 
Francis.

« Nous ne pouvons appeler 
qu’un témoin à la fois à la barre », 
a précisé le juge Dubin avant d’a­
journer les audiences pour deux 
semaines.

Coup de feu dans une 
fenêtre d’école primaire
SHERBROOKE (PC) - Les pa­
trouilleurs et les enquêteurs de la po­
lice municipale de Sherbrooke font 
des pieds et des mains pour retracer 
l’individu qui a tiré un coup de feu 
dans une fenêtre d’une classe de 
6ème année de l’école primaire Pie 
X, rue Triest, dans l’est de Sher­
brooke.

Le coup de feu a traversé la 
grande fenêtre double de la classe, 
située au sous-sol de l’école. L’inci­
dent, survenu vers 13 h 30, n’a fait au­
cun blessé mais a causé tout un émoi 
parmi les jeunes écoliers, âgés pour 
la plupart de 11 à 12 ans.

Ils ont entendu le claquement du 
coup de feu, puis assisté au bris de la

double vitre.
« Il ne fait aucun doute dans mon 

esprit, estime le directeur de l’école, 
Jean-Marie Beaudoin, qu’il s’agit 
d’un geste irréfléchi, insensé, com­
plètement étranger à la clientèle de 
l’école et nullement dirigé contre les 
élèves ni contre le personnel ». M. 
Beaudoin se demande si ce geste 
n’est pas celui d'un décrocheur ou de 
quelque désoeuvré.

La semaine dernière, un coup de 
feu était tiré, dans la région de Qué­
bec, sur un autobus d’écolier. Le sus­
pect, arrêté quelques jours plus tard, 
n’avait pu expliquer ce qui lui était 
passé par la tête.

Fumer, c’est gaspiller
Argent et santé

ment par des amendes pouvant at­
teindre $ 40,000 par jour d’infration.

Contrairement à l’ancien règle­
ment qui s’en tenait à l'élimination et 
l’entreposage, le nouveau texte en­
cadrera les activités de récupération 
et de recyclage de produits dange­
reux. Il donnera force de loi, a pré­
cisé Me Bissonnet, aux règles con­
tenues dans l’actuel Guide d'entre­
posage qui ne pouvait, en raison de 
sa nature indicative, ouvrir la porte à 
des poursuites judiciaires.

Le futur règlement, ont appris les 
invités de l’Institut canadien, exemp­
tera plusieurs catégories de person­
nes et d’entreprise, à l’obligation de 
détenir des certificats et permis, 
prévue aux articles 54 et 55 de la loi. 
Certaines activités de recyclage se­
ront exemptées ainsi que le trans­
port de quantités de matières toxi­
ques ne dépassant pas 50 kg et le 
transport de ces matières à des fins 
de recyclage.

Le règlement ne s’appliquera pas 
non plus, a précisé le responsable du 
Service juridique, « à certains types 
de boues domestiques ou de certai­
nes activités commerciales, à certai­
nes eaux usées domestiques, à des 
effluents qui proviennent d’un pro­
cédé industriel et à des résidus d'in­
cinération de déchets solides non 
dangereux ». Les villes font pression 
depuis des années sur le ministère 
pour que les boues produites par les 
nouvelles usines d’épuration ne tom­
bent pas sous le couperet du règle­
ment, même si plusieurs entreprises 
y déversent des toxiques.

Le règlement ne couvrira pas non 
plus les déchets biomédicaux pour 
lesquels le ministère prépare une po­
litique, ni les « déchets solides con­

tenant des hydrocarbures », qui sont 
régis par un’autre règlement, ainsi 
que les déchets solides domestiques 
et ceux résultant de l'usage des pes­
ticides pour lesquels il n'existe au 
cune norme d’entreposage malgré 
l’énormité des impacts pouvant 
éventuellement résulter d'incendies, 
d'accidents ou de vandalisme.

Les producteurs de déchets dan­
gereux devront dorénavant, a dit Me 
Bissonet, faire identifier la nature de 
leurs déchets par des professionnels 
accrédités auprès du ministère au 
lieu de se contenter de déclarations 
dans des registres. Les ententes 
qu'ils pourront conclure avec le mi­
nistère pour l’entreposage « prévau­
dront sur les normes réglementaires 
lorsqu'il n’existera pas au Québec de 
lieu d’élimination ou de traitement 
d’un tel déchet » : une porte ouverte à 
des normes inférieures à celles du 
règlement dans des cas comme l'ex- 
entrepôt de Saint Basile-le-Grand, 
par exemple.

Ces producteurs devront cepen­
dant déposer auprès du ministère 
des « plans de prevention et d’inter 
vention en cas d’urgence ». Ces nor 
mes de sécurité feront désormais 
partie du règlement alors qu’on les 
mettait comme simples conditions 
dans les autorisations et permis jus­
qu'ici. Le ministère interdira pour la 
première fois l’entreposage de pro­
duits incompatibles entre eux, 
comme des solvants dans un entre­
pôt de BPC...

Le règlement sera beaucoup plus 
explicite, a poursuivi Me Bissonnet, 
sur les normes d’entreposage inté­
rieur, ce qui facilitera les poursuites. 
Le directeur du Service juridique a 
expliqué que l’ancien règlement n’é-

tait pas très efficace sur les ques­
tions importantes. Une situation, dit 
il, qu'il faut maintenant rectifier sous 
peine d’encourir une perte de « cré­
dibilité» dans l'opinion publique.

Le représentant du ministère a af 
firmé à son auditoire que les assu 
rances exigées des transporteurs et 
des entreposeurs constituaient le 
« talon d'Achille » de l’ancien règle­
ment sur les déchets dangereux.

Non seulement transporteurs et 
entreposeurs ont Us eu de la diffi 
culté a faire assurer les risques en 
vironnementaux inhérents à leurs 
activités, mais plusieurs compagnies 
d'assurance excluent actuellement 
ces risques de toutes leurs polices.

Le ministère exigera donc des ga 
ranties financières directes pour ré 
gler ce problème : $ 50,000 des trans­
porteurs et $ 100,000 pour les « autres 
cas ». Les garanties devront être éta­
blies pour au moins 12 mois et être 
exigibles 18 mois après leur èxpira- 
tion si la découverte d’un problème 
survient dans ce délai.

Même si les compagnies d’assu­
rance refusent de couvrir les risques 
environnementaux, le ministère con­
tinuera d'exiger une preuve d’assu­
rance de tous les entreposeurs et 
transporteurs : la couverture de 
$ 2 millions exigée des transporteurs 
pourraient cependant être garantie, 
dit-il, par un « contrat délivré en 
vertu de la Loi sur l’assurance auto 
mobile du Québec qui couvre la res 
ponsabilité » des dommages causés 
par un véhicule et son contenu.

Quant aux permis d'exploitation 
des recycleurs et entreposeurs, le 
ministère entend avoir des exigences 
variables selon les risques de récla­
mation.

La SQ enregistre toutes les émissions 
d’information et d’affaires publiques
QUÉBEC (PC) - Depuis 1970, la Sû­
reté du Québec enregistre et classe 
toutes les émissions radio télévisées 
d'information et d’affaires publiques, 
a révélé hier à l’Assemblée nationale 
le ministre de la J ustice et de la Sé­
curité publique, Gil Rémillard.

Cette cueillette policière d’infor­
mations vise « à protéger la popula­
tion», a soutenu M. Rémillard.

Toute cette question a été sou­
levée à l’Assemblée nationale lors­
que le député péquiste de Jonquière, 
Francis Dufour, a signalé que la po­
lice surveillait et enregistrait les 
émissions d'André Arthur, un contro­
versé animateur radiophonique de la 
station CH RC de Québec.

La police veut ainsi amasser des 
preuves et porter plainte au Conseil 
de la radio télévision canadienne 
(CRTC) contre CH RC et contre An­
dré Arthur, a expliqué M. Dufour.

M. Rémillard a indiqué que la po­
lice ne faisait pas de l’écoute électro­
nique mais se limitait à enregistrer 
les émissions pour accumuler les 
renseignements susceptibles de l’ai­
der « à protéger la population ».

Le ministre a affirmé qu’il n’était 
pas au courant de cette pratique po-

Lacroix 
en appel

lard Racine
de la Presse Canadienne

QUÉBEC — Me Carol Saint-Cyr, 
procureur du prédicateur Pierre La­
croix, a déposé hier en Cour d’appel 
une requête d'inscription en appel 
ainsi qu’une requête de mise en li­
berté sous caution de son client.

L’inscription en appel porte sur 
des questions de droit strict ainsi que 
sur des questions mixtes de faits et 
de droit. Une requête d’en appeler 
sur la sentence sera déposée ce ma­
tin.

Me Saint-Cyr prétend que le juge 
Jean Bienvenue, devant qui s’est ins­
truit le procès de Lacroix, a erré en 
droit à sept occasions et notam­
ment :
■ en disant aux jurés que lorsqu’ils 
sont en présence de deux versions 
contradictoires, ils ont à choisir la­
quelle des deux est véridique;
■ en ne révélant pas aux jurés que le 
crime de grossière indécence est 
abrogé depuis le 1er janvier 1988;
■ dans son explication des normes 
régissant les critères de crédibilité 
permettant d’apprécier les témoi­
gnages.

Selon Me Saint-Cyr, huit erreurs 
en faits et en droit ont été commises 
par le juge Bienvenue qui aurait :
■ décidé que la déclaration de l’ap­
pelant avait été faite librement et 
volontairement malgré la preuve de 
menaces et de promesses faites par 
des témoins;
H donné son opinion de façon indue 
aux jurés à plusieurs reprises;
■ agi en témoin lorsqu’il a déclaré 
que, selon lui, l’accusé avait semblé 
pleurer et qu’il n’avait pas en fait 
pleuré, parce que lui, le juge, n’avait 
pas constaté la présence de larmes;
■ admis que différents témoins puis­
sent fournir des preuves de oui-dire;
■ créé une situation où il est devenu 
impossible pour les membres du jury 
de faire jouer les règles du doute rai­
sonnable en faveur de l’appelant;
■ minimisé, dans le résumé de la 
preuve qu’il a fait à l’intention des ju­
rés, l’impact des témoignages des té­
moins de la défense et favorisé la 
thèse de la couronne.

Me Saint-Cyr plaidera ces requê­
tes aujourd’hui devant un juge de la 
Cour d'appel.

licière et qu’il ne l’a apprise qu'en li­
sant les journaux mercredi.

M. Rémillard a refusé de commen­
ter le différend entre la Sûreté du 
Québec et la station CH RC, compte 
tenu que des procédures ont été in­
tentées devant les tribunaux en re­
gard de cette affaire.

Mais il a donné des ordres pour 
que la Sûreté du Québec l’informe 
désormais lorsqu’elle entend porter 
plainte devant le CRTC contre une 
station de radio.

Le ministre n’a pas paru inquiet 
outre mesure de cette pratique qui, 
croit-il, respecte à la fois la liberté 
d'information et le droit des citoyens 
à être protégés.

Tout ceci n’est pas sans rappeler 
la célèbre affaire du « CAD » en 1974.

On avait appris cette année-là 
qu'un organisme rattaché au bureau 
du premier ministre Robert Bou- 
rassa, le Centre d’analyse et de do­
cumentation (CAD), procédait à l’a­
nalyse des médias d’information et 
montait des dossiers sur les sujets 
chauds de l’actualité. Le CAD avait 
fermé ses portes à la suite de protes­
tations des défenseurs des droits de 
la personne.

Le bureau 
de Bacon 
n’est pas 
content
Louis-Gilles Francoeur

LE BUREAU de la ministre de l’En 
vironnement, Mme Lise Bacon, a 
qualifié hier « d'imprudence malheu 
reuse » la divulgation lundi de plu 
sieurs éléments du projet de règle 
ment sur les déchets dangereux dans 
un colloque privé par le directeur du 
Service juridique du ministère. Me 
Robert Bissonnet.

C'est ce qu'a déclaré hier au DE 
VOIR Mme Marie Josée Nadeau,di 
lectrice du cabinet de Mme Bacon, 
qui a précisé n’avoir jamais été m 
formée des révélations de Me Bis 
sonnet.

Greenpeace et la Société pour 
vaincre la pollution ont accusé le mi 
nistère de .. favoritisme » envers les 
ingénieurs, consultants et chefs d’en 
t reprise qui ont bénéficié lundi des 
révélations de son porte parole

Le colloque privé auquel partiel 
liait Me Bissonnet, était organisé par 
le Canadian Institute. Il en coûtait 
$ 395 pour assister aux conférences 
intitulées « Stratégies pour une ges 
lion efficace des déchets dangereux 
et pour éviter les poursuites en res 
ponsabilité civile » Deux des <■ points 
saillants» de la rencontre sont ainsi 
décrits sur le programme officiel 
« Que faire lorsque les inspecteurs 
du gouvernement arrivent impor 
tance capitale de la réaction ini 
Haie » et « Comment se préparer en 
vue des nouveaux règlements du 
Québec sur les déchets dangereux ».

Rejoint hier au téléphone, la diree 
trice des Communications du minis 
1ère, Mme Marcelle Girard, a coin 
mencé par dire que les fonctionnai 
res ne sont autorisés à révéler à per 
sonne le contenu des projets de rè 
glement avant leur publication dans 
la Gazette officielle pour consulta 
lion publique.

Dans une conversation ultérieure, 
Mme Girard précise que le texte de 
Me Bissonnet a été « relu » par le 
sous-ministre, M. JeanClaude Des­
chênes. Ce dernier ne s’est pas ob­
jecté à sa divulgation puisque cette 
conférence « ne divulgue rien de la 
substance du règlement II s’agit 
d'un texte de portée générale qui in 
(lique le sens de la restructuration du 
règlement ».

« Il n'y a rien d’inéquitable dans les 
révélations au colloque, précise 
Mme Girard, puisque le ministère 
donnera copie du discours de Me Bis­
sonnet à quiconque lui en fera la de­
mande ».

PHOTO PC

DROGUES..., 
PAS BESOIN!

Santé et
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Gil Rémillard
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confirme votre droit de vous faire servir 
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Dans l’exercice de leurs fonctions

Au moins 26 journalistes tués en 1988
90 ont été agressés, plus de 250 arrêtés et 23 expulsés d’un pays étranger
WASHINGTON (AFP) - Au 
moins 26 journalistes ont été tués 
en 1988 dans l’exercice de leurs 
fonctions, au moins 90 ont été 
agressés, à des degrés divers, plus 
de 250 ont été arrêtés et au moins 
23 correspondants étrangers ont 
été expulsés des pays où ils travail­
laient, selon le rapport annuel du 
Comité pour la protection des jour­
nalistes (CPJ).

La publication, hier, de ce rap­
port, qui recense 800 cas survenus 
dans quelque 85 pays, intervient le 
jour de la Liberté de l’information, 
journée qui marque également le 
début de la cinquième année de 
captivité du journaliste d’Associa- 
ted Press Terry Anderson, au Li­
ban.

Le sort des otages détenus au Li­
ban et l’affaire Rushdie ont été 
évoqués par Anne Nelson, direc­
trice du CPJ, qui tenait à Washing­
ton une conférence de presse pour 
présenter ce rapport.

Un des faits saillants de ce do­
cument est, selon Mme Nelson, « la 
censure accrue » contre les jour­
nalistes qui enquêtent sur le trafic 
de drogue, en Amérique du Sud : 
sur les huit journalistes assassinés 
en 1988 au Mexique, au Brésil et en 
Colombie, au moins trois enquê­
taient sur des trafiquants de dro­
gue. La Colombie est particuliè­
rement visée par le rapport.

« La presse aux États-unis a ses 
problèmes » mais ils sont « modes­
tes » comparés à ceux rencontrés 
par les journalistes de pays comme 
« la Tchécoslovaquie et la Turquie, 
le Kenya et l’Afrique du Sud, le 
Brésil et la Birmanie où le journa­
lisme est un métier dangereux », 
selon ce rapport.

Le Chili, les Philippines, le Ni­
caragua et Panama sont égale­
ment cités dans ce rapport comme 
des pays où les journalistes ont des 
difficultés particulières à y travail­
ler soit à cause de pressions d’État

soit en raison de la violence de cer­
tains groupes. L’Afghanistan a été 
en 1988 le pays le plus dangereux 
pour les journalistes, cinq y ayant 
perdu la vie au cours de reporta­
ges.

« La liberté de la presse israé­
lienne n’a pas protégé la presse pa­
lestinienne dans les territoires oc­
cupés», ajoute le rapport. Au 
moins 44 journalistes palestiniens 
ont été détenus durant deux jours 
ou même plus en 1988.

Mme Nelson a noté que « des 
progrès limités » s’étaient produits, 
notamment en Union soviétique et 
aussi à Taiwan.

Mme Nelson a souligné la diffi­
culté du comité à obtenir des infor­
mations sûres et précises sur les 
problèmes rencontrés par la 
presse, ce qui explique l’utilisation 
de l’expression « au moins » dans le 
relevé du nombre de journalistes 
tués, blessés, arrêtés ou expulsés.

Terry Anderson

Le CPJ, créé en 1981, se veut une 
organisation non partisane.

Les hôpitaux montréalais proposent une série de 
mesures pour rendre les services plus efficaces

Rônée Rowan

LA CON FÉRKNCE régionale des 
hôpitaux de Montréal est claire : il y 
a des mesures qui peuvent être adop­
tées dès demain pour régler les dif­
ficultés reliées à l'accessibilité des 
services hospitaliers de courte du­
rée, l’engorgement chronique des 
salles d’urgence et le manque de lits.

La Conférence qui regroupe 30 hô­
pitaux dé soins de courte durée et 27 
hôpitaux dispensant des soins psy­
chiatriques, de longue durée et de 
réadaptation,-ont identifié des ave­
nues de solution. Certaines exigent 
des injections d’argent nouveau tan­
dis que pour d’autres, il suffit de di­
rectives fermes de la part de la mi­
nistre Lavoie-Roux.

À ce dernier chapitre, par exem 
pie, la conclusion d’entente interé­
tablissements visant à établir des 
« corridors » permanents prédéter 
minés de détournement et/ou de 
transfert de patients entre hôpitaux 
pourrait améliorer considérable­
ment le fonctionnement des salles 
d’urgence.

A la suite de directives émises par 
la ministre, cela se fait déjà pour 
l'hôpital Maisonneuve-Rosemont, la 
Cité de la santé ( Laval), l’Hôpital 
juif de Montréal, et ça marche, a 
constaté hier, en conférence de

presse, le président de la Confé­
rence, M. David Levine, directeur 
général de l’hôpital de Verdun. 
« Tous les hôpitaux ne débordent pas 
en même temps, dit-il, et il n’y a pas 
de raison pour que des lits restent 
inoccupés quand ailleurs on ne peut 
répondre à la demande».

Parmi les autres mesures à court 
terme, la Conférence demande que 
dans le cadre du programme de 
maintien à domicile mis sur pied à 
l’intention d’une clientèle lourde re­
quérant des soins prolongés, le MSSS 
octroie aux CLSC un budget suffi­
sant permettant de répondre véri­
tablement à tous les besoins de la 
clientèle, évitant ainsi des place­
ments.

Elle demande également une uti­
lisation accrue, en milieu hospitalier 
de la formule dite « chirurgie de 
jour » qui pourrait libérer un nombre 
significatif de lits de courte durée.

Il y aurait également lieu, dit-elle, 
de multiplier les expériences-pilotes 
innovatrices qui ont fait leur preuve 
comme l’hôpital à domicile — à Ver­
dun, Maisonneuve-Rosemont et à la 
Cité de la santé — de façon à pouvoir 
traiter plus rapidement un nombre 
accru de patients et ce, à coût raison­
nable. On évite ainsi que le gouver­
nement soit obligé d’affecter des res­
sources financières importantes au 
niveau des immobilisations en courte 
durée pour les affecter en priorité
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aux services directs à la population.
Soit à cause de la nécessité d’équi­

librer le budget, soit à cause d’une 
pénurie importante d’infirmières ou 
d’une combinaison de ces deux fac­
teurs, il y avait le 27 février dernier, 
dans la région de Montréal, 637 lits 
de courte durée fermés temporai­
rement, soit 5.9 % du nombre total de 
lits de courte durée autorisés aux 
permis, montre un sondage effectué 
par la Conférence auprès d’une tren­
taine de centres hospitaliers de soins 
de courte durée.

Ce même sondage révèle qu’à la 
même date, il y avait 1,961 patients 
de longue durée (déclarés officiel- 
lemment malades chroniques) qui 
occupaient des lits de courte durée, 
soit 18.1 % de plus du nombre total de 
lits autorisés par le MSSS pour ces 
malades (dans certains hôpitaux, 
comme à St. Mary’s, ce pourcentage 
dépasse même le 30%).

Si l’on tient compte de la norme de 
10 % de patients chroniques imposée 
de façon temporaire par le gouver­
nement en 1976 aux hôpitaux de soins 
de courte durée, cela signifie que les 
centres hospitaliers hébergent dans 
des lits de courte durée 538 malades 
chroniques de plus que la norme gou­
vernementale. Cette non-disponibi­
lité de lits de courte durée a un im­
pact direct sur l’engorgement des 
services d’urgence.

La Conférence des hôpitaux de 
Montréal demande au gouvernement 
que le nombre de malades chroni­
ques pouvant être accueillis dans les 
centres hospitaliers de soins de 
courte durée soit plafonné par le 
MSSS à 10%.

Selon une autre source, on ap­
prend que dans les orientations du li­

vre blanc de la ministre, la norme de 
lits occupés par des malades chroni­
ques ne devrait pas, dans les hôpi­
taux universitaires, dépasser 5 % et 
même moins.

Mais en attendant, que faire de 
tous ces malades chroniques pour 
lesquels il ne semble y avoir de place 
nulle part ? Il y a déjà, au gouver­
nement, des fonds réservés pour la 
construction d’établissements de 
soins prolongés représentant 1,000 
lits : a ce jour, seulement 400 sont 
disponibles. La Conférence des hôpi­
taux de Montréal déplore la lenteur 
administrative du gouvernement 
dans ce dossier dans lequel sont im­
pliqués plusieurs ministères.

En attendant, il faudrait, selon le 
Conseil régional de la santé et des 
services sociaux de Montréal, don­
ner une priorité d’accès à 250 à 300 de 
ces malades chroniques qui seraient 
transférés des hôpitaux de courte du­
rée dans les centres d’accueil ou les 
hôpitaux de longue durée. Ce serait 
possible à moyen terme, croit-on, 
étant donné un taux de roulement 
d’environ 25 % dans ces établisse­
ments.

À tous ces problèmes s’aioute la 
pénurie importante d’infirmières. Se­
lon le sondage de la Conférence, il y 
avait au 27 février 535 postes régu­
liers à temps complet et 612 postes 
réguliers à temps partiel qui n’a­
vaient pas de titulaires.

« Notre éventail de suggestions au 
gouvernement n’aura aucun impact 
si les hôpitaux de Montréal ne peu­
vent avoir accès à un nombre suffi­
sant d’infirmières motivées et inté­
ressées à faire carrière en milieu 
hospitalier », estime le porte-parole 
de la Conférence.
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EN BREF...
Cancers vaincus...sur les lapins
WASHINGTON (Reuter) — Des chercheurs ont fait savoir, hier, qu’ils 
pensent avoir trouvé le moyen de faire périr les tumeurs malignes, appelées 
communément cancers. Leurs expériences, rapportées dans le magazine 
Science, ont été faites avec des cornées de lapins et il reste maintenant à 
tenter de les appüquer aux humains. Les scientifiques avaient déjà remarqué 
que les tumeurs ne pouvaient pas se développer au-delà d’un certain point, à 
moins que de nouveaux capillaires surgissent à leur côté. Il fallait donc 
trouver une manière d’empêcher le développement des capillaires, afin 
d’endiguer l’arrivée du sang à la tumeur. On a ainsi réussi a identifier la 
cortisone comme efficace pour bloquer la croissance des capillaires. De plus, 
on a fabriqué un produit chimique synthétique, qui enveloppe la cortisone et la 
maintient dans les cellules nécessaires au développement des capillaires.

Nouveau délégué de l’Ontario à Québec
QUÉBEC (PC) — Davis Cameron, un conseiUer spécial du premier ministre 
David Peterson, deviendra le nouveau délégué de l’Ontario a Québec à 
compter du 1er avril prochain. Il remplacera Don Stevenson, qui était en 
place depuis septembre 1985 et qui prend sa retraite après 30 ans de carrière 
dans la fonction publique. Le nouveau délégué s’est toujours intéressé aux 
questions constitutionnelles. Il a travaillé à la Commission Laurendeau- 
Dunton sur le bilinguisme et était directeur de la recherche du groupe de 
travail Pépin-Robartssur l’unité canadienne. M. Cameron a aussi écrit un 
livre sur le nationalisme au Québec. Quant à M. Stevenson, il quitte Québec 
après avoir tracé un bilan positif des relations entre les deux gouvernements.

Embargo définitif sur les peaux de phoques
BRUXELLES (AFP) — La Commission européenne a demandé aux Douze 
un embargo définitif sur les peaux de bébés phoques, au nom de la 
sauvegarde de ces espèces et en raison de la cruâuté des méthodes de chasse 
employées, a-t-on appris hier à Bruxelles de source officielle. La proposition 
de la Commission, l’exécutif de la CEE, risque de susciter des divisions au 
sein du Marché commun. Le Danemark et la Grèce s’étaient déjà opposés en 
1985 à un embargo définitif. La CEE s’était finalement contentée d’appliquer 
une interdiction temporaire, qui arrive à expiration le 1er octobre prochain. 
Depuis le premier embargo européen de 83, l’importante campagne d’opinion 
qui l’avait précédé, et en raison aussi d’un changement de mode 
vestimentaire, la demande mondiale est tombée de 425,000 peaux de phoques 
au début de la décennie à 110,000 aujourd’hui.

Picotte au secours du saumon
(LGF) Le ministre du Loisir, de la Chasse et de la Pêche ( MLCP), M. Yvon 
Picotte, a affirmé hier que le « saumon ne fraiera pas dans les congélateurs 
des braconniers » cet été mais bien dans ses rivières natales. Le ministre a 
fait cette déclaration après avoir rencontré les représentants de la 
Fédération québécoise du saumon atlantique ( FQSA), qui dénonçait il y a 
quelques jours les coupures du ministre dans le budget des surveillants 
occasionnels. La fédération affirmait même que ces coupures remettaient en 
question les efforts des cinq dernières années contre le braconnage et même 
la survie de l’espèce dans certains cours d’eau de la Gaspésie et de la Côte- 
Nord. Le M LC P devait répliquer à cette attaque en affirmant que si le 
nombre des occasionnels diminuait d’environ 50 %, cette réduction était 
annulée par une hausse supérieure des emplois permanents affectés à la 
surveillance des rivières.

Radiothon pour Hébergement Saint-Denis
LE SERVICE d'Hébergement Saint-Denis, qui fermait ses portes il y a peu 
par manque de fonds, sera présent au Salon de la Jeunesse, qui se tient au 
Vélodrome olympique de Montréal jusqu'à dimanche. Le Service bénéficiera 
de l’aide de CKOI-FM, qui tiendra sur ses ondes samedi un radiothon de 9 h à 
22 h afin de recueillir des fonds pour la maison. Un cadeau qui vient combler 
le manque de soutien du gouvernement, et cette maison d’aide aux sans-abri 
pourrait rouvrir ses portes dès lundi si le public participe massivement.

L’AHQ et Anna-Laberge
POUR tenter de dénouer l’impasse dans laquelle s’enlise l’hôpital Anna- 
Laberge dont tout le bloc opération ne peut commencer à fonctionner à cause 
d’un différend opposant la direction et les anesthésistes, l’Association des 
hôpitaux du Quebec recommande la formation d’un comité ad hoc composé 
de représentants du ministère de la Santé et des Services sociaux, de la 
Fédération des médecins spécialistes du Québec, de l’Association des conseils 
de médecins, dentistes et pharmaciens des hôpitaux, de la Corporation des 
médecins du Québec et de l’AHQ. Tous ont accueilli la suggestion 
favorablement; en fin d’après-midi, hier, seule la FMSQ n’avait pas encore 
donné de réponse, son président n’étant pas disponible. Le conflit à Anna- 
Laberge porte essentiellement sur qui doit assister les anesthésistes et 
retarde depuis plusieurs semaines déjà l’ouverture du nouvel hôpital situé à 
Châteauguay.

OASIS SANTÉ
Soins corporels el esthétiques 
Perle de poids 
Remise en forme 
Programme anti-stress

Centre ftulette Tflrtart

AUBERGEQ)UGtre-Çên)f)S LAC -BEAUPORT

OÜ IL FAIT BONPRENDRE LE TEMPS...
• Bain et soins aux algues • Bain de boue de tourbe (soins 

anti-rhumatismaux) • Massothérapie • Sauna • Piscine intérieure • Soins 
spécifiques du visage et du corps (Algologie) • Menus diététiques 

(à partir de 107°° par jour, occupation double)

161 Chemin Tour du Lac, Lac Beauport, C.P. 1160 (Québec) GOA 2C0 
INFORMATION: (418) 849-4486 (nous acceptons les frais d’appel)

Les bonnes vieilles vacances dans le Sud ont un 
charme indéniable... mais répondent-elles vrai­
ment à vos besoins de repos cl de relaxation?

C’est la relaxation en profondeur et la récupéra- 
lion d'énergie.dont vous avez besoin... dans un 
somptueux manoir 19è siècle sur 15 âcres de ter­
rain aménagé au bord de la mer... où vous vous 
laisserez, vivre... PLUS que des vacances lâ où la 
qualité et l'ambiance font la différence...

Ouvert toute l’année 
Informations et brochures

I -800-463-0890

LA THALASSOTHERAPIE à PASPEBIAC

Centre de jeûne

Santé
Suivi constant par: Martial Melançon & Madeleine Morin 

hygiénistes

2033, chemin de la Gare, C.P. 547, Val Morin (Québec), JOT 2R0 
1-819-322-5635

Jeûner pour se reposer, perdre du 
poids, cesser de turner, améliorer sa 
santé, décompresser vite, etc



Le Devoir, vendredi 17 mars 1989 ■ 5

L ACTUALITE INTERNATIONALE

Réforme agraire

Ligatchev est en parfait 
accord avec Gorbatchev
MOSCOU (Reuter) — Igor Ligat- 
ehev, considéré comme un con­
servateur au sein de la direction 
du Parti Communiste soviétique, 
s'est affirmé hier en parfait ac­
cord avec Mikhaïl Gorbatchev 
sur les principaux dossiers poli­
tiques en URSS.

Dans une conférence de presse 
à l’issue d’une réunion de deux 
jours du Comité central du 
PCUS, consacrée à la réforme de 
l'agriculture, il a expliqué les thè­
ses le présentant comme un « op­
posant » au numéro un soviétique 
par les ambitions de certaines 
personnes désireuses de semer la 
division à la tête de l’État.

« S’il vous plait, eomprenez- 
moi, nous sommes en totale unité 
de vues sur toutes les questions 
fondamentales, pas seulement 
sur l’agriculture, mais aussi sur 
d’autres questions de principe », 
a affirmé Ligatchev, chargé du 
domaine agricole au bureau po­
litique.

Agé de 68 ans, il avait semblé 
jusqu’ici hostile à la tentative de 
Gorbatchev d’introduire quel­
ques touches libérales dans l’é­
conomie agricole soviétique, no­
tamment par le développement 
des baux à long terme en vue de 
motiver les agriculteurs.

« Si nous avons des différences 
de méthodes ou d’approches, 
alors nous en discutons très fran­
chement et très librement au 
sein de la direction collective. 
Mais une fois les décisions prises, 
il n’y a plus de différences », a-t-il 
affirmé.

« Sur la question des baux, je 
veux vous rassurer, il y a une 
unité complète (...) Je sais 
qu’on appelle Ligatchev un con­
servateur, voire un réaction­
naire, mais cela provient unique­
ment d’un malentendu, ou parfois 
d’une volonté de voir la direction 
soviétique divisée », a-t-il ajouté.

C’était probablement la pre­

mière fois que Ligatchev donnait 
une conférence de presse ou­
verte à des journalistes étran­
gers. Il a confirmé que le Comité 
central avait approuvé l’idée de 
Gorbatchev de démanteler le co­
mité d’État Gosagroprom, créé 
en 1985 pour réformer l’agricul­
ture soviétique, et de le rempla­
cer par une commission sur le ra­
vitaillement.

Il a tenu à souligner que les 
fermes collectives, qui consti­
tuent la base de l’agriculture so­
viétique depuis la fin des années 
20, continueraient à occuper une 
place prépondérante dans la pro­
duction agricole.

« On tente d’opposer Ligatchev 
à Gorbatchev, et à d'autres gens. 
Mais la position de Ligatchev 
coïncide parfaitement et tota­
lement avec celle de Gorbat­
chev», a-t-il assuré.

Il s’est dit confiant des résul­
tats des réformes engagées dans 
le domaine agricole, qui de­
vraient améliorer le ravitaille­
ment à travers le pays. « Nous ne 
promettons pas ce que nous ne 
pourrons pas tenir, a-t-il dit. Je 
suis sûr que nous pouvons amé­
liorer notre situation alimen­
taire ».

« Tout doit être fait sur une 
base volontaire, rien par la 
force », a-t-il toutefois ajouté.

Selon l’agence Tass, le pro­
gramme de réforme agricole 
permettra de régler en profon­
deur les problèmes d’approvi­
sionnement alimentaire du pays.

La résolution adoptée par le 
plénum, ajoute l’agence, fixe un 
programme de réformes desti­
nées à établir de « nouvelles re­
lations économiques » dans les 
zones rurales.

« Cela nous permettra de ré­
soudre une fois pour toutes et le 
plus vite possible le problème de 
l’approvisionnement du pays », a 
précisé Tass.

La Conférence islamique reconnaît 
le gouvernement afghan en exil
RYAL) (Reuter) — Les ministres des 
Affaires étrangères de l’Organisa­
tion de la Conférence islamique ont 
reconnu de facto hier le gouverne­
ment provisoire formé par les rebel­
les afghans qui combattent le régime 
pro-soviétique de Kaboul, selon des 
participants à la réunion de l'OCI à 
Ryad.

Les ministres des 46 pays mem­
bres, réunis depuis trois jours à 
Ryad, ont attribué au gouvernement 
rebelle le siège laissé vacant par Ka­
boul depuis l’intervention soviétique 
en Afghanistan en 1979.

« Avec cette mesure, nous som­
mes membres à part entière (de 
l’OCI), et non observateurs », a dé­
claré Abdoul Kader Kariab, prési­
dent du Hezb-Islami, un des partis 
rebelles afghans.

ATHÈNES (Reuter) — Les54 mem­
bres du gouvernement grec ont pré­
senté leur démission, hier, à la de­
mande du président du conseil, An­
dreas Papandréou, soucieux de ré­
tablir la confiance à l’approche des 
élections législatives du 18 juin.

Le porte-parole du gouvernement, 
Sotiris Kostopoulos, a déclaré à la 
presse qu’un nouveau gouvernement 
serait nommé ce matin, ajoutant que 
le premier conseil des ministres se 
tiendrait immédiatement après la 
cérémonie d’investiture, le même 
jour.

Par cette initiative, Papandréou 
espère enrayer avant les élections 
législatives du 18 juin la dégradation 
de la position de son gouvernement 
et de son parti, le PASOK, pris dans 
la tourmente du scandale politico-fi­
nancier de la banque de Crète.

De source proche du PASOK, on 
indiqué que Papandréou va donc ten­
ter de livrer la bataille électorale 
avec une nouvelle équipe.

•• Cela ouvrira la voie à une recon­
naissance officielle du gouverne­
ment intérimaire par l’ensemble de 
la communauté de l’OCI ( ...) C’est 
une reconnaissance de facto », a-t-il 
ajouté.

Selon lui, seuls deux États, la Syrie 
et le Yémen du Sud, ont exprimé des 
réserves à propos de cette mesure. 
L’Irak et l’Organisation de libération 
de la Palestine se sont abstenus lors 
du vote.

Le ministre des Affaires étran­
gères du gouvernement provisoire, 
Gulbuddin Hekmatyar, a pris le 
siège de l’Afghanistan sous les ap­
plaudissements et aux cris d'Allah- 
au Akbar (Dieu est le plus grand).

Le Pakistan et l'Arabie Saoudite, 
deux des principaux soutiens des 
moudjahiddin afghans, avaient de

l)e nombreux ministres devraient 
conserver leurs postes ou seulement 
changer de portefeuille, mais cer­
tains semblent voués au départ. 
Parmi eux figurent le propre fils du 
président du conseil, George Papan­
dréou (Éducation) ainsi que George 
Petsos (Ordre public) et Panayiotis 
Roumeliotis (Economie).

Papandréou avait survécu mardi à 
une motion de censure déposée par 
l’opposition. Il a cependant été aban­
donné par Agamemnon Koutsoyor- 
gas, qui était le numéro deux du gou 
vernement et son ami personnel.

Plusieurs députés ont en outre 
quitté le PASOK. D'autres ont de­
mandé l’éviction des ministres dont 
les noms ont été mentionnés dans les 
articles sur le scandale de la banque 
de Crète.

Ce scandale repose sur des révé­
lât ions faites par George Koskotas, 
ancien président de l’établissement 
accusé d’avoir détourné $ 200 mil­
lions de fonds publics.

mandé qu'il soit attribué au gouver­
nement provisoire rebelle.

Jusqu’à présent, seuls l'Arabie 
Saoudite, Bahrein et le Soudan — 
tous membres de l'OCI — ont formel­
lement reconnu le gouvernement re­
belle afghan formé en février der­
nier apres le retrait du dernier soldat 
soviétique d’Afghanistan.

Un porte parole de Hekmatyar a 
déclaré que la reconnaissance du 
gouvernment rebelle par l'OCI serait 
« un coup de fouet psychologique en 
Afghanistan ». « Les gens commen­
ceront à déserter ( le camp du gou­
vernement de Kaboul) en grand 
nombre », a-t-il dit.

Kariab a pour sa part affirmé que 
la chute du régime de Kaboul n'était 
plus qu'une question de semaines.

Par ailleurs, les rebelles afghans 
ont annoncé hier qu’ils avaient fait 
une percée dans le périmètre de l'aé­
roport de Djalalabad, dans l'est de 
l’Afghanistan, après dix jours de vio­
lents combats.

A Kaboul, l’ambassadeur sovié­
tique Youli Vorontsov a pour sa part 
déclaré que les affrontements dans 
cette région montraient que le con­
flit évoluait vers une guerre afghano- 
pakistanaise.

« Les moudjahiddin sont mainte­
nant à l’intérieur de l’aéroport », a 
déclaré un porte-parole du Ilezb-I-Is- 
lami à Peshawar. Ces informations, 
reçues par radio de la région de Dja­
lalabad, n’ont cependant nas pu être 
confirmées de source indépendante.

« Nous assistons à une intensifica­
tion de la guerre en Afghanistan. 
Nous voyons dans la présence de for 
ces pakistanaises un fait nouveau. 
Nous ne cachons pas que cela res­
semble au début d’une guerre pakis- 
tano-afghane », a pour sa part dé­
claré Vorontsov, lors d'une confé­
rence de presse à l’ambassade 
d’URSS à Kaboul.

Prié de dire ce que Moscou pour­
rait faire pour empêcher l'élargisse­
ment du conflit, Vorontsov a refusé à 
plusieurs reprises d’exclure une nou­
velle intervention directe de l’URSS. 
Il a indiqué avoir évoqué la question 
avec le Pakistan, et ajouté qu’il pour­
rait y avoir d’autres discussions.

Papandréou accepte la 
démission de son cabinet

1 — L’URSS de Mikhaïl Gorbatchev, an V

La mort du soviétisme
À neuf jours des élections au Congrès du peuple, l'URSS vit 
les premiers moments d'une amorce de démocratisation de ses 
structures politiques. Le correspondant du MONDE à Paris 
trace un portrait de la société soviétique, quatre ans après 
l'arrivée au pouvoir de Mikhaïl Gorbatchev.

Bâtard Guetta

MOSCOU — On pourrait, et facile­
ment, s’y tromper. À voir la com­
ponction appliquée des présenta­
teurs du journal télévisé lisant les 
communiqués de l’agence Tass, à 
voir les magasins vides et les ruées 
sauvages sur les arrivages d’oranges 
vertes, la pauvreté des apparte­
ments et la concentration de phari­
siens défilant devant la momie de 
Lénine, à subir la perversité cour­
roucée des petits rois du règlement 
ou encore à traverser des villes où 
les enseignes (« Pain » « Lait », « Vê­
lements», «Saucisson») disent tout 
ce que ce monde a de rudimentaire, 
à s’en tenir donc à ces éternelles 
images de cette superpuissance 
sous-développée, on pourrait con­
clure que quatre ans de gorbatché- 
visme n'ont rien changé à l’Union so­
viétique.

Ce serait vrai, indéniablement 
vrai, puisque les faits sont là, et im­
mensément faux dans le même 
temps. Car si l’arrivée au pouvoir de 
M. Gorbatchev, le 11 mars 1985, n’a 
effectivement rien changé à la vie 
matérielle des Soviétiques, il s’est en 
revanche produit depuis un événe­
ment aux conséquences immenses — 
la mort du soviétisme, de ce système 
donné, de cette réalité concrète qu’il 
ne faut appeler ni communisme ni 
socialisme pour couper court à des 
débats idéologiques sans plus d’in­
térêt que de fin.

Cette mort d’un système de pou­
voir totalitaire, directement inspiré 
de la conception léniniste du parti ré­
volutionnaire et porté par Staline à 
une telle perfection qu’il lui aura sur­
vécu trois décennies, ne signifie évi­
demment pas que la démocratie l’ait 
aujourd'hui emporté en URSS.

Non seulement tous les instru­
ments de l’exercice dictorial du pou­
voir sont intacts — du parti unique 
au monopole de l’information, en 
passant par la puissance de la police 
politique, — mais les évolutions de 
demain pourraient aussi faire re­

gretter un jour le totalitarisme mou 
de la période brejnévienne.

Car de la peur et de l’idéologie, des 
deux piliers qui faisaient ce système, 
aucun des deux ne subsiste aujour­
d’hui. Ce système, si impérieux qu’il 
avait laissé croire à ses partisans, et 
à beaucoup de ses adversaires aussi, 
que le communisme était l’aboutis­
sement de l’histoire, ce système, 
dont la victoire avait modelé le ving­
tième siècle, a cédé la place à l’incer­
tain bouillonnement des périodes de 
transition.

Avant, au bout de trois ans donc de 
perestroïka, seuls quelques milliers 
de jeunes gens avaient osé franchir 
le pas et s’organiser à visage décou­
vert dans des clubs dits « informels » 
pour dire ce qu’ils pensaient. Ou pour 
chercher à comprendre ce qu’ils pen­
saient. Ou pour s’enivrer d’avoir le 
courage de penser à haute voix. C’é­
tait déjà, comme dit M. Gorbatchev 
à tout bout de champ et à raison, une 
« révolution », mais le phénomène 
restait marginal.

Même ces grands intellectuels de 
Moscou, que le secrétaire général ne 
cessait d’appeler à se mobiliser et 
qui n’auraient rien risqué à conju­
guer leurs forces en faveur des ré­
formes, s’y refusaient — parce qu’il 
ne fallait pas aller trop vite, ne pas 
prendre ses désirs pour des réalités : 
ne pas être la première victime du 
retour de bâton.

Et puis il y eut la preuve par neuf 
de la réalité de la volonté de chan­
gement de M. Gorbatchev lorsque, à 
l’approche de la Conférence, en mars 
dernier, la bataille devint ouverte en­
tre réformateurs et conservateurs. 
Depuis la fin des années 20, c'était la 
première fois que les dirigeants du 
parti s’affrontaient ainsi publique­
ment, par voie de presse, appelant à 
la rescousse les spectateurs qu’au­
raient dû rester, dans le soviétisme, 
militants de base et simples ci­
toyens.

Non seulement on pouvait ouvrir 
la bouche sans prendre le chemin 
des camps, mais on en était sommé 
par le bureau politique. Non seule­

ment on s’affrontait dans les hautes 
sphères, mais l’enjeu de la bataille 
ne pouvait laisser indifférent puis­
que, à rester passif, on risquait d’y 
perdre gros — soit le profit de l’ordre 
établi, soit la chance d’un change­
ment qu’on n’espérait plus. En fa­
mille, entre amis, dans les réunions 
de certaines organisations officiel­
les, deux cent soixante-cinq millions 
de muets ont alors réappris à parler, 
mais il a encore fallu la Conférence 
elle-même — les dirigeants du parti 
polémiquant à la télévision, l’adop­
tion d’un train de réformes politiques 
fondamentales et des intouchables 
déboulonnés comme de vulgaires 
statues pour que la parole explose.

C’était il y a huit mois, et il a suffi 
de ces huit petits mois pour qu’on ne 
s’émeuve plus outre mesure lorsque, 
réunis en février dernier sur la 
grande place de Vilnius, cent mille 
Lituaniens jurent solennellement de 
lutter pour l'indépendance de leur 
patrie. Il y a quelques années encore, 
toute manifestation de masse était 
sévèrement réprimée. Il y a vingt et 
un ans, un pays indépendant, la Tché­
coslovaquie, avait été envahi pour 
beaucoup moins que cela. Aucun Li­
tuanien, il y a huit mois, ne se serait 
imaginé prêtant publiquement un tel 
serment, mais en huit mois, effet 
boule de neige aidant, l’inconcevable 
est devenu banal.

Il y a, bien sûr, tous ces grands 
bouleversements que sont la diver­
sification politique de l’URSS, la mul­
tiplication des organisations indé­
pendantes de masse, les change­
ments institutionnels — ce que re­
tient la chronique des événements. 
Mais il y a surtout beaucoup plus 
profond et plus durable que les mo­
ments d’une bataille : le changement 
des mentalités, ce qui affleure dans 
un regard, perce dans une réflexion, 
éclate dans un rire — ou dans le fard 
piqué par cette longue jeune femme, 
journaliste à tout faire du quotidien 
d’un sinistre trou industriel.

Et puis il y a cette furie de savoir 
que les étrangers expérimentent 
quotidiennement, constamment 
priés qu’ils sont de dire le vrai parce 
que supposés avoir, à l’Ouest, tout lu 
sur l’URSS. On veut enfin pouvoir dé­
mêler le grand mensonge, et les ta­
bous se sont, dans cette quête, si bien 
écroulés qu’un lecteur de la revue 
Rodina résumait tranquillement la 
situation en écrivant le mois der­
nier : « Il n’est pas rare d’entendre
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des jeunes gens dire que (...) si les 
bolchév-iks n’avaient pas pris le pou­
voir, nous serions peut-être aujour­
d’hui plus riches, plus propres, plus li­
bres (...) Si l’on organisait un réfé­
rendum sur celte question, je ne suis 
pas sûr que la majorité serait consti­
tuée par ceux qui ne partagent pas 
ces doutes (...)».

Il faut a-t-on essentiellement 
choisi de dire, « revenir à Lénine » et 
n’agir que dans « le cadre du socia­
lisme ». À première vue cela sem­
blait habile. On pouvait ainsi faire 
une nouvelle norme léniniste de l’en­
couragement au marché, à l’initia­
tive privée et à la liberté de discus­
sion — tout défaire au nom de l’or­
thodoxie et dire jusqu’où ne pas aller

trop loin en retraçant la frontière du 
socialisme.

La conclusion s’est imposée d’elle- 
même. Il n’y a pas de « vérité scien­
tifique » en politique, pas de « loi ob­
jective », pas de norme s’imposant à 
tous et à tout, plus de norme idéolo­
gique, en tout cas, que quiconque 
puisse faire respecter. Un jour, 
quand chacun aura écrit ses Mémoi­
res et que les témoignages se seront 
accumulés, on saura peut-être com­
bien d’artisans de la perestroïka — et 
lesquels — savaient quelle serait la 
logique de ce « retour à Lénine » et 
s’y sont délibérément engagés.

Et le moins qu’on puisse dire est 
que le paysage après quatre ans ne 
laisse place à aucune certitude.
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L’OCI
condamne
Rushdie
RYAD (Reuter) — Les ministres des 
Affaires étrangères de l’Organisa­
tion de la conférence islamique 
(OUI ) ont réclamé hier le retrait de 
la vente des Versets sataniques de 
Salman Rushdie.

Ils ont en revanche refusé de sui­
vre l’Iran qui entendait leur faire en­
tériner la condamnation à mort pro­
noncée contre l'écrivain britannique 
par l’ayatollah Khomeiny.

La résolution finale du Conseil mi­
nistériel de l’OCI réuni depuis lundi à 
Ryad invite les 46 pays membres de 
l’organisation à boycotter les édi­
teurs de Rushdie s'ils refusaient de 
retirer le livre de la vente. Elle 
presse la communauté internatio­
nale d’adopter des législations pro­
tégeant les croyances des autres, ont 
indiqué des délégués.

« Cette publication transgressé 
toutes les normes de courtoisie et de 
décence et constitue un* tentative 
délibérée de diffamation de l’islam 
et de la personnalité islamique vé­
nérée », indique le texte à propos des 
l ’< T.sets sa ta niques.

Sans citer nommément l'écrivain 
britannique d’origine indienne, les 
pays de l'OCI l'ont dénoncé comme 
un apostat, mais n’ont pas été jusqu'à 
sastisfaire les délégués de Téhéran, 
qui attendaient des pays islamiques 
une approbation de sa condamnation 
à mort prononcée le 14 février par 
Khomeiny.

La radio iranienne n'a fait aucune 
mention du refus de l'OCI de s'asso­
cier à la condamnation à mort de 
Ruhsdie, se bornant à indiquer que la 
déclaration finale qualifiait d'apostat 
l’écrivain britannique.
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BIO ALIMENTS
INC
Dépanneur Bon 
Marché KimEnr 
2662. Sprmgland 
Montréal

I épicerie 2662,
Sprmgland ' 
Montréal

2545-5064 2 bars 4461. rue St-
QUÉBEC INC additionnels Denis
Krismopompas 
4461, rue St-Denis 
Montréal

dont 1 sur 
terrasse

Montréal

LES PATINOIRES Changement 6616, ch
BONAVENTURE de catégorie Côte de
INC d'un Liesse
Les Patinoires 
Bonaventure Inc 
6615, ch Côte de 
Liesse
Saint-Laurent

restaurant 
pour vendre à
I bar avec 
projection de 
lilms

Saint-Laurent

DÉPANNEUR PIF 
INC
Dépanneur Pil Inc 
184, Beaubien esl 
Montréal

1 épicerie 184,
Beaubien est 
Montréal

ELHELOU, Mony 
107, Prairies Enr 
2325, des Patriotes 
Laval

1 épicerie 107. bd des 
Prairies
Laval !

RESTAURANT LA 2 restaurants 5134, bd |
CUCINA pour vendre Saint Laurent
OELL'ARTE INC 
Restaurant La 
Cucina Dell'Arte
Inc.
5142, bd Sl- 
Laurenl
Montréal

dont 1 sur 
mezzanine

Montréal ‘

SUPER MARCHÉ 
AL-DIWAN INC 
Super Marché Al- 
Diwanlnc.
5455,Albert 
Pierrelonds

1 épicerie 1269, Van
Horne
Outremont

MARTIN RIVARD 1 bar avec 289. ave du
MICHEL danse el Mont-Royal
DUCHESNE spectacles (2e ouest
OLIVIER ADAM 
MARTIN
PELLETIER
Les Productions 
Planète Rock
7951. St-Gérard 
Montréal

étage)1 bar 
(3e étage)

Montréal

MAJEROWICZ,
Fradel
Charcuterie H R.L. 
Enr
4762, Dundas
Laval

1 épicerie 5004, bd
Samson
Laval ,

ABOUGABER,
Henry
Dépanneur
Montpellier
740, Montpellier 
Saint-Laurent

1 épicerie 740,
Montpellier
Saint-Laurent

116467 CANADA 1 restaurant 1285, bd
LTÉE
Salle Franc-Gens 
1285, bd. Arthur 
Sauvé
Laval

pour vendre Arthur Sauvé
Laval

LES MENUS 1 restaurant 244, bd Ste-
PLAISIRS INC pour vendre Rose
Les Menus Plaisirs 
244, bd Ste-Rose 
Laval

sur terrasse Laval

RIVEST, Réal 2 restaurants 4872,ave du
Calé Chez Maxime pour vendre Parc
4299, St-André dont 1 sur Montréal
Montréal terrasse
ARYA, Suyagya I restaurant 9562, bd
Bowl-O-Drome
West Island
9562, bd. Gouin 
ouest
Pierrelonds

pour vendre Gouin ouest 
Pierrelonds

2433-3841 1 restaurant 3606, bd St-
QUÉBEC INC pour vendre Laurent
Tallulah Est Folle 
Enr.
3606, bd SI-

Montréal

Laurent
Montréal

Le président et directeur général 
Ghlslaln K.-Lallamme, avocat

Québec
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i Visite Libre
D.D.O. 29, rue de Paris, dimanche 13 
à 17h Split, const. 85, s/s lini, 
$175,000,683-6444
ST-EUSTACHE Bungalow 1977, en bri­
que, 7 pièces. 4 chambres, sous-sol 
lini avecv loyer, beau secteur Redé­
coré, près de tous les services

Visite* libre* 19 mars de 13h. à 16h. 
472-8386,196,18e Avenue,

j jffij] Propriétés à vendre

A AHUNTSIC Duplex attaché, près hô­
pital Fleury, pas d'agent, laut voir 382- 
1763

A VAL-MORIN - LAC THEODORE
Résidence, $125.000 
Plus (100) terrains Près du lac

819-322-3062 - 514-672-6289

Jjl Propriétés à vendre
ST-BRUNO Secteur montagnes, les 
sentiers à la porte Bungalow 28 X 42, 
3 chambres, loyer au sous-sol, garage 
5119.000 653-8788 le jour.

ST-HU8ERT Bungalow 3 c c. sous-sol 
fini, salle/lavage, terrain 50 X 100, rè- 
nové. $76,000 Pas d'agent 445-1965

LES ANNONCES CLASSÉES 
DU DEVOIR

Ou lundi au vendredi de 8h30 à 16h00
Pour placer, modifier ou annuler votre 
annonce, téléphonez avant 14h30 pour 

l'édition du lendemain.

Pour placer votre annonce par la poste: 
C.P. 6033, suce. Place d’Armes, Mtl, H2Y 3S6 

NOUS ACCEPTONS
vru<

PAR TÉLÉPHONE

286-1200

Ml Offres d'emploi EOTi Offres d’emploi 5IÏH Offres d'emploi

Condos à vendre

Propriétés à louer

AHUNTSIC • DUPLEX rénové, Ave
d'Auteuil, coin de rue, près métro 
Sauvé. $295,000 pas d'agent

385-1429 — 523-7212
BOUCHERVILLE: Adossée golt Majes­
tueuse prop, style Limousin, otlre con- 
lort/espace Nicole Monchamp. Le 
Permanent Crtr 6 55-1375 — 641-2197

C.D.N. - VAN HORNE: Cottage pierre, 
loyer, garage. 4 chambres, semi-dét, 
lardm Particulier 493-7624

DUVERNAY bungalow semi-détaché, 
terrain 70 X 120,3 ch . sous-sol lini, 
loyer. $1 12,000 Agents s'abstenir 
664-1925. 
FABREVILLE Aluminium bois, 3 
chambres, sous-sol fini. $88,000. 
Agent s'abstenir, 962-1259
L.D.R., cottage semi-détaché. 4 cham­
bres, $109.000., taxes peu élevées, 

386-6646
LASALLE, duplex semi-dét. 4Vi, 5îi 
prix à discuter, pas d agent, occ im- 
médiate, 692-2975 après 16h
LONGUEUIL. bungalow. 3 chambres, 
bachelor, près de tous commerces, 
transport en commun, 670-9324

MONTST0KE
Magnifique domaine de 245 acres, 
plus bâtiments, équipements, piscines,
2 lacs. Vue splendide. Sylviculture à 
développer Idéal comme relais cham­
pêtre et de chasse Prix à l'évaluation 

J. Bonneau: (819)563-4979.
Imm. Alternative Inccrtr.

PETIT LAC MAGOG
Vue imprenable, sur lac et montagne 
Magnifique résidence neuve, 10 pie­
ces. 2 grands garages, tennis. 1 V; 
acre Vente ou échange avec revenus 
Par particulier 1-819-864-9610

PIERREVILLE
Près du lac St-Pierre Maison 1984, in­
térieur Irène et chêne. 100 arpents, bâ­
timents plus maison a revenu 

Prix 5180,000 négociable 
1-568-2431,522-6001, Guy

POINTE-CLAIRE cottage 3 chambres, 
loyer, jardin, extra Tranquille, privé, 
près hôpital, $145,000 695-9485
R.D.P., cottage début du siècle, ré­
nové, grand terrain, proximité des éco- 
les, 648-5950
REPENTIGNY secteur semi-commer­
cial, bungalow avec garderie educative 
en opération, très rentable. 654-7544
ROSEMONT 5774,13eme Ave. duplex 
2 X 5Vi. rénové avec goût attaché. 
$139.000 négociable. 721-7148
ROSEMONT-BORDEAUX, triplex, 2 
étages, rénovations récentes, patio, 
chautt elect.. occ immédiate, 
$159,000,725-7639
ST-FRANÇOIS: Bung brique, rénové, 
grand terrain, thermopompe Direct.
proprio 666-3195. Bur 721-5293

BEAU COTTAGE: Style Normand. A 
Beloeil, secteur résidentiel, près Auto­
route 20 Terrain 26,000 pi ca, boisé, 
piscine, 51,200. Libre imm 467-5849

ST-HUBERT. bout Gaétan Boucher, 
bungalow avec garage, poêle à com­
bustion lente $850 445-0249

Propriétés à revenus à
vendreSKET

$31,000. DU LOGEMENT 
A QUEBEC 152 logements, biens si­
tués. Bon financement

Globax crtr Inc. (418)652-9776 
Normand Proulx 8 Douglas Steward 

(418)654-8583. ______
A JOLIETTE triplex, centre-ville, rev 
annuels $12,060 . prix $100,000 Par- 
ticulier, après 17h: 585-8896.______
AHUNTSIC Duplex semi-détaché, 2 X 
5Vî, 3 c c . sous-sol lini. Chaullage 
électrique. 389-9206.
AHUNTSIC Ouadruplex 1985, revenu 
$30.000 Prix $330,000 ferme. 7’/; au 
proprio. 324-0718. Pas d'agent
AHUNTSIC Triplex - bachelor déta­
ché, garages Près services $247,000 
négociable. 384-6576. 

CARTIERVILLE - 24 LOGEMENTS
Revenu $94.000 Prix $780,000 

Propriétaire. Pas d'agent. 335-2461
ST-JÊRÔME très bien situé, près éco­
les primaire et polyvalente. 8 loge- 
ments dont 4X514,1 X4'/i. 1X314.2X 
2V4, revenu annuel brut en juillet 
$37,080. aucune vacant, immeuble im­
peccable excellent investissement 
Demande $335.000 agents d'abstenir, 

1-436-6955.

BROSSARD
Â vendre ou à louer 

maison de ville 
condo neuf 

3 c.c., s/manger 
garage

site enchanteur
Construction PERRI

676-2685 
443-8173 

2883 Neuville 
coin boul. de Rome

11-4-89

Dl Condos à vendre
A POINTE-CLAIRE SUD, vente privée, 
condo l'Aristocrate, 21, Bord du Lac, 
luxueux 4'/!, foyer, vaste balcon, 2 c.c., 
2 s bains, entièrement redécoré, ap­
pareils électriques, vue sur Lac St- 
Louis etc . Prix à discuter pour vente 
rapide, occupation immédiate. Visite li­
bre sam.-dim. de 14h. à 17h Rens. et 
rendez-vous 626-6065.695-6488.
ADJ. OUTREMONT Près U de Mtl 
centre commercial, hôpitaux. 3V4, tout 
équipé, rénové. 2 balcons. Pas d'a­
gent 744-5312 - 597-4342.

Chalets à louer
PERCÉ Cottage, vue sur la mer, loge 4 
personnes Tout confort, $1,200 /mois. 
514-484-9716.
ST-JOVITE, lace au Grey Rocks, 2 
c.c., tout meublé, loyer, cable TV 
582-1705 bur. 589-7129 rés.

LE SOUS-DISTRIBUTEUR DU

LE DEVOIR

CAMELOTS

Chalets à vendre
A ORFORD, chalet 414, isolé 4 saisons, 
meublé, moins de $40,000 FAUT VEN- 
DREf 1-514-375-3471.
ESTÉREL: Élégante maison de cam­
pagne, 9 pces, terr. 29,000 p.c., décor 
Ralph Lauren, meublée, $285,000
Soir: 4669199. Sam./dim. 1-2262026

LAC CHAUD - LA MACAZA: Bord de 
l'eau, plage sablonneuse, 3 c.c., grand 
salon, foyer double, grande cuisine, 
câble, asphalte, patio. $88,000, négo­
ciable 18h 1-8)9-2761758

SECTEURS CONTACTS

CHÀTEAUGUAY
Daniel Gauthier 273-0750

ÎLE-DES-SOEURS

NE CHERCHEZ PLUS!!
St-Donat, superbe chalet, pied Mont 
Garceau. tout meublé, loyer en pierre 
naturelle, 12 pièces, 5 chambres, ba­
chelor s/sol, accès lac, plage sablon­
neuse. prix très raisonnable, idéal lo­
cation future Demander Danielle Imm 
Lumi (819) 424-2119, (819) 424-3278

BEACONSFIELD SUD. 103 Sussex 
Drive app 7 Nouveau condo, 2 cham­
bres à coucher, 2 niveaux, garage, air 
climatisé, Visites libres les dimman- 
ches 14h. à 16h $129.900 697-0380.

Copropriétés à vendre

C.D.N,: Près hôpitaux et magasins. 2 
pas du métro. 4 grandes pièces fer­
mées. cour attenante, $67,500. Ba­
lance de vente offerte C Laliberté, 
662-8030 Re Max Le Hameau Crtr

Condos à louer

A SOUS-LOUER à l'Ile-des-Soeurs 
Maison de ville à 5929 - mois, non- 
chauffée, non-éclairée, semi-meublée 

Disponible dès 1 er avril 1989.
Tél 767-8529

ANJOU Condo meublé â louer Un vrai 
bi|0u! Pour professionnel ou autre

Tél.: 654-9084, 351-5616.
ILE PATON condo à vendre ou à louer. 
414, sauna, piscine, garage, tapis mur 
à mur, 621-9266

ST-DONAT
CONOOALOUER

Situé au pied du Mont Garceau. Idéal 
pour ski de printemps Disponible mars 
et avril Jour 383-0352, soir 627-1152.

B Condos à vendre

» GALERIES D'ANJOU *
7191 BOUDRIÉRE

Luxueux condo cottage, 2 c c. 2 salles 
de bains, loyer, tapis, cuisine méla- 
mme beaucoup de rangement, ga­
rage Libre immédiatement Prix rai­
sonnable Directement du contracteur 

* 351-0256. 3262593 *

♦♦♦♦♦♦♦♦♦♦
CANDIAC

Occasion unique, directement du 
constructeur, le béton est un investis­
sement sûr, réalisez vos rêves, achetez 
nos condos ensoleillés, sécuritaires, 
intercom t v, structure de béton avec 
plancher de 8 po., moderne, nos 414 
sont à partir de $62,900., quelques 
mezzanines encore disponibles avec 
vue sur le St-Laurent et Montréal pour 
$88,900 , conditions spéciales de 
comptant avec minimum de $2,990., 
acceptons offre conditionnelle

444-2009.

CENTRE-VILLE, Le Boulevard, 1 c.c.. 
prestigieux Trafalgar, garage, occ. 
imm FAUT VENDRE1 $140,000., 696- 
5479,421-0647, Syst ABroka

Maisons de campagne 
à vendre

ST-FÉLIX DE VALOIS: Maison 2 cham­
bres, sous-sol semi-fini, poêle combus­
tion lente, t-889-2490 (jour), 1-889- 
5651 (soir).
TRANQUILLE, près du Lac Memphré- 
Magog et ski, Owl's Head et Jay Peak. 
Vue magnifique, 1-292-3427.

Terres, fermes à 
vendre

A15MIN.DE BROMONT érablière de 
10,000 entailles sur une super! de 150 
acres, équipée de A à Z, adj. au golf 
de Waterloo, vue panoramique except 
1-372-1341,1-777-0448, après 16h.
RÉGION NICOLET: Ferme 145 acres 
de culture, magnifique boisé (15 
acres), pins rouges et épinettes de 35 
ans Maison, grange-étable, hangar, à 
2 milles du Village St-Sylvère. 

1-8162862310

DORVAL condos à vendre, 833 Lakes- 
hores, app 1 Entre tOh. et 16h 

6369960,3263067
ILE-DES-SOEURS Les Jardins de l'Ar­
chipel. Luxueux 2c.c.. 2 s /bains Vue 
sur la ville et le fleuve. $142,000 
7663944
LASALLE, 50, foyer, construction 86, 
Irais condo bas. Près centre d’achats 
et autobus. Tranquille, pas d'agent, 
3669061.

K Terrains à vendre

U PLAINE
72 X 100, coin du rue, 2 services, $2 65 
le pi.ca. 492-2256.
TERRAIN RÉSIDENTIEL à l'Acadie, 
13,862 pi.ca., situé sur coin de rue, 
prix réduit pour vente rapide,
$1 30/pi.ca 3267716.

URGENT RIVE SUD Terrain St-Jean, 
St-Luc, 2,900,000 p c.. multiple zo­
nage, excellent emplacement 392- 
9230
Jll] App. et log, à louer

4200 SHERBROOKE OUEST, immeu­
ble gracieux et prestigieux, ascenseur, 
2 c c. l’V s/bams, salon et s/diner sé­
parés avec foyer Libre. 878-2616,937- 
5690

AHUNTSIC, condo, grand 6V4. bien 
éclairé, face â un parc. $145,000 
terme. 384-9967

LES MOTS CROISES

Horizontalement
1— D'une origine autre 

que les autochtones 
— Gros perroquet.

2— Dôme — Marque 
l'accompagnement.

3— Hurlerons. — Durée 
de la vie.

4— Habileté. — Endom­
mager la gueule 
d'une arme à feu

5— Lanthane. — Vaste 
plaine inculte — 
Venu au monde.

6— Teigne. — Attacher
7— Instigateur
8— Aube. — Étendue 

d'eau.
9— Filets sous l'ove d'un 

chapiteau. — Lettre 
grecque.

10— Appareil permettant 
de soulever un far­
deau. — Seille — 
Iridium.

11— Marchandise des­
tinée à la consom­
mation. — Bavar­
dage malveillant.

12— Commune du Nord 
de la France. — An­
cienne batterie de 
tambour.

Verticalement
1— Calme momentané. 

— Cadmium.
2— De la Lorraine. — 

Ville de l'U.R.S.S.

3— Brille. — Épouse du 
tsar

4— Trou dans un mur 
pour recevoir un 
boulin. — Tombeau.

5— Jeune cochon — 
Colère — Erbium

6— Louange — Che­
vaux sans force

7— Plante aquatique.
8— Pièce de la charrue 

— Larve des amphi- 
biens

9— Affluent de l'Ouban- 
gui. — Conspuai.

10— Partie d'un cours 
d'eau. — Mille-Pat­
tes. — Gallium

11— Reconstitution natu­
relle d'un organe dé­
truit (Biol .).

12— Rendre tranchant 
— Petit carton ser­
vant à jouer

Solution d’hier

MAGNIFIQUE CONDOMINIUM Style 
loft, com Duluth et St-Laurent. Tout 
équipé 844-8273.
NOUVEAU-ROSEMONT condo-cotta- 
ge, 1,500 pi car. garage, foyer, plu- 
sieurs extra, impeccable 2568834
OUTREMONT Condo. De L'Épée. Rez- 
de-chaussée, coin de rue, ensoleillé, 3 
chambres, sous-sol, stationnement 
Vente privée. 277-1669.
PLATEAU: neuf, beau 900 p c. design,
2 c.c., loyer, système d’alarme, jardin 
et plus. $96,500. Visite libre: 844-1518.
PRÉS DU PARC OLYMPIQUE Tour du 
Boisé des Pères, magnifique condo 
1,500pc * terrasse 400 p c., lumi­
neux, vue superbe, 2 c c . 2 s/bain, im­
mense salon, 2 garages int. piscines, 
sauna, spa, salle d'exercice, système 
d'alarme, climatisation, 6 appareils in­
clus $265,000 Vente privée 

Jour 282-3838, Soir253-7784.
SANCTUAIRE DU MT-ROYAL 5’A
(2,000 p c ) Phase V, 1 te étage A 
louer $2,600 mois, mcl. garage A 
vendre 5395.000 Libre 1er iuil 89
Jour 524-3579 Soir 581-8961

ST-JACQUES-OUEST 5V; 1,700 pi ca 
avec foyer $145,000. José Chrétien.

934-6374 _
TÉTREAULTVILLE condo, grand 4» 
avec foyer, remise, cabanon, station­
nement $75,000 355-8074
VIEUX-LONGUEUIL Condo 4 , garage 
int. piscine ext, près transport, centre 
d achats Occupation imm Prix réduit 
$99,500.6464388,677-1279
VIEUX-MTL superbe condo (Cours 
Leroyer). 1,100 pi ca , commercial ou 
résidentiel Faut voir1 694-4080, M 

cques Ethier.
HjË Chalets à louer

CHALET SUISSE près Tremblant, 
place pour 12 et * Foyer, tout équip 
$450 jem, 6861361,334-2598
KENNEBUNK BEACH maison tout 
contort, disponible juillet Appeler soir 

270-5615.
LAC NON-POLLUÉ Plage privée de 
100 mètres 90 km de Mtl $2,500 de 
mai à octobre 363-0449. apres 18h—

C.D.N. 31:, 4 v j, 57; Chauffé ou non. à 
partir de $260 S'adresser au 4760 Bar­
clay, app 2 ou 3

737-9644
CARRÉ ST-LOUIS, rue Laval, ent res­
tauré et équipé, 2 ch., $835./mois, li- 
bre mai ou juin. 284-0799
CENTRE-SUD: Iberville et Ste-Cathe- 
rine 47; - $510. Construction neuve 
Après 18h 524-8949

LAVAL â louer à personnes âgées, 
27;, 37;. poêle, frigo Serge Corne, 526 
0372
MÉTRO Bern, 4'A, neuf, foyer, plan 
chers bois franc, terrasse, poèle/frigo 
au choix. Porle-patio, stat. $595 
5260778.

Robert Clément 498-1424

CAMELOTS MOTORISÉS
VILLE ST-LAURENT, BORDEAUX

................................... Claude Gilbert 629-9017

POUR TOUT AUTRE SECTEUR: 
EXTÉRIEUR: région 514:

régions 418-819:

332-3890
1-800-361-6059
1-800-361-5699

Entretien, réparations, 
rénovations

BLOC Brique, pierre, pose et répara­
tion. construction et rénovation. Tra­
vail garanti 374-5448.

Construction R.M.L.
ENT.-ELECTRICIEN Entrée chauffage, 
rénovations, entretien tous genres
Service 24 heure*. 383-4468

FERAIS OUVRAGE GÉNÉRAL
Peinture Rénovations de tous genres 
A bon prix. 352-8459

« LOOK »
Finition qualifiée. Menuisiers reconnus 
à travers Montréal. Références. Effec­
tuent fous genres de rénovations. Prix 
résonnable. Salle de bain, sous-sol, 
maison, etc.

Commercial résidentiel 
Estimation gratuite. John Morris: 

entre 8h et 22h 769-3121

M. Occasions d’affaires
LAVAGE HAUTE PRESSION

Franchise disponible. Aqua-Jet Liée 
Renseignements: 1-8063665057

RIVE SUD St-Luc, 2.900,000 pc., multi 
zonage, emplacement de choix, vous 
pourriez aisément doubler votre inves­
tissement en deux ans. Tél 392-9230

Hypothèques
PRÊTS HYPO.: 1ère, 2eme person­
nels, commerciaux, prêts, $1.000. à 
$5,000 , réponse 24h Jacques,
982-9437, Service* Financier* Zurich.

Argent à prêter

J NO

B Chambres et pensions
à louer

POUR PERSONNES ÂGÉES Bord de 
l'eau, atmosphère agréable, service 
24h. 4564221 

SH Offres d'emploi SH Offres d’emploi

Bureaux à louer

AHUNTSIC: 339, Fleury-ouest.
(3) bureaux de 600 pi ca chacun, ré­
novés, a/c 694-2054

LE DEVOIR

Al BEAU PETIT BUREAU: chauffé, 
éclairé, tapis. Métro Jean-Talon. $250 
384-2123. Soir: 6662023

BÉLANGER EST 1685, 2,745 pi car. de 
bureaux. Communiquer avec Sylvie 

8765868
BUREAU DE PSYCHOLOGUE enso­
leillé, insonorisé, divan Â sous-louer, 
temps partiel 831 Rockland, Outre- 
mont. 4963966.

BUREAUX Nouvelle construction, 2 
étages, 3,500 p c. chaque étage. Prix à 
discuter Contactez M. Sacco

3760510.
CENTRE BOULEVARD

Pie IX/Jean-Talon, 2,000 pi.car, 2ème 
étage, air dim. stat. gratuit.
M Lauzon 721-1140/8393.
IDÉAL PROFESSIONNEL Boul St-Lau- 
rent, nord Ahuntsic, 150 â 1,000 pi.ca 
rénové. 3560397.
IMMEUBLE DE PRESTIGE Idéal pour 
professionnel. Drummond coin Sher­
brooke 1.300 pi. à louer Aussi 2 bu­
reaux meublés. Hélène 738-8808.

LE 1000 ST-ANTOINE 
ET 980 ST-ANTOINE 

ESPACES A BUREAUX
Service complet, de 900 à 3,000 pi ca 
disponibles. Prix; $16 /pi.ca. brut.

Int.: 8744)169.

MÉTRO BEAUBIEN
Idéal professionnel 

250 à 4,000 pieds carrés
276614!

OUTREMONT: Laurier/Hutchison 
1,000 pi ca. Intéressant pour clinique 
dentaire 2763346

STE-CATHERINE OUEST
1118 et 1312

Espace pour petit bureau, entre 300 et 
1,200 pi car, idéal pour bureau profes­
sionnel, près de tout, prix raisonnable. 
8664)940

VIEUX-LONGUEUIL
Bureaux, 91 St-Jean près St-Charles 
Immeuble rénové, 2 étages, 750 pi ca 
chacun. Location août 89 Entrepo­
sage possible sous-sol

Evelyn»: 651-2074.
VIEUX-MONTRÉAL 900 pi.ca. Environ- 
nement unique. $9.50 + $4.00.

8461435.

MÉTRO SHERBROOKE
1V:, 3'/;, 4'/;, 57:. tout compris, au-des- 
sus métro 281-155!
MEUBLÉS Superbes appartements et 
maisons Tout inclus. De 3 à 12 mois

TROC-VACANCES- 288-4194.
N.D.G. Beau grand 67;, bas duplex, 
foyer, boiseries, planchers bois verni, 
éclairé, chauffé, 5 mm. métro Occup. 
immediate $900 527-2620

N.D.G. haut duplex 6 pces, chauffé 
boiseries, balcon, garage, excellente 
condit Libre Ter juil $750. 4868690.

VILLE ST-LAURENT (limite dé), bu 
reaux à louer, bien situé, près de 
Décarie, du métropolitain, du métro. 
4,500pi.ca.et 1.300pica.($14 brut/le 
p.c.) libre 1er mars 3,000 pi ca ($23 
brut/le p.c.) libre 1er mai, stationne­
ment gratuit. 341-5331 poste 274.

LES ANNONCES 
CLASSÉES DU

DEVOIR
386-1200

TÉLÉMARKETING
Plusieurs postes en télémarketing sont 

présentement disponibles, de jour et de soir, 
à temps plein ou partiel. Nous offrons 
d’excellentes conditions de travail et 

assurons votre formation.
Horaire: lundi au jeudi de 9h30 à 21 h 

vendredi de 9h30 à 14h30 
Exigences: Facilité d’expression, bonne 

diction, bilinguisme un atout. 
Communique: avec 

Marie-Claude Gaudet au 844-7531
entre VhOO et 17hO()___________

MENUISERIE GÉNÉRALE, spécialité 
salle de bains, sous-sol

Daniel 654-3179.
RÉNOVATION MAJEURE DE MAISON

Menuiserie — Gyproc — Peinture 
Estimé gratuit. M. Raymond, 4261197

SPÉCIAL SABLAGE
S0 65/p c. travail garanti 

385-1404 Denis Planchers.

Décoration intérieure
DESSIN ET CONCEPTION DE:

Salle de bain, cuisine ou salle de jeux 
Estimation gratuite. André Jolicoeur 
Décor Inc., 9362503.

§ Astrologie ésotérisme

ANALYSE PERSONNELLE
Médium Caries et tarots

933-9790
LEVELA Médium naturel. Consultation 
de clairvoyance Passé, présent, futur 
et tarot. Perçoit par l'aura 729-9671

$ BESOIN D'ARGENT S
Payons comptant sur objets de valeur 
tels bi|0ux, or. caméras et vidéos, etc 
Econobec PSD, 3972 Masson, près 
métro Pie IX. 7262466

PAS DE PROBLÈMES
hypothèque, Les Imm. Collins Courtier 

931-3184(24h)
j Argent demandé

AGENT EXCLUSIF: Représentant 
groupe d'ingénieurs Allemands, con­
trat signé avec client, commission 
payable dans les 4 mois, besoin de 
$40,000 intérêt plus bonus 392-9230

s Offres de services

4 4 4 EBENISTE 4 4 4 
MENUISIER EN FINITION 

2560022
s Bateaux, moteurs, 

yachts, voiliers

Lavage, nettoyage

J.N.O.

1 Terrains commerciaux

STE-THÉRÊSE, 62,000 pica., terrain 
zoné communautaire, 6 étages, cli­
nique médicale, très belle vue sur Mtl. 
4366605
K Locaux à louer

ÉDIFICE
COMMERCIAL/INDUSTRIEL

Rue Tricentenaire 20.000 pi.ca., 5 por­
tes de chargement, bureau, etc

Rens.: M. Glngras, 286186!

|{g|| Antiquités

A DE VRAIS CONNAISSEURS
En antiquité mobilier salon complet (8 
mex et plus), style victorien. Louis XV, 
très propre, 514-743-9351

UVAL
Dans Parc Industriel. 4,000 pi.ca., pour 
entreposage ou industrie légère.

Jour: 662-9875.

ACHAT à prix élevé. Achetons gravu­
res Icart, tableaux anciens, bgoux or, 
argent, tapis, laliques, statues bronze 
et marbre Successions complètes M 
Raphaël: 2325, Guy 9363600.

ACHETONS ANTIQUITÉS
Payons bon prix: 521-4447

NETTOYAGE, tapis et divan, équipe­
ment de qualité, bon prix, 474-2929, 
591-7673.

TAPIS UNIK
Nettoyage tous genres de tapis 

Satisfaction garantie
3861404

X. Peintres, peinture

VOILIER 29 p! 1984, parfaite condi­
tion, tout équipé, couche 5, idéal croi- 
sière 631-4901,7664105.
VOILIER MacGREGOR: Annee 1986, 
22 pi, tout équipé, dériveur. $17,500

7667890

A BAS PRIX
Peinture — Rénovations — Plâtre — 
Plomberie. Tel: Yves, 727-1834

SPÉCIAL DU PRINTEMPS, 3'/:: $240 , 
47;: $290, 57;: $340. Peinture incluse. 
20 ans d'expérience; après 6h et fin de 
semaine, P Dupere, 5268016 
VOUS AVEZ de la peinture, plomberie 
ouélect à faire ou rénovations int.? 
App 640-4699 Très bons prix! Pour 
petits ou gros travaux. Sylvain ou 
Denis
"f|j Garderies, gardiennes
GARDIENNE DEMANDÉE: Pour pren­
dre soin bébé.t an, du lun. au vend, 
non-fumeuse. Références exigées ile- 
des-Soeurs Jr: 848-5277. Sn 762-0821

S Santé

LOCAL INDUSTRIEL 
2,000 à 9,000 pi.ca.

7635 Henrl-Bourassa-est. 6461233
ST-URBAIN, 2eme, 3.400 pi.ca., chauf­
fage, électricité inclus. $950 . 277- 
2069.

1 Commerces à vendre
CENTRE équestre à vendre ou à louer, 
manège intérieur, écurie 28 box. 

1-359-0022.
CLUB-VIOÉO tond de commerce, éta­
bli depuis 47: années. Bon chiffre d'af­
faires Clientèle assidue 382-5150, 
687-198!
CROISSANTERIE - FRANCHISE

45 places, avec .take-out*
481-9856

PIZZERIA Vimont/Laval/Centre d'a­
chats avec voilures, capacité 50, décor 
superbe, bien équipé, bon potentiel 
Bien situé, vendue en 87 pour 
$250,000 , affaire à $150.000! 651- 
0800, Gino.
SALON DE COIFFURE: N -Dame et At­
water, clientèle bien établie. Jeudi, 
vend , sam., 6h à 9h p.m 8468876

Commerces à louer
BOUL. ST-MICHEL: Magasin 16' X 81', 
dans centre d'achat achalandé, près 
métro 484-5920

m. Ameublements

jUg App. et log, à louer
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FACILE

286-1200

OUTREMONT, nouveaux luxueux ap­
pariements, équipés. î'/i, 47:, 1 mois 
gratuit 277-8491,2861754.
PENTHOUSE EN BÉTON 420 Victoria, 
10 pièces, loyer, piscine, sauna Privé

672-8950.
R.D.P. Grand 47;, chauffage électrique, 
stores verticaux tournis pour fenêtres 
et porte patio 254-4672.
ST-LÉONARD Pour proless seule­
ment Grand 5'é, très luxueux, avec 
foyer et a /c. neuf $900 /mois. 
722-8839_ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _ _
VILLE ST-LAURENT Bleigmer Haut 

i duplex, grand 6 pces, chauffé, 2 s./b, 
place 1 auto dans le garage Près ma­
gasins 8 transport Disp 1er juin 737- 

i 4374, 482-6349.
ilSEl App. et log, à partager
GRAND 5 PIÈCES: Propre, éclairé, 
tranquille A partager, près métro Lan- 
gelier 2568120

À louer hors frontières

Espaces commerciaux 
à louer

1799, SAUVÉ EST
700 pi.ca Disponible immédiatement.

384-6299

AUBAINE $150,000. de meubles en 
montre, à prix réduit. A C Elliott Ameu­
blement: 322-5742 ou 322-3226

AVIS
AUX CONSOMMATEURS

Meubles de manufacture à prix de 
gros 351-7079. A. Tessier Liée.

Collections, Monnaie, 
Timbres

CHERCHONS: Cartes postales, an­
ciennes/modernes, toutes rég. Ca­
nada ou monde La Timbragie, Jean 
Lapointe. 1329 Ste-Catherme e

5961571

ü Oeuvres d'art
PIÈCE DE COLLECTION, tableau 
d'HENRI D'ANTY 87: X 10V5, "Le Mu­
sicien", enregistré, on demande 
$3,000.691-6470.
TEX LECOR 36 po X 36 po Person­
nages. Pièce de collection $3,900.

Apr»* 18h.: 337-7482.

Offres d’emploi
RADIO CENTRE-VILLE est à la recher­
che d'un(e) bénéficiaire d'aide sociale 
àgé(e) de moins de 30 ans. Nature de 
l'emploi en rapport aux activités de 
promotion de la station Contacter: 

Danielle Dumas, 4962597.
\ Services domestiques

MASSAGE THERAPEUTIQUE 
SHIATSU ( Acupresssion pour person­
nes sérieuses seulement) 484-3347.

Tenue delivre 
déclaration d'impôt

Automobiles à vendre

AUDI QUATTRO 
TURBO 1986

47,000 km., noire. 
Gilles:

385-2262
20-3-89

CACHETAXE
Déclarations d'impôt personnelles et 
corporatives, petite et moyenne entre­
prise Planification financière Service 
de comptabilité. Promotion pour les 
100 premiers.

SAUVEZ DE L'ARGENT 
AVEC DES PROFESSIONNELS 

874-2006
IMPÔTS Tenue de livres, successions 
Système informatisé. R Galipeau & As­
sociés : 722-1759,722-5904

Automobiles à vendre
• TOYOTA Corolla 88,12.000 mi,
• BUICK Century 87,11,000 mi 
•JIMMY 87.4X4.V-6,
• MICRA 86,60,000km
• ACADIAN 87, automatique

AUTODELEC
722-5555

ALPHA ROMÉO 75,4 PORTES. 5 VIT., 
JAMAIS CONDUITE L'HIVER, 1 PRO­
PRIO. FAUT VOIR! VINCI AUTO: 
682-4000 
BMW M6 1987: Blanche. 17.000km . 
sous garantie. $68,000. terme.
Jour: 8462105. Soir: 337-7089

BMW, 85, 5 VIT . 55.000 km. ORIGI­
NALE, INT CUIR. UN PROPRIÉTAIRE, 
$23,900. VINCI AUTO, 682-4000.

BUICK 1985 R100 2 portes, 6 cylin­
dres. environ 75,000 km, excellent état 
tout équipée. $7,900 négociable Soir 
744-5777 Bureau 273-9533. Vente pri- 
vée.
JEEP Y L Laredo 1987, noire, impec­
cable, 34.000km, $14,250.

Eric: 661 -7458 - 629-4311
JETTA GL 85,5 VITESSES, 4 PORTES 
EXCELLENTE CONDITION, GARAN­
TIE $6,995. VINCI AUTO 682-4000.

LINCOLN 85, Mark VII, beige, équipé 
A-Z, système d'ordinateur, 30,000 km. 
$19,900 722-7402.

TENUE DE LIVRES Inventaire, rapport 
d'impôts et service de paie. Très bon 
prix. 385-6442

Occasions d'affaires

ASSOCIÉS DEMANDÉS Mes clients 
recherchent associés avec $50,000 
d'investissement pour magasin de 
meubles en pleine expension. Pierre 
Proulx comptable, 652-0295.
FRANCHISE de restaurant sans cui­
sine Nouveau au Québec, ouverture 
de 17h. à 23h. Financement de base 
disponible.
Int. 819-478-5944 ou 819-478-7023

MUSTANG 88, 3 portes, 25,000 km., 
garantie lusqu'en 93. $19,700.

463-3105,4267255.
PONTIAC SUNBIRD J2000, 1984.4 
portes, mécanique et carosserie Im­
peccable, automatique, 70,000 km 
(42,000 mi ), original, tous servos, FM 
Stéréo, digital, très économique, voi­
ture à l'état neuf. Faut voir1 $4,350. dis- 
cutable. Particulier 3266960
SCIROCCO 87:16 valves, rouge, con­
dition A-1, .sunroof*, 40,000km Après
17h 488-8205
TOYOTA SUPRA 87: Bleue micra, 
24,000km., garantie 5 ans transférable, 
système d'alarme
1-514-432-6684, après 17h.

BESOIN GOUVERNANTE/AIDE 
DOMESTIQUE Belle éducation Pour 
famille à Westmount Entants 5.6.18 
ans. Implique soins de jeunes enfants, 
repas pour enfants, léger entretien 
maison, conduite automobile aller-re­
tour aux écoles Aura ses propres 
quartiers Doit être non-fumeur, détenir 
permis de conduire, français, anglais 
un atout Références et expérience re- 
quises 9362170,737-0831E Cours

ANGLAIS, COURS PRIVÉS
Immersion, ancien professeur Berlitz. 
$30 pour 2 heures 481-8542 

AORESSE COMMERCIALE, pour pro­
fessionnels, 5 bureaux fermés, spa­
cieux, stores, tapis fournis, rénovation 
récente 387-0745/6
BUREAU K LOUER Secteur Chôme- 
dey Jusqu'à 800 pi ca., peut-être sub­
divisé, air climatisé, chauffé

Int.: 6668570
ESPACE commercial d'entreposage à 
louer pour long terme, à $5 le pi ca.

3262022.

m
ACAPULCO! Appartements 2V;. meu­
blés, neufs. Proprio canadien 
Gabrielle 667-3806

CLEARWATER, FLORIDE
Maison neuve meublée disp Apartu 
du 15 avril. 692-2708, 427-7105.
IRLANDE: Maison dans montagnes du 
sud-ouest, près de la mer $800 

mois Entre juin • oct (514)684-5387

PARIS, ST-GERMAIN-DE6PRÉS Petit 
studio tout confort, à louer à partir de 
sept 89 737-9293.

RÉPUBLIQUE DOMINICAINE: Côte 
nord près de Playa Grande, villa de 
luxe. 2 c.c., bachelor, 1 c.c., services 
hôteliers, vue panoramique sur mer, 
tranquillité, propreté, confort assurés 
$200/sem par chambre 451-0441

WESTMOUNT, Sherbrooke et Victoria, 
2 magasins: 1 mai, 1,000 pi.car , t juin, 
1,625 pi,car 4861709.

Espaces commerciaux 
à vendre

VIEUX-MTL: Petit batiment Esp de 
4,500 pi ca rénové, stat , monte- 
charge Sur rendez-vous 849-7110

Espaces Industriels à 
louer

RAMASSONS VOS VIEUX MEUBLES
Gratuitement, de la cave au grenier.

274-8730
Téléviseurs, stéréos, 
vidéos

BANG 8 OLUFSEN
Tout neuf, valeur $13,500 Intéressé 
seulement, prix discutable

Jour 984-3195, soir: 620-7626.
Mobiliers de bureau, 
accessoires

LIQUIDATION Meubles de bureau, éta­
gères, ordinateur, comptoir laitier 22 
pieds 6666638

MOBILIERS DE BUREAUX 
NEUFS ET USAGÉS 
Snowdon: 8663807

COURS D'ESPAGNOL pour débutant, 
et cours de base, méthode espagnole 
en directo. 722-3041 Diane.
INITIATION à la micro-informatique, 
traitement de texte ■ word perfect ■ 
compagnie et particulier, 6265619.

$jj Déménagement

LA METEO

A BAS PRIX! Appelez PIERRE Démé­
nagement en tous genres. Estimation 
gratuite 937-9491

A BAS PRIX
Petits déménagements et livraison de
colis. Ren*: 662-9168

W Équ p. de commerce

A vendre hors 
frontières

CABARETE, République Dominicaine 
Condominiums SUR LA MER 

Argent Canadien 669-6487/6642

RIVIÈRES DES 
PRAIRIES

Locaux industriels à 
louer, 3,500, 7,400 et 
11,000 pi ca. approxi­
matif $4.75/pi. ca Dis­
ponible immédiatement. 

648-1595
1-4-89

Espaces industriels à
louer

LOT DE . tracks • avec projecteurs 
armoires murales, étagères diverses, 
comptoirs, etc idéal boutique de ca­
deaux 1-3761514,1-375-7179

M. Ordinateurs
ESPLANADE ORDINATEUR: Spécial 
AT 640K. 1.2 meg, lecteur diquette, 40 
meg, disque rigide, clavier, écran 
$1,725 8460986

M Instruments de 
musique

CRUE 87, Page 88. Floyd 88, U2 87, 
Leppard 88, Bowie 74, Ozzy 81, EIP 77, 
Elvis 77. Marillon 83 t 3,000 concerts 
vidéo 1961-88 4368839

MASSON/DES ÉRABLES, ateliers mo­
dernes, grandes fenêtres, 1,000 et 
2,000 pi ca., bas prix Idéal pour con­
cepteur, artisan, créateur 5262275

Propriétés
commerciales
ÉDIFICE A BUREAUX

Rénové. 781 William, coin Duke 
A louer ou à vendre. 2769579

PIÈCE RARE
Piano antique droit, Baldwin, très bon 
état Jour 2734471

Antiquités
PAYONS MEILLEURS PRIX 

POUR MEUBLES EN PIN 
ET OBJETS QUÉBÉCOIS

Acceptons frais virés. 
1(418)387- 6934

ANTIQUITÉS M. BOLDUC INC.

A, ABBA déménageurs, expérience, 
bas prix, assurances, contrats, fiable à 
toute heure 4661377
DISPONIBLE Tout temps. Petits & 
gros. Emballage, entreposage, local, 
longue distance Assurances 
2563275

GILLES JODOIN TRANSPORT INC
Déménagement de tous genres, spé­
cialité appareils électriques Assu­
rance complète 2564374
SPÉCIAL DÉMÉNAGEMENT bas prix, 
estimation gratuite, camion 16 pieds 
Jim Papa. 592-6918

Sfifi. Entreposage
AGENT DISTRIBUTEUR

Région de Québec, transport général 
entreposage et service de personnel 
t-416872-0110.

Prévisions d'Envtronnemenl Canada

RAFALES «*
v rafales

NEIGEPLUIE

<AVERSES

rf'//, précipitations 
H haul* pression 
Q basse pression 
TV masse d'air Irais 
Wmasse d'air chaud

Prévision de la carte du temps à midi aujourd'hui

Situation générale: Un déga­
gement s'amorce rapidement à 
l'arrière d'une dépression se 
trouvant maintenant sur la Gas- 
pésie, après avoir traversé le 
Québec d'ouest en est, en lais­
sant parfois un peu de neige.

Samedi, une dépression 
viendra effleurer le sud de la 
province. Elle devrait apporter 
un peu de neige sur l'ouest du 
Québec.

Les températures demeure­
ront légèrement sous les 
moyennes saisonnières.

MONTRÉAL

Entretien, réparations, 
rénovations

A BAS PRIX! Peinture, lavage de murs, 
réparation de plâtre, menuiserie, dé­
molition. Stéphane:524-9773 
A.A.A.A. Entreprise J. Meunier Jr Enr. 
Rénovation générale, peinture. Spécia­
lité: finition sous-sol 6465516_____

LES ANNONCES 
CLASSÉES DU

DEVOIR
286-1200

Généralement ensoleillé. 
Max.: 0. Vents modérés. Sa­
medi: neige possiblement mêlée 
de grésil.

LEVER DU SOLEIL 6 h 03 
COUCHER: 18 h 03

QUÉBEC

Abitibi-Témiscamingue: Ensoleillé. 
Max.: -9. Samedi généralement 
nuageux.

Réservoirs Cabonga et Gouin: En­
soleillé. Max. -9 Samedi: généra­
lement nuageux

Pontiac-Gatineau et Lièvre. Lau- 
rentides: Ensoleillé. Max. -3. Sa­
medi neige intermittente Venteux

Ottawa-Hull-Cornwall: Générale­
ment ensoleillé. Ennuagement en fin 
de journée. Max.. 0 Vents modérés. 
Samedi, neige possiblement mêlée

de grésil
Drummondville, Estrie Dégage­

ment en matinée. Ensoleillé par ta 
suite. Max. -3. Vents modérés Sa­
medi: neige possiblement mêlée de 
grésil.

Trois-Rivières, Québec, Beauce: 
Dégagement en matinée. Ensoleillé 
par la suite. Max.: 4. Vents modé­
rés. Samedi: nuageux avec neige in­
termittente. Venteux.

Lac St-Jean, Saguenay, La Tuque, 
Réserve des Laurentides: Dégage­
ment en matinée. Ensoleillé par la 
suite Max : -9. Vents modérés Sa­
medi: nuageux avec un peu de neige 
et venteux.

Charlevoix et Rivière-du-loup, Ri- 
mouski-Matapédia: Neige cessant au 
cours de la matinée. Dégagement 
par la suite. Accumulation: près de 5 
cm Max. 6 Vents modérés Sa­
medi: nuageux avec un peu de neige 
et venteux.

Ste-Anne-des-monts et Parc de la 
Gaspésie, Gaspé et Parc Forillon: 
Neige cessant tôt en après-midi. Dé­
gagement par la suite. Accumula­
tion: près de 5 cm. Max.: - 2. Vents 
modérés. Samedi: ennuagement.

Baie-Comeau: Neige cessant en 
avant-midi. Dégagement par la suite. 
Accumulation: près de 5 cm Max 
- 6 Vents modérés. Samedi: ennua­
gement suivi de neige

Sept-lles: Neige cessant en après- 
midi suivi d'un dégagement. Accu­
mulation: près de 5 cm. Max.: -6. 
Vents modérés. Samedi: ennuage­
ment.

Basse Côte-Nord, Anticosti: En­
nuagement en matinée suivi d'un 
peu de neige. Max 10. Vents mo­
dérés Risque de précipitations: 
50 % Samedi: ensoleillé suivi d’un 
ennuagement.
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L’ACTUALITE INTERNATIONALE
Lockerbie
La piste
Jibril
se précise
WASHINGTON (AFP) - Les spé­
culations sur la responsabilité d’une 
faction palestinienne pro-syrienne 
dans l’attentat contre un Boeing 747 
de la Pan Am qui a fait 270 morts le 
21 décembre dernier en Ecosse ont 
été renforcées hier par la révélation 
d’un avertissement antérieur aux 
compagnies aériennes.

Le 18 décembre, l’Administration 
fédérale de l’aviation civile améri­
caine (FAA) américaine mettait en 
garde toutes les compagnies améri­
caines contre la présence en Europe 
de membres du Front populaire de li­
bération de la Palestine-Comman­
dement général, dirigé par un ancien 
capitaine de l’armée syrienne, Ah­
med Jibril, a indiqué hier le dépar­
tement d’état.

Quatorze personnes soupçonnées 
d’appartenir au FPLP-CG avaient 
été arrêtées fin octobre dans diver­
ses villes d’Allemagne fédérale, no­
tamment à Francfort.

Une des pièces à conviction était 
un poste de radio de marque Toshiba 
contenant une bombe avec un déto­
nateur sensible à la pression atmos­
phérique.

À Londres, le ministère des Trans­
ports a indiqué hier qu’il avait en­
voyé des avertissements similaires 
le 22 novembre, puis le 19 décembre.

Managua demande à TON U 
de surveiller ses élections
NEW YORK (AFP) — Les Nations 
unies ont confirmé officiellement 
hier que le gouvernement de Ma­
nagua avait demandé l'envoi d’obser­
vateurs onusiens à partir de la fin 
avril prochain pour suivre la cam­
pagne électorale présidentielle au 
Nicaragua.

« Cette requête est à l’étude sous 
tous ses angles », a déclaré le porte- 
parole de l'ONU, M. François Giu­
liani, en faisant remarquer que la de­
mande nicaraguayenne sortait du 
cadre normal des missions d’obser­
vation menées par l’ONU. L’organi­
sation internationale n’assure en 
principe que la supervision et l’ob­
servation de processus électoraux de 
décolonisation.

Le porte-parole a indiqué que le 
Nicaragua, dans sa demande trans­
mise mercredi par le chef de la di 
plomatie de Managua, le père d’Es- 
coto Brockman, souhaitait que des 
observateurs de l’ONU soient pré­
sents durant les dix mois de la pé­
riode électorale. Le scrutin aura lieu 
le 25 février 1990.

Depuis plusieurs semaines le gou­
vernement de Managua multiplie les 
signaux d’apaisement à l’égard de 
son opposition et s’efforce de démon­
trer qu’il entend sérieusement appli­
quer les mesures de démocratisation 
prévues dans le plan de paix pour l’A­

mérique centrale réunis à jour le 
mois dernier lors du sommet des 
chefs d'État de la région.

Managua a récemment annoncé la 
libération de 1,894 somozistes. me 
sure qui a été entérinée cette se­
maine par l’Assemblée nationale. 
Les dirigeants sandinistes viennent 
également de faire plusieurs gestes 
en direction de la hiérarchie catho­
lique. Ils ont autorisé le retour de 10 
prêtres étrangers qui avaient été ex­
pulsés, décidé de lever l’interdiction 
d'émettre des informations frappant 
Radio Catolica, et permis la reprise 
des activités d'une organisation ca­
tholique interdite.

Les cinq pays de l’Amérique cen­
trale (Costa Rica, Guatemala, lion 
duras, Nicaragua, Salvador) souhai­
tent que l’ONU participe au proces­
sus de paix dans la région en en­
voyant une force d’observateurs qui 
serait chargée de la vérification des 
aspects de sécurité du « plan de paix 
Arias ».

L’organisation de cette force, qui 
compterait environ 220 hommes dont 
une centaine d’observateurs militai­
res fournis par le Canada, l'Espagne 
et la RFA, a fait l’objet de discus­
sions mardi et mercredi entre les 
responsables de l’ONU et des cinq 
pays de la région.

Le porte-parole de l’ONU a ajouté 
que « sur la base d’une telle de­

1

t
PHOTO AP

À l'appel de la guérilla salvadorienne, tous les moyens de transports en commun ont été paralysés hier à San 
Salvador.

La guérilla salvadorienne 
tente de saboter les élections
SAN JOSE (AFP) — A trois jours de 
l’élection présidentielle du 19 mars, 
le Salvador s’enfonçait hier dans une 
sanglante impasse où la violence a 
écarté définitivement les ultimes 
vélléités de dialogue entre la guérilla 
et le gouvernement du président 
Jose Napoleon Duarte.

La guérilla du Front Farabundo 
Marti pour la libération nationale 
(FMLN), décidée à faire boycotter 
l'élection par tous les moyens, a 
lancé une nouvelle campagne d’at­
taques et de sabotages dès mercredi, 
à la clôture de la campagne offi­
cielle. Des tirs de mortier ont atteint, 
au coeur même de la capitale San 
Salvador, le palais présidentiel et un 
centre d’instruction des forces ar­
mées.

Confirmant sa capacité à orga­
niser des actions en pleine ville, à la 
barbe d’une police et d’une armée 
massivement déployées, le FMLN a 
visé le symbole même de l’autorité 
présidentielle au Salvador, provo­
quant des dégts matériels impor­
tants et blessant grièvement un

garde du palais — en l’absence il est 
vrai du président Jose Napoleon 
Duarte.

Ce dernier, après avoir fait d’ul­
times et infructueuses propositions 
de dialogue à la guérilla, voit appro­
cher la fin de son mandat, le 1er juin 
prochain officiellement, sans avoir 
avancé sur ce terrain. Il lègue à son 
successeur, le candidat d’extrême- 
droite Alfredo Cristiani si l’on en 
croit les sondages, un conflit armé 
qui accable ce petit pays centre- 
américain depuis près d'une décen­
nie.

Toujours selon les sondages, la dé­
mocratie chrétienne de Napoleon 
Duarte semble bien sur le point de 
quitter le devant de la scène. Une en­
quête publiée mercredi par un ins­
titut universitaire indépendant cré­
ditait son candidat, M. Fidel Chavez, 
de 12,9 % des intentions de vote con­
tre 26,2 % pour M. Cristiani de l’Al­
liance républicaine nationaliste 
(ARENA).

Quant à Guillermo Ungo, prési­
dent du Front démocratique révolu-

mande, le secrétaire général Javier 
Ferez de Cuellar enverrait une mis­
sion de reconnaissance dans la ré­
gion avant de soumettre une propo­
sition formelle au Conseil de sécu­
rité ».

La création d'un groupe d’obser­
vateurs pour l’Amérique centrale de­
vra en effet passer par le Conseil de 
sécurité où les États-Unis disposent 
du droit de veto. Jusqu'ici, Washing­
ton a manifesté des réserves à l’é­
gard des dispositions envisagées par 
les chefs d’Etat de l'Amérique cen­
trale le mois dernier, notamment en 
ce qui concerne le démantèlement 
dans les trois mois des bases de con­
tras au Honduras, qui serait super­
visé par l'ONU.

Les États-Unis sont intervenus il y 
a quelques jours auprès du gouver­
nement de Tegucigalpa pour obtenir 
que les contras puissent rester en­
core un an en territoire hondurien.

Washington s’inquiète d’une part 
du décalage prévu entre la ferme­
ture des bases de contras et l’élec­
tion présidentielle au Nicaragua et 
du manque de contraintes sur le gou­
vernement de Managua pour s'as­
surer qu’il s’engagera effectivement 
dans le processus de démocratisa­
tion, ainsi que l’a rappelé jeudi l’am­
bassadeur américain à l'ONU, M. 
Vernon Walters.

tionnaire (FDR), candidat de la Con­
vergence démocratique, une coali­
tion de partis de gauche, la même en­
quête d’opinion ne lui laisse espérer 
que 4,2 % des suffrages. M. Ungo, re­
venu au Salvador en 1988 après de 
longues années d'exil volontaire, con­
sidéré comme l’allié politique de la 
guerilla, se trouve apparemment en 
opposition avec le FMLN en main­
tenant sa participation à l’élection 
présidentielle malgré la consigne de 
boycottage.

Pour créer les conditions d’un 
puissant boycottage de l’élection, la 
guérilla, relayé par plusieurs orga­
nisations syndicales et professionnel­
les de gauche, a lancé un appel à l’ar­
rêt de tous moyens de transports en 
commun à compter d’hier.

Dans une émission des Radio Ven- 
ceremos, antenne de la guérilla, le 
commandement général du FMLN a 
en outre averti qu’il fallait s’attendre 
à des combats « dans les campagnes 
et dans les villes » ainsi qu’une « in­
tense activité de la lutte populaire » 
pour le jour de l’élection.

Il y a neuf ans

Un missile a abattu un avion civil italien
ROME (AFP) - Neuf ans après la 
catastrophe aérienne du DC-9 de la 
compagnie italienne Itavia, les ex­
perts sont parvenus à la conclusion 
que l’appareil a bien été abattu par 
un missile air-air près de l'ile d’Us- 
tica en Méditerranée, mais les prin­
cipales questions sur l’origine du tir 
et les raisons de l’erreur demeurent 
sans réponse.

Depuis neuf ans, les hypothèses les 
plus fantaisistes circulaient sur la fin 
mystérieuse de cet avion et de ses 81 
occupants, disparus en mer à la hau­
teur d’Ustica, îlot au nord de la Si­
cile, le 27 juin 1980 à 20h50.

Le volumineux rapport de 700 pa­
ges remis mercredi par les experts à 
la justice est formel : la cause de 
l’accident, après examen de la car­
casse de l'avion est bien l’explosion 
d’un missile air-air, donc tiré par un 
appareil militaire.

En réalité, cette thèse avait été 
émise dès le mois de décembre 1980 
par les experts de la compagnie Ita­
via, à laquelle appartenait le DC-9. 
Mais par un processus bien italien, 
ce premier rapport avait été mis de

côté sous une double pression.
Celle du « secret de l’instruction », 

une enquête judiciaire étant en cours 
et ne devant pas être gênée par des 
rapports non-officiels. Et celle des 
concurrents d’Itavia, qui encoura­
geaient la thèse de l'implosion struc­
turelle pour mauvais entretien.

Le président d’Itavia, M. Aldo Da- 
vanzali, avait écrit en décembre 1980 
une lettre ouverte au ministre des 
Transports, concluant à l'explosion 
d’un missile résultant « d’une inter­
ception erronée de la part d’un engin 
de guerre d’origine inconnue ». Il 
avait été inculpé par la justice pour 
« divulgation de nouvelles tendan­
cieuses et exagérées ».

La réponse des militaires, lour­
dement mis en cause depuis des an­
nées, n’a pas tardé. Le ministre de la 
Défense, Valerio Zanone, a exprimé 
à la télévision sa certitude que l’ar­
mée italienne n'avait aucune respon­
sabilité.

Cette étonnante certitude laisse 
entendre que le ministre en sait da­
vantage, estiment les commenta­
teurs.

Là est peut-être l’aspect le plus

Programme libéral
PHOTO AP

Annonçant que l'inflation était 
aujourd’hui proche de 1,000 % 
en Yougoslavie, le nouveau 
premier ministre, Ante 
Markovic, a présenté hier un 
programme de réformes 
radicales destinées à sauver le 
pays de sa crise économique 
la plus grave depuis la 
Deuxième Guerre mondiale.

Markovic, 64 ans, a estimé que 
la Yougoslavie ne pouvait se 
sauver que par une large 
déréglementation de 
l'économie reposant sur une 
véritable libéralisation du 
marché, que ce soit pour les 
biens, le capital ou le travail. 
Pour justifier ce programme, il 
a insisté sur la flamblée 
inflationniste que connaît le 
pays. Markovic, un croate 
libéral, n'a pas caché que ces 
réformes se heurteraient à des 
résistances.

troublant de ce dossier : depuis la 
nuit même de la catastrophe, tous les 
enregistrements-radar concernant 
cette zone ont disparu : enregistre­
ments radio et ra ! r de Rome-Ciam- 
pino, et de Marsala (Ouest de la Si­
cile) où un trou de huit minutes à 
l’heure de la catastrophe a été im­
puté à un « changement de bande 
magnétique ».

Le seul enregistrement qui a mi­
raculeusement échappé à ce zèle in­
tempestif est l’enregistrement gra­
phique de Ciampino, qui a servi de 
base aux différentes expertises, celle 
d’Itavia comme celles demandées 
aux experts américains du National 
Transportation Safety Board.

Avion italien, américain ou fran­
çais tentant d’intercepter un avion U- 
byen, l’hypothèse est envisageable: * 
les jours précédant la catastrophe, 
alors que la garnison libyenne de To- 
brouk tentait un soulèvement contre 
Kadhafi, les porte-avions américain 
Saratoga et français Clémenceau 
étaient près du détroit de Sicile, 
avant de regagner respectivement 
Naples et Toulon.
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Les gaffes d’un Albertain
Le triomphe des conservateurs de AI. Getty n ’est plus acquis

LES ALBERTAINS vont décider, lundi pro­
chain, s’ils confient ou non un second man­
dat au gouvernement conservateur du pre­
mier ministre, M. Don Getty. Au début de la cam­

pagne électorale, déclenchée le 21 février, les son. 
dages laissaient croire à une victoire facile de M. 
Getty. C’est également l’éventualité à laquelle 
semblaient se résigner les leaders des deux au­
tres formations. En 1986, M. Getty, qui venait d’as­
sumer la succession de l’ancien Premier ministre, 
M. Peter Lougheed, avait fait élire 61 de ses can­
didats, tandis que l’opposition se partageait iné­
galement les 22 autres mandats à l’Assemblée lé­
gislative.

Or, à quelques heures du scrutin, rien ne paraît 
joué.

Après seulement trois ans au pouvoir, M. Getty 
a déclenché des élections anticipées que rien de 
tangible ne semble justifier, si ce n’est le désir de 
couper l’herbe sous le pied de ses adversaires au 
moment où se précisent de très sérieux problè­
mes. Personne cependant n’avait prévu que le 
Premier ministre sortant multiplierait gaffes et 
maladresses au point de mettre en jeu une vic­
toire qui paraissait assurée. M. Getty n’a jamais 
impressioné par la luminosité de ses trouvailles 
intellectuelles. Cette fois-ci, il désarme ses pro­
pres militants.

M. Getty misait sur la désorganisation du N PD, 
qui est le principal parti d’opposition, et du Parti 
libéral. Il lui fallait avant tout faire oublier la si­
tuation inquiétante de l’économie de sa province. 
L’Alberta a enregistré un déficit record d’un mil­
liard et demi de dollars, l'an dernier, essentielle­
ment en raison de la faiblesse du marché du pé­
trole. De plus, certains scandales financiers ont 
laissé planer de sérieux doutes sur les capacités 
d’administratreur de l'équipe gouvernementale.

Le Premier ministre sortant'a tout naturelle­
ment cassé du sucre sur le dos du fédéral, comme 
chacun de ses prédécesseurs. Les tirades anti-Ot­
tawa ont surgi de plus belle, même si objective­
ment le gouvernement central a été plutôt géné­
reux envers cette province. C’est dans ce courant

que s’inscrit la campagne en vue de faire élire, 
par les électeurs albertains, leur candidat au Sé­
nat. (Le Premier ministre doit soumettre des 
noms au chef du gouvernement canadien, selon 
l’entente du lac Meech, non lier Ottawa par une 
seule candidature).

Cette croisade anti-Ottawa a d’ailleurs connu 
cette semaine une première retombée concrète 
avec l’élection à la Chambre des Communes d’une 
candidate du « Reform Party » dans une circons­
cription que les conservateurs avaient facilement 
remportée lors du scrutin du 21 novembre. Le 
vieux ressentiment contre le Canada central et 
contre le fédéralisme demeure un facteur impor­
tant dans la vie de cette province.

M. Getty a d’ailleurs pris le relai des députés 
conservateurs fédéraux qui se sont distingués à 
Ottawa en jouant les « dinosaures » de la politique 
canadienne. Tout comme eux, M. Getty s’en est 
pris au bilinguisme officiel qu’il a dénoncé sans 
aucune gêne. Il a d’ailleurs été encore un peu plus 
explicite en s’en prenant ouvertement au Québec 
qu’il a qualifié d’enfant gâté de la fédération. Dé­
claration gentille lancée bien avant l’adoption de 
la loi 178 par l’Assemblée nationale du Québec. 
Pour achever ce couplet, est-il besoin de rappeler 
que M. Getty s’est bien gardé de reconnaître les 
droits historiques des francophones de sa pro­
vince à la suite du jugement de la Cour suprême ?

Le problème des partis d’opposition réside en la 
concentration de leurs suffrages dans les quel­
ques grands centres urbains de la province, à 
commencer par Edmonton dont l’ancien maire, 
M. Lawrence Décoré, dirige le parti libéral. Néo­
démocrates et libéraux tentent actuellement de 
ramener aux urnes quelque 100 000 électeurs con­
servateurs qui, d’après les études post-électora­
les, s’étaient abstenus de voter en 1986, déçus 
qu’ils étaient du successeur de M. Lougheed.

Mais de là à mettre fin à 28 ans d’hégémonie 
conservatrice, il y a la distance d’un miracle ou 
presque.

— PAUL-ANDRÉ COMEAU

Grave scandale en Grèce
Un nouveau sursis pour AI. Andréas Papandréou
CE N’EST pas une surprise : le Parlement grec a 
rejeté mardi, par 155 voix contre 123, la motion de 
censure déposée par l’opposition conservatrice 
contre le gouvernement socialiste d’Andréas Pa­
pandréou. A un peu plus de trois mois des élec­
tions générales, les députés du PASOK, majoritai­
res à l’Assemblée, ont choisi de serrer les rangs 
autour de leur chef.

Cela ne veut pas dire, loin s’en faut, qu’ils soient 
tous solidaires du premier ministre face à la crise 
politique et morale qui ébranle la Grèce dans le 
sillage du gigantesque krach de la Banque de 
Crète et du scandale Koskotas. Mais la famille du 
PASOK préfère sans doute attendre le lendemain 
des législatives pour régler ses comptes. Pour 
marquer dès maintenant leur désapprobation de 
la politique suivie, trois parlementaires ont refusé 
de prendre part au vote, et le couperet est vite 
tombé. Deux ex-ministres, Antonis Tritsis et Ale­
xandre Mangakis, et une ancienne secrétaire 
d'Etat, Roula Kaklamanakis, qui avaient réclamé 
un « assainissement », ont été exclus du parti, se­
lon une bonne vieille méthode de M. Papandréou.

Le scandale Koskotas, c’est une formidable 
opération de détournement de fonds d’une banque 
privée — la septième de Grèce — qui se chiffre à 
présent par centaines de millions de dollars, des 
pots-de-vin en série, de l’affairisme à grande 
échelle où les escrocs bénéficient des meilleurs 
appuis politiques au sein du PASOK pour s’em­
parer d’un club de football, l’Olympiakos d’Athè­
nes, et monter un nouvel empire de presse, le 
groupe Grammi. Jusqu’au jour où les journaux 
d’abord, la banque centrale ensuite, découvrent le 
pot aux roses et provoquent, en novembre an der­
nier, la fuite de Georges Koskotas à l’étranger.

Plus précisément aux États-Unis, où il est aujour­
d’hui sous les verrous pour des délits antérieurs.

L’affaire s’est corsée la semaine dernière. Dans 
le magazine américain Time, le désormais cé­
lèbre « prisonnier » déclarait avoir versé des som­
mes importantes à plusieurs ministres socialistes 
pour financer notamment des congrès politiques 
ou aider des amis à renflouer leurs entreprises. 
Pour la première fois dans ce feuilleton, le chef du 
gouvernement, accusé d’avoir couvert bon nom­
bre de ses malversations, était personnellement 
mis en cause. Certes, Georges Koskotas ne peut 
être considéré comme le plus fiable des hommes, 
c’est un aigrefin de haute volée. Mais ces infor­
mations, assurément recoupées par Time, ve­
naient confirmer ce qui circulait dans la presse 
grecque depuis plusieurs mois.

En très mauvaise posture, Andréas Papan­
dréou et ses amis ont choisi, pour se défendre, de 
dénoncer un prétendu complot international ourdi 
contre les socialistes grecs pour les empêcher de 
mener une politique d’« indépendance nationale ». 
En feraient partie la droite, les nostalgiques du 
temps des colonels, les États-Unis, le CIA, et 
même — ce qui est d’un goût fort douteux — les 
« lobbys juifs » (allusion aux propriétaires du 
Time). Le ralliement autour de l’« indépendance » 
est un thème qui a souvent réussi au PASOK dans 
les campagnes électorales.

Cette fois, le stratagème paraît bien usé. Il est 
clair, que M. Papandréou s’accrochera au pouvoir 
tant qu’il le pourra, mais on voit mal comment il 
pourra éviter un échec du PASOK en juin face à 
la Nouvelle démocratie et à la coalition des autres 
partis de gauche, car tous sont contre lui.

— LE MONDE

Le doigt dans l’engrenage
Indexation et surplus : le modèle ontarien est-il contagieux ?
L’ASSEMBLÉE nationale se saisira sous peu d’un 
projet de refonte de la loi des régimes supplémen­
taires de rentes offerts par les employeurs.

Ce sera l’occasion pour le Québec de rattraper 
les trois ans de retard qu’il a pris dans ce dossier. 
Le gouvernement libéral, dès le début de son 
mandat, aurait pu facilement procéder dans cette 
affaire. Il lui aurait suffi de retoucher le projet de 
loi déposé par le gouvernement péquiste en juin 
1985 (et mort au feuilleton), en le délestant bien 
sûr de tout un fatras dont l’avait alourdi le zèle ré­
glementaire intempestif de ses auteurs. L’entre­
prise n'était pas insurmontable puisque, pour 
l’essentiel, la voie était toute tracée.

En agissant plus vite, Québec se serait peut- 
être épargné le petit accès de fièvre qui l’a forcé 
en décembre à légiférer en catastrophe pour im­
poser un moratoire sur l’utilisation des « surplus ».

Les normes minimales aujourd’hui les plus cou­
rantes hors Québec comporte des améliorations 
notables pour les participants : extension de la 
couverture, acquisition plus rapide de la contri­
bution de l’employeur, possibilité de transférer 
des droits acquis d'un employeur à l’autre, taux 
d’intérêt raisonnable sur les cotisations des em­
ployés, information et participation à un comité 
consultatif sur la gestion, et le reste.

Tout cela se retrouvera sans doute dans le pro­
jet de loi auquel le ministre responsable, M. André 
Bourbeau, met un dernière main.

Mais l’Ontario est allée plus loin. Aiguillonné 
par les néo-démocrates qui détenaient la balance 
du pouvoir, le gouvernement de M. Peterson a dû 
ajouter à la liste l’indexation obligatoire des pres­
tations. Le principe en est inscrit dans la loi de­
puis 1987, mais on discute encore des modalités de 
son application.

Un accord paraît à portée de la main.
Le 2 mars dernier, le ministre ontarien des Ins­

titutions financières rendait public un document

de consultation et réitérait la volonté du gouver­
nement de trancher le noeud d’ici juin.

Le ministre propose un compromis. Il y aurait 
protection — obligatoire et automatique — des 
rentes contre l’inflation, mais elle ne s’applique­
rait qu’aux rentes constituées à partir du 1er jan­
vier 1991, et ne porterait que sur un certain pour­
centage des prestations.

Cette protection prendrait la forme d’un relè­
vement annuel minimal de 75 pour cent de la 
hausse de l’indice des prix à la consommation, 
moins 1 pour cent. ( Exemple : si l’inflation est de 
4 pour cent, la protection sera de 2 pour cent : 75 
pour cent de 4, moins 1). Et cela, jusqu’à un taux 
d’inflation maximum de 8 pour cent.

Par la même occasion, l’Ontario cherche à ap­
porter une solution à la question hautement émo­
tive de la propriété des excédents accumulés dans 
les caisses de retraite privées. Encore là, le minis­
tre propose que l’on coupe la poire en deux. Le 
parrain d’un régime pourrait obtenir un rembour­
sement des excédents antérieurs à 1987. Cepen­
dant, pour y avoir droit, l’employeur devra offrir 
aux participants une protection rétroactive d’au 
moins 75 pour cent de l’inflation moins 2 pour cent. 
Quant aux excédents postérieurs à l’année 1986, ils 
seront soumis aux dispositions officielles du ré­
gime.

Au Québec, pas plus qu’ailleurs au Canada, il 
n’a été question jusqu’ici d’une indexation des 
régimes privés. Le projet de loi péquiste et le 
document de consultation (Pauline Marois-Guy- 
Chevrette) qui l’avait précédé excluaient même 
spécifiquement cette mesure dont on craignait les 
impacts négatifs.

Mais il se pourrait qu’à la suite de son mora­
toire de décembre dernier sur les surplus, 
M. Bourbeau se soit mis le doigt dans l’engrenage. 
Tout le bras pourrait bien y passer.

— JEAN FRANCOEUR
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Beau travail
M. MULRONEY, quand je vous 
écoute répondre aux questions 
des journalistes avec vôtre-petit 
air d’hôte de restaurant 4 étoiles, 
la virtuosité de votre jeu m’ébahi 
tout autant que la plus éblouis­
sante aurore boréale.

Si vous saviez à quel point vous 
avez pu m’émouvoir à la dernière 
élection quand vous avez pré­
senté votre mère chérie aux ca­
méras. Il est fort dommage que 
vous ne nous ayez pas également 
présenté le chien de famille, ainsi 
nous aurions su que vous aimiez 
aussi les animaux.

Et votre petite manoeuvre de 
relations publiques dans les cou­
lisses avec ces deux récalcitrants 
qui ponctuaient l’un de vos pieux 
discours d’invectives... Ah ! que 
c’était rassurant de voir un grand 
homme d’État s’abaisser au ni­
veau des gens ordinaires.

Vous êtes sans contredit le poli­
ticien modèle de l’époque vidéo. 
Vos dons pour le theatre ne ces­
seront jamais de m’épater.

Ce qui me réjouit le plus, c’est 
que votre philosophie politique 
s’harmonise tellement a celle de 
ces nobles magnats qui, s’ils con­
tribuent à votre parti avec une 
générosité qui ferait rougir Mère 
Teresa, ont quand même les 
moyens d’investir dans des cam­
pagnes publicitaires toujours plus 
fastueuses et envoûtantes.

De grâce, M. Mulroney, ne vous 
laissez pas perturber par ces 
ignares qui s'opposent à ce que 
vous réduisiez les dépenses dans 
des domaines de second ordre 
tels que l’éducation ou la santé. 
Esprits bornés ! Nos grandes en­
treprises doivent avoir le champ 
libre, leur compétitivité en dé­
pend. Après tout, c’est leur viabi­
lité qui assure la prospérité de no­
tre pays, sans laquelle les fon­
dements de notre édifiante so­
ciété démocratique s’effondre­
raient sûrement.

Le changement est entre bon­
nes mains. Continuez votre beau 
travail !
— JEAN-CHARLES MERLEAU

Hull, le 12 mars.

« For boys »
NOUS venons de voir notre pre­
mière publicité unilingue anglaise 
dans une revue francophone à 
grand tirage, la très respectable 
Châtelaine, édition de mars 1989.

Ladite publicité (des vête­
ments d’enfants) se présente sous 
la forme d’une magnifique photo­
graphie couleur, pleine page, qui 
montre un jeune garçon sur une 
« planche à roulettes». Dans le 
bas, en lettres rouges d’un centi 
mètre : « POLO RALPH LAU­
REN FOR BOYS».

Nous fûmes, à la première lec­
ture, stupéfaits du retard de notre 
réaction. Nous sommes tellement 
habitués à un environnement an­
glais, sinon bilingue, que nous 
avons lu : Polo... pour garçons.

Ça commence par deux petits 
mots sur fond de culottes courtes, 
puis bientôt on ne se donnera 
même plus la peine de traduire 
les annonces produites à Toronto.

Bien sûr le « for boys » pro­
noncé à la française n’est pas bien 
agressant, il peut même donner 
de l’exotisme a cette publicité de 
vêtement anglais. La même 
« pub » dans la version anglaise de

Châtelaine est-elle rédigée : 
« Polo Ralph Lauren POUR GAR­
ÇONS» ?

Mme la publicitaire, il a été fort 
commode et économique pour 
vous et votre client de transposer 
intégralement une publicité ori­
ginalement typographiée en an­
glais dans un magasine québécois 
francophone.

Sachez que nous ne considérons 
pas cet « affichage » comme une 
subtile réclame mais plutôt 
comme un slogan anglophone 
dans une revue où il n’a pas sa 
place. Si vous désirez nous offrir 
des vêtements, failes-le dans no­
tre langue.

La vente d’une page de publi­
cité dans un magasine comme 
Châtelaine rapporte, mais ma­
dame, n’y aurait-il pas moyen de 
faire vos ventes tout en respec­
tant vos lecteurs et lectrices.

— Michel PROULX 
Céline GUÉRETTE

Montréal, le 14 mars.

Je m'ennuie 
de Rolande
MOI qui, comme jadis Sir Wilfrid, 
« déjeune du DEVOIR », je me 
sens un peu privé quand je ne 
trouve plus à mon menu l’humour 
délicieux de Rolande Allard-La- 
certe.

Permettez-moi de le déplorer. 
S’il y a des raisons subjectives à 
son départ, je n’en vois pas d’ob­
jectives. L’humour, cet état de 
grâce de l’intelligence, me parais­
sait pourtant si bien chez lui dans 
votre page éditoriale que depuis 
que je ne l’y trouve plus, je me 
sens un peu orphelin de sa qualité.

Se peut-il qu’il y revienne ?
— DORIS LUSSIER

Longueuil, le 10 mars.

Mgr Charbonneau
1989 marque le 40e anniversaire 
de la grève de l’amiante à Asbes­
tos. J’étais alors journaliste à 
VAction catholique de Québec.

On a parlé de MM. Trudeau, 
Pelletier et Marchand qui, dans 
ce conflit, avaient pris pour les 
ouvriers, bafoués par un premier 
ministre et sa police. Mais on 
passe sous silence l’ex-arche- 
vêque de Montréal, Mgr Joseph 
Charbonneau, que certains quali­
fient à juste titre d’évêque mar­
tyr.

Dès qu’il eut appris que la 
grève privait de leur salaire des 
centaines d'ouvriers et que leur 
femme et leurs enfants auraient à 
souffrir de sous-alimentation, de 
chauffage, Mgr Charbonneau dé­
créta dans toutes les paroisses de 
son diocèse une levée de fonds.

Ce pasteur a vite été mis sur la 
voie d’évitement et pas un de ses 
confrères n’a élevé la voix pour le 
défendre. Il a dû abandonner son 
siège de Montréal pour s’en aller 
aumônier chez les religieuses de 
la Providence à Victoria, en Co­
lombie canadienne...

Heureusement que le bon pape 
Jean XXIII, cinq ans après la 
mort de Mgr Charbonneau, de­
manda que sa dépouille mortelle 
soit ramenée à Montréal et qu’on 
lui fasse des funérailles dignes. 
C’est Mgr Sebastiano Baggio, 
alors délégué apostolique, qui pro­
nonça l’« oraison funèbre ».

En voici un extrait : « La ma­
jesté de la mort et sa sublime 
transfiguration dans la foi et dans 
la liturgie de l’Église prennent en­
core plus de relief auprès du cer­
cueil d'un évêque, et surtout de 
cet évêque à la biographie inquié­
tante, signée si profondément par 
le scandale de la croix ...»

■ Avis de l’éditeur
Les • Lettres au DEVOIR » 

doivent être signées. L’adresse et 
le numéro de téléphone sont 
requis également, mais seule­
ment pour nos dossiers.

Prière de s’en tenir à moins de 
deux pages, dactylographiées à 
double interligne, et de faire 
parvenir le texte à l’attention de 
Jean-Claude Leclerc.

LE DEVOIR ne s’engage pas à 
publier toutes les lettres reçues et 
se réserve d’en réduire au besoin 
la longueur.

De ces confins inviolables, l’in­
fatigable pasteur de cette chré­
tienté montréalaise nous redit, 
comme un jour saint Paul aux fi­
dèles de Corinthe, après les avoir 
instruits des mystères de la vie, 
de la mort et de la résurrection :
« Mes frères bien aimés, montrez- 
vous fermes, inébranlables, tou­
jours en progrès dans l’oeuvre du 
Seigneur...[...]», sachant que 
votre labeur n’est pas vain dans le 
Seigneur...»

Pendant des années, une per­
sonne anonyme a déposé une cou­
ronne de fleurs au pied de son 
tombeau. S’il n’y a plus de fleurs, 
il y a toujours des jeunes, des 
adultes et des aînés qui vont se re­
cueillir auprès de l’évêque mar­
tyr.

On peut bien penser que Mgr 
Charbonneau qui a pris partie 
pour les démunis et les laborieux 
de notre société est depuis belle 
lurette en Paradis. D’autres ce­
pendant sont encore vivants...

— CAMILLE FLEURY 
Beauport, le 14 mars.

Continuer
RÉCEMMENT, les gens au cen­
tre-ville ont pu remarquer la pré­
sence d’hommes et femmes-sand- 
wiches condamnant la cruauté et 
la violence du commerce de la 
fourrure.

Étant un de ceux-là, je peux af­
firmer que ce fut une expérience 
embarrassante m;iis il y a une ré­
compense à toutes choses. Mal­
gré quelques rires, surprenant 
était le nombre de gens en accord 
avec notre message. Plusieurs se 
sont arrêtés pour nous inciter à 
continuer.

En ce temps de l’année, plu­
sieurs personnes revêtent leurs 
fourrures. Par étourderie, ils font 
silence ou veulent ignorer le trai­
tement de ces animaux.

Les gens qui croisent des per­
sonnes portant de tels manteaux, 
et qui pensent en eux-mêmes ce 
que nous dénonçons clairement, 
sont plus nombreux que nous le 
pensons.

— MICHEL WOOD
Montréal, le 14 mars.
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La loi 178 et la politique linguistique
Bilan et perspectives du gouvernement québécois

PHOTO CP

Claude Ryan, ministre de l’Éducation et de l'Enseignement
supérieur, est devenu responsable de la
Charte de la langue française et de la nouvelle loi 178.

DOCUMENT
CLAUDE RYAN

Extrait de l'intervention du 
ministre responsable de 
l'application de la Charte de la 
langue française, M. Claude 
Ryan, le .15 mars à l'Assemblée 
nationale

TRÈS IMPORTANT!-; est 
cette partie de la Loi 178 qui 
garantit l’usage exclusif du 

français pour l’affichage intérieur 
dans tous les commerces et maga­
sins comptant plus de 50 employés, 
dans les centres d’achat et à la de­
vanture des commerces situés à 
l’intérieur des centres d’achat, dans 
les véhicules de transport en com­
mun, dans les magasins reliés à des 
chaînes ou à des regroupements 
portant les mêmes marques de 
commerce, de même que dans les 
messages diffusés à partir de vitri­
nes intérieures d’un magasin mais 
destinés à être lus par des person­
nes se trouvant à l’extérieur. Il y a 
dans cette partie de la loi de nom­
breuses précisions qui étaient ab­
sentes dans la Loi 101.

Uniquement en français
Cette partie de la Loi 178 englobe 

tous les grands magasins à rayon 
comme Eaton, La Baie, Sears, etc. 
Mlle englobe les commerces appar­
tenant à des chaînes nationales ou 
internationales, tels les garages 
Imperial ou Texaco, les Dunkin Do­
nuts, les chaînes de chaussures Yel­
low, les restaurants MacDonald, 
etc. Dans tous ces commerces, l’af­
fichage autant extérieur qu’inté­
rieur devra continuer de se faire 
uniquement en français (...). Par 
cette disposition de la Loi 178, le 
gouvernement a voulu assurer le 
plein respect du français autant à 
l’intérieur qu’à l’extérieur des com­
merces pour toutes les entreprises 
de taille importante dont plusieurs 
se rattachent à des réseaux régio­
naux, nationaux ou internationaux.

Dans les entreprises de 50 em­
ployés et moins, l’affichage exté­
rieur devra toujours et partout — 
cela va de soi — se faire unique­
ment et exclusivement en français. 
En ce qui touche l’affichage inté­

rieur, le français sera partout et 
toujours obligatoire. Partout où il y 
aura affichage intérieur, le fran­
çais devra en outre se voir accor­
der une nette prédominance. Mais 
il sera également permis, dans ces 
établissements de 50 employés et 
moins, d’employer une autre lan­
gue pour l’affichage intérieur, à 
condition que le français soit tou­
jours nettement prédominant. Je 
dis bien que l’affichage dans une 
autre langue sera permis dans les 
établissements de moins de 50 em­
ployés. Je rappelle toutefois qu’il ne 
sera nulle part obligatoire et que 
sera seul obligatoire partout et tou­
jours l’affichage intérieur en fran­
çais.

La Loi 178 ne fait qu’appliquer à 
environ 28,000 commerces de plus 
ce principe d’ouverture qui s’appli­
quait déjà sous la Loi 101 à près de 
70,000 commerces et magasins au

Québec. Conscient des besoins quo­
tidiens exprimés par la clientèle 
des établissements de taille petite 
et moyenne, conscient qu’une en­
treprise ne disposant pas des 
moyens et avantages de la grande 
entreprise doit posséder le plus d’a­
touts possibles pour attirer et con­
server sa clientèle, le gouverne­
ment a voulu que les commerces et 
magasins comptant moins de 50 
employés, tout en étant contraints 
à l’affichage unilingue français à 
l’extérieur et obligés d’observer 
l’affichage français à l’intérieur, 
puissent aussi à l’intérieur de leur 
établissement annoncer des ser­
vices et produits dans une autre 
langue, à condition que soit tou­
jours assurée la nette prédomi­
nance du message présenté en 
français.

Je soutiens néanmoins qu’il s’agit 
là d’un élargissement raisonnable

et modéré, d’un élargissement qui 
vise à faciliter aux commerces de 
petite et de moyenne tailles les rap­
ports avec leur clientèle, d'un élar­
gissement qui vise surtout à rendre 
plus humaine et plus agréable la 
fréquentation de leurs magasins 
préférés par les citoyens et ci­
toyennes eux-mêmes, dont les 
goûts en cette matière ne sauraient 
laisser le législateur indifférent.

Rappelons-nous en discutant de 
ces choses que sur file de Montréal 
seulement, il existe 11 villes sur 28 
où la langue anglaise est la langue 
de plus de la moitié de la population 
et 15 villes sur 28 où la population 
anglophone représente plus de 40 % 
de la population. 11 ne m’apparaît 
pas déraisonnable que dans les 
commerces et magasins de petite 
et de moyenne tailles, cette partie 
de la population, pour ne pas parler 
des communautés d'autres langues 
qui occupent une place de plus en 
plus importante dans la vie de la 
région métropolitaine, puissent 
avoir accès à des messages com­
merciaux dans leur langue à l'inté­
rieur des établissements, à condi­
tion que soit assurée partout la 
nette prédominance du français.

À l'article 58, garantissant l’affi­
chage unilingue français à l’exté­
rieur des commerces et des maga­
sins, il est dit : « Le gouvernement 
peut toutefois prévoir par règle­
ment les conditions et modalités 
suivant lesquelles l’affichage publie 
et la publicité commerciale peu­
vent etre faits à la fois en français 
et dans une autre langue ... ». Je 
conviens que, pris à la lettre et in­
terprété abusivement, ce passage 
pourrait conduire à l’affaiblisse­
ment éventuel de la volonté expri 
mée par le législateur...). Il n'est 
aucunement question dans l’esprit 
du ministre chargé de l’application 
de la Charte de la langue française 
de proposer au gouvernement quel­
que règlement que ce soit à ce su­
jet dans l’avenir prévisible. Pour 
tout ce qui concerne l’affichage ex­
térieur, c’est donc, à toutes fins uti­
les, l’ancienne économie de la Loi 
101, restaurée et validée par la Loi 
178, qui continue de s’appliquer. Il 
n’est pas dans mes intentions de re­
commander que le gouvernement 
édicte quelque règlement autori 
sant le bilinguisme dans l’affichage 
extérieur. Il est bon qu’il existe 
dans la loi une clause de sauve­
garde et d’exception comme celle

que l'on trouve à l’article 1 de la Loi 
178. La Loi 101 contenait d'ailleurs 
de nombreuses dispositions de 
cette nature. Mais je n'entends pas 
— je le répète — proposer au gou 
vernement de se prévaloir do cette 
clause dans l’avenir prévisible. Si 
jamais le gouvernement envisa­
geait de le faire, il devra procéder 
dans le respect des exigences de 
pré-publication que prévoit à cet 
égard la loi sur les Règlements

La nette prédominance

Une autre difficulté possible 
d’application de la Loi 178 tient à 
l’interprétation qu'il faudra donner 
du critère de la nette prédomi­
nance du français dans l’affichage 
intérieur. Comme on le sait, il 
existe à ce sujet deux courants d’o­
pinions également respectables. 
Selon plusieurs, le concept de nette 
prédominance n’a pas besoin de dé 
finition élaborée. La signification 
de ce concept serait tellement évi 
dente à sa face même que toute 
tentative visant à le définir serait 
vouée à l’échec. La conséquence lo 
gique de cette position, c’est qu’il 
n'y aurait pas heu de chercher à dé 
finir par voie de règlement le sens 
et la portée du concept de nette 
prédominance et qu’il serait préfé­
rable de s’en tenir en cette matière 
au bon sens des citoyens et des en 
treprises et au jugement des tri 
bunaux.

Selon d’autres, au contraire, il y 
aurait danger, en confiant l'inter­
prétation du concept de nette pré­
dominance au seul usage et à l’in­
terprétation des tribunaux, que ces 
derniers en particulier ne nous ré 
servent des surprises désagréables 
du genre de celles que nous avons 
connues à maintes reprises ces der­
nières années en matière de consti­
tution et de droits fondamentaux. 
Pour les tenants de cette opinion, il 
incombe au gouvernement d’expli 
citer concrètement sous forme de 
règlement ce qu’a voulu dire le lé­
gislateur quand il a parlé de la 
nette prédominance du français 
dans l’affichage intérieur. Je 
compte soumettre d’ici peu une re­
commandation précise au gouver­
nement à ce sujet. Le gouverne­
ment fera connaître son choix dès 
qu’il l’aura arrêté. Cette décision 
devrait intervenir d’ici deux ou 
trois semaines au maximum.

La « société distincte » d’André Laurendeau
DENIS MONIERE

LORSQU K Robert Bourassa 
s’est présenté triomphant de­
vant les caméras aux côtés des 

autres premiers ministres des pro­
vinces canadiennes pour annoncer 
l’entente du lac Meech, U pensait 
avoir dénoué l’impasse constitution­
nelle en ayant fait accepter le con­
cept de société distincte pour carac­
tériser le statut du Québec dans la 
nouvelle Constitution canadienne.

Par astuce ou désinvolture, il avait 
bien pris garde de préciser la signi 
fication de ce concept. Les leaders 
du mouvement nationaliste protes­
tèrent contre cette régression de l’i­
dentité collective puisqu’au jeu du 
marchandage constitutionnel le pre­
mier ministre du Québec avait tro­
qué le statut de peuple pour celui de 
société. Ils dénoncèrent aussi les 
dangers de lier l’avenir politique du 
Québec à un concept aussi vague et 
dont la portée juridique était impos­
sible à évaluer.

Depuis, la belle unanimité du Ca­
nada anglais s’est effritée, certaines 
provinces refusant maintenant de 
valider ce concept ou encore dési­
rant en limiter la portée en le 
subordonnant aux dispositions de la 
Charte canadienne des droits, ce qui 
lui enlèverait toute signification.

Les choix conceptuels ne sont ja­
mais innocents et sont révélateurs

La seule
LIBRE
OPINION
JACQUES LAUZON

Porte-parole de la CRC-O, l'auteur 
s'adresse à M Robert Bourassa

VOTRE gouvernement déposait 
en janvier dernier sa Régle­
mentation sur la sécurité du 

revenu. Le Comité de Justice sociale 
de la Conférence religieuse cana­
dienne (CRC-Q) ne peut que s’objec­
ter à son adoption en raison de son 
caractère discriminatoire, injuste et 
inéquitable pour l’immense majorité 
des personnes assistées sociales du 
Québec.

La réglementation rejette sur les 
personnes les plus démunies de notre 
société la responsabilité de leurs 
conditions, masquant ainsi d’une fa­
çon commode l'absence d’une poli­
tique gouvernementale de plein em­
ploi, seule véritable solution à leur si­
tuation d’exclus du monde du travail.

Dans la même visée que la loi 37, 
elle ne reconnaît pas qu’étant donné 
les inégalités sociales engendrées 
par notre système économique, toute 
personne démunie a droit à l’aide so­
ciale quelle que soit la cause de son 
besoin. Il s’agit là d’un net recul par

des rapports de forces socio-politi­
ques. Le discours nationaliste au 
Québec a oscillé selon les conjonc­
tures entre diverses définitions de 
soi. Dans les années soixante, il y eut 
la thèse des deux nations ou des deux 
peuples fondateurs qui légitimait la 
revendication d'un statut particulier 
pour le Québec. Puis, dans les années 
soixante-dix, on est passé à la notion 
de peuple pour justifier l’exercice du 
droit à l’autodétermination et l’ac­
cession à la souveraineté. Aujour­
d’hui. on nous propose d’être une so­
ciété distincte pour nous faire adhé­
rer à la nouvelle Constitution. Avant 
de s’engager dans cette voie, il fau­
drait au moins savoir à quoi s’en te­
nir sur les conséquences du glisse­
ment sémantique et préciser les 
frontières de son interprétation.

L’histoire des idées politiques au 
Québec peut nous aider à clarifier 
cette notion laissée dans le vague 
par le premier ministre du Québec 
qui ne peut passer à l’histoire 
comme l’inventeur du concept de so­
ciété distincte. Le premier qui à no­
tre connaissance a employé ce con­
cept et lui a donné un contenu fut An­
dré Laurendeau dans le Rapport pré­
liminaire et ensuite dans les « pages 
bleues » du premier livre de la Com­
mission d’enquête sur le bilinguisme 
et le biculturalisme.

Laurendeau avait été à l’école du 
pacte entre les deux nations et s’était 
battu pour faire reconnaître le ca-

solution
rapport à la philosophie qu’on retrou­
vait dans la loi précédente.

Conçue dans un langage d’initiés, 
sans notes explicatives, ni sous-ti­
tres, ni chapitres, au point qu’un de 
vos députés fut dans l’obligation en 
commission parlementaire de de­
mander des explications à des ex­
perts pour la comprendre, elle place 
la personne assistée sociale dans 
l’impossibilité de connaître et défen­
dre ses droits.

La réglementation proposée ac­
corde un « préjugé favorable », non 
plus aux bénéficiaires mais à l'Ad­
ministration; si celle-ci voulait con­
tester le droit à l’aide sociale, une 
fois celui-ci reconnu, le fardeau de la 
preuve lui incombait: cette obliga­
tion explicite est retirée.

Jusqu'ici l’Administration ne pou­
vait réclamer un montant versé en 
trop lorsque c’était le fait d’une er­
reur de sa part. Désormais la notion 
d’erreur administrative reste non dé­
finie; on pourrait réclamer des som­
mes considérables versées en trop.

Le droit du bénéficiaire de refuser 
un emploi proposé jugé non conve­
nable, dangereux pour la santé ou in­
compatible avec un programme de 
formation, n’est plus reconnu.

Une vraie réforme de l’aide so­
ciale demande une énergique et vé­
ritable politique de plein emploi. 11 y 
va du respect et de la dignité des per­
sonnes concernées.

...
■ m •

Le thème de la société distincte, tel que consigné dans les fameuses 
pages bleues du rapport préliminaire de la Commission sur le bilin­
guisme et le biculturalisme, sera l’un des thèmes abordés lors du col­
loque « André Laurendeau » organisé par l’UQÀM au cours de la fin de 
semaine.

ractère bi-national du Canada. En 
acceptant la co présidence de cette 
Commission d’enquête, il espérait 
contribuer au déblocage constitu­
tionnel et redéfinir la place du Qué­
bec dans le système politique cana­
dien. Il croyait que le bilinguisme 
était une condition nécessaire de la 
survie du Canada, mais aussi que 
cette condition n’était pas suffisante. 
Ce qui importait à ses yeux, plus que 
le bilinguisme, c’était d’assurer 
l’existence et l’égalité de deux cul­
tures distinctes.

Le biculturalisme était un préa­
lable au bilinguisme. Il estimait 
qu’au-delà des droits individuels, il y 
avait des droits collectifs et que ceux 
de la minorité francophone devaient 
être consolidés pour que s’incarne le 
principe de Légalité entre les deux 
peuples fondateurs. Pour ne pas in­
disposer les Canadiens d’autres ori­
gines qui peuplent le Canada, il pré­
férait employer les concepts de cul­
ture et de société qui désignent des 
réalités sociologiques plutôt que le 
concept de peuple trop connoté his­
toriquement et politiquement. Il pré­
cisait sa pensée dans cette défini­
tion :

Les deux cultures dominantes, 
nous l’avons déjà noté, s’incarnent au 
Canada dans des sociétés distinctes. 
Le mol « société », disions-nous, dé 
signe ici les formes d'organisation et 
les institutions cpi’unepopulation as­
sez nombreuse, animée par la même 
culture, s'est donnée et a reçue, dont 
elle dispose librement sur un terri­
toire assez vaste et où elle vit de fa­
çon homogène selon des normes et 
des règles de conduite qui lui sont 
communes... Et nous avons re 
connu dans le Québec les principaux 
éléments d’une société francophone 
distincte, (p. XXIII).

Son analyse l’avait conduit à éta­
blir une relation entre la société dis­
tincte et l’égalité politique. Il en était 
venu à la conclusion qu’assurer Lé­
galité des chances aux francophones 
sur le plan professionnel, dans l’ar­
mée, dans la fonction publique, de­
vant les tribunaux ne serait pas suf­
fisant pour répondre aux besoins d’é­
panouissement et aux nouvelles for­
ces qui animaient la société québé­
coise parce que la langue et la cul­
ture sont des phénomènes collectifs 
et non pas seulement individuels.

De plus, adopter une politique lin­
guistique n'était pas à ses yeux une 
solution à la crise constitutionnelle :
« il y a d’autres conditions également 
vitales du maintien et du progrès des 
cultures anglaises et françaises au 
Canada.» (p.XXVII) L’égalité des 
individus, Légalité des langues, de­
vaient être complétées par Légalité 
politique. Cette dimension de Léga­
lité entre les deux sociétés était ainsi 
définie :

C’est la faculté laissée à chacune 
de choisir ses propres institutions ou 
du moins de participer pleinement 
aux décisions politiques prises dans 
les cadres partagés avec l'autre 
communauté... Il ne s'agit plus de 
développement culturel et de l’épa­

nouissement des individus, mais du 
degré d'autodétermination dont dis­
pose une société par rapport à l’au 
tre, de la maîtrise plus ou moins 
complète de chacune sur les gouver­
nements qui la régissent, (p. XXXV)

Cette dimension politique de Lé­
galité ne pouvait être revendiquée 
que par le Québec « qui n’est pas une 
province comme les autres » parce 
que quatre francophones sur cinq au 
Canada y vivent. La société distincte 
signifiait pour Laurendeau qu’il y 
avait deux majorités au Canada et 
que leurs relations devaient se fon­
der sur une association entre parte­
naires égaux. Il réclamait « l’equal 
partnership » mais laissait ouverte la 
question du cadre constitutionnel 
dans lequel cette dimension de Lé­
galité pouvait s’incarner.

Reconnaître que le Québec forme 
une société distincte, c’est admettre 
qu’il y a des composantes de nature 
différente dans le système politique 
canadien, que le Canada n’est pas 
seulement constitué d’un gouver­
nement central et de gouvernements 
provinciaux mais que parmi ces gou­
vernements provinciaux, il y en a un 
qui a la caractéristique particulière 
de représenter une nation et qui, à ce 
titre, doit posséder tous les pouvoirs 
pour assurer l’épanouissement de la 
collectivité francophone. Cela signi­
fie au minimum la consolidation des 
institutions et des pouvoirs contrôlés 
par l’État du Québec qui est le seul

centre de décisions où les francopho­
nes sont encore majoritaires.

La clause dérogatoire qui permet 
au Québec de se soustraire à la 
Charte canadienne des droiLs est cer­
tes une façon de préserver l’auto­
nomie du pouvoir législatif québé 
cois, mais elle est insuffisante. Cette 
autonomie devra être complétée par- 
un nouveau partage des pouvoirs qui 
accorde à l’Etat du Québec des pou­
voirs positifs supplémentaires et ex­
clusifs. Reconnaître la société dis­
tincte signifie modifier le statut po 
litique du Québec. Reste à déter­
miner les limites de cette modifica­
tion et reste à savoir si Robert Bou­
rassa partage cet objectif.

À quelles conditions constitution­
nelles pourra se réaliser « l’equal 
partnership » ? Jusqu’où peut aller la 
souveraineté partagée ? Ces ques­
tions, qui sont pourtant au coeur du 
débat constitutionnel canadien, sont 
esquivées par les hommes politiques 
qui se refusent à préciser leur pen­
sée sur le nouveau partage des pou­
voirs qui devrait résulter de la ré­
forme du fédéralisme. Ils attendent 
probablement d’être forcés de le 
faire par une recrudescence des ten­
sions politiques. Ce jeu de dupes 
n’est pas sain pour le débat démocra­
tique, et la confusion des esprits n’est 
certainement pas la meilleure façon 
de promouvoir les intérêts du Qué­
bec.

S’y retrouver
Daniel
LATOUCHE

▲ À f )f( :

ACE QU’IL paraît l'Histoire se 
épète toujours deux fois, et la 
leuxième est toujours une pa­
rodie de la première .1 usque-là, pas 

de problème. Mais comment déter­
miner quand a commencé la répéti­
tion ? Et surtout, que faire lorsqu’on 
découvre qu'on est aux prises avec 
un déjà vu historique attendre le 
dénouement ou intervenir 7 Voilà la 
vraie question.

Rappelez vous 1975, Robert Bou­
rassa et le Parti libéral sont confor­
tablement installés au pouvoir. Ils y 
sont d'ailleurs depuis cinq ans et tout 
le monde a en tete les résultats de 
Lélection de 1973 qui a, à toute fin 
pratique, éliminé le Parti québécois 
de la carte D'ailleurs ce parti s'en va 
alors rapidement et avec entrain 
vers un « nulle part » politique dont 
on dit qu’il ne sortira jamais. Même 
René Lévesque est contesté et cer­
tains membres do l’exécutif parlent 
ouvertement de le forcer à abandon­
ner la présidence du parti.

Quant à Pierre Trudeau, il vient 
d’être reporté au pouvoir, avec un 
gouvernement majoritaire cette fois. 
Lo NPD est en crise après avoir dé­
tenu la balance du pouvoir sous le 
précédent gouvernement minori­
taire. Le principal parti d’opposition 
se cherche un chef.

Partout, on ne parle que de la crise 
de l’énergie et de l'épuisement pro 
chain des ressources naturelles de la 
planète. Les frontières n'ont plus de 
raison d'être, s’entend t on répéter à 
satiété. Le village global est à nos 
portes. Nous sommes tous interdé 
pendants et il faut s’ouvrir à l’inter­
national, sinon l'Histoire va nous lais­
ser pour compte. La détente est à 
l’ordre du jour et semble avoir bien 
survécu au départ de Nixon. La 
guerre du Viet nam est terminée et 
1ère des conflits régionaux tire à sa 
fui.

Elle est déjà loin la turbulence des 
années 60. La jeunesse québécoise 
est calme. Les mouvements étu­
diants ne se sont jamais remis de 
leur sabordage de it)68. Les chanson­
niers, c’est bien fini. On préfère la 
musique dépolitisée d'un Charlebois 
onde Beau Dommage. Le mouve­
ment syndical n’est plus que l’ombre 
de lui même.

Il y a bien quelques petites mani­
festations ici et là, mais depuis le 
KLQ et les espoirs déçus investis 
dans le PQ, c’est le désert. Nous soin 
mes en pleine ère postCrise d’octo 
lire. L’avenir est bouché.

Tout n’est cependant pas parfait 
pour Robert Bourassa. L'électricité 
et la Baie James lui causent de sé­
rieux problèmes. Certes la crise du 
pétrole lui a donné raison à poste­
riori, mais les coûts du projet sont 
tels que les Québécois pourraient se 
chauffer pendant 10 ans avec ces 
seuls dépassements budgétaires. De 
toute évidence la Société de la Baie 
James a perdu le contrôle du projet,
1’Hydro, celui de la Société, et le gou 
vernement, celui de l'Ilydro. Tiens, si 
on faisait une commission parlemen­
taire.

Côté jardin, celui de la langue, à 
peu près tout le monde qui sait lire et 
écrire — et ils étaient alors encore 
fort nombreux — condamne une Loi 
22 qui ne règle rien et qui mécon­
tente même ceux qui ne savent pas 
lire et écrire. La loi est parfaite, ré 
pond le premier ministre; elle est là 
pour durer et je n’ai pas de leçon à 
recevoir de personne, surtout pas du 
directeur du DEVOIR. Encore un 
peu de patience, répond M. Bourassa 
à ses ministres, et l’énervement lin­
guistique va se calmer. Après tout, je 
viens de proclamer le français lan­
gue officielle du Québec et même 
l’historien Michel Brunet a reconnu 
que personne n’avait posé un tel 
geste depuis les Plaines (l’Abraham.

Les sondages donnent d’ailleurs 
raison à M. Bourassa. C’est l’éco­
nomie et le chômage qui demeurent 
les premières priorités des Québé­
cois. Et s’il faut payer un fort prix 
pour atteindre la prospérité, alors 
payons-le. Il sera toujours temps par 
la suite de poser quelques affiches en 
français dans le centre de Montréal, 
question d’indiquer aux touristes 
qu’ici, c’est comme à Paris (avec les 
Français en moins).

Et si on faisait des élections, ques­
tion d’assainir l’atmosphère ? 
Comme le Canada anglais est tou­
jours lent à accéder aux demandes 
du Québec et que le gouvernement 
fédéral s’apprête à modifier unilaté­
ralement la Constitution canadienne, 
pourquoi ne pas utiliser le prétexte 
d'un coup de force des Anglais pour 
tenter de rallier les troupes québé­
coises derrière le thème du « butin à 
protéger ». Il me semble que le 15 no­
vembre serait une bonne date !

L’électricité, la langue et les Ca­
nadiens anglais, toujours les mêmes 
thèmes. Tout comme en 1975, M. 
Bourassa s’est subitement mis à dé­
raper. Comment expliquer autre­
ment son cri du coeur récent à l’effet 
que la Loi 178 était plus contrai­
gnante à l’endroit de l’anglais que la 
Loi 101. C’est non seulement faux, 
mais carrément insultant.

Mais l’opposition peut-elle récu­
pérer une deuxième fois un mécon­
tentement aussi diffus et aussi cyni­
que. Cette ressemblance entre 1975 
et 1989 n’est-elle qu’une coïnci­
dence ? L’Histoire est-elle cons­
ciente qu’elle se répète ? Est-ce pour 
cela que, dans un dernier spasme, 
elle choisit alors une autre direction, 
question de ne pas repasser dans ses 
traces ?.

Cette année, le 15 novembre 
tombe un mercredi, un bien mauvais 
jour pour refaire le passé.
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Claude Ryan invite les commissions scolaires 
à se soumettre au jugement de la Cour suprême

Bourassa s’inquiète 
de l’anglicisation 
de l’Institut PasteurPaul Cauchon

QUALIFIANT de « très intéressant » 
le jugement de la Cour suprême 
d’hier sur les pouvoirs du Québec en 
matière d’éducation, le ministre 
Claude Ryan croit que « toutes les 
commissions scolaires accepteront 
de se soumettre dans les meilleurs 
délais au régime pédagogique».

Le ministre de l’Éducation ajoute 
que dans la loi 107 un article lui 
donne le pouvoir de retenir ou d’an 
nuler les subventions à une commis­
sion scolaire qui ne se respecte pas 
des dispositions de la loi.

Claude Ryan se dit disposé à dis­
cuter avec ces commissions scolai 
res des modalités qui devront ac­
compagner le retour à « la pleine lé­
galité en matière pédagogique».

La décision de la Cour suprême 
« confirme que les pouvoirs de l'As­
semblée nationale en matière d’é­
ducation sont exclusifs et à peu près

SUITES
DE
LA PREMIERE 
PAGE
4 Du lait
bert Nantel, toxicologue québécois.

La nouvelle norme fera en sorte 
que les contenants de carton ne dé­
gageront désormais plus de furannes 
décelables à compter du 10 avril, a 
conclu le ministre.

Cette norme ne s’applique qu'aux 
contenants de carton. Le lait contenu 
dans des contenants en plastique ou 
dans les boites spéciales pour lait 
U HT n’étail pas touché par la pré­
sence de furannes.

Pour le ministre Pagé, le haut de­
gré de partenariat observé au cours 
des différentes étapes qui auront 
mené au réglement du problème té­
moigne de la préoccupation pre­
mière qui anime l’ensemble des in­
tervenants de la chaîne alimentaire 
au Québec, soit le mieux-être de nos 
consommateurs.

4 Getty
et son gouvernement y a été d’une 
généreuse promesse de $ 400 millions 
pour rembourser les frais d'intérêt 
supérieurs à un taux de 12 %, sur une 
première hypothèque de $ 75,000 
Pour faire bonne mesure, il offre 
$ 4,000 aux acheteurs d’une première 
maison.

« La seule question dont on débute 
dans cette campagne, dit un conser­
vateur à Ottawa, c’est 'pourquoi 
Getty fait-il des élections après 33 
mois seulement ? » Les libéraux ad­
mettent que Getty.les a pris de vi­
tesse et le nouveau chef, ancien 
maire d'Kdmonton, n’avait pas eu le 
temps de rebâtir le parti, encore 
moins de remplir ses coffres.

Quoi qu’il en soit, les « fédéraux » 
sont tellement impopulaires en Al­
berta que, contrairement aux élec­
tions de 1985, ni Brian Mulroney ni 
John Turner n'ont montré le bout du 
nez dans la province depuis le dé­
clenchement de la campagne. Kd 
Broadbent fait campagne dans la ré 
gion d'Edmonton aujourd'hui.

En 1985, les conservateurs fai­
saient élire 61 députés, les néo-dé­
mocrates 16 et les libéraux 4. « ("est 
déjà trop puisque les députés de l’op­
position ne sont que desfauteurs de 
trouble », commente le très conser­
vateur Western Report. Si les deux 
partis maintiennent leurs positions, 
ce sera déjà bien. Le grand défi des 
conservateurs se limitera finalement 
à faire sortir le vote lundi prochain 
en 1985, on estime que 100,000 conser­
vateurs, déçus par le successeur de 
Peter Lougheed, n’avaient pas voté.

Car Don Getty est tellement un 
mauvais chef de parti que les conser­
vateurs eux-mêmes le critiquent ou­
vertement et que ses adversaires 
prétendent que cet ancien champion 
de football « a joué trop longtemps 
sans son casque ! » La performance 
du chef conservateur est tellement 
médiocre qu’on dit de lui qu’il « tré­
buche vers la victoire ».

Comme en 1985, il multiplie les 
gaffes, aliène les mouvements fé­
ministes, les milieux d’affaires (avec 
des promesses de % 2 milliards, dont 
un milliard pour le pavage de 8,000 
kilomètres de routes secondaires), et 
ses propres militants. De plus, et 
pour la première fois, il devient dan­
gereusement émotif sur la question 
de la drogue depuis que son fils aîné, 
Dale Getty, a été arrêté pour trafic 
de cocaïne, l’été dernier.

La plus grande menace qui pèse 
sur Don Getty cependant est la fail­
lite retentissante de $ 290 millions du 
groupe de fiducies Principal, dans la­
quelle 67,000 petits investisseurs, en 
particulier des retraités, ont perdu 
toutes leurs économies. L’enquête 
publique a eu des odeurs de scan­
dale, mais son rapport final ne sera 
déposé qu’en mai deux mois après 
les élections.

Pour renforcer sa position, Don 
Getty a recruté l’extreme-droite al- 
bertaine en donnant un comté à Ray 
Speaker, un franc-maçon créditiste, 
et à Ralf Klein, le populiste maire de 
Calgary.

Le chef néo-démocrate, Ray Mar 
tin, qui assurait en 1985 la difficile 
succession de Grant Notley (tué 
dans un accident d’avion), a pris de 
puis de l'assurance. Par contre, les li­
béraux ne semblent pas avoir réussi 
le coup politique qu’ils attendaient 
avec l’ancien maire d’Edmonton, 
très populaire dans sa ville, mais mal 
à l’aise sur la scène provinciale.

absolus, ajoute-t-il. En matière pé­
dagogique, en particulier, les pou­
voirs sont complets, sauf en ce qui 
touche le contenu des programmes 
d'enseignement moral et religieux. 
Et même sur ce point le jugement 
apporte une précision très intéres­
sante ; la Cour suprême reconnaît le 
comité catholique et le comité pro­
testant comme successeur logique 
du prêtre de paroisse ou du curé qui 
prenait les décisions en matière d'en­
seignement religieux et moral au 
temps de la confédération ».

Le directeur général de l’Associa­
tion des commissions scolaires pro­
testantes du Québec, David Wads­
worth, qui avait prést nté la cause 
devant le plus haut tribunal au pays, 
se dit évidemment très déçu.

M. Wadsworth a soutenu que c’é­
taient d’abord les parents qui avaient 
demandé d’enseigner l’anglais dès la 
première année, et non les commis­
sions scolaires. « Il faut que les élè­
ves de première année qui suivent 
actuellement des cours puissent au

Quelques jours avant de dissoudre 
le Parlement, Don Getty lui soumet­
tait un Discours du Trône de quinze 
pages dans lequel il souligne la re­
prise du secteur énergétique (grâce 
à quelques méga-projets financés 
par Ottawa), la réussite de son plan 
de diversification avec des investis­
sements de $ 3.5 milliards et la créa­
tion de 12,000 emplois dans le secteur 
forestier, et une reprise économique 
modeste en 1988. Le taux de chô­
mage est actuellement de 7.4 % en 
Alberta alors qu’il frôlait les 10 % en 
1985. Le vice-premier ministre fé­
déral et parrain de l’Alberta, Don 
Mazankowski, a discrètement pré­
venu Don Getty que le budget de Mi­
chael Wilson contiendrait quelques 
mauvaises nouvelles pour sa pro­
vince : réduction des indemnités aux 
fermiers, réétalement du finance­
ment de certains grands projets 
énergétiques et coupures dans le 
Fonds de diversification de l’Ouest. 
Ce fut une autre bonne raison pour 
précipiter l’appel au peuple.

Les Albertains n'ont donc pas de 
raisons évidentes pour changer de 
gouvernement. La seule surprise 
pourrait venir d’un taux d’abstention 
encore plus élevé qu’en 1985 et d’une 
remontée, pour le moment imprévi­
sible, de Laurence Décoré dans sa 
ville d’Edmonton.

Quant à Don Getty, il ne cache pas 
qu’il s’agit de sa dernière campagne 
électorale. En fait, la course à la suc­
cession est déjà commencée et son 
ancien ministre de l’Énergie John 
Zaozirny croit tellement à ses chan­
ces qu’il a déjà abandonné sa lucra­
tive pratique légale de Vancouver 
pour s’acheter une maison à Calgary.

4 La Cour
loi de 1861 prescrivant aux commis­
saires d'école le devoir « de régler le 
cours d’études dans chaque école ».

Les requérants, explique le juge 
Beetz, en ont déduit que ce devoir 
« implique un droit pour la minorité 
protestante d’administrer et de di­
riger ses propres écoles par l’inter­
médiaire de ses commissaires et 
syndics d’écoles, ce qui englobe le 
droit d’établir le programme d’é­
tudes dans ces écoles. Il s’agirait là 
d’un ‘droit ou privilège’ protégé par 
le paragraphe 93 (1) de la Loi consti­
tutionnelle de 1867 ».

La Cour rejette cet argument 
parce que ce devoir était en fait sub- 
orbonné au pouvoir du Conseil de 
l’instruction publique (alors l’auto­
rité supérieure en matière d’éduca­
tion) de « choisir les livres des éco­
liers et qui possédait de ce fait un 
large pouvoir sur l’établissement du 
programme d'études dans l’ensem­
ble de la province».

Toutefois, le Conseil de l’instruc­
tion publique n’avait pas le pouvoir 
de choisir les livres d’enseignement 
religieux, ce pouvoir étant réservé 
aux curés et ministres.

( >r à cet égard, le régime pédago­
gique actuel ne porte pas préjudice 
aux protestants parce que, écrit le 
juge Beetz, le « ministre de l'Éduca­
tion a réussi à façonner des règle­
ments qui restent à l’intérieur des li­
mites de la compétence provinciale 
en matière d’éducation ei respectent 
les garanties constitutionnelles ».

En effet, le contenu de l’enseigne­
ment moral et religieux est défini 
par le Comité protestant du Conseil 
supérieur de l’éducation qui a pris la 
relève des ministres d’antan.

On prétend, commente le tribunal, 
que « certains aspects non confes­
sionnels du programme d’études, qui 
devaient également bénéficier de la 
protection (constitutionnelle), n’ont 
pas été respectés».

Les protestants ont de fait plaidé 
que le régime pédagogique « mine la 
protection constitutionnelle dont bé­
néficient les écoles protestantes 
parce qu’il va à l’encontre de la phi­
losophie protestante en matière d’é­
ducation ». Ce serait le cas de l’obli­
gation de commencer l’anglais en 4e 
année, chose « contraire aux prati 
ques pédagogiques et aux désirs des 
parents ».

Le juge Beetz rejette cette préten­
tion. « En associant le contenu de la 
garantie constitutionnelle à une phi 
losophie protestante en matière d’é­
ducation fondée sur le pluralisme, les 
appelantes accorderaient à la collec­
tivité protestante un droit ou un pri­
vilège de régler le programme d’é­
tudes à suivre dans les écoles confes­
sionnelles qui est tout à fait incom­
patible avec l’exercice par la pro­
vince d’un pouvoir général de régle­
mentation a l’égard de questions tou­
chant le programme d’études qui 
n’appartiennent pas au domaine de 
l’enseignement religieux et moral ».

En pratique, conclut la Cour, les 
protestants « attaquent des aspects 
non confessionnels du programme

moins terminer leur année », ajoute- 
t-il.

David Wadsworth suggérera vrai­
semblablement à M. Ryan que les 
élèves de 2e ou 3e année, qui ont déjà 
suivi des cours d’anglais depuis la 
première année, puissent poursuivre 
leurs cours d’anglais jusqu’à la qua­
trième.

Une solution qui ne réjouit pas le 
porte-parole de l’opposition en ma­
tière d'éducation François Gendron : 
« Les anglo-protestants veulent en­
core grignoter de petits mor­
ceaux ! », dit-il.

Le député péquiste se réjouit lui 
aussi du jugement, « qui répète que 
le gouvernement du Québec a toute 
autorité exclusive pour établir le ré­
gime pédagogique », invitant le mi­
nistre à rappeler à l’ordre les com­
missions scolaires dans l’illégalité.

François Gendron estime aussi 
que l’article 93 de l’Acte de l’Amé­
rique du Nord, sur la confessionna- 
lité des écoles, empêche le Québec 
d’adapter les politiques d’éducation

d’études qui ne sont pas nécessaires 
pour rendre les garanties confession­
nelles ».

La décision d'hier prévient par ail­
leurs une partie des contestations à 
venir de la loi 107 dans la mesure où, 
là encore, les commissions scolaires 
sont mécontentes des pouvoirs que 
la loi accorde au ministre et au gou­
vernement.

Au plan des règles d’interpréta­
tion, une phrase du juge Beetz risque 
en outre d’être souvent citée : « La 
tâche d’interprétation de l’article 93 
est foncièrement différente de celle 
qui incombe aux tribunaux lorsqu’ils 
sont appelés à déterminer la teneur 
des droits constitutionnels reconnus 
dans un document tel que la Charte 
canadienne des droits et libertés ».

4 La Caisse
nuellement un maigre $ 8 millions. 
Aussi, son avenir réside sans doute 
dans les liens qu’elle tissera avec 
plus grandes qu’elle.

Incidemment, avec un bloc d'ac­
tions de près de 20 %, la Caisse est le 
plus important actionnaire de Con­
naught Biosciences dont Connaught 
Laboratories est la principale filiale, 
celle-là même qui a présenté une of­
fre concurrente à celle du Fonds 
pour la division des vaccins de l’Ins­
titut.

La direction de Connaught a jugé 
que son entreprise était de taille trop 
modeste pour affronter efficace­
ment la concurrence internationale, 
notamment américaine. Aussi, la so­
ciété torontoise acceptait récem­
ment la proposition de l’Institut Mé- 
rieux, de Lyon, France, de fusionner 
leurs activités communes pour for­
mer le plus important fabricant de 
vaccins au monde. Les actionnaires 
de Connaught, dont la Caisse, déci­
deront du sort de ce projet de fusion 
à la fin juin. M. Nadeau a indiqué que 
la Caisse attendait de voir la propo­
sition finale et détaillée de Mérieux 
avant de se prononcer. A priori tou 
tefois, ce projet de fusion semble 
bien accueilli.

Rejoint hier, le porte-parole de 
Cascades, Me Jacques Aubert, ne 
s’inquiète nullement de la taille mo­
deste de ce nouveau groupe québé­
cois en biotechnologies. « Les vac­
cins ne seront vendus qu’au Qué­
bec », a-t-il indiqué hier, en souli­
gnant qu’il est important que les ré­
sultats des recherches de l’Institut 
demeurent la propriété de Québé­
cois. « C’est grâce au travail et l’ar­
gent des Québécois que ces recher­
ches ont été menées».

La première offre du tandem 
Fonds de solidarité-Cascades, qui fut 
jugée trop mince par M. Ryan, s’é­
levait à S 16 millions. Elle englobait 
la division des vaccins de l’Institut, 
Frappier Diagnostic et un bloc d’ac­
tions de 39% d’IAF BioChem, filiale 
de l’Institut cotée à la Bourse de 
Montréal.

Les Laboratoires Quélab ont fait 
l’acquisition mardi de Frappier Dia­
gnostic ; cette dernière compagnie 
ne fera pas donc pas partie de l’offre 
révisée. Quant à IA F BioChem, au 
moment où la première proposition 
fut présentée, la valeur boursière du 
bloc d’actions que voulait acquérir le 
Fonds s’élevait à $ 16 millions, soit 
l’équivalent de la valeur totale de 
l’offre qui comprenait également 
d’autres actifs tangibles, évalués à 
$4 ou $ 5 millions.

Or depuis ce temps, I AF BioChem 
a annoncé une découverte promet­
teuse : un médicament inhibiteur du 
sida qui remplacerait avantageu­
sement l’AZT, aujourd'hui utilisé. Le 
cours des actions d’IAF BioChem a 
bondi, passant de $ 7.25 à $ 9.50. Con­
séquence : le bloc d’actions de l’Ins­
titut ne vaut plus $ 16 millions mais 
bien $ 21 millions, une appréciation 
dont le Fonds, Cascades et la Caisse 
de dépôt devront tenir compte.

4 Les pollueurs
fédéral que provincial, viennent de 
porter à $ 1 million par jour l’amende 
maximale qu’on pourra imposer à un 
pollueur, le professeur Hétu croit 
«qu’il s’agit principalement d’un 
exercice de relations publiques di­
rigé davantage vers la population en 
général que vers les pollueurs».

En fait, les amendes en réussis­
sent pas, la plupart du temps, à cou­
vrir les frais de l’enquête du minis­
tère de l’Environnement et des frais 
juridiques occasionnés par le procès 
qui doit être intenté.

« On a l’impression que c’est le 
gouvernement — et indirectement 
toute la collectivité — qui est péna 
lisé pour avoir fait respecter ses 
lois », quand on voit un tribunal im-

aux réalités des années 90, et confère 
« des privilèges ancestraux archaï­
ques ».

Pour la présidente de la Centrale 
d’enseignement du Québec, Lorraine 
Pagé, le jugement confirme la com­
pétence des provinces en matière 
d’éducation et donne une portée plus 
précise à l’article 93, « en faisant bien 
comprendre que cet article ne con­
cerne que des droits confession­
nels ».

La CEQ croit aussi que cet article 
93 devrait disparaître. « On voit le 
genre de problème qui a été causé : 
la C EPG M a prétexté de son statut 
confessionnel pour faire valoir des 
objectifs linguistiques. Il serait beau­
coup plus simple de fonctionner seu­
lement avec de seules commissions 
scolaires linguistiques. Plus on tarde 
à abroger l’article 93, plus ce sera 
difficile. Demander à une commis­
sion scolaire protestante anglophone 
dans l'âme de franciser, c'est comme 
si on demandait au renard de fran­
ciser les poules...»

poser des amendes totalisant $ 2,400 
quand l’enquête du ministère de l’En­
vironnement a coûté plus de $ 20,000, 
ce qui exclut les frais purement ju­
ridiques de présentation de la cause 
devant les tribunaux, affirme le pro­
fesseur Hétu.

Mais si ces amendes sont tout ce 
qu’il y a de plus symboliques, le pro­
fesseur Hétu croit qu’il n’est guère 
plus utile de multiplier par dix l’a­
mende maximale pour les pollueurs 
la faisant passer à $ 1 million par 
jour.

« En prévoyant des amendes très 
sévères, on risque, à notre avis, de di­
minuer le nombre de poursuites pé­
nales et on peut s’attendre à ce que 
les juges exigent un fardeau de 
preuve plus lourd avant de condam­
ner un pollueur. Si une amende de 
$ 10 peut apparaître ridicule, une 
amende de $ 1 million par jour m’ap­
paraît irréaliste dans le contexte ac­
tuel de notre droit », estime le profes­
seur Hétu.

L'amende maximale n’est d’ail­
leurs pas le seul reproche qu’il 
adresse à la nouvelle Loi sur la qua­
lité de l’environnement adoptée en 
décembre dernier par l’Assemblée 
nationale dans la foulée de la catas­
trophe écologique de Saint-Basile-le- 
Grand.

La nouvelle loi a enlevé le droit 
donné en 1978 à tous les citoyens de 
prendre des poursuites en vertu de la 
Loi. Désormais, seul le procureur gé­
néral ou une personne autorisée par 
lui peut prendre des poursuites pé­
nales en vertu de la Loi sur la qualité 
de l’environnement.

En même temps, le gouvernement 
a aussi amendé la Loi sur les pesti­
cides pour réserver au seul procu­
reur général le droit de porter 
plainte. « C’est comme si le gouver­
nement s’inquiétait lui-même de la 
hausse des amendes qu’il vient de dé­
créter », estime le professeur Hétu.

Celui-ci trouve cette décision d’au­
tant plus étrange que le gouverne­
ment vient de donner, dans le nou­
veau Code de procédure pénale, le 
droit à toute personne d’intenter une 
procédure pénale, avec l’autorisation 
d'un juge.

Les règles en matière de protec­
tion de l’environnement sont donc 
devenues plus restrictives que le 
droit général, conclut-il.

4 Berlin-Ouest
prise du pouvoir par les fascistes- 
verts» à Berlin-Ouest.

M. Momper succède à M. Ebe- 
rhard Diepgen (CDU). La CDU, qui 
gouvernait la ville depuis huit ans, 
avait perdu la majorité lors des élec­
tions locales le 29 janvier dernier, en 
obtenant 55 députés. Le SPD avait 
également obtenu 55 députés, la 
Liste alternative 17 et l’extrême- 
droite avait créé la surprise en ob­
tenant 11 sièges.

La tenue vestimentaire des nou­
velles ministres alternatives a ap­
porté un peu de couleur sur les bancs 
du gouvernement. Anne Klein, 39 
ans, sénateur pour la Condition fé­
minine, portait des jeans, une che-

17 mars
par la PC et l'AP

I9HB: une bombe explose à bord 
d'un train TGV Paris-Lyon: 10 
blessés.
I97:t: un officier de l’armée de l’air 
cambodgienne dérobe un avion et 
attaque le palais présidentiel de 
Phnom Penh: le maréchal Lon 
Nol, chef de l’Ktat, est indemne, 
mais une vingtaine de personnes 
sont tuées
19(19: Golda Meir devient chef du 
gouvernement israélien.
(982: Moscou accuse les États- 
Unis de mener une guerre non dé­
clarée au Vietnam et réclame le 
retrait des forces américaines. 
I955: une violente émeute éclate 
au Forum de Montréal à la suite 
de la suspension de Maurice Ri­
chard.
I948: la France, la Grande-Breta­
gne, la Belgique, la Hollande et le 
Luxembourg signent à Bruxelles 
un traité de coopération écono­
mique, sociale et militaire d'une 
durée de 50 ans.
I909: un accident de train fait qua­
tre morts et onze blessés à la gare 
Windsor à Montréal.

Ils sont nés un I7 mars: Mme 
Roland de la Platière (Manon Phi 
lipon), épouse du ministre de l’In­
térieur ami des Girondins, qui 
exerça une grande influence poli 
tique avant de périr sur l'échafaud 
(1754-1793); le danseur Rudolph 
Noureiev (1938)

Bémard Descôteaux 
ÜlIPierre Cayouette

LE PREMIER ministre Robert 
Bourassa a exprimé hier aux 
autorités françaises « sa vive in­
quiétude» devant la décision de 
l’Institut Pasteur de Paris de ne 
publier qu’en anglais trois de ses 
revues scientifiques.

M. Bourassa recevait en fin 
d’après-midi le nouvel ambassa­
deur de France au Canada, Fran­
çois Bujon de l’Estang. Il a prié 
son invité de transmettre à Paris 
ses « grandes réserves » à l’égard 
de la décision de l’Institut.

Pour le premier ministre Bou­
rassa, cette décision risque d’a­
voir des répercussions très im­
portantes pour l’avenir de la 
francophonie.

Selon lui, on passe outre aux ef­
forts faits par les pays partici­
pants au Sommet de la franco­
phonie pour redonner au français 
sa vigueur comme langue scien­
tifique. De l’avis de M. Bourassa, 
la francophonie fera face à de sé­
rieux problèmes si on ne réagit 
pas.

La décision de l’Institut Pas­
teur a été portée à l’attention des 
médias québécois par un profes­
seur de l’École Polytechnique af­
filiée à l’Université de Montréal, 
M. Arnold Drapeau.

Ce chercheur en était à peau­
finer un article scientifique des­
tiné aux Annales de microbiolo­
gie, une revue centenaire, lors­
qu’une lettre de l’équipe édito­
riale lui a appris que cette publi­
cation parisienne n’accepterait 
dorénavant que les textes en an­
glais.

OTTAWA (PC) — Le ministre de la 
Santé, M. Perin Beatty, qui a imposé 
un embargo sur les importations de 
fruits et de légumes du Chili au début 
de la semaine, a indiqué hier que le 
gouvernement fédéral attendait tou­
jours un avis garantissant que main­
tenant ces produits du pays d’Amé­
rique du Sud ne présentaient plus de 
danger pour ceux qui les consom­
meront.

S’adressant hier aux journalistes, 
à l’issue de la consultation hebdo­
madaire du cabinet, M. Beatty a dé­
claré que le Canada discutait avec 
les Américains, les Chiliens et les im­
portateurs afin de pouvoir permettre 
la circulation de ces fruits.

L’embargo sur les importations et 
le retrait des comptoirs des fruits et 
légumes du Chili avaient suivi la dé­
couverte, dimanche dans le port de

mise vert vif et une grosse ceinture à 
rivets. Michaele Schreyer, 37 ans, sé­
nateur pour l’Environnement, était 
en pantalons de cuir noir.

Un député de l’AL responsable du 
« département des pédés » de son 
parti, Dieter Telge, avait lui aussi 
choisi un aspect nettement féminin : 
il s’était maquillé avec du rouge à lè­
vres et de l’ombre à paupière.

Aucun des laender (États régio­
naux) de RFA n’est gouverné par

La missive précisait que les 
Annales de microbiologie, les An­
nales de virologie et les Annales 
dimmunologie troquaient leurs 
noms pour Research in Microbio­
logy, Research in Immunology et 
Research m Virology.

Le gouvernement québécois 
n’avait pas enregistré jusqu’ici 
de protestation officielle à ce 
propos. En le faisant par la bou­
che du premier ministre lui- 
même, on donne à cette protes­
tation un caractère particulier.

L’ambassadeur français qui ef­
fectuait hier sa première prise de 
contact avec le Québec — il n’a 
pris son poste que depuis deux se­
maines — a fait savoir qu’il trans­
mettrait les commentaires de M. 
Bourassa à son gouvernement.

Par ailleurs, M. Michel 
Plourde, vice-recteur adjoint à 
l’enseignement à l’Université de 
Montréal et membre du Haut 
Conseil de la Francophonie, es­
time que le geste de l’Institut 
Pasteur est en contradiction fla­
grante avec une continuité d’ef­
forts entrepris depuis dix ans aux 
plus hauts niveaux pour stimuler 
la vitalité et l’excellence de la re­
cherche scientifique en français.

Dans une lettre adressée au se­
crétaire général du Haut Conseil 
de la Francophonie, M. Stélio Fa- 
randjis, M. Plourde en appelle à 
une intervention de cet orga­
nisme.

Sous la férule du président de 
la République française François 
Mitterrand, la Haut Conseil de la 
Francophonie a été fondé en 
mars 1985. Une trentaine de re­
présentants de la francophonie, 
dont cinq Canadiens, y siègent.

Philadelphie, de deux raisins chiliens 
dans lesquels on avait injecté du cya­
nure.

Plus tôt, l’ambassade des États- 
Unis au Chili avait reçu deux appels 
anonymes signalant que des fruits 
destinés aux Etats-Unis seraient em 
poissonnés pour attirer l'attention 
mondiale sur les souffrances des Chi­
liens.

Les États-Unis, le Danemark, le 
Japon, l’Allemagne de l’Ouest et 
Hong Kong ont également ordonné 
de tels embargos.

Tout en attendant la levée de l'em­
bargo sur les importations et s’in­
quiétant des montagnes de fruits ac­
cumulés dans les entrepôts réfrigé­
rés, grossistes et détaillants prédi­
saient une hausse considérable des 
prix de certains fruits si l’interdic­
tion se prolongeait.

une telle coalition entre le SPD et les 
Verts, dite « rouge-verte » en RFA. 
Une seule expérience « rouge-verte » 
précédente, dans le gouvernement 
du Land de Hesse (région de Franc­
fort), avait échoué début 1987 après 
quelques mois d’existence.

Une autre coalition rouge-verte 
est en cours de négociations pour la 
municipalité de Francfort, où les 
élections locales de la semaine der­
nière ont renversé la CDU.

GOUTEZ-Y
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Le mécénat ne peut suppléer 
aux responsabilités de l’État
L’ALLOCATION de 1 % du budget de l’État au mi­
nistère des Affaires culturelles (MAC) est pour le 
milieu artistique québécois une question d'autant 
plus vitale qu’il ne bénéficie pas d’une tradition 
philanthropique analogue à celle qui a cours au 
Canada anglais.

Telle est en tout cas l’une des constatations qui 
ressort clairement d'une étude menée par le MAC 
et des propos émis par les porte-parole de la Coa­
lition du 1 % qui regroupe toutes les disciplines ar­
tistiques bien décidées à ce que le premier minis­
tre Bourassa respecte l’engagement qu’il a pris 
lors de la dernière campagne électorale d'accor­
der 1 % au MAC.

D’ailleurs, il est plus que probable que la délé­
gation culturelle qui rencontrera plus tard aujour­
d’hui le premier ministre Bourassa fera état du 
manque à gagner du milieu artistique en matière 
de mécénat. Cette délégation sera composée de 
Catherine Bégin, Angèle Dubeau, Roger Frappier, 
Michel Carneau, Chantal Pontbriand, Yves Beau- 
chemin, Rachel Laperrière, Lucette Lupien et Do­
minique Guillaumant.

Une délégation qui a l’intention ferme de signi­
fier au chef du gouvernement que « c’est sa der­
nière chance de tenir sa promesse, explique Mme 
Lupien. Jusqu’à présent nous avons été très pa­
tients et très gentils ». À ce propos, on se rappel­
lera que le budget du MAC représente à peine

0.65 % du budget total. Pour qu’il soit de 1 %, il fau­
drait allouer un montant supplémentaire de près 
de i 100 millions.

Sur le mécénat, il faut tout d'abord souligner 
que cette tradition du privé consistant à accorder 
à la culture le soutien financier qu'elle mérite 
n’est d’autant pas ancrée au Québec qu’il n’existe 
pas d’incitatifs la favorisant.

De plus, et selon les observations communi­
quées par Mme Lupien, « au Québec les milieux 
artistiques frappent toujours aux mêmes portes 
parce que bien des entreprises susceptibles d’oc- 
trover des dons ont leurs sièges sociaux en Ontario 
ou ailleurs. À cause de cette situation, nous solli­
citons cinq ou six grosses compagnies québécoises 
comme Lavalin ou Alcan ». Kn fait, en matière de 
mécénat « le gouvernement a un rôle de leader­
ship à assumer», de souligner Mme Lupien.

D’après les données de l'étude menée en 1987 
par la division recherche du MAC, la philanthropie 
avait atteint près de $ 2 milliards en 1985 dans l’en­
semble du Canada. De cette masse monétaire, la 
culture, toutes catégories confondues, avait ob­
tenu $ 50 millions dont $ 15 millions furent accor­
der à l’item « équipements ».

En terme de pourcentage, les auteurs de cette 
étude ont calculé que le nombre des campagnes 
de financement à des fins culturelles monopolise 
19 % du total des campagnes et seulement 4 % des 
sommes accordées. C’est dans le domaine de la 
santé et du bien-être social que convergent le plus 
de capitaux avec 46 % du total, suivi du secteur de

l'éducation avec 30%.
à titre comparatif, on notera qu’en 1985 l'objec­

tif financier des campagnes menées au Québec 
avait été de $ 270 millions pendant qu'en Ontario 
on avait fixé la barre à $ 562 millions. Dans le seul 
secteur de la culture, l’objectif était de $ 5.8 mil­
lions au Québec et de près de $ 28 millions en On­
tario.

Selon les auteurs du rapport, « les recettes de 
campagnes individuelles diminuent en raison de 
l’accroissement considérable du nombre des cam­
pagnes, et ce, pour u a
tendance à diminue., .. ..................... ... ............n-
pagne dans le domaine de la santé ou de l'éduca­
tion est de cinq à six fois supérieur à celui des 
campagnes dans le domaine culturel ».

Dans l’esprit des responsables de cette étude, si 
le rendement des campagnes culturelles est le 
plus faible de tous, « cela pourrait être largement 
attribuable à la crédibilité du solliciteur et à cette 
demande, ainsi qu’à la conviction du donateur ». A 
cette tentative d’explication, on ajoute également 
des facteurs comme l’efficacité de l’organisation 
ou le budget de la campagne

Bref, sur la foi des difficultés financières avec 
lesquelles les artistes doivent composer qui dépas­
sent le seul cadre du mécénat, et en considérant 
l’apport économique positif à l'ensemble de la so­
ciété, les auteurs de ce rapport émanant du MAC 
estimaient que « dans un tel contexte et pour pro­
mouvoir le fait culturel, l'État doit intervenir pour 
appuyer et soutenir les entreprises culturelles».

CLÉMENCE

Un humour doux 
et intelligent

Mane Laurier

CLÉMENCE DESROCll ERS a 
eu cette délicatesse d’écouter re­
ligieusement, dos au public, De­
nis Bailey jouer son mini solo à la 
contrebasse, rendant ainsi hom­
mage aux musiciens de son spec­
tacle J'ai show à l'Outremont. 
Les arrangements de Denis et de 
Marc Larochelle sont en effet 
d’un grand professionalisme, de 
même que les voix d’accompa­
gnement de Brigitte Poudrier et 
de Serge Benoit. Bravo d'abord à 
cet ensemble qui « intervient » de 
façon intelligente tout au long du 
spectacle.

Cette fois, Clémence avait une 
raison toute trouvée pour ex­
cuser ses trous de mémoire et 
ses hésitations, sans doute aussi 
son trac de monter sur scène 
après trois ans d’absence. Car 
voyez-vous, elle vit sa méno­
pause, ce qu’elle nous raconte de 
façon hilarante, brisant ainsi le 
mur du silence et de la honte 
érigé autour de cette situation 
gênante qui n’est que « normale 
et naturelle » dans la vie de tou­
tes les femmes de 50 ans. D’en­
trée de jeu, cette histoire lui as­
sure la sympathie de toute l’as­
sistance qui retrouve « sa » Clé­
mence et son humour tout en

PHOTO JACQUES GRENIER

Clémence Desrochers
demi-teintes et en sourires plus 
qu’en gros rires gras.

La suite déçoit quelque peu 
dans l’enchaînement des mono­
logues, du moins dans la pre­
mière partie où elle répète à sa­
tiété les ennuis de sa vie quoti­
dienne, sa manie de faire refaire 
tout ce qu'elle a fait faire par son 
« homme engagé qu’elle person­
nifie en s’affublant d’un vieux 
chapeau mou, ce qui est drôle 
mais insuffisant pour faire pas­
ser un texte plutôt faible. Même 
remarque pour sa description du 

Voir page 12 : Clémence

GUY! GUY! GUY!
Une biographie de Guy Lafleur par 
le journaliste Georges-Hébert Germain
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Guy Lafleur en compagnie de Georges-Hébert Germain.

Guy Ferland

LES ÉDITIONS Libre expression et 
Art Global viennent de marquer un 
but gagnant en annonçant pour l’an­
née prochaine la parution d’un livre 
sur Guy Lafleur écrit par le journa­
liste Georges-Hébert Germain.

La biographie sera le fruit d’une 
étroite collaboration entre les deux 
« démons blonds ». Guy Lafleur va 
raconter sa vie depuis son enfance

jusqu’à maintenant, affirmait il hier 
en conférence de presse.

« Nous caressons le projet depuis 
deux ans, raconte le président et di­
recteur général d’Art global, M. Ara 
Kermoyan. Nous n’avons pas hésité 
à contacter M. André Bastien de Li­
bre expression pour co-éditer le vo­
lume. »

Le livre, dont la structure reste in­
déterminée encore, ne sera pas une 
biographie au sens strict. « Je vais

Voir page 12 : Guy

Les réalisateurs dénoncent l’incurie 
administrative de la Société Radio-Canada
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Les réalisateurs mécontents en conférence de presse. De gauche à 
droite : Marie-Ève Thibeault, Daniel Gourd, Yvon Trudel, Pierre-Jean 
Cuillerrier et Michel Gaumont.

le vice-président de Radio-Canada

Nathalie Petrowski

L’ASSOCIATION des réalisateurs de 
Radio-Canada est en colère et ne 
veut plus se taire. Hier en confé­
rence de presse, la consigne du si­
lence a été brisée par Yvon Trudel, 
le réalisateur du Temps d'une paix et 
président de l’association, et par une 
poignée de réalisateurs permanents.

Yvon Trudel, à l’emploi de Radio- 
Canada depuis plus de 30 ans, a d’a­
bord dénoncé l'incurie d’une admi­
nistration qui enfle à vue d’oeil au dé­
triment de la production et qui trahit 
son mandat culturel en développant 
des émissions outrancièrement com­
merciales; un administration sclé­
rosée et paralysante, enfin, qui a 
perdu tout pouvoir décisionnel.

« Morceau par morceau, a déclaré 
le président, les services français de 
Radio-Canada s’amputent eux-mê­
mes de leur mandat. Finis les con­
certs, disparu le théâtre, envolée la 
danse. Et pendant que la Société 
d'État désire investir à l'extérieur 
$ 100,000 pour chacune des 13 émis­
sions de Direct au coeur, une télé­
série sur la boxe, ses propres créa­
teurs attendent et piétinent».

À la fin de la journée hier, la direc­
tion de R.-C. répliquait en traitant 
d’irresponsables les déclarations des 
réalisateurs. Tour Franklin Delaney, 
le vice-président de la télévision 
française, la position des réalisa­
teurs s’explique par le contexte de 
négociation collective en cours. Ce­
lui-ci affirme que l’intervention des 
réalisateurs ne porte pas sur la qua­
lité et l’évolution de la télévision, 
mais sur la défense des intérêts cor­
poratistes de leur syndicat en négo­
ciation.

Quant à l’enflure administrative,

contredit les chiffres émis en confé­
rence de presse par le réalisateur 
Pierre-Jean Cuillerrier, de la section 
jeunesse. Ce dernier a révélé que 
pour les émissions jeunesse seule­
ment, il y avait une douzaine de ca­
dres pour une douzaine de réalisa­
teurs. « Il y a trois ans, rappela-t-il. il 
y avait six cadres pour 18 réalisa­
teurs ». Cette enflure selon les réali­
sateurs se retrouve à Ottawa où 44 
nouveaux postes ont été créés au 
siège social de Radio-Canada, et 
dans tous les autres secteurs à Mont­
réal. La version de Franklin Delaney 
veut qu’il y ait présentement à la té­
lévision française de Radio-Canada

41 cadres de moins qu’en 1984. Mani­
festement, les deux partis n’ont pas 
les mêmes chiffres.

Toujours selon les réalisateurs, la 
surenchère de cadres a paralysé 
l’administration qui n’est plus ca­
pable de prendre de décisions. Cette 
perte du pouvoir décisionnel a occa­
sionné des délais et des coups ratés 
comme les Olympiques de Barcelone 
et les téléfilms de Lance et compte, 
deux projets qui se retrouvent à 
Télé-Métropole. Et si les réalisateurs 
déplorent le départ de la populaire 
série, cela ne les empêche pas de dé­
noncer l’implication financière de 
Radio-Canada dans deux nouvelles 
séries signées Réjean Tremblay, soit

Droit au coeur, une série sur la boxe, 
et Scoop, une série sur le milieu du 
journalisme.

■< On n’a rien contre les co-produc­
tions, précise à cet effet Yvon Tru­
del, sauf lorsqu’on nous coupe nos 
propres émissions — La grande vi­
site, Actuel, Au jour le jour — pour fi­
nancer des productions de l’exté­
rieur. À partir de ce moment-là on ne 
marche plus».

Franklin Delaney retorque que 
Radio-Canada n’a pas abdiqué son 
mandat et que la grille de 89-90 fera 
une place accrue aux arts, à la cul­
ture et à l’information.

Le grand problème, selon les réa­
lisateurs, vient d’une direction pa­
rachutée de l’extérieur, une direction 
qui n’est pas radio-canadienne dans 
l’âme, une direction qui est partie en 
guerre contre ses compétiteurs et 
contre sa propre boîte et qui est en 
proie à une paranoïa administrative 
jamais égalée.

Les réalisateurs blâment autant le 
président Pierre Juneau que le vice- 
président de la télé française, 
Franklin Delaney, qui a multiplié les 
postes en marketing et planification 
pour mieux sabrer dans les produc­
tions. À ce chapitre, les réalisateurs 
se demandent ce qu’il est advenu des 
$ 17.5 millions de crédits, dont $ 7 mil­
lions pour le réseau français, accor­
dés par le gouvernement conserva­
teur.

Dans le concert de reproches, les 
réalisateurs ont imaginé quelques 
solutions dont le dégraissage radical 
de toutes les directions pour retrou­
ver la simplicité et la rapidité admi­
nistrative qui permettraient à Radio- 
Canada de sortir de l'impasse. La 
mesure est peut-être intéressante 
mais peu probable dans l’état actuel 
des choses et la détérioration des re­
lations avec l'administration.

THÉÂTRE
Madame Louis XIV. Elle esl maintenant au 
Théâtre d’Aujourd’hui, la Maintenon de Lor 
raine Pintal. Un certain lourde force où l’in 
tal a conçu, écrit, mis en scène, et joue le so 
bloque de Mme de Maintenon qui raconte sa 
vie dans l’ombre du Roi-Soleil. IJn succès 
joué à guichets fermés lors de la création en 
novembre à Éred-Barry, Madame Louis 
XIV est défendu avec ardeur et audace par 
une comédienne qui, en impressionnant, 
n’arrive pas vraiment à émouvoir.

— Robert Lévesque

MUSIQUE
Récital-causerie. Le pianiste André Asselin 
donne ce soir à 20 h un récital-causerie à l’É­
cole Vineent-d’Indy (salle Marie-Stéphane). 
Il commentera des oeuvres de Bach, Bee­
thoven, Mozart, Schubert etc.

O
La Flûte enchantée à la télé. Cet opéra de 
Mozart sera présenté aux Matinées du ih 
manche à la télévision de Radio-Canada, à 
13 h, dans la production qu’en donnait l’O­
péra de Montréal en décembre 1986, sous la 
direction de Raffi Armenian, avec le ténor 
Patrick Power, la soprano Marie-Danielle 
Parent et le baryton Mikael Melbye, ainsi 
que Costanza Cuccaro, Sharon Christman et 
Don Garrard. Une mise en scène de Frank 
Corsaro. Chanté en allemand, avec sous-ti­
tres français.

O
Musique sacrée. À une semaine de Pâques 
la Société chorale de Saint-Lambert dirigée 
par David Christiani donnera dimanche à 15 
h 30 un concert d’oeuvres de Byrd et de 
Thompson à la chapelle provinciale des Frè­
res maristes à Iberville. Claude Beaudoin à 
l’orgue. Ce concert sera enregistré pour dif­
fusion sur le réseau FM de Radio-Canada le 
dimanche 28 mai à 19 h 30.

O
Dialogues des Carmélites. Un événement 
très spécial dans un décor approprié, ce di­
manche à 15 h 30, à la Chapelle historique du 
Bon Pasteur : les 12 stagiaires de l’Atelier 
lyrique de l’Opéra de Montréal présentent 
Dialogues des Carmélites de Francis Pou­
lenc.

— Marie Laurier

EXPOSITION
Avant-garde. C’est aujourd’hui que débute 
l’exposition du Musée des beaux-arts de 
Montréal consacrée à L’avant-garde russe 
et soviétique, constituée à partir de la col 
lection d’un ex-employé de l'ambassade en 
nadienne à Moscou, M. George Coslakis. Les 
241 tableaux et oeuvres sur papier, exéeu 
tées dans la première moitié du XXe siècle 
par des artistes russes, montrent comment 
a évolué la peinture, du fauvisme à l’abs­
traction en passant par le cubisme, le con­
structivisme, etc. Ce courant singulier a 
marqué de façon durable tout l’art du XXe 
siècle. Jusqu’au 21 mai.

NOS CHOIX
Jazz

Davis. Saxophoniste ténor de bonne réputa­
tion à New York et en Europe, Charles Da 
vis fera enfin un tour à Montréal. Ce soir et 
demain, il sera sur la scène du 2080 de la rue 
Clark en compagnie de Mike Gauthier à la 
guitare et de ses petits copains.

— Serge Truffaut

^
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Faute de pouvoir réaliser ses objectifs, 
Montréal Danse se rend hommage à elle-même

AU MOMENT de sa naissance à l’au­
tomne 1986, la compagnie Montréal 
Danse se présentait comme le nou­
veau tremplin de la chorégraphie 
montréalaise, un lieu unique de créa­
tion taillé sur mesure pour répondre 
aux exigences des chorégraphes d’ici 
aussi bien que de l’étranger.

La compagnie voulait également 
jouer le rôle d’ambassadeur de la 
nouvelle danse québécoise auprès 
des publics lointains, et inversement, 
au retour de ses multiples pérégri­
nations, accueillir des chorégraphes 
de partout à travers le monde. Des 
artistes américains, japonais, euro­
péens et canadiens, dont nous allions 
enfin découvrir la magie via la créa­
tion d'une oeuvre à Montréal Danse.

Mais il faut dire que le pari de 
Paul-André Fortier et Daniel Jack­
son, les deux pilotes de la compagnie, 
repose sur une vision claire des dif­
ficultés qui font actuellement obs­
tacle au développement de la danse 
à Montréal : insuffisance des res­
sources, problèmes de diffusion tant 
au Québec qu’à l’étranger, absence 
quasi absolue de compagnies étran­
gères en tournée chez nous, sinon à 
tous les deux ans à l’occasion du Fes­
tival de nouvelle danse.

Ils ont alors pensé trouver une ré­
ponse à ces problèmes en mettant 
sur pied un organisme qui, tel que le 
décrit le premier communiqué émis 
par la compagnie en 1987, « met à la 
disposition des chorégraphes une 
équipe artistique et les moyens tech. 
niques et administratifs leur permet­
tant de diffuser leurs oeuvres sur la 
scène internationale ». Un objectif 
éminemment louable, mais, on le 
voit aujourd'hui, très ambitieux pour 
une compagnie qui n’avait encore ni 
vécu ni rien prouvé, nourrie toutefois 
de bonnes intentions.

Et deux ans plus tard, on réalise 
effectivement que les choses n’ont 
pas tourné aussi rondement qu'on 
l’aurait souhaité. Exception faite des 
sept chorégraphes montréalais qui 
ont répondu à l’appel de la compa­
gnie pour lui constituer un embryon 
de répertoire en 1986, les chorégra­
phes de renom, par la suite, ne se 
sont pas « précipités » aux portes de 
Montréal Danse pour y garnir son ré­
pertoire.

Par ailleurs, la compagnie tra-

PHOTO JACQUES GRENIER

Dans l'ordre habituel, Paul-André Fortier et Daniel Jackson, chorégra­
phes à la compagnie Montréal Danse.

verse actuellement son premier bou­
leversement interne avec le départ 
de Paul-André Fortier qui depuis 
janvier enseigne au département de 
danse de l’Université du Québec à 
Montréal. Une démission qui s’est 
passée en douce, et qui étrangement 
n’a fait l'objet d'aucun communiqué 
officiel émanant de la compagnie.

Mais le silence entourant le départ 
de Fortier s’explique probablement 
par l’image de sérénité que Montréal 
Danse tient à tout prix à conserver 
jusqu’à la semaine prochaine, c’est- 
à-dire jusqu’au moment où sera ter­
minée la série de spectacles présen­
tés « en hommage à P.-A. Fortier » 
au Théâtre Maisonneuve du 22 au 25 
mars. Quatre soirées au cours des­
quelles le chorégraphe ramène à la 
surface des oeuvres qu'il a créées en 
1986 ( Tell, Brûler et Le Mythe déci­
sif), et en présente une autre, inédite, 
du nom de Désert.

Bizarre phénomène que celui de se 
consacrer à soi-même un « hom­
mage » d’une soirée entière, que l’on 
soit démissionnaire ou non ! Surtout 
lorsqu’on sait que la compagnie en 
question s’est donnée comme pre­
mière mission de se faire la vitrine 
des courants chorégraphiques mont­

réalais et étrangers et non le véhi­
cule de service de l’un de ses deux di­
recteurs.

Mais lorsqu’on pose la question à 
Daniel Jackson, celui-ci n’y voit rien 
d’anormal et répond qu’il faut voir la 
soirée comme une « invitation » de sa 
part faite « à l’autre co directeur ».

« Il ne s’agit pas d’un hommage, 
précise-t-il, mais simplement d’une 
soirée Fortier ». Le communiqué de 
presse annonce toutefois qu’il s’agit 
bel et bien d’un Hommage à l’enfant 
terrible de la nouvelle danse Paul- 
André Fortier.

Doit-on y voir le signe d’un ma­
laise plus profond ? Deux ans après 
sa naissance, la compagnie cherche 
encore son identité, son mode de 
fonctionnement, et la place qu’elle 
pourra occuper à Montréal ainsi qu’à 
l’échelle internationale.

L'année dernière par exemple, la 
compagnie invitait deux jeunes cho­
régraphes à produire une oeuvre 
chacun. Mais ni l’une ni l’autre n’ont 
jamais vu le jour. Nathalie Derome 
se retirait de l’exercice une semaine 
seulement après avoir commencé sa 
pièce, tandis que celle réalisée par 
Conrad Alexandrowicz n’allait ja­
mais être créée sur aucune scène.
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Un troisième chorégraphe, Pierre- 
Paul Savoie, allait quant à lui être 
plus chanceux. Sa pièce fut bel et 
bien terminée, mais elle fut égale 
ment balayée du répertoire après un 
grand total de trois représentations 
au Théâtre Maisonneuve. « Ce n’était 
pas une pièce finie, confiait-il au DE­
VOIR cette semaine. Mais je n'ai ja­
mais pu y retoucher par la suite. La 
compagnie ne m’a jamais invité à le 
faire. Il y a des problèmes de 
temps. »

Pierre-Paul Savoie touche ici à la 
difficulté fondamentale de Montréal 
Danse, à savoir, le temps. Avec la 
soixantaine d'heures oue la compa­
gnie accorde aux chorégraphes pour 
réaliser une pièce de 20 minutes, la 
quasi totalité de ceux interrogés par 
LE D EVOIR affirment que c’est là 
nettement insuffisant pour faire au­
tre chose qu’un sous-produit de ce 
qu’ils peuvent créer beaucoup mieux 
avec leurs propres danseurs.

Et actuellement, pour plusieurs in­
tervenants du milieu de la danse 
montréalaise, les choses sont clai­
res : ou bien la compagnie continue 
de croire au miracle du génie instan­
tané et n’enregistre à son répertoire 
que des oeuvres inachevées, ou bien 
elle révise en profondeur son mode 
de fonctionnement, et même à la li­
mite, n’invite qu’un seul chorégraphe 
à la fois, mais lui laisse la liberté to­
tale de travailler avec les danseurs 
pendant plusieurs semaines, sinon 
plusieurs mois.

Mais pour atteindre ce mode de 
fonctionnement idéal, Montréal 
Danse, qui est déjà très bien subven- 
tionné par le ministère des Affaires 
culturelles, le Conseil des arts du Ca­
nada et le Conseil des arts de la 
Communauté urbaine de Montréal 
($ 322,000 au total pour la seule année 
88-89) aurait besoin de ressources 
bien supérieures. C’est à tout le 
moins ce qui ressort de cette petite 
enquête.

Le dilemme qui se pose à Mont­
réal Danse semble le suivant : ou 
bien la compagnie que délaisse au­
jourd’hui Paul-André Fortier per­
siste dans la demi-mesure, ou bien 
quelqu’un décide enfin de réaliser 
ses objectifs que les gouvernements 
ont largement encouragés depuis le 
début.

Chose certaine, la compagnie ne 
semble vraiment aller nulle part 
dans l’ordre actuel des choses de l’a­
veu de tous.

♦ Guy

faire des entrevues avec les parents 
et les amis de Guy et entreprendre 
des recherches de documentation 
sur sa carrière avant la rédaction, 
avance Georges-Hébert Germain. À 
partir du matériel trouvé, je vais 
écrire un livre à ma manière. Il sera 
sûrement rédigé à la première per­
sonne du singulier, Guy ou moi- 
même prenant la parole à tour de 
rôle. »

La décision de publier maintenant 
un ouvrage sur la vie de Guy Lafleur, 
en plein milieu de son retour au jeu 
après une retraite « forcée » de qua­
tre ans, répond à un besoin intérieur 
du célèbre ailier droit des Rangers 
de New York.

« Je ne vais pas régler mes comp­
tes avec qui que ce soit, soutient Flo­
wer, mais seulement raconter ma 
vie à moi en noir sur blanc. Pas cel­
les des autres. Vous pourrez consta­
ter ce qu’est réellement la vie d’un, 
athlète. On n’est pas des robots. Il y 
aura plusieurs choses nouvelles que 
personne ne connaît.»

Georges-Hébert Germain, en ama­
teur de hockey averti, était prêt à 
faire toutes les bassesses imagina­
bles pour être le biographe du nu­
méro 10.

«Guy Lafleur est plus qu’un 
athlète. Ii est devenu un symbole, 
presqu’un mythe. Il véhicule plu­
sieurs valeurs et réalités contempo­
raines québécoises : la persévé­
rance, le succès, la retraite préma­
turée, le retour à la vie active, l’en­
têtement, l'intelligence, la sensibilité 
et la simplicité. On s’est rencontré 
quelque fois et un courant a immé­
diatement passé. J’ai compris que 
Guy était un homme de réflexion qui 
cherchait toujours un sens à la vie. »

Le démon blond, très détendu et 
spirituel dans ses reparties, a ré­
pondu calmement à toutes les ques­
tions des journalistes sportifs sur sa 
carrière avec les Rangers de New 
York. Lorsqu’on lui a demandé pour­
quoi il n’avait pas fait un tour de pa­
tinoire après l’ovation qu’il avait re­
çue à la suite de son tour du chapeau 
au Madison Square Garden derniè­
rement, il a simplement rétorqué : 
« Je ne suis pas encore américanisé 
à ce point-là. »

Les éditeurs cherchaient quel­
qu’un d’extérieur au monde sportif 
pour donner toute l’ampleur voulue 
au livre sur Guy Lafleur. On a pres­
senti longuement Denise Bombar­
dier pour écrire le texte. « C’est un 
peu comme lorsqu’on fait le casting 
pour un film, explique Ara Ker- 
rnoyan. Au départ, on voulait un écri­
vain, tel Louis Caron par exemple. 
Mais le choix de Georges-Hébert 
Germain s’est imposé surtout parce
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qu’il est emballé au plus haut point 
par le sujet. »

Georges-Hébert Germain est re­
porter à l'Actualité depuis 1981. Il a 
également été journaliste à La 
Presse et a publié trois livres : Un 
minou fait comme un rat aux édi­
tions Leméac (1982), Croquenote à la 
Courte échelle (1984) et De Laval à 
Bangkok chez Québec/Amérique 
(1987).

Quant à Guy Lafleur, eh bien ! 
c’est une légende vivante... Il a été 
« intronisé » au Temple de la Renom­
mée du hockey l’été dernier et joue 
présentement avec les Rangers de 
New York où il a une fiche de 17 buts 
et 26 passes jusqu’à maintenant. On 
sait moins, toutefois, que Ti-Guy a 
écrit plusieurs poèmes lorsqu'il 
jouait pour les défunts Remparts de 
Québec dans la Ligue junior majeure 
du Québec. Gaston Miron a déjà af­
firmé à la radio de Radio-Canada 
que ces poèmes avaient une grande 
valeur littéraire. Peut-être pourrons- 
nous en lire des extraits dans le livre 
de Georges-Hébert Germain?

Quoi qu’il en soit, la complicité en­
tre Guy Lafleur et Georges-Hébert 
Germain semble réelle et devrait 
produire des flamèches à compter 
du mois de mars 1990, date prévue de 
la sortie du livre.

4 Clémence
drame survenu à son frère et dont 
les trois soeurs Desrochers ont été 
les témoins sans se souvenir des mê­
mes détails. Le sujet est excellent 
mais elle le brouille un peu trop avec 
son jeu de soutien-gorge fait à l’aide 
d’une serviette de table et dont le 
maniement compliqué absorbe son 
attention et lui fait oublier son texte. 
Là on ne fait que sourire poliment.

Non pas que l’humour doive néces­
sairement provoquer des gros rires 
niais comme c’est trop souvent le 
cas malheureusement chez nos soi- 
disant humoristes à la manque, bien 
au contraire. Dieu merci, Clémence 
conserve le don magique de susciter 
sinon le rire du moins un squrire de 
connivence, de faire des clins d’oeil 
au public avec un discours intelligent 
davantage que par le mime grotes­
que des situations qu’elle décrit.

Elle est unique dans ce genre d’hu­
mour et elle le reste fort généreu­
sement, car encore une fois le rire 
c’est de santé à la condition qu’il ne 
soit ni jaune ni benêt. Elle fait réagir 
de façon saine et amusante quand 
elle raconte son expérience de 
skieuse alpine ou la partie de scrable 
des deux soeurs de plus de 87 et 86 
ans qui tombent dans la confusion et 
la sénilité en cherchant des mots et 
des noms d’acteurs. Ce sketch qui 
pourrait n’être que sinistre décape 
de façon tragi-comique le problème 
du vieil âge.

En deuxième partie, Clémence se 
fait tout charme, toute douceur, 
toute tendresse, toute mélancolie. 
Ses chansons Le lac en semptembre, 
Midi à Georgeville où il ne se passe 
rien de rien et Nevermore sont de 
petits bijoux. On en reprendrait vo­
lontiers, plus encore que ce pot- 
pourri de ses succès dont quelques- 
uns, il faut bien l’avouer, sont un peu 
dépassés, à l’exception bien sûr des 
valeurs sûres comme Je ferai un jar­
din, Avec les mots d’Alfred, Une 
chanson pour Rose, L'Homme de ma 
vie où on entend la voix de son père 
et d’autres dignes de figurer dans 
une anthologie de la chanson québé­
coise. On les reconnaît bien celles qui 
plaisent vraiment et on applaudit dès 
les premières mesures.

Ce public de première mardi soir 
formé en grande majorité des amis 
comédiens et artistes de Clémence 
lui était évidemment acquis d’a­
vance. Ceux et celles qui ne faisaient 
pas partie de la confrérie ont appré­
cié le spectacle.

Ce n’était pas le délire, peu s’en 
faut, mais Clémence, c’est Clé­
mence. Une « poète chantante » bien 
sympathique qui vaut d’être vue et 
entendue, au cas où ce serait vrai- 
menl son dernier spectacle, on ne 
sait jamais ! J usqu’au 8 avril à l’Ou- 
tremont.

MONTREAL
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La Soirée 
Fortier

m

PHOTO CYLl A VON TIEDEMANN

Ginetfe Bot/n 
‘ Raymond Besson 

Annk Hamel 
Gary Kuru 

Derw La*»

CotVecWs Danseurs de JeanFrarços Aneneau 
an sques la compagnie Anne Barry

Paul André Ferler , Manon Ipvac 
DotcI Jackson jear. P être Mondor 

Luc Oueüere 
SyNam Por«r 

Catherine Tard*

DANSE BANGUI FtOVALt

Théâtre Maisonneuve Place dus Arts
lit 22,23,24,25 mmt 1989 à 20h00 
Billets 15$. 18$, 20$, 22$
Réservations téléphoniques 
514 842 2112 Frais de service 
Redevance de 1 $ 
sur tout billet de plus de 7 S



Le Devoir, vendredi 17 mars 1989 ■ 13

LE GUIDE DU WEEK-END

Une St-Patrick au son de la Harp
Blanchette

LA BIÈRE coule à flots et certains 
vont même jusqu'à la teindre en vert 
histoire d'afficher leurs couleurs pa­
triotiques. Mais le véritable ramage 
d’une bière irlandaise c’est le noir, 
surmonté d’un col blanc.

Les très catholiques Irlandais sur­
nomment, à juste titre d’ailleurs, la 
fameuse Guinness : parish priest, 
pour curé de paroisse. Ce porter au 
fort goût d’orge grillé est une bière 
de « spécialité » qui se distingue de 
tout ce qu’on connaît ici au Québec, 
tant par la couleur que par le goût. 
Une bière pour forts en gueule ! 
Guinness brasse aussi la Harp (l’ins­
trument national), une lager blonde, 
et la Smitwick’s, une ale cuivrée, 
bien connue des amateurs de bonnes 
bières capiteuses.

Les pubs ( un diminutif de public 
house) se font un point d’honneur de 
mettre de l’avant leurs bières irlan­
daises à l’aube du 17 mars. Chez 
Alexandre, un vétéran au service de 
la bonne cause, les ballons verts font 
concurrence aux néons camouflés du 
plafond. La Guinness, la Harp, la 
Smitwick’s, mais aussi la Tartan, la 
Double Diamond et la St-Ambroise 
font partie des 11 bières en fût ma­
joritairement importées sauf pour la 
petite dernière, la St-Ambroise, 
made in Saint-Henri par les brasse­
ries Mc Auslan. Un délice que cette 
bière québécoise de souche anglaise 
qui promet d’être embouteillée d’ici 
un mois pour le plus grand bonheur 
des amateurs.

Alexandre est un pub-restaurant 
mais à mon avis c’est plutôt une 
brasserie française que fréquente 
une clientèle très anglophone à l’ap: 
proche de la fête nationale irlan­
daise. Comme en France, les tables 
sont tellement rapprochées entre el­
les qu’il faut les tirer pour laisser

PHOTO JACQUES GRENIER

Le pub-restaurant Alexandre sert une très large variété de bières Impor­
tées.

+ Variétés
Fournier, Serge Côté, Mikaélme, Lielte Provost, et 
autres à 22h.— Le 19 mars. Pierre Létourneau, Cas­
sonade. Philippe Noireault, Lise Dolbec. et autres, à 
22h

LA CAGE AUX SPORTS: 6321 Trans-Canada, 
Pointe-Claire (694-4915) et 5830 Bout Taschereau, 
Brossard (676-4404)— Ateliers d'art, gratuit pour les 
entants jeu. ven, sam. dim. 17h.30 à 20h.30

LA CAGE AUX SPORTS: 5380 boul. Taschereau. 
Brossard (676-4404)— Ateliers d'art gratuits pour les 
enlants. jeu. ven. sam. dim. 17h 30 à 20h.30

CENTRE D'ESSAI DE L'UNIVERSITÉ DE 
MONTRÉAL: 2332 Edouard-Montpetit. Montréal— 
Imaginart présente la pièce • Le prophète et les 
gants ■ de Caroline Gascon, Raphael Pinet et Bruno 
Rioux, m en s. Andrée Leblanc, les 17-18 mars à 
20h

CLUB SODA: 5240 ave du Parc. Montréal— Michel 
Courtemanche en spectacle, du 15 au 18marsetdu 
23 au 26 mars à 20h 30

DANSE: 4379 de Bullion, Montréal (849-5881)- Cho­
régraphies de Martha Carter, travaux en cours, avec 
Marc Boucher, Jacques Brochu. Daniel Éthier, Flo­
rence Figols, Suzanne Miller, Sylvie Piédalue et Ma­
ryse Poulin, entrée libre, les 17-18 mars à 21h.

ÉCOLE DE NORMANDIE: 450 de Normandie. 
Longueuil— Le Théâtre du Quartier présente La nuit 
blanche de Barbe Bleue, le 19 mars à 11 h. et 14h.

ÉDIFICE DU MARCHÉ MAISONNEUVE: 4375 
est Ontario, Montréal— Spectacle Répercussion, le
17 mars à 21h.

HOTEL LE QUATRE SAISONS: 1050 ouest 
Sherbrooke, Montréal— Piano-Bar: L Apéro avec 
Gilles Jourdain, du lun. au ven. 17h. à 01h.

LE REINE ELIZABETH: Salle Arthur, 900 ouest 
Dorchester, Montréal— Calé Baroque Arthur: ■ Sexy 
Follies . à compter du 23 nov , mer. jeu. ven. dim 
20h 30. sam. 20h et 22630

MAISON DE LA CULTURE CÔTE-DES-NEI-
GES: 5290 ave de la Côte-des-Neiges, Montréal- 
Théâtre La nuit blanche de Barbe Bleue, le 18 mars 
à 146— Contérence: Jean Lagacé présente la vie et 
l'oeuvre de la photographe Diane Arbus, le 19 mars 
à I4h

MAISON DE LA CULTURE MARIE-UGUAY:
6052 boul. Monk, Montréal— Théâtre pour entants, 
L'enlèvement de la bibliothécaire, le 18 mars à 
14h 30

MAISON DE LA CULTURE NOTRE-DAME- 
DE-GRACE: 3755 Botrel, Montréal— Théâtre 
Streotypes de Clarence S. Bayne, production The 
Black Theatre Workshop, les 17-18 mars à 20h„ 19 
mars à 14h.

MAISON DE LA CULTURE LA PETITE PA­
TRIE: 6707 De Lorimier, Montréal— Spectacle pour 
enfants: Modeste, spectacle de mime et musique, le
18 mars à 13h 30

MAISON DE LA CULTURE DU PLATEAU 
MONT-ROYAL: 465 rue Mont-Royal, Montréal- 
Théâtre de marionnettes: Pré en bulle, du Théâtre 
L'Illusion, le 18 mars â 14h.— Théâtre pour entants: 
On s'Iaisse pus faire, le 19 mars à 14h.

MUSÉE D'ART CONTEMPORAIN: Cité du Ha­
vre, Montréal (873-2878)— Mue-Danse, « Wet Fea­
tures • Lisa Marcus et Barbara Duyfjes, Amsterdam, 
Pays-Bas. les 17-18-19 mars à 14h.

MUSÉE DES BEAUX-ARTS DE MONTRÉAL:
1379 ouest Sherbrooke. Montréal (285-1600)— Film 
Costakis, the collector, le 18 mars à 13h,30— Dim.
19 mars Visite commentée Costakis, à 10h.30— 
Conférence Florence, berceau du génie, de Jean- 
Claude Planchard, en français, à 116— Spécial Di- 
manche-Esso: Viens visiter mon Musée, de 13h. à 
15h 30— Film Costakis, the collector, à 13h.30

PATRO LE PRÉVOST: 7355 Christophe-Colomb, 
Montréal— Le groupe Destinations, musique nou­
velle et jazz, le 18 mars à 206— Théâtre: Zizi et la 
lettre avec la troupe Omnibus, le 19 mars à 14h

RESTAURANT LA BROCHETTERIE VIEUX 
ST-DENIS: 4501 St-Denis (angle Mont-Royal) 
(842-2696)— Reynald Précourt (Reynaldo) pianiste 
chanteur anime les soupers dansants du jeudi au 
dim. 18h.à 24h.

RESTAURANT LES FILLES DU ROY: 415 Bon- 
secours, Vieux-Montréal (849-3535)— Balades du 
19e siècle avec 2 musiciens de folklore, tous les dim. 
au brunch 116 à 15h.

RESTAURANT SANCHO PANZA: 3458 ave du 
Parc. Montréal (844-0558)— Spectacle de guitare et 
de danse Flamenco avec John et Danielle, tous les 
samedis 21h. et 23h.

SALLE ANDRÉ-MATHIEU: 475 boul de l'Avenir, 
Laval (667-2040)— La Tournée Juste Pour Rire, le 17 
mars à 206 30— On sait comment ça commence 
d’Alan Ayckbourn, le 18 mars à 20h,30— Spectacle 
de Michel Barrette, le 19 mars à 206.30

SALLE WILFRID-PELLETIER: PDA. Montréal 
(842-2112)—Crowded House, le 17 mars à 20h.—

STADE OLYMPIQUE: Montréal (252-8687)— 
L'observatoire de la tour du Stade, accessible par fu­
niculaire, tous les jours de la semaine, lun. 12h. à 
18h„ mar au dim de 10h. à 18h.

THÉÂTRE MAISONNEUVE: PDA, Montréal (842- 
2112)— Groupe Sanguin, prise 2, les 17-18 mars 
18h 30 et 22h.,le 19marsà 20h.

400 est Ste-Calherine, Montréal— Pavillon Hubert- 
Aquin Salle A-2885: Dans le cadre de l'interdiscipli­
narité en arts. Cinéma d'Avant-Garde, le 19 mars de 
96 30 à 176— Salle Marie-Gérin-Lajoie: « Grrr .el 
l'exil des douces > spectacles de Hélène Nadon el 
Manon Labrecque, les 18-19-23-24 mars à 20h.

passer le convive côté banquette. 
Tout y est, du décor aux serveurs en 
passant par le menu, pour donner le 
ton et mettre à l’aise les nombreux 
habitués, férus d’une ambiance et 
d’une cuisine sans prétention.

La musique, elle, détonne à plein 
tube, servant à couvrir la rumeur 
côté pub et amochant sérieusement 
la qualité de l’atmosphère côté res­
taurant. On se croirait dans l’anti­
chambre d’une discothèque à rabais. 
Alexandre se double d’ailleurs d’un 
nouveau disco-club au sous-sol qui 
dans la veine langoureuse venue tout 
droit du sud-est asiatique a pour nom 
L’Even-thale.

Le menu n’a guère changé depuis 
quelques années et chaque item (les 
légumes entre autres) est à com­
mander séparément dans la plus 
pure tradition européenne. En en­
trée, la très belge salade d’endives 
est assez volumineuse pour être par­
tagée. On la présente simplement re­
vêtue de vinaigrette légère et coiffée 
d’un peu de persil.

Les plats de résistance cavalent 
entre les classiques moules-frites et 
la prestigieuse choucroute au cham­

pagne. Celle-ci est présentée avec un 
minimum d’éclat, c’est-à-dire qu’on a 
campé un petit verre en équilibre sur 
la choucroute et qu’on y déverse de­
vant le client quelques onces de Cor­
don Rouge bien pétillant. L’effet de 
surprise passé, cette technique a 
l’heur de refroidir la choucroute 
mais donne l’impression bénéfique 
de dissoudre les graisses et d’ajouter 
un brin d’acidité à l’ensemble. La 
choucroute était honnête, lui man­
quait peut-être un brin de saucisse 
mais le jambon, le saucisson et le 
lard fumé dédommageaient ample­
ment le dîneur.

Les moules-frites marinières 
étaient elles aussi très honnêtes et 
abondantes; les mollusques assez do­
dus. Le court-bouillon au vin blanc 
ajoutait ses arômes d’échalotes à 
l’ensemble. Les frites étaient chau­
des, croustillantes, bien dorées, pas 
de quoi faire honte à la Belgique.

La baguette dans la corbeille était 
d'une fraîcheur et d’un goût remar­
quable. Le beurre était frais mais 
présenté dans la corbeille à pain his­
toire d'économiser l’espace sur ces 
tables minuscules. La bière en fût se

détaille à $ 5 la chope, blonde, brune 
ou noire.

Les desserts sont gentils et pré­
sentés sur de grandes assiettes avec 
style. La charlotte au chocolat aro­
matisée à l’orange est servie en lar­
ges parts et se laisse partager. Ar­
rosée de crème anglaise (qui l’eût 
cru Lustucru), cette charlotte de 
bonne confection laissait deviner un 
chocolat de grande maison. La sa­
lade de fruits frais (haïtiens, califor­
niens, nouveaux-zelandais) n'afft- 
chait pas la provenance des fruits et 
bien malin celui qui aurait pu y dé­
celer une trace ou deux de cyanure. 
Les fruits baignaient dans un jus d’o­
range qui leur ajoutait un peu de so­
leil. On en avait retiré les raisins.

Le service, soit dit en passant, est 
efficace et l'amabilité se peigne sur 
ces visages de vieux routiers de la 
restauration. Mais pourquoi la partie 
restaurant est-elle réservée aux ser­
veurs alors que la partie pub est des­
tinée aux serveuses ?

Un repas pour deux personnes 
vous coûtera environ $ 45 avant la 
bière, la taxe et le service.
POUR : On servira gratuitement au 
jourd’hui entre 5 h et 7 h, de petites 
assiettes de Irish stew avec beau­
coup de patates et un peu d’agneau. 
Rien de tel avec une bière du pays 
d’Irlande ou du Québec. La cuisine 
ouverte tous les soirs jusqu’à 2 h du 
matin.
CONTRE : La musique de discothè­
que indispose la digestion.

ALEXANDRE 
1454, rue Peel 
Tél. : 288-5105.
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À l'enseigne d'Alexandre, tout y est, du décor aux serveurs en passant 
par le menu, pour donner le ton et mettre à l'aise les nombreux habi­
tués, férus d'une ambiance et d'une cuisine sans prétention.

A SURVEILLER

La Bobine d’or 1988 décernée 
à La grenouille et la baleine
de la Presse Canadienne

LE FI LM La grenouille et la baleine 
a remporté la Bobine d’or 1988. Ce 
trophée est décerné chaque année au 
film ayant accumulé les plus grosses 
recettes au Canada.

Le producteur Rock Demers re­
cevra le prix, le 22 mars, à Toronto, 
lors de la 10e cérémonie annuelle de 
distribution des trophées Génies. 
Pour Demers, il s’agira de la deu­
xième Bobine d’or. En 1984, La 
Guerre des tuques avait été le film 
canadien ayant obtenu le plus grand 
succès dans les cinémas du pays.

La grenouille et la baleine est le 
sixième d’une série de films produits 
par Demers sous le titre Contes pour

tous. Il raconte l’histoire d’une jeune 
fille qui grâce à un pouvoir extraor­
dinaire peut communiquer avec les 
dauphins et les baleines. Réalisé par 
Jean-Claude Lord, le film s’est déjà 
mérité plusieurs prix à différents 
festivals internationaux.

Selon les comptables Thorne 
Ernst and Whinney, qui pour la pre­
mière fois appuie financièrement le 
prix, le film a amassé des recettes de 
$ 1.79 million au Canada.

La grenouille et la baleine est 
aussi en lice pour des trophées Gé­
nies dans les catégories du meilleur 
scénario original, de la meilleure 
chanson originale et de la meilleure 
direction de photo.

LA TÉLÉ 
CE SOIR

★ Rock et Belles oreilles. RBO 
reçoit l’humouriste Daniel Le­
mire et ses amis, l’Oncle Geor­
ges, Gripette Tremblay et le 
célèbre Edmond. T.-M. 19 h.
★ Le club sandwich. Louise 
Deschâtelets passe Serge Gre­
nier au crible avant d’être elle- 
même rôtie par Guy Fournier, 
Michel Beaudry, Marie-Mi 
chèle Desrosiers et Yvon Thi- 
boutot. T.-M. 21 h.
★ A musical toast: the stars 
shine on public television. 
Spectacle au profit de la télé 
éducative, animé par Itzhak 
Perlman. Avec Leonard 
Bernstein, le Modem Jazz 
Quartet, Bernadette Peters. 
PBS 21 h.
★ t)ue le spectacle commence. 
Version doublée du film Ail 
thaï jazz (de Bob Fosse avec 
Roy Scheider) sur la vie d’un 
chorégraphe. T.-M. Minuit.

Collectes de sang de la Croix-Rouge à 
Montréal au Centre permanent (3131 
Sherbrooke est ), de 9 h à 18 h. à l’Édifice 
des Sciences médicales McIntyre (3(155 
Drummond, tie étage, Montréal), de 10 h à 
18 h; ù Pointe-Claire, Avon Canada Inc , 
(5500, Route Transcaiiadienne), de !) h 30 
à 15 h 30. el ù Châteauguay, Centre hospi 
taller Anna l.aberge (200, boul. Brise 
bois), de 13 h 30 à 20 h. 937 7761

■
Le Centre Info Femmes (844(1 A Hoche 

laga, Montréal) vous offre un atelier sur 
comment bien s'alimenter en fonction du 
budget, le mardi 21 mars «à 13 11 30. Ins­
cription : 355-4529.

■
lin stage d'animation en jeux coopéra 

tifs offert par le Service des loisirs et du 
développement communautaire de la 
Ville de Montréal, au Centre Georges Va 
nier (2450 Workman) le dimanche 19 
mars de 9 h 30 à 15 h 30. Rens. 872-1772 
(Andrée Martel).

■
Des balades en carriole au Centre édu 

eatif forestier du Bois-de-Belle Rivière 
auront heu les dimanches 19-26-27 mars et 
2-9 avril, au 9009 de la route 148 à Ste 
Scholastique (sortie 35 de l'autoroute des 
Laurentides). 258-3433 ou 1 800 363-2589.

■
Le Théâtre Bel Espoir présente l.e che­

min de la croix de Henri Ghéon, à l’église 
St-François-Solano (3730 bandurand, 
Montréal, ce soir à 20 h. Rens. : 376 2010

■
Le Club des diplômés universitaires de 

Mtl organise une partie de sucres le 18 
mars, à 17 h à l’Auberge llandfield 
Rens. 466-2023.

■
Venez célébrer la St-Patrick, aujour 

d'hui à l'Hôtel Ritz-Carlton, (1228 Sher­
brooke ouest, Montréal). 842 4212.

■
Conférence ce soir à 20 h sur le thème 

Guérir de son deuil par Léon Robichaud, 
prêtre, à l'église St-Jean-Baptiste-Marie 
Vianney, à Châteauguay. 691-2698. Le sa 
medi 18 mars, journée intensive sur Coin 
ment apprivoiser la mort. Réserv. : 692 
7021

■
Soirée politico-culturelle avec le groupe 

Jazz-Samba Balança 4, au Caf Tiers 
(4837, av du Parc, Montréal). 270 5336.

■
Tous les vendredis à 20 h, conférence 

sur le stress émotionnel, au Centre de cé­
lébrité Hélène Lacombe, 1705 St-Denis,

Une présentation de

LE DEVOIR

Montréal 849 9441
■

L'Entre Nous invite les personnes seu­
les de 35 ans el plus à un souper renom 
Ire dansant tous les vendredis Réserva 
tion obligatoire, Violette 648 7075

■
tous les vendredis à 20h soirée dan 

saute à l'Ecole Curé I .equill, 653 Préfon 
tame, Mtl

Le Centre de Tai du Edouard Roy 
vous invite ce soir â une soirée de médi 
talion pour la paix, au 3643 St Laurent, 3e 
étage, Montréal. 845 8022.

■
l ,e Collège l.onergan invite le grand pu 

blie â célébrer son 10e anniversaire, au 
joui (’ hui de 13 h à 15 h lors d’un débat in 
tit nié Cultures in conflict, au 7141 Slier 
brooke ouest. Pavillon Bryan, salle 207 
Rens. 848 2280. ■

Conférence donnée par Darryl Koll 
man, luologisle el éducateur, intitulée 
l a santé mdn iduelle el la santé plané 
taire, ce soir à 19 h 30. â l'Auditorium du 
Collège Maisonneuve (2700 Rourbonmère, 
Mil). Rens René Lefebvre 596 0542

■
Multi Écoute vous invite â vous joindre 

â son équipe de bénévoles, clientèle 
mu 11 i ethnique La prochaine formation 
débutera mi avril, Inscription au 3580 Van 
Horne, MH, 737 3604

■
La Société Elizabeth Fry de Mil, orga 

nisme qui travaille auprès des femmes 
accusées se cherche des assistantes para 
judiciaires (bénévoles). Nous oeuvrons 
tant aux Palais de Justice de Montréal 
que de Longueuil. 277-7033.

■
( lioisir un camp l'hoosinp a camp, vi 

déo el discussion par l'Association des 
camps du Québec, le mardi 21 mars à 
19 h 30 en français et le mercredi 22 mars 
â 19 h 30 en anglais, à la bibliothèque pu 
blique de Pointe-Claire (100 Douglas 
Shand). 630-1218. ■

Aujourd'hui à 13 h 30, Forum des ci­
toyens âgés de Montréal (1800, boul 
René-Lévesque, 4e étage, salle 410, Mont 
réal) vous invite à un atelier de réflexo 
logic par Mme Marcelle Raeicot. 937 7401

■
Samski organise une journée d'acti­

vités variées ski de tond, randonnée pé 
destre, curling, squash, piscine, jeux, sou 
per bavarois, etc le samedi 18 mars, au 
Château Montébello. Réserv 345-0032.

CINEPIX

FAMOUS PLAYERS

GASTRONOMIE

INVITENT
350 PERSONNES

À LA PREMIÈRE 
DU FILM

s4ttx délice* de 
Sjec/tuan
Gastronomie pékinoise et 
szechuannaise
1735 St-Denis 
844-5542

AVEC

£HRiSTopH£

£t>

H J\KRi S

(Membre de l'A.R.Q.)
Le savoir-faire au service du savoir-vivre

Cl
1647 est, rue Fleury 387-7367

TO KILL
TOUTE UNE OFFRE!

>4Table d'hôte 
tous les soirs 
à partir de

11,79
tincluant choix dentrees et de dessens)

OUI

UN FflM

V AGUIÉSZm HollAHD

le mercredi 5 avril a 7:30 hrs 
au cinéma PARISIEN

# Le concours débute le 17 mars 
pour se terminer le 25 mars

Envoyez le coupon-réponse à
LE COM 
A/S CIN

IPLOT
ÉPIX 8275 Mayrand, Montreal, H4P 2C8

Le texte des réglements relatifs 
à ce concours est disponible 
à Cinéplx.1280, BOUL LAURENTIEN 

y SAINT-LAURENT
Adresse:

La valeur des prix offerts 
est d'environ 1,925$.VOUS L'OFFRE! 336-9233Sur reservation:VILLE DE ST-HYACINTHE: ITA, 3230 Sicotte, St 

Hyacinthe— Matinée théâtrale Optimiste: • Les petits 
pouvoirs « présentation Le Carrousel, le 19 mars à 
I4h

Code postal:

Restaurant 
Le Piénumtais

Cuisine Italienne et française
FERMÉ LE DIMANCHE

1145A, rue De Bullion 
861-8122

AA Membres de I A R Q 
w (Association des 

1 Restaurateurs du Québec)

Suzanne & James 
fMac Quire,

merci pour les 8 années 
du restaurant 

Le (Passe-‘Partout
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CINEMA
ASTRE I: (327-5001) — Fletch Lives sam dim 

1 h, 3 h 10, 5 h 15, 7 h 20, 9 h 25, ven 
sam. dern sped. 11 h 30, sem. 7 h 20, 9 h 
25

ASTRE II: — Rooltops sam dim 1 h. 3 h, 5 
h, 7 h, 9 h, ven sam. dern. sped 11 h., 
sem 7 h, 9 h

ASTRE III: — Skin Deep sam dim 1 h, 3 h, 5 
h, 7 h, 9 h, Sem 7 h, 9 h, ven. sam. dern. 
sped 11 h

ASTRE IV: — Les aventuriers du timbre 
perdu sam dim 1 h, 3 h — Dans le ventre 
du dragon sam dim. 5 h 10, 7 h 20, 9 h 20, 
sem 7 h 15, 9 h 20

BERRI I: (288-2115) — Dans le ventre du dra­
gon 12 h 30, 2 h 45, 5 h 05, 7 h 15, 9 h 20 

BERRI II: — Paysage dans le brouillard 1 h
15. 3 h 45, 7 h, 9 h 30

BERRI III: Deux 12 h 45, 3 h. 5 h 15. 7 h 30, 
9 h 40

BERRI IV: - Malarek 12 h 45, 3 h, 5 h 15, 7 
h 30, 9 h 45

BERRI V: — Les aventuriers du timbre perdu
sam dim 12 h 30— Mlsslsslpl brûlé 2 h 
15. 4 h 45, 7 h 10, 9 h 30, jeu 2 h 15, 4 h 
45. 9 h 30

BONAVENTURE I:(861-2725)- TheFly2ven 
sam lun mar 7 h 15, 9 h 30, dim. 2 h 15, 
4 h 45. 7 h 15, 9 h 30— Bill » Ted s Excel­
lent Adventure mer jeu 7 h 30, 9 h 30 

BONAVENTURE II: - Dream a Little Dream 
sam et sem 7 h, 9 h 20, dim 2 h, 4 h 30. 7 
h, 9 h 20

BROSSARD I: (465-5906) - Camille Claudel
sem 7h45, sam dim. 1 h 15,4h45,8h 
15

BROSSARD II: Piège de Vénus sam dim 1
h, 3 h, 5 h, 7 h, 9 h, sem 7 h, 9 h

BROSSARD III: Dans le ventre du dragon
sam dim 12 h 30. 2 h 45, 5 h 05. 7 h 15, 9 
h 20, sem 7 h 15, 9 h 20

CARREFOUR LAVAL 1: (688 3684)- Les 
aventuriers du timbre perdu sam dim 12 
h 15— La petite voleuse sam. dim 2 h 15,
4 h 50, 7 h 05, 9 h 15, sem 7 h 05, 9 h 15 

CARREFOUR LAVAL 2: Roollops sam dim
1 h 10, 3 h, 5 h 05, 7 h 20, 9 h 25, sem 7 h 
20, 9 h 25

CARREFOUR LAVAL 3: Camille Claudel
ven 7 h 45. sam 1 h 30, 5 h, 8 h 30, dim 1 
h 30, 4 h 45, 8 h. lun au jeu. 7 h 45

CARREFOUR LAVAL 4: Tequila Sunrise
sem 7 h. 9 h 20. sam dim 1 h 45, 4 h 30, 
7 h, 9 h 20

CARREFOUR LAVAL 5: Petit pied, le dlnau- 
sore sam dim 1 h— The Burbs sam dim.
2 h 30, 5 h 15, 7 h 30, 9 h 35, sem 7 h 30,
9 h 35

CARREFOUR LAVAL 6: Skin Deep sem 7 h
15, 9 h 40. sam dim 12 h 30. 2 h 45, 5 h, 7 
h 15. 9 h 40

CINÉMA ÉGYPTIEN 1:1455 Peel, Mil— Camille 
Claudel ven au mar. 1 h 30. 4 h 45, 8 h.— 
Troop Beverly Hills mer |eu 1 h. 3 h 10. 5
h 15, 7 h 25. 9 h 35

CINEMA ÉGYPTIEN 2: Mil- True Belelvers 1
h, 3 h 05. 5 h 10, 7 h 15, 9 h 25. mer 1 h, 3 
h 05, 5 h 10. 9 h 25

CINÉMA ÉGYPTIEN 3: Mil- Malarek ven
sam dim mar 1 h 15, 3 h 15, 5 h 15, 7 h 
20, 9 h 35. lun 1 h 15, 3 h 15. 5 h 15, 9 h 
35— Camille Claudel mer jeu 1 h 30, 4 h 
45, 8 h

CINÉMA OMÉGA: Longueuil— Tap Dance 7 h
15, 9 h 15, sam dim. 1 h, 3 h 10. 5 h 20, 7 
h 30, 9 h 30

CINÉMA OMÉGA 1 : - Comment taire l'a­
mour avec un nègre sans se tatlguer 7 h
30. 9 h 30, sam dim 1 h 30, 3 h 30, 5 h 30, 
7 h 45. 9 h.45

CINÉMA DE PARIS: 896 Sle-Calherme 0 (866- 
3636) — La passerelle 1 h 30, 3 h 25, 5 h 
20, 7 h 15, 9 h 20

CINÉMA PARALLÈLE: 3682 boul Sl-Laurenl. Mil 
(843-6001)— ver A Journey to the Soul 19 h 
30— sam 24 Images et le jeune cinéma 
québécois: le court métrage sur la ligne 
de front 19 h 30— Les grands prix du 10e 
Festival International du Ieune cinéma 21 
h 30—dim Les grands prix du 10e Fes­
tival International du Ieune cinéma 15 h 
30— 24 Images et le jeune cinéma qué­
bécois: le court métrage sur la ligne de 
front! 7 h 30. 19 h 30

CINÉMA POINTE-CLAIRE 1: 6361 Trans-Ca- 
nada— Rooftops sam dim 1 h 15, 3 h 15, 5 
h 15, 7 h 15, 9 h 15. sem. 7 h 15, 9 h 15 

CINÉMA POINTE-CLAIRE 2: Dangerous 
Liaison sem 7 h, 9 h 30. sam dim 2 h. 4 h 
30. 7 h. 9 h 30

CINÉMA POINTE-CLAIRE 3: Mississippi 
Burning ven lun mar 7 h. 9 h 40, sam 
dim 1 h, 4 h, 7 h. 9 h 40— Troop Beverly 
Hills met |eu 7 h. 9 h 40 

CINÉMA POINTE-CLAIRE 4: Bill and Ted's 
Excellent Adventure sem 7 h 10, 9 h 10, 
sam dim 1 h 10, 3 h 10, 5 h 10, 7 h 10, 9 h
10

CINÉMA POINTE-CLAIRE 5: Fletch Lives
sam dim 1 h 20. 3 h 20, 5 h 20. 7 h 20. 9 h 
20, sem 7 h 20, 9 h 20

CINÉMA POINTE-CLAIRE 6: Farewell to the 
King sem 7 h 20, 9 h 45, sam dim 1 h 45, 
4 h 20, 7 h 20, 9 h 45

CINÉMA LE RIALTO: 5723 ave du Parc, Mil (274- 
3550)—ven Parents 7 h — Gorillas In the 
MlstS h 15— The Rocky Horror Picture 
Show 11 h 45— sam Nostalghla 7 h— A 
Fish Called Wanda 9 h 30— Blue Velvet
11 h 45— dim A Cry In the Dark 1 h 30— 
The Last Temptation of Christ 4 h — Sa­
laam Bombay 7 h— The Houses are Full 
of Smoke 9 h 15

CINÉMATHÈQUE QUÉBÉCOISE: (842-9768)— 
ven Red 18 h 35— The Intimate Aspect 20 
h 35— sam The Bird Store Quatre heures 
du matin 18 h 35— Luna 20 h 35— dim 
Amateur de Heurs Hallelujah les collines 
15 h. — L'ange exterminateur 18 h 35— 
The Act of Seing with One's Own Eyes 
L âge d'or 20 h 35

CINÉMA V - 1: 5560 Sherbrooke 0 (489-5559) - 
New York Stories sem. 7 h, 9 h 30, sam 
dim. 1 h 10, 3 h 45, 7 h, 9 h 30 

CINÉMA V - 2: Cousins sem 6 h 55, 9 h 20, 
sam. dim. 1 h 40. 4 h 10, 6 h 55, 9 h 20

CINÉPLEX I: (849-3456)- Twins 1 h 10, 7 
h — The Burbs Ah 10, 9 h 15 

CINÉPLEX II: - Festin de Babette 1 h. 3 h 
10, 5 h 20, 7 h 35, 9 h 45 

CINÉPLEX III: — Quand les femmes s'en 
mêlent 1 h 15, 4 h, 7 h 10, 9 h 30 

CINÉPLEX IV: - Bagdad Café 1 h 30. 3 h 
30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30 

CINÉPLEX V: - Torchsong Trilogy 1 h 05, 4 
h 05, 7 h, 9 h 30

CINÉPLEX VI: — Une autre femme 1 h 15, 3 
h 15, 5h 15, 7 h 15, 9 h 15 

CINÉPLEX VII: - Chocolat War 1 h 10, 3 h 
20, 5 h 30, 7 h 40, 9 h 50 

CINÉPLEX VIII: — Dans le ventre du dragon
12 h 30, 2 h 45, 5 h, 7 h 10, 9 h 20 

CINÉPLEX IX: - La lectrice 1 h 30, 3 h 30. 5
h 30, 7 h 30, 9 h 45

COMPLEXE DESJARDINS l:(288 3141 )— 
Piège de Vénus 12 h 40. 2 h 50, 5 h, 7 h 
15, 9 h 35

COMPLEXE OESJARDINS II: - La petite vo­
leuse 12 h 35, 2 h 50, 5 h 05, 7 h 20, 9 h 40 

COMPLEXE DESJARDINS III: - Prisonniè­
res 1 h, 3 h 15, 5 h 15, 7 h 20, 9 h 30, jeu
1 h, 3 h 15, 5 h 15, 9 h 30 

COMPLEXE DESJAROINS IV: - Gorilles
dans la brume 1 h 30, 4 h 15, 7 h 15, 9 h 
45, mer. jeu 1 h 30, 4 h 15. 9 h 45

COMPLEXE GUY-FAVREAU/ 0.N.F.: 200 
ouesl Boul Dorchester, Mil (283-8229)— ven sam
dim Chaque entant Apsara et tous les en­
fants du monde 20 h

CONSERVATOIRE D'ART CINÉMATOGRA­
PHIQUE: (848-3878)— sam Gagnants du Fes­
tival du tllm étudiant canadien 1987 1ère 
partie 19 h — Gagnants du Festival du 
film étudiant canadien 1987 2e partie 21 
h 30— dim Gagnants du Festival du Hlm 
étudiant canadien 1988 19 h — Super 
maire Un zoo la nuit 21 h 30

CRÉMAZIE: (388-4210) — Chouans sam dim
2 h. 5 h 15, 8 h 15, sem. 8 h.

DAUPHIN I: (721-6060) - Camille Claudel
ven 2 h, 5 h 15, 8 h 30. sam 1 h 30, 5 h, 8 
h 30, dim 1 h 30, 4 h 45. 8 h, lun au jeu. 1 
h 30, 4 h 45, 8 h

DAUPHIN II: Bagdad Café ven sam dim 2
h 15, 4 h 15, 7 h 15, 9 h 15, lun 7h15,9h 
15, mar 2 h 15, 4 h 15, 7 h 15, 9 h 15, mer 
7 h 15, 9 h 15, |eu 2 h 15, 4 h 15, 7 h 15, 9 
h 15

CINÉMA DÉCARIE 1: (341-3190) - Skin Deep
sam dim 2 h 30. 4 h 45, 7 h 10, 9 h 20. 
sem. 7 h 10, 9 h 20

CINÉMA DÉCARIE 2: Bill 8 Ted Excellent 
Adventure sam dim 1 h 50, 3 h 40, 5 h 30, 
7 h 20, 9 h 10. ven lun. mar. 7 h 20, 9 h 
10— Troop Beverly Hills mer jeu 7 h, 9 h
10

DORVAL I: (631 -8586) - Leviathan 7 h 15. 9 h 
30, sam dim 12 h 30. 2 h 45, 5 h, 7 h 15, 9 
h 30

DORVAL II: Lean on Me sem 7 h 05. 9 h 25,
sam dim 12 h 35, 2 h 45, 4 h 55, 7 h 05, 9 
h 25

DORVAL III: Chances Are sem 6 h 45. 9 h
15. sam dim 1 h 30, 4 h. 6 h 45, 9 h 15 

DORVAL IV: - The Rescuers sem. 7 h, 
sam dim 1 h, 3 h, 5 h. 7 h.— Beaches 9 h 
15

DU PARC 1: (844-9470)- New York Stories
sem 7 h, 9 h 35, sam dim. 1 h 15, 4 h 15, 
7 h, 9 h 35

DU PARC 2: — Chances Are sem 7 h, 9 h
25. sam dim 1 h 30, 4 h, 7 h, 9 h 25 

DU PARC 3: — Cousins sem 6 h 50. 9 h 30, 
sam. dim 1 h 15, 3 h 50, 6 h 50, 9 h 30

DU PLATEAU 1 : (521-7870)- Bernard et 
Blanca 1 h, 2 h 30, 4 h. 5 h 30— Comment 
taire l'amour avec un nègre sans se tatl­
guer 7 h 25. 9 h 25

DU PLATEAU 2: — Qui veut la peau de Ro­
ger Rabbin h 10, 3 h 10, 5 h 10, 7 h 10, 9 
h 10

FAIRVIEW I: (697-8095) - The Rescuers sem
et sam 6 h, dim 1 h 30, 6 h — Three Fu­
gitives 7 h 40, 9 h 35, sam dim 3 h 30, 7 h 
40. 9 h 35

FAIRVIEW II: — Ralnman sam dim. 1 h 30, 4 
h 15, 6 h 55, 9 h 40, sem 6 h 55, 9 h 40

FAUBOURG STE-CATHERINE 1 : (932-2230)- 
Fletch Lives 1 h, 3 h, 5 h, 7 h 05, 9 h 05 

FAUBOURG STE-CATHERINE 2: - Dange­
rous Liaison 1 h 30, 4 h 15, 7 h, 9 h 30 

FAUBOURG STE-CATHERINE 3: - Bill S 
Ted's Excellent Adventure 1 h 10, 3 h 10,
5 h 10, 7 h 10, 9 h 10

FAUBOURG STE-CATHERINE 4: - Working
Glrt2 h, 4 h 30, 7 h 20, 9 h 40

GREENFIELD I: (671-6129) - Ralnman sam
dim, 12 h 45, 3 h 45, 7 h, 9 h 40, sem 7 h, 
9 h 40

GREENFIELD 2: — Comment taire l’amour 
avec un nègre sans se fatiguer sam dim
12 h 40, 2 h 45, 4 h 50, 7 h 10, 9 h 20, sem 
7 h 10, 9 h 20

GREENFIELD 3: — The Rescuers 6 h, sam
dim 12 h 30, 2 h 20, 4 h 10, 6 h — L'In­
domptable 7 h 30, 9 h 30

IMAX: Vieux-Port de Montréal— A Dream Is Alive 
mar au dim 14 h, 21 h.— En direct de 
l'espace mar au jeu 12 h, 13 h, 15 h, 19 
h ven 12 h, 13 h, 15 h, 19 h, 23 h , sam 
11 h, 12 h, 13 h, 15 h, 16 h, 17 h, 19 h, 23 
h,dim 11 h, 12h, 13h,15h,16h, 1 7 h.
19 h

IMPÉRIAL: (288-7102) - Ralnman 1 h, 3 h 45,
6 h 45, 9 h 45

JEAN-TALON:(725-7ÛOO) — Tequila Sunrise
sem 7 h, 9 h 20, sam dim. 2 h, 4 h 30, 7 h, 
9 h 20

LAVAL l:(688-7776) — Comment taire l'amour 
avec un nègre sans se fatiguer sem 6 h
50, 9 h 05, sam dim 12 h 20, 2 h 25, 4 h 
35. 6 h 50, 9 h 05 sam dern. sped. 11 h
20

LAVAL II:— Police Academy 6 7 h 15, 9 h
25, sam dim 12 h 50. 3 h, 5 h 05, 7 h 15, 9 
h 25 sam dern sped 11 h 30 

LAVAL III: — Bernard et Blanca 6 h, sam 
dim 12h 30, 2 h 15, 6 h.— L’agent tait la 
farce 7 h 40, 9 h 40, sam dim 4 h, 7 h 40, 
9 h 40 sam dern, sped 11 h 35 

LAVAL IV:— L’Indomptable 7 h 15, 9 h 40, 
sam. dim, 1 h, 3 h 05, 5 h 10, 7 h 15, 9 h 40 
sam dern sped 11 h 35 

LAVAL V:— Ralnman sam dim. 1 h, 3 h 45,
6 h 45, 9 h 30, sam dern sped 24 h 10, 
sem 6 h 45, 9 h 30

LAVAL 2000 1 : (687-5207)- Dans le ventre du 
dragon sam dim 12 h 30, 2 h 45, 5 h 05, 7 
h 15, 9 h 20. sem 7 h 15, 9 h 20 

LAVAL 2000 2: Jumeaux sam dim 1 h 30, 3
h 30, 5 h 30. 7 h 30, 9 h 35, sem 7 h 30, 9 
h 35

LOEWS l:(861 -7437) — New York Stories 1 h
20, 4 h, 6 h 40. 9 h 20 ven sam. dern 
sped 11 h 45

LOEWS II:- Cousins 1 h 30, 4 h 05, 6 h 30, 
9 h 05 ven sam. dern sped 11 h 30 

LOEWS III:- Chances Are 12 h 30. 2 h 45, 
5h,7h15,9h35 ven sam dern sped 
11 h 50

LOEWS IV:— Beaches 1 h, 3 h 40, 6 h 20, 9 
h 05 ven sam dern. sped. 11 h 40 

LOEWS V:— Accidental Tourist 1 h 30. 4 h 
05, 6 h 40. 9 h 15, ven. sam dern sped 
11 h 40

OUIMETOSCOPE:(525-8600) - Ven salle 1 La
commissaire 19 h— Le moine et la sor­
cière 21 h — Salle 2: Qui veut la peau de 
Roger Rabbit 19 h 15— Le petit soldat 21 
h 15— Salle 3: Le déclin de l’empire amé­
ricain 19 h 30— Brazil 21 h 30— sam 
salle 1 Le moine et la sorcière 19 h 15— 
L'Ile du Pascal121 h — salle 2: Cocoon, le 
retour 19 h — La commissaire 21 h 15— 
Salle 3 Le déclin de l’empire américain 
19 h 30— Brazil21 h 30— dim Salle 1 : 
Qui veut la peau de Roger Rabbit 14 h— 
Cocoon, le retour 16 h — Le moine et la 
sorcière 19 h — L'Ile de Pascal! 21 h — 
Salle 2 La reine des neiges 14 h 15— Le 
dernier empereur 16 h 20— Les dieux 
sont tombés sur la tète 19 h 15— La com­
missaire 21 h 15— Salle 3 Conte de la fo­
rêt russe 14 h 30— Re-anlmateur 16 h 
30— Le déclin de l'empire américain 19 h 
30— Brazil 21 h 30

PALACE l:(866-6991) — Police Academy 6 12
h 15, 2 h 30, 4 h 45. 7 h, 9 h 15 ven sam 
dern. sped. 11 h 30

PALACE II:- Leviathan 12 h 45, 3 h, 5 h 15,
7 h 30. 9 h 45. ven sam dern sped. 11 h 
55

PALACE III:- Snake Eater 12 h 30. 2 h 40, 4
h 50, 7 h, 9 h 10 ven. sam dern sped 11 
h 20

PALACE IV:— The Rescuers 12 h 15, 2 h 20.
4 h 25, 6 h 30, 8 h 30 ven. sam dern. 
sped 10 h 30

PALACE V:— Lean on Me! h 30, 4 h. 6 h 50, 
9 h 15 ven sam dern sped. 11 h 35 

PALACE VI:— Three Fugitives 1 h, 3 h 10, 5
h 20, 7 h 30, 9 h 40 ven. sam. dern sped 
11 h 50

PARADIS I: (354-3110)— Dans le ventre du 
dragon sam. dim 1 h, 3 h, 5 h, 7 h, 9 h, 
sem 7 h. 9 h

PARADIS II:— Tequila Sunrise sam dim. 1 
h. 3 h 10. 5 h 20, 7 h 30, 9 h 40 sem 7 h, 9 
h 10

PARADIS III:— Jumeaux sam dim 1 h 15, 3 
h 20, 5 h 25, 7 h 30, 9 h 35, sem. 7 h 15, 9 
h 15

PARISIEN I: (866-3856)- Ralnman 1 h, 3 h 45,
6 h 40, 9 h 40

PARISIEN II:— Les nouveaux tricheurs 12 h 
40, 2 h 55. 5 h 05. 7 h 10, 9 h 30, mer 12 h 
40, 2 h 55, 5 h 05. 9 h 40 

PARISIEN III:— Bernard et Blanca 12 h 30, 2 
h 30, 4 h 30, 6 h 30, 8 h 30 

PARISIEN IV:— Comment faire l'amour avec 
un nègre sans se fatiguer 12 h 30. 2 h 45.
5 h, 7 h 15, 9 h 40

PARISIEN V:- Tap Dance 5 h, 9 h 30— L'a­
gent lait la farce 1 h. 3 h, 7 h 20

PLACE ALEXIS NIHON l:(935-4246) — Sfc/n 
Deep 2 h 15, 4 h 40. 7 h 10, 9 h 40 

PLACE ALEXIS NIHON II:- Rooftops 1 h 
30, 3 h 30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 45 

PLACE ALEXIS NIHON III:- Mlsslsslpl Bur­
ning'I h 45, 4 h 15, 7 h. 9 h 40

PLACE DU CANADA: — Lawrence ol Arabia
1 h 30, 7 h 30

PLACE LONGUEUIL 1: (679-7451) - Jumeaux 
sem. 7 h 10, 9 h 20. sam. dim. 1 h. 3 h, 5 h 
05, 7 h 10, 9 h 20

PLACE LONGUEUIL 2: - Tequila Sunrise
sem 7 h 20, 9 h 40, sam. dim 1 h 45, 4 h 
30, 7 h 20, 9 h 40

SAINT-DENIS ll:(845-3222) - Tequila Sunrise 
1 h 45, 4 h 15, 7 h. 9 h 30 

SAINT-DENIS III:- Jumeaux 1 h, 3 h 10, 5 h
20, 7 h 30, 9 h 40

UNIVERSITÉ: Mtl (849-0041)- L'Indomptable 7 
h 15, 9 h 20, sam. dim 1 h, 3 h 05, 5 h 10,
7 h 15, 9 h 20

VERSAILLES l:(353-7880) - Comment faire 
l'amour avec un nègre sans se fatiguer
sem 6 h 50, 9 h 05, sam dim 12 h 20, 2 h 
25, 4 h 35, 6 h 50, 9 h 05 ven sam dern 
sped 11 h 20

VERSAILLES II:— Ralnman sam dim 1 h, 3 
h 45, 6 h 45, 9 h 30, ven sam dern sped 
24 h, sem 6 h 45, 9 h 30

VERSAILLES III:- L'Indomptable 7 h 20, 9 h 
40, sam dim 12 h 25, 2 h 40, 5 h 10, 7 h 
20, 9 h 40 ven sam dern sped 11 h 40

VERSAILLES IV:- Leviathan 7 h, 9 h 15, 
samdim12h40,2h50,5h,7h,9h15 
ven sam dern sped 11 h 30

VERSAILLES V:- Police Academy 6 sem 7 
h 15, 9 h 25, sam dim1h10,3h10,5h 
15, 7 h 15, 9 h 25 ven sam. dern sped. 11 
h 25

VERSAILLES VI:— Bernard et Blanca sem 6
h, sam. dim. 12 h 30, 2 h 15, 6 h.— L'a­
gent fait la farce sem 7 h 40, 9 h 35, sam 
dim 4 h, 7 h 40, 9 h 35 ven sam dern 
sped 11 h 30.

MUSIQUE
Classique
ATELIER LYRIQUE DE L'OPÉRA DE MONT­

RÉAL: Les grands ans d'amour dans l'opéra, sou­
pers-concerts tous les vendredis soirs à 19h 30 jus­
qu'au 14 avril, au restaurant Les Filles du Roy, 415 
Bonsecours, Vieux-Montréal, 849-3535

ATRIUM DE LA MAISON ALCAN: 1188 ouest 
Sherbrooke. Montréal— Montreal West Operatic So­
ciety présente Les Gondoliers, le 17 mars de 12h. à 
13h 30

BASILIQUE MARIE-REINE DU MONDE: 1071 
rue de la Cathédrale, Montréal (866-1661)— Tous les 
dimanches à 11h , le choeur polyphonique de Mont­
réal

BASILIQUE NOTRE-DAME: 116ouestNotre- 
Dame, Montréal (849-1070)— Tous les dimanches à 
11 h„ grand-messe (grégorien el polyphonie) à l'or­
gue Pierre Grand Maison

BIBLIOTHÈQUE GERMAINE-GUÉVRE- 
MONT: 2900 boul de la Concorde, Duvernay (662- 
4002)— Concert de flûte el guitare, avec Chantal Du­
bois el Veronica Larrea, le 18 mars à 11h.

CHAPELLE HISTORIQUE DU BON PAS­
TEUR: 100 est Sherbrooke, Montréal— Opéra Spé­
cial Pâques, Le Dialogue des Carmélites, par l'Atelier 
lyrique de l'Opéra de Montréal, version abrégée, le 
19 mars à 15h 30

CINÉMA O.N.F.: Complexe Guy-Favreau. Mont­
réal— Rencontre musicale avec Antoine Padilla, l'Art 
de Jessye Norman, le 18 mars de 9h 30 à 17h.

ÉGLISE NOTRE-DAME-DU-ROSAIRE: Angle 
St-Hubert et Villeray, Montréal— Le Choeur Philhar- 
moma, à l'orgue Martin Dagenais, dir. Yvan Provost, 
présentera . Les sept paroles du Christ • de Théo­
dore Dubois, et le Requiem de Fauré, solistes: Syl- 
viane Alain, soprano, Jean-Paul Guillemetle, ténor, et 
Gilles Latour, baryton, le 19 mars à 20h.

ÉGLISE NOTRE-DAME-DU-TRÊS-SAINT- 
SACREMENT: Montréal (843-4007)— < Virtuos- 
sissime cantatrici di Ferrara > Concert du Studio de 
musique ancienne de Montréal, solistes: Susie Le- 
Blanc, soprano, Danièle Forget, soprano, Emily van 
Evera, soprano, Paul O'Dette, luth et Christopher 
Jackson, clavecin, le 19 mars à 20h.

ÉGLISE SAINTE-CUNÉGONDE: 2461 ouest rue 
St-Jacques, Montréal (937-3812)— Tous les diman­
ches à 8h 45, grand-messe en latin, selon l'ancien 
rite (chant grégorien)

ÉGLISE ST-JEAN-8APTISTE: rue Rachel, angle 
Henri-Julien, Montréal— L'organiste Jacques Bou­
cher jouera des oeuvres de Bach et Fleury à la 
messe de 17h. le sam 18 mars, et aux messes de 
10h et t1h. le dim. 19 mars— Dimanche à la messe 
de 10h participation du Choeur de Blainville, dir. Mi­
chel Hanse

ÉGLISE ST-MATTHIAS: Angle Côte St-Antoine et 
Church Hill, Montréal— Récital d’orgue, Alan Belkm. 
oeuvres de Bach, Buxtehude et Sweelinck, le 19 
mars à 20h.

ÉGLISE ST-NOM-DE-MARIE: Marieville (1 -460- 
7222)— Le Choeur St-Léonard, concert de musique 
sacrée, le 19 mars à 20h. *

ÉGLISE ST-PIERRE-APOTRE: Angle Boul 
René-Lévesque et de la Visitation, Montréal— Jean 
Ladouceur organiste, Denise Bellay, soprano, pré­
sentent des oeuvres de Bach. Brucker et Fauré, aux 
messes de 9h,30 et 11h. le dim. 19 mars

LES FILLES DU ROY: 415 Bonsecours, Vieux- 
Montréal (849-3535)— L'atelier lyrique de l'Opéra de 
Montréal. Les grands airs d'amour dans l'opéra » 
tous les vendredis soirs jusqu'au 14 avril, à 19h 30

JARDIN BOTANIQUE: 4101 est Sherbrooke. 
Montréal— Concert du Conservatoire, le 19 mars à 
15h

MAISON DE LA CULTURE MARIE-UGUAY:
6052 boul Monk, Montréal— Concert du Conserva­
toire. classe de musique de chambre de Raoul Sosa. 
le 19 mars à 14h.

MAISON DE LA CULTURE LA PETITE PA­
TRIE: 6707 De Lorimier, Montréal— Concert du 
Conservatoire, musique de chambre, élèves de Ro­
bert Verebes, le 19 mars à 14h.

MUSÉE D'ART ST-LAURENT: 615 boul Ste- 
Croix. St-Laurent— Concert de Antonio Batista, gui­
tariste, oeuvres de Guiliani, Llobet, Brouwer et 
Ponce, le 19 mars à 14h

ORATOIRE ST-JOSEPH: 4300 Reine-Marie. 
Montréal (733-8211)— Fête de St-Joseph, le 18 mars 
à 10h .30 et à 20h — Messe de louange. Op 15 de 
Rachel Laurin, cantiques à St-Joseph, solistes Gaby 
Billette, soprano, Marie Laferrière, mezzo-soprano, 
David Doane, ténor. Yves St-Amant, basse, à l'orgue 
Rachel Laurin, aux grandes orgues Raymond Dave- 
luy— Les Petits Chanteurs du Mont-Royal, dir Gil­
bert Patenaude, le dim. 19 mars à 11 h. — Messe 
. Puen Hebraeorum • de Luigi da Palestrina, le mo­
tet < La Passion selon St-Matthieu • de Vittoria, le 
motet * Vexilla Regis • de Anton Brucner— Ray­
mond Daveluy à l'orgue à 16h

SALLE WILFRID-PELLETIER: PDA, Montréal 
(842-2112)— Piano Nobile: Sons et Brioches, Duo 
Dynamik, le 19 mars à 11h.

SALLE POLLACK: 555 Sherbrooke ouest, Mont­
réal— McGill Chamber Strings, oeuvres de Purcell, 
Vivaldi, Walton, Shostakovich, le 17 mars à 20h — 
L'Orchestre de chambre I Musici de Montréal, sous 
la dir de Yuli Turovsky, artistes invitées Anne et Pa­
tricia Shih, oeuvres de Haydn. Vivaldi, de Sarasate et 
Britten, le 19 mars à 20h,

SALLE REDPATH: 3461 McTavish, Montréal— Re­
corder Soloists and Ensembles, le 17 mars à 20h.

THÉÂTRE D.B. CLARKE: Umv Concordia, 1455, 
boul de Maisonneuve ouesl (866-1771)— Les Bal­

lets classiques de Montréal, sous la direction de 
Sona Vartanian, artiste invité Samuel Abrahamlan 
d'Umon soviétique, du 18 lév. au 19 mars, sam. 20h. 
et dim 14h.

UNIVERSITÉ CONCORDIA: 7141 ouest Sher­
brooke, Montréal— Salle RF-110 Joe Sullivan Quin­
tet Jean Fréchette, saxophone. Yves Boisvert, bat­
terie, Guy Boisvert, basse, Normand Deveault, piano, 
Joe Sullivan, trompette, oeuvres originales de Joe 
Sullivan, le 17 mars à 20h.

UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL: 200 Vincent 
d'Indy, Montréal— Salle B 421 Récitals de piano, Ni­
cole Barriau à 12h et Renée Lavergne. â 13k, le 17 
mars— Salle B 484 Récitals de clarinette, Marie 
Johnson, au piano Isabelle Aubin, à 14h., Guy Bé- 
rubé, au piano Isabelle Aubin, à 15k, le 17 mars— 
Récital de guitare, classe de Peter McCutcheon, le 
17 mars à 20h — Récital de llûte à bec. classe de 
Jean-Pierre Noiseux, oeuvres de Castello, Chauvon. 
Corelli, Dieuparl et Genge, le 19 mars à 20h.

Populaire
L'AIR DU TEMPS: 194 St-Paul Ouest (842-2003)— 

Jazz du mer. au dim, 22h,15 à 02h.30— Proteus, du 
15 au 19 mars

BAR 2080: 2080 rue Clark, Montréal (285-0007)— 
Charles Davis, baryton et ténor, les 17-18 mars à 
22h — Michael Gauthier, guitariste de jazz, le 19 
mars à 21h 30

BAR LES JOYEUX NAUFRAGÉS: 161 est On­
tario, Montréal (843-3808)— K O., le 18 mars à 
22h — Bi-Clan, le 21 mars à 22h.

BAR LE MÉLOMANE: 812 est Rachel. Montréal 
(526-9054)— Jazz du dim. au mar. 21 h.30, mer. au 
sam 22h,30

LES BEAUX ESPRITS: 2073 St-Denis. Montréal 
(844-0882)— Cross Roads avec Weston, les 17-18 
mars à 22h 30— Gaston Gagnon Jam, le 19 mars à 
22h 30

BIDDLES JAZZ AND RIBS: 2060 Aylmer (842- 
8656)— Le quatuor de Johnny Scott et Geotlrey 
Lapp, en permanence, lun. 19h. à 24k, mar. 20h. à 
01 h., mer. au ven. 17k à 22k— Le Trio de Charlie 
Biddle, en permanence, du mer. au sam. à compter 
de 22k— Le trio de Bernard Primeau, le dim. de 
19h. à 24k, invité le 19 mars. Ming Lee, chanteur

LE BIJOU: 300 rue Lemoyne, Vieux Montréal— Trois 
tables de blackjack en opération du jeu au sam à 
compter de 21 h.— Funkin'Pie el la chanteuse Lmda 
Benoy, jeu. au sam à compter de 22h . du 2 mars au 
1er avril

LE BIJOU: Complexe de Pointe-Claire, Pointe-Claire 
(694-0308)— Spectacles mer à compter de 21k, jeu 
ven sam. â compter de 21h 30

CAFÉ CAMPUS: 3315 Queen Mary, Montréal (735- 
1259)— Live: Art Bergmann, le 19 mars à 21 h.30— 
Au Petit Campus: Aloes Jazz, le 18 mars à 21 h 30

CAFÉ THÉLÊME: 311 est Ontario, Montréal (345- 
7932)— Iron Mike and The Jazz Dogs, les 17-18 
mars à 21h 30

LE ZIG ZAG CAFÉ: 5358 Lévesque, Laval (661 - 
4985)— Jazz tous les dim avec Le Zig Zag Quartet, 
11h. à 15k

LE CLUB G.M.:22 St-Paul, Vieux-Montréal (861- 
8143)— Jazzlive, du lun au ven. de 17h. à 21 h.— 
Happy Hours 17k à 21 h.

CLUB MILES: 1200 Bishop (861-4656)- Mar au 
ven. l'Ensemble Elder Léger, à 17h,30.

CLUB SHIBUMI: 5345 ave du Parc. Mtl (271- 
5712)— Tous les lundis Jam Session à 21 h.30

COCK'N_BULL: 1944 Ste-Catherine O. (932- 
4556)— Tous les dim. jazz et dixieland live.

LE GRAND CAFÉ: 1720 St-Denis, Montréal (849- 
6955)— Blazz Bar: Carl Tremblay, les 17-18 mars à 
22k

HOTEL LA CITADELLE: 410 ouest Sherbrooke. 
Montréal— John Gilbert en spectacle, à compter du 
17 |anv„ mar au sam à compter de 20h

HOTEL MERIDIEN: 4 complexe Desjardins, Mtl 
(285-1450)— Bar Le Foyer Deux pianistes en alter­
nance, Tibor Ceasar, du lun. au ven. 17h. à 20h — 
François Comeau, du mar. au sam. 20h. à 24h.

HOTEL DE LA MONTAGNE: 1430 rue de la 
Montagne (288-5656)— Cocktail: 5 à 7 lun au ven — 
Le Trio Dave Clark, jazz et contemporain, du mer au 
sam 21h. à 01h

LE GRAND HOTEL: 777 Université (879-1370)- 
Bar Chez Antoine: les pianistes Christiane Côté et 
Roland Devèze, lun. au ven. 17h. à 01h., le sam. 20h 
à 01 h — Bar Tour de Ville: Le Trio Starlite, mer au 
dim. 21 h. à 02h

LA CROISETTE: 1201 Dorchester (878-2000)- 
Mike Mirizio au piano, du dim. au ven. 17h. à 20h

L'ASSIETTE AU BOEUF: 1220 rue Crescent, 
Montréal (866-7454)— Restaurant français dancing 
romantique, musique tzigane avec le groupe Les 
Joyeux Gitans, du mar. au dim. 19h. à 02h.

LE BOULEVARD: 1201 Dorchester, Montréal (878- 
2000)— Tous le samedis soirs de 19h. à 24h, danse 
au son du groupe Ruftino Tino.

L'ENTRE-TEMPS: 1201 ouest Dorchester, Mont­
réal (878-2000)— Disk-Jockey, du mer. au sam

LE POINT-DE-VUE: 1201 Dorchester ouest (878- 
2000)— Restaurant gastronomique ouvert du lun. au 
sam. 19h à 23h.

L'IMPROMPTU: 1201 ouest Dorchester (878- 
2000)— Gérard Lambert, pianiste-animateur, du lun. 
au sam. 21 h à 02h.

MOBY DICK'S: 2121 Drummond, Montréal (285- 
1637)— Le chanteur pianiste Bert Stratton, en ve­
dette du 14 lév. au 8 avril, mar. au sam de 18h. à 
23h

PAVILLON DES GOURMETS: 5680 Des Lauren- 
tides, Auteuil, Laval (478-5730)— Les ven. et sam. 
danse avec animation, à 20h.30

RESTAURANT CLAUDIO'S: 124 est St-Paul, 
Vieux-Montréal (866-0845)— Musique les ven, et 
sam à 22h.30— Jazz brunch le dim. à 13h.

RESTAURANT RICARDO: 1652 boul Ste-Adéle, 
rte 117, Ste-Adèle— Les vendredis, 19h. à 23h. jazz 
en douceur avec Nick Ayoub, saxophone, et Rob 
Adams, au piano

RESTAURANT LES SERRES: 300 rue Lemoyne, 
Vieux-Montréal (288-5508)— 2 musiciens ambulants 
en soirée, violoniste et accordéoniste, du mer. au 
sam

RESTAURANT ZHIVAGO: 419 St-Pierre, Vieux 
Montréal (284-0333)— Restaurant dancing-roman- 
tique, mar. au sam. 18h . à 3h.— Le Groupe Bekar, 2 
musiciens et une chanteuse, mar. au sam. 20h. à 
23h 30

RISING SUN: 286 ouest Ste-Catherine, Montréal 
(861-0657)— Sir Monty and the Mango Stars, avec 
Juliet Nelson, reggae, les 17-18 mars à 22h.— Reg­
gae Jam-Down Session avec Mango Four, le 19 mars 
à 22h.

SALLE REINE ÉLISABETH: bar des voyageurs 
900 Boul Dorchester (861-3511 )- Normand Zubie 
el David Lessard lun et mar 17h à 22h — Oliver Jo­
nes et Charles Biddles, mer jeu ven 17h à 22h — 
Normand Zubie et Daniel Lessard, sam 17h a 24h

SPECTRUM: 318 ouest Ste-Catherine, Montréal 
(861-5851)— Johnny Winter, le 18 mars â 20k— Li­
gue Nationale d'improvisation, le 19 mars à 20h

THÉÂTRE ST-DENIS: 1594 St-Denis, Montréal 
(849-4211)— Kodo, Percussions du Japon, le 17 
mars à 20h

THEATRE
BAR-THÉÂTRE LES LOGES: 1237 Sanguine!, 

Montréal (982-0740)— ■ Big Bang Blues • de Diane 
Blanchette, m. en s Michéle Normandie, du 9 au 26 
mars, mar au sam. 20h , dim 15h

CAFÉ DE LA PLACE: PDA, Montréal (842-2112)—
< Comme on regarde tomber les feuilles ■ d'Yves 
Marchand, dir. Jean-Louis Roux, à compter du 15 
mars, mar au sam. 20h.

CEGEP DE ST-HYACINTHE: 3000 rue Boullé, 
St-Hyacinthe (467-1381 poste 274)— Les finissants 
de l'option théâtre présentent < Camille C ■ de Jo­
celyne Beaulieu et René-Richard Cyr. d'après Une 
temme d’Anne Oelbée. m. en s. Louison Dams, du 10 
au 18marsà20h

COLLÈGE AHUNTSIC: Auditorium. 9155 St-Hu­
bert, Montréal (333-6731)— Le Théâtre de I Éphé­
mère présente • L'amour-propre > de Marc Camo- 
letti, m en s. Jean Godin, les 30-31 mars et 1er avril 
à 20h., le 2 avril à 14h

COLLÈGE DE MONTRÉAL: 3510 chemin de la 
Côte-des-Neiges, Montréal (933-7397)— Salle de 
l'Ermitage: • Le bourgeois gentilhomme • de Mo­
lière, m. en s. Françoise Tardy, du 16 au 18 mars à 
19h 30

ESPACE GO: 5066 rue Clark, Montréal (271-5381)— 
Salle 1 : Le Pool présente « Rue des violettes ■ con­
ception et m en s. Suzanne Lantagne, du 21 mars 
au 16 avril, mar. au sam. 20h.30. les dim. à 15h.

ESPACE LIBRE: 1945 rue Fullum, Montréal (521- 
4191)— • Le grand théâtre du monde • de Jean- 
Pierre Ronfard, production du Nouveau Théâtre Ex­
périmental, à compter du 10 janv.. du mar au sam. à 
20h 30

MAISON-THÉÂTRE: 255 Ontario est. Montréal 
(288-7211 )— Le Théâtre du Gros Mécano présente
< Le secret couleur de leu > de Reynald Robinson, 
jusqu'au 26 mars, les sam à 15b., les dim. 13k et 
15h . le 17 mars 10h et 13h 30, les 21-22-23 mars 
10h et13h 30

SALLE FRED-B ARRY: 4353 Ste-Catherine est, 
Montréal (253-8974)— > A propos de Roméo et Ju­
liette •. de Pierre-Yves Lemieux, m. en s. Serge De- 
noncourt, jusqu’au 18 mars, mar. au sam. 20h.30, 
dim. 15k— Le théâtre de la Nouvelle Lune présente 
« Le grand cahier > roman d'Agota Kristof, version 
théâtrale et m en s Odette Guimond et Jacques 
Rossi, du 23 mars au 15 avril, mar. au sam. 20h.30

SALLE MORRICE: 3485 McTavish. Montréal (398- 
6578)— Les membres du programme d'art drama­
tique de l'Univ. McGill présente « The Ecstasy ot Rita 
Joe > pièce de George Ryga, du 14 au 18 mars à 
20h.

THÉÂTRE D'AUJOURD'HUI: 1297 Papineau. 
Montréal (523-1211)— ■ Madame Louis X1V • con­
ception Lorraine Pmtal. production La Rallonge, du 
14 mars au 8 avril, mar. au sam. 20h.30

THEATRE L'ÉLYSÉE: 35 rue Milton. Montréal 
(849-5849)— Carabosse et Tapage Nocturne présen­
tent . Les pirates • texte de Carole Tremblay, m. en 
s. Céline Mineau, du 28 tév. au 18 mars, mar au 
sam â 20h 30

THÉÂTRE DU NOUVEAU MONDE: 84 ouest 
Ste-Catherine, Montréal (861-0563)— « Les liaisons 
dangeureuses » de Christopher Hampton, traduction 
et m en s Olivier Reichenbach, du 21 lév. au 18 
mars, mar au ven 20k, sam 16k et 21h,

THÉÂTRE DENISE-PELLETIER: 4353 est Ste- 
Catherine, Montréal (253-8974)— La Nouvelle Com­
pagnie Théâtrale présente « C'était avant la guerre à 
l’Anse-A-Gilles > de Marie Laberge, m en s Lorraine 
Pmtal, du 14 mars au 22 avril, les ven. et sam. à 
20h 30

THÉÂTRE PORT-ROYAL: PDA. Montréal (842- 
2112)— La compagnie Jean Duceppe présente • Les 
sorcières de Salem • d'Arthur Miller, m. en s André 
Brassard, du mar. au ven. 20h , sam. 16h. et 21h.

THÉÂTRE DU RIDEAU VERT: 4664 St-Denis, 
Montréal (844-1793)— « La nuit du 16 janvier > de 
Ayn Rand, traduction Luis De Cespades, m. en s. Da­
nièle J. Suissa, du 8 mars au 2 avril et les 6-7-8 avril, 
mar. au ven. 20h , sam. 17h. et 21h., dim, 15h.

UNIVERSITÉ DU QUÉBEC A MONTRÉAL:
Pavillon Judith-Jasmin, 405 est Ste-Catherine, Mont­
réal— Studio-Théâtre Altred-Laliberté, salle J-M400 
• MacBeth > de Shakespeare, traduction Michel Gar- 
neau, m. en s. Jean Boilard, du 21 au 25 mars â 
20h — Studio d'essai Claude-Gauvreau, salle 
J-2020: Le département de théâtre de I UQAM pré­
sente une adaptation du roman Les Justes d'Albert 
Camus, m, en s. George Krump, les 29-30-31 mars et 
1er avril à 20h,30, matinée le 31 mars à 14h.

THÉÂTRE DE L'iLE: Hull (819-595-7455)- . Je 
vais revenir avant minuit • de Peter Colley, adapta­
tion Josée LaBossière, m en s Hedwige Herbiel, du 
22 mars au 29 avril, mer. au ven. 20h.30, sam. 19h. et 
22h

VARIETES
AUDITORIUM DU CEGEP AHUNTSIC: 9155 

St-Hubert, Montréal— Théâtre: Coeurs durs, coeurs 
tendres, coeurs nobles, avec Albert Miliaire, le 18 
mars à 20h

AUDITORIUM DU COLLÈGE LIONEL- 
GROULX: 100 rue Duquet, Ste-Thérèse— Présen­
tation du film Ma belle-mère est une extraterrestre, le 
19 mars à 13h 30

AUDITORIUM DU COLLÈGE EDOUARD- 
MONTPETIT: Longueuil (679-2630 poste 302)— 
Festival de danse actuelle, productions étudiantes, le 
18 mars de 17h. à 21h.

AUDITORIUM DU COLLÈGE VANIER: 821
boul. Ste-Croix, St-Laurent (744-7885)— 12e Festival 
de théâtre multiculturel du Québec, du 10 au 19 
mars— Le 17 mars Atelier d'art d'Iran présente Col­
lage de pièces traditionnelles, eri perse, à 20h.— Le 
18 mars Grupo Teatral Valle Inclan présente Vade 
Rétro, en espagnol, à 20h — Le 19 mars, TeatroDel 
Sur présenle El Viejo Criado, Argenlme-Uruguay. à 
20h.

BISTRO D'AUTREFOIS: 1229 St Hubert. Montréal 
(842-2808)— 10e Anniversaire du Bistro du 14 au 21 
mars— Le 17 mars, Daniel Jean, Joe Leroux. Clo- 
tilde, Jean Custeau, el autres à 22h — Le 18 mars. 
Jean Viau. Isabelle Brossard, Claire Garand, Pierrot 

Voir page 13 : Variétés

TELEVISION
O C B F T
12.00 Premiere Édition
12.15 Les démons du midi
13.15 Au jour le |Our
14.15 Cinéma

. Pendulum > amér 68
avec George Peppard,
Jean Seberg et Richard Ki
ley

16 00 Félix et Ciboulette
16.25 En transit
16.30 Au jeu
16 55 En transit
1T 00 Du tac au tac
17.30 A plein temps
18.00 Montréal ce soir

O C B M T
12.00 Midday
13 00 All my children
14.00 Canadian Reflections
14 30 Talkabout
15 00 Guiding Light
16 00 The Facts ot Lite
16.30 Video Hits
17.30 Kate and Allie
18.00 Newswatch and Sports

News

CE CFTM
12.00 Ici Montréal
12.12 Devine qui vient diner?
13.30 Hôpital Général
14 00 Aimer
14.30 K-2000
15.30 C'est dé|à demain
16.00 Le village de Nathalie
16.30 De bonne humeur
17.30 Fais-moi un dessin

CD C F C F
12.00 The Mary Tyler Moore

Show
12.30 Puise
13.00 Lifetime
14.00 Another World
15 00 General Hospital
16.00 Time of your Life
16.30 Win, lose or draw
17.00 Family Ties
17 30 The Cosby Show
18.00 Pulse

CB T V 5
15.00 L'mlo-5
15.30 Chocs
16.10 Télétourisme loisirs et

voyages

16.30
17.00
17.30
18.00

Histoires naturelles
Papier glacé
Boniour, bon appétit 
Récréation

CD RADIO-QUÉBEC
12.00 Le club des 100 watts
12.30 Les 4 hiles du Dr March
13.00 Les jeux de la vie
14.00 Points de vue
15.00 Corps vivant
15.30 L'indice plus
16 00 Lesieuxde la vie
17.00 5 pour 1
17.30 Le club des 100 watts
18.00 Passe-Partout

03 QUATRE SAISONS
(câble 5)
12.00 Les Pierraleu
12.30 Le Grand Journal
13.00 La soeur volante
13.30 Jinny
14.00 La petite maison dans la

prairie
15.00 Marguerite et compagnie
16.00 La fourchette d'or
16 30 Docteur Albert
17.00 100 limite
17.30 Le grand journal

r~ ... ..... -......... ...... ....... ........ " • ..... .............  —i
La télévision du vendredi soir en un elin d*oeil

ISh(H) 18H30 19h0() 19h30 20h00 20h30 21 hOO 21h30 22h(M) 22h30 23h00 23H30 (H)hOO

(BIT (R.C.) Montréal Ce soir (information) le Temps Ç 

d’une paix

la courÇ

en direct
Découverte Championnats du monde 

de patinuge artistique

le Téléjoumal/ g 

le Point/Météo/Sport
23h25/Cinéma: l.'affrimtement —Am. 84

Avec Paul Newman et Robby Benson

Ç3) WCAX (CBS) Burlington News (1 h.) CBS News Hollywood

Squares
Beauty and the Beast g Dallas g Falcon Crest g News Basketball / Ligue collégiale. 

Éliminatoires.

(IT) WPTZ (NBC) Plattsburgh News ( 1 h.) Jeopardy USA Today Father Dowling Mysteries g Miami Vice g News The Tonight Show

Inv,: Oprah Wintrey

O CBMT (CBC) Montréal Newswatch World Figure Skating Championships Dallas g The National g

22h 20 : The Journal
News Pilot 1

(Q CFTM (TVA) Montréal Ici Montréal Charivari Rock et

Belles Oreilles

Un homme

au foyer
Miami le Club Sandwich :

Inv. : Louise Deschâtelets
Ad Lib les Nouvelles TVA g

Franc parler/météo/sport
Ciné-lune

CFCF ((TV) Montréal Pulse (1 h.) Entertain­

ment tonight

The g 

Campbells

Katts & g

Dog

learning g 

the Rojas
Murphy’s Law g Night Heat g News g Puise

It’s Carry 

Shandling's...

'FV5 (Télévisions Francophones) Récréation Des chiffres

et des lettres

Journal télé­

visé de TF 1
L’Info - 5 Pare-chocs D'importance

capitale
Sacréesoirée 22h05/Dites-moi Papier

glacé

Journal télé­

visé de TF 1

Radio-France

internationale

(17) CIVM (R.-Q.) Montréal Passe-partout Autrement dit L'indice plus Droit de parole Avec un grand A Parler pour parler : les 

nouveaux hommes séduisent-ils?

Tirages de 

Loto-Québec

2.3h05/Cinéma: /. ’engrenage de 

lu violence: un drume de famille

(20) Musique Plus
Musique vidéo

VJ: Francis Bay

Le décompte Coca-Cola

Avec Paul Sarrasin

Combat des clips

VJ: Paul Sarrasin

Rock en bulle:

Mitsou

Musique

vidéo
VidéoDanse

(22) WVNV (ABC) Burlington News ABC News g Wheel of

Fortune
A Current

Affair

Perfect

Strangers

Full g
House

Mr g
Belvedere

Just the Ç

Ten of Us
20/20 (information) g News Nightlinc g Monsters

(24) CICO (TVO) Ontario
Polka Dot

Door

... Elephant

Show
Discovery MoneySworth Vista Presents Fields of Fire MoneySworth Question 

Period Fed.

(25) Much Music 19 h : Knckflash Wrap Muchwcst Coca-Cola Countdown Vidéoclips Rockllash

News (2lh40)

Sinead

O’Connor...
Vidéoclips

(33) VERMONT ETV (PBS) The MacNcil-I-ehrer Ncwshour The Nightly

Business...

Vermont

this week

Washington

week in...

Wall Street

week

A Musical Toast : The Stars Shin

Anim. : Itzhak Perlman

e On Public Television Movie :

Mamie

(35) QU ATR K SAISONS Montréal
. .. . ________ ___ _ ...

Action

réaction

Coup de

foudre
I -ook 89 S.O.S. Télé Sacrée

génération
1 .a guerre des sexes I e grand 

journal
Patrouille de nuit Sports plus Bleu nuit: Flics de choc —Fr. 8.3

Avec Pierre Massimi
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VIE DES ENTREPRISES
Hausse des bénéfices de Seagram
SEAGRAM, numéro 2 mondial des vins et spiritueux, a réalisé des 
bénéfices nets records de $ 589 millions US au cours de l’exercice 
annuel clos le 31 janvier 1989, contre $ 521 millions US l’année 
précédente, soit une hausse de 13 %. Le bénéfice net par action 
ordinaire a atteint $ 5.11 US pour la période sous revue, soit une hausse 
12 % par rapport aux $ 4.56 US de l’année précédente. Seagram se 
classait l’an dernier au quatrième rang des compagnies canadiennes 
par l’importance de ses profits. Le chiffre d’affaires du puissant groupe 
canadien, en progression de 32.5 %, est passé de $ 3.8 milliards US à $ 5 
milliards US au 31 janvier dernier.

Cott achète une usine de Seven-Up
BREUVAGES Cott a conclu une entente avec Seven-Up Canada dans 
l'intention d’acquérir l’usine d’embouteillage de Seven-Up Canada de 
Mississauga, en Ontario, pour la somme de $ 8 millions. L’installation 
sera louée à 7-Up pour une période de un an qui se terminera le 31 mai 
1990.

Chute du bénéfice de Lassonde
INDUSTRIES Lassonde annonce que son bénéfice net pour l’exercice 
clos le 31 décembre 1988 s’est élevé à $ 892,600 (soit 13 cents par action) 
comparativement à $ 2,191,200 pour l’exercice antérieur. Les ventes 
pour l’exercice clos le 31 décembre 1988 se sont élevées à $ 86,070,500 en 
hausse de 5.2 % sur les ventes de $ 81,803,100 de l’exercice antérieur. 
Selon le président Jean-Paul Barré, la diminution du bénéfice est 
attribuable principalement à « une compétition très agressive dans 
notre secteur ».

Venmar augmente ses ventes
VEN MAR annonce que ses ventes consolidées pour l’année 1988 
terminée le 31 décembre dernier ont atteint $ 34,514,427 
comparativement à $ 28,846,831 en 1987, soit une hausse de 20 %. Le 
bénéfice net avant poste extraordinaire s’élève à $ 1,017,669 en regard 
de $ 336,012 enregistrés en 1987, une augmentation de 303 %. Le bénéfice 
net par action avant poste extraordinaire est de 16 cents en 1988 
comparativement à 5 cents en 1987.

Plus de Jaguar, moins de profits

LES VOLS MYSTÈRES DANS LES GUICHETS_______________

Desjardins fait le ménage chez Secur 
pour conserver intacte sa réputation

fain Blanchard

LE MOUVEMENT Desjardins a pris 
des mesures radicales pour préser­
ver sa crédibilité et celle de Sécur, 
sa filiale chargée de l’approvision­
nement des guichets automatiques, à 
la suite de vols survenus dans les cof­
fres-forts de trois guichets, en 1988.

La haute direction de l’agence a 
été largement remaniée, et toute la 
procédure de sécurité a été resser­
rée, ont confirmé au DEVOIR deux 
dirigeants du Mouvement.

Mais, en même temps, la plus im­
portante fédération du mouvement, 
celle de Montréal, tente une expé­
rience pilote pour savoir si l’appro­
visionnement des guichets ne pour 
rait pas désormais être effectué uni­
quement par des employés des cais­
ses.

Dès la semaine prochaine, des em­
ployés de la Fédération de Montréal 
et de l’Ouest du Québec approvision­
neront eux-mêmes les guichets auto­
matiques de 25 caisses populaires de 
l’île de Montréal après les heures 
d’ouverture.

« L’objectif est de rationaliser nos 
opérations, économiser de l’argent et 
optimiser la sécurité si cela est pos­
sible », explique M. Jacque L’Abbé, 
1er vice-président Finance techni­
ques et gestion à la Fédération de 
Montréal. « Les services de Sécur 
pour l’approvisionnement des gui­
chets automatiques (et leur répara 
tion) nous coûtent des centaines de 
milliers de dollars chaque année. 
C’est beaucoup d’argent ».

Desjardins tirera les conclusions 
de cette expérience dans trois mois. 
« Et si nos analystes y voient un net 
avantage, ajoute M. L’Abbé, les dif­
férentes fédérations du Mouvement 
seront invitées à réfléchir sur l’op­
portunité d’étendre cette façon de 
faire à l’échelle du Québec».

Cet essai est vu d’un mauvais oeil 
par la direction de Sécur. Car, si l’ex­
périence s’avère concluante, l’a­
gence pourrait perdre d’importants 
contrats, au moment même où l’en­
treprise vient de connaître un pre­
mier exercice rentable après cinq 
ans de déficits continus.

« La direction de Sécur souhaite 
évidemment le statu quo, dit M. 
L’Abbé. Mais dans l’hypothèse où 
l’expérience s’avère positive, la ren­
tabilité de la filiale ne sera pas me­
nacée. Parce qu’avec moins de con­
trats, Sécur aura aussi moins de 
coûts ».

Tout cela survient quelque mois 
après que Desjardins ait remanié la 
haute direction de Sécur et renforcé

tous les dispositifs de sécurité des 
coffres-fort de ses guichets automa­
tiques. Les mutations de personnel 
ont touché la présidence générale de 
Sécur, la direction de la division des 
guichets, de même que le service des 
enquêtes.

Craignant que les vols — encore 
inexpliqués — survenus à l'intérieur 
de guichets automatiques situés à 
Longueuil, Terrebonne et Valley- 
field, n’entachent son image, le Mou­
vement a pris une autre décision im­
portante.

Le 9 janvier dernier, l’institution a 
engagé pour trois mois, le vérifica­
teur François Joly' de la maison 
Raymond, Chabot, Martin, Paré et 
Associés, pour assumer la direction 
de Sécur.

« Nous sommes allés le chercher 
pour faire le point sur nos activités, 
explique M Laurent Ponton, prési­
dent du conseil d’administration de 
Sécur. Le temps est venu d'ajuster le 
tir, et nous pensons que la personne 
la mieux placée pour nous éclairer 
là-dessus est quelqu’un de l’extérieur 
à l’entreprise ».

« À l’heure actuelle, précise-t-il, 
Sécur fait du transport de valeurs, du 
gardiennage, et des enquêtes. 60 % 
de ses activités se font avec des ins­
titutions autres que Desjardins. Nous 
voulons savoir de M. Joly si Sécur de­
vrait limiter ses services aux caisses 
populaires ou, au contraire, poursui-

EXCLUSIF
vre son expansion. Et, le cas échant, 
comment mieux gérer cette crois­
sance. Bref, on cherche à savoir où 
on s’en va ».

La nomination de M. Joly est sur­
venue au moment où Sécur complé­
tait un chambardement total des ha­
bitudes de travail de ses 50 employés 
affectés à l'approvisionnement des 
guichets automatiques. Ce service 
est aujourd’hui une division distincte 
et autonome par rapport aux autres 
activités de Sécur. Les responsabi 
lités de chacun sont « clairement » 
définies, de même que l’encadre­
ment des ressources, les procédures 
de contrôle, etc.

Et on a émis une nouvelle direc­
tive.

« Depuis sept mois, tous les indi­
vidus qui postulent un emploi à l’ap­
provisionnement des guichefs auto 
matiques passent le détecteur de 
mensonge», révèle M. André Da­
mico, chef délégué du syndicat des 
préposés aux guichets automatiques 
chez Sécur, précisant que les enquê­
teurs de Sécur font également deux 
mois de recherche sur le passé de 
ces personnes pour s'assurer de leur 
honnêteté.

M. Damico indique que tous ces

changements ont créé certaines fric­
tions parmi le personnel, mais que, 
malgré tout, le climat général de tra­
vail s’est amélioré.

« Sécur a connu des moments dif­
ficiles l'an dernier, rappelle t il. Un 
important coup de barre était néces­
saire. Aujourd'hui, la situation s'a­
méliore 1,'administration de Sécur 
est plus structurée 1,'encadrement 
est meilleur et nous avons droit à des 
séances de formation, ce que le syn­
dicat demandait depuis longtemps. 
Le dialogue entre patrons et em­
ployés s’est amélioré, notamment 
parce que la direction admet plus fa­
cilement ses erreurs Mais ça pour­
rait être encore beaucoup mieux ».

M Damico a tout frais en nié 
moire la dure période qui s'est éche­
lonnée entre décembre 87 et septem­
bre 88, au cours de laquelle» trois gui 
diets automatiques du Mouvement 
Desjardins se sont fait dévaliser.

« Tous les employés affectés aux 
guichets, de même que plusieurs ca­
dres ont subi des interrogatoires très 
serrés de la Sûreté du Québec et de 
Sécur, explique M Damico, lies en­
quêteurs ont vérifié plusieurs comp­
tes de banque et cartes de crédit. On 
nous a questionnés sur nos vie per­
sonnelle, nos habitudes de travail, 
bref rien n'a été oublié. Mais, en bout 
de piste, les enquêteurs n’ont rien 
trouvé. Absolument personne'n'a pu 
être pointé du doigt ».

Comment les vols ont été commis
Sylvain Blanchard

L’ENQUÊTE de la Sûreté du Québec sur les trois vols 
survenus en 88 dans les guichets automatiques de Des­
jardins à Longueuil, Valley field et Terrebonne, n’a jus­
qu’ici rien donné, affirme M. Laurent Ponton, vice-pré­
sident aux services techniques de la Fédération des cais­
ses populaires de Québec et président du conseil d’ad 
ministration de Sécur.

« Les interrogatoires, les filatures et l’écoute électro­
nique ont été un échec, dit-il. L’enquête est toujours ou­
verte, mais c’est théorique. Les enquêteurs.possèdent 
trop peu d’indices ».

« Tout ce que l'on sait, c’est ce que les vols ont été ef­
fectués sans effraction, donc par des gens qui avaient 
tous les outils en main (clés du vestibule, numéro de 
combinaison des coffres, etc.). Et qu’ils ont eu lieu entre 
2 heures et 6 heures le matin dans les réserves des gui­
chets».

Ces réserves sont des compartiments contenant des

milliers de dollars situés à l’intérieur du coffre fort en­
veloppant le guichet.

Ceux qui y ont accès sont les préposés à l'approvision­
nement en billets, c’est-à-dire des employés de succur­
sale et, après les heures d’ouverture, les agents de Sécur. 
Toutes ces personnes possèdent une clé qui leur permet 
d’entrer dans le vestibule où est situé la partie arrière du 
guichet.

Avant d’atteindre le coffre-fort, ils doivent neutraliser 
deux systèmes d'alarme en s’identifiant par téléphone à 
la centrale informatique de Desjardins. Puis, a l’aide 
d’une autre clé, ils ouvrent le guichet en effectuant la 
combinaison prévue, et déposent (ou retirent !) l’argent 
de la réserve du guichet automatique.

Lorsque les vols ont été commis, la centrale informa­
tique fermait le réseau à 2 heures le matin, entraînant 
l’arrêt des transactions des épargnants, mais surtout l’in­
terruption du signal électronique émis par le coffre-fort 
du guichet automatique lors de son ouverture par un pré­
posé.

Depuis l’automne, la centrale informatique du Mou 
vement Desjardins fonctionne 24 heures par jour.

John Ciaccia réclame une contribution 
de $150 millions à Ottawa pour Soligaz

LE CONSTRUCTEUR britannique de voitures de luxe, Jaguar, a 
annoncé jeudi que son bénéfice net après impôts était en baisse de 54 % 
pour l’année 1988, en raison de la chute du dollar qui a obéré les 
résultats de la division nord-américaine. Le bénéfice net après impôts 
de 1988 sera donc de 28.4 millions de livres, au lieu de 61.3 millions de 
livres en 1987. Les ventes ont augmenté de 7.3 %, atteignant 1,075 
milliards de livres contre 1,002 milliards l’année précédente. La hausse 
des ventes touche surtout l’Europe et l’Asie.

Émission de $ 150 millions d’Imasco
I MASCO va émettre pour $ 150 millions d'actions privilégiées de 
premier rang perpétuelles, dans le courant de ce mois. Elles seront 
assorties d’un dividende privilégié cumulatif en espèces qui sera versé 
trimestriellement à partir du 30 juin. Le taux du dividende annuel a été 
fixé à 7.90 % jusqu’au 30 juin 1994. Purdy Crawford, grand patron 
d’Imasco, a déclaré que le produit de l’émission servira à réduire la 
dette à taux flottant de la compagnie. Parmi les preneurs fermes de 
l’émission on relève RBC Dominion Securities, Gordon Capital 
Corporation, Wood Gundy, Toronto Dominion Securities et Lévesque 
Beaubien. Les actions seront distribuées par placements privés.

MONDE DE LA FINANCE

Seagram a un bénéfice de $589 millions
LA COMPAGNIE Seagram a obtenu un bénéfice net de $ 589 millions 
pour les douze mois terminés au 31 janvier. Les ventes sont passées de 
$ 3.8 à $ 5 milliards de 1987 à 1988. Le bénéfice d’exploitation a 
notamment connu un bond, passant de $ 285 à $ 425 millions. Il s’agit là 
d’une progression de 49 %. La compagnie attribue notamment cette 
amélioration à l’apport de ses filiales Tropicana et Martell. Le revenu 
de dividende provenant de Dupont a aussi progressé de $ 179 à $ 202 
millions. Seagram détient une participation de 22.9 % dans E.l. du Pont 
de Nemours. Le bénéfice non réparti de du Pont s’est aussi accru de 
$ 211 à $ 284 millions. La compagnie Seagram a des entreprises affiliées 
dans 28 pays. Elle est l’un des chefs de file de la production et de la 
commercialisation des vins, spiritueux et coolers. Seagram 
commercialise notamment Chivas Regai, Glenlivet, Crown Royal, 
Martell, les cchampagnes Mumm, Perrier-Jouët, le porto Sandeman et 
les vins Barton et Guestier. Le bénéfice par action s’est élevé à $ 6.12 
par rapport à $ 5.46 l’année précédente.

Un bon trimestre pour la Financière Power
LA CORPORATION Financière Power déclare un bénéfice net de $ 161 
millions pour son exercice financier 1988, soit une hausse de 11.7 % par 
rapport aux $ 144 millions de l’année précédente. Il y a eu des charges 
extraordinaires de $ 4 millions en regard de crédits de $ 37 millions en 
1987 de sorte que le bénéfice après poste extraordinaire a glissé de $ 182 
à $ 157 millions. Cependant, le bénéfice du quatrième trimestre s’élève 
à $ 42 millions au lieu de $ 25 millions. Il s’agit de 46 cents par action au 
lieu de 27. Pour toute l'année, il s’agit de $ 1.73 au beu de $ 2.04. Le 
bénéfice de Great West Lifeco s’élève à $ 95 millions au lieu de $ 64 
millions, mais celui du Groupe Investors a régressé de $ 46 à $ 41 
millions. Finalement, le bénéfice de Montreal Trustco a été porté de 
$ 52 à $ 61 millions.

Michel Van de Walle
de la Presse Canadienne

LE MINISTRE québécois de l'Ener­
gie et des Ressources, John Ciaccia, 
a réclamé hier d’Ottawa une contri­
bution variant entre $ 125 millions et 
$ 150 millions pour la construction 
d’un nouveau pipeline dans le cadre 
du projet Soligaz.

Pour justifier cette demande, M. 
Ciaccia fait valoir que le mauvais 
état actuel du pipeline entre Sarnia 
et Montréal rend impossible sa con­
version pour le transport des liquides 
de gaz naturel (LGN) nécessaires à 
Soligaz. Or, affirme-t-il, si ce pipeline 
est si mal en point, c’est qu’il a été 
construit « en panique » au cours de 
l’hiver 1974 dans le cadre de la Poli­
tique nationale de l'énergie dont Ot­
tawa était responsable. A l’époque 
c’est le gouvernement libéral de 
Pierre-Elliot Trudeau qui était au 
pouvoir.

« Il ne faut pas que le Québec soit 
pénalisé parce que certains ont mal 
fait leur travail en 1974 », a lancé M. 
Ciaccia alors qu’il prenait la parole 
hier à Montréal à un colloque sur les 
grands projets. La construction d’un 
nouveau pipeline est estimée à $ 200 
millions. Le projet Soligaz comme 
tel est évalué à $ 170 millions mais sa 
réalisation enclencherait des inves­
tissements dans diverses usines dans 
la région de Montréal pour une 
somme oscillant entre $ 1.2 et $ 1.7 
milliard.

Si le ministre a fait cette sortie pu­
blique à propos de Soligaz, c’est qu’il 
est inquiet des signaux en prove­
nance d’Ottawa sur les compressions 
budgétaires et le programme d’aus­
térité que le ministre des Finances, 
Michael Wilson, est à préparer. « Il 
ne faut pas que le déficit fédéral soit 
une excuse pour retarder Soligaz », a 
prévenu M. Ciaccia.

Il souligne qu’Ottawa a pris des en­
gagements financiers importants, 
milliardaires dans le cas d’Hibernia, 
au large des côtes de Terre-Neuve. 
« Le Québec paie 25 % de l’aide fé­
dérale de $ 3 milliards à Hibernia. 
Comme bon Canadien je suis d'ac­
cord pour soutenir les projets des au­
tres provinces mais cela doit fonc­
tionner dans les deux sens. Ce que 
nous demandons, c’est un vingtième 
de l’aide à Hibernia.»

M. Ciaccia affirme toutefois qu’Ot­
tawa a « accepté le principe d’une 
participation fédérale » à Soligaz. Il 
en veut pour preuve une lettre datée 
du 27 janvier dernier de la part de 
l’ancien ministre fédéral de l’Ener­
gie, Marcel Masse, qui évoque l’éven­
tualité d’un apport financier des 
deux gouvernements. Mais M. Masse 
est devenu entre-temps ministre des 
Communications tandis que Jake 
Epp, un député du Manitoba, détient 
maintenant le portefeuille de l’Ener­
gie. Dans cette lettre, M. Masse ne 
prenait toutefois pas d’engagements 
sur un montant précis d’aide fédé­
rale, a indiqué M. Ciaccia.

Pipeline

La conversion de l’ancien pipeline 
aurait coûté environ $ 50 millions. 
Toutefois, ces dernières semaines, il 
est devenu évident que le vieux pi­
peline entre Sarnia et Montréal ne 
pouvait être aménagé pour répondre 
aux besoins de Soligaz. « Ce pipeline 
a été construit selon des normes in­
férieures », a affirmé M. Ciaccia et la 
seule alternative est de construire un 
nouveau pipeline.

Or, la construction d’une nouvelle 
ligne fait grimper la facture à $ 200 
millions. Le consortium Soligaz, a dit 
M. Ciaccia, est toujours disposé à 
verser $ 50 millions mais le reste des 
coûts devrait être assumé pour l'es­
sentiel par Ottawa, soit pour une 
somme oscillant entre $ 125 et $ 150 
millions.

C’est la première fois que le gou 
vernement québécois exige publique­
ment une aide financière précise 
d’Ottawa pour Soligaz. Le président 
de Pétromont et de Soligaz, André 
Lapalme, avait attaché le grelot en 
novembre dernier en affirmant que 
le fédéral devait assumer sa part de 
responsabilité dans l’affaire. Mais il 
ne parlait alors que des frais de con­
version de $50 millions.

Voilà plus de deux ans que le pro­
jet Soligaz piétine, les experts s’étant 
querellés autour du caractère sécu­
ritaire d’une conversion.

Selon M. Ciaccia, il est urgent de 
passer aux actes. Il craint en effet 
que certains investissements prévus 
en aval de Soligaz soient compromis 
par des retards additionnels. M. 
Ciaccia souhaiterait que l’Office na­

tional de l’énergie examine le dossier 
en mai-juin afin que les travaux de 
construction puissent démarrer à 
l’automne.

Pour convaincre Ottawa en cette 
période d’austérité, M. Ciaccia fait 
valoir que l’argent injecté dans le 
nouveau pipeline serait recouvré en 
deux ou trois ans à peine, grâce aux 
incidences fiscales des divers pro­
jets. Sans compter qu’après-coup, il 
s’agirait de recettes fiscales nettes 
qui entreraient annuellement dans 
les coffres fédéraux. En fait, dit M. 
Ciaccia, Soligaz n’est pas un projet 
« spéculatif » mais sa rentabilité est 
déjà assurée.

Signalons enfin que le ministre a 
évoqué un nouveau projet qui pour­
rait être réalisé dans l’est de Mont­
réal. Il s’agit d’une usine pilote de 
Noverco pour produire de l’acéty­
lène et du noir de charbon, des pro­
duits qui entrent dans la fabrication 
de résine pour la soudure. Le projet 
de $25 millions utiliserait une 
énorme quantité d’énergie électri­
que, soit 400 mégawatts, afin de 
transformer 6000 barils par jour de 
liquides de gaz naturel.

Labatt a eu son prix pour Catelli
AVEC LA VENTE mercredi de sa filiale Catelli aux so­
ciétés Campbell et Borden, John Labatt a reçu plus d’ar­
gent que ce que les analystes financiers prévoyaient. 
Alors que la plupart d’entre eux estimaient la valeur de 
Catelli à $ 200 ou $ 225 millions, Labatt aurait empoché 
plus de $ 250 millions, voire près de $ 300 millions, selon 
les premières évaluations.

Le montant de la transaction n’a pas été révélé pour 
l’instant. A tout événement, Labatt devra le dévoiler 
dans son prochain rapport annuel. Les ententes sont su­
jettes à l’approbation des conseils d’administration des 
compagnies, d’investissement Canada et du Bureau fé­
déral de la concurrence.

Fabricant de soupes et d’aliments surgelés ou cuits au 
four, Campbell s’empare des soupes Habitant de Catelli, 
de ses cornichons et de ses confitures, de même que de 
ses champignons frais.

Borden, qui possède déjà le lait condensé Eagle Brand 
et le maïs Cracker Jack, prend les pâtes alimentaires de 
Catelli, ses sauces à spaghetti et ses desserts.

Avec des ventes annuelles de quelque $ 200 millions, 
Catelli embauche environ 1,200 salariés dans huit usines 
au Québec, en Ontario et en Alberta.

Le vice-président aux finances de Labatt, M. Robert 
Vaux, a assuré que tous les emplois seront non seule­
ment maintenus, mais probablement augmentés. « Nous 
nous attendons à ce que les nouveaux propriétaires ajou­
tent de nouveaux produits, augmentant ainsi le nombre 
d’emplois. »

M. John Cassaday, président de Campbell, a noté pour 
sa part que cette transaction n’aura que « peu ou pas 
d’effet » sur les emplois, dans les deux usines du Québec 
que la compagnie achète.

Labatt, dont le siège social se trouve à London, en On­
tario, possède la plus importante brasserie au Canada, 
en plus d'intérêts dans les aliments préparés, les produits 
laitiers, les jus de fruit et les vins.

Labatt, d’un autre côté, administre un réseau de télé­
vision consacré uniquement aux sports et détient 45 % 
des actions de l'équipe de baseball Blue Jays, à Toronto.

Selon l’analyste montréalais Jacques Kavafian, de la 
firme Midland Doherty, Catelli « n’aurait tout simple­
ment pas pu faire face à la concurrence de compagnies 
comme Borden et Campbell dans le contexte de libre- 
échange» entre le Canada et les États-Unis.
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Air Canada prend un nouvel envol en France
Le transporteur national inaugure aujourd’hui une ligne directe sur Nice sans escale à Paris

CANADa
J » *.

Après des mois de lutte à l’inflation, l’économie 
américaine montre des signes de ralentissement

i-Paul Bury
de la Presse Canadienne

PARIS — Air Canada ouvre aujour­
d’hui une ligne directe sur Nice. Une 
grande première, puisque depuis 30 
ans les avions à la feuille d’érable ne 
pouvaient se poser, en France, que 
sur les seuls aéroports de Paris.

La nouvelle ligne Nice-Londres- 
Montréal-Toronto, avec deux vols 
hebdomadaires et trois à partir de 
juin, devrait permettre à la compa­
gnie nationale d’augmenter très net­
tement son trafic sur la France et 
aussi sur l’Angleterre, avec quelque 
20,000 passagers supplémentaires 
par année, estime le directeur gé­
néral d’Air Canada Europe et Afri­
que. « Nous avons choisi Nice car c’é­
tait déjà la première destination de 
nos passagers en correspondance à 
Paris, explique M. Bernard Desanlis. 
Dès lors, pour nous, il valait mieux 
pouvoir les amener jusqu’à leur des­
tination finale».

Mais ce qui rend aussi le directeur 
d’Air Canada très optimiste c’est que 
la compagnie prend pied, aux côtés 
d’Air France, de la British Airways 
et de Dan Air, sur l'une des lignes eu­
ropéennes les plus fréquentées, Nice- 
Londres. Sur cette courte destina­
tion, les passagers d'Air Canada 
pourront aussi profiter du confort 
des longs courriers, bénéficiant ainsi 
de meilleurs prestations de vols et 
notamment de la classe affaire Air 
Canada. Pour une destination de 
luxe, comme Nice et la Côte d'Azur, 
deuxième région de congrès inter­
nationaux en France, après Paris,

leader mondial, c’est aussi un plus 
qu'Air Canada entend exploiter à 
fond.

« La qualité et la sécurité » c’est 
d’ailleurs le credo de la direction de 
la compagnie. « Notre réputation ici, 
en Europe, est excellente. La qualité

des prestations d’Air Canada fait 
souvent la différence. C’est notre 
force de vente et nous entendons 
poursuivre dans cette voie », an­
nonce M. Desanlis qui ne nie pas 
pourtant les retards, annulations et 
autres incidents qui ont affecté ces

derniers mois et encore cette se­
maine, les vols transatlantiques.

Mardi, le Lockheed 1011 qui devait 
assurer la liaison Paris-Montréal a 
même dû regagner l’aérogare de 
Roissy, lorsque le commandant de 
bord, prêt à décoller s’est aperçu

qu’une fumée suspecte s'échappait 
de l’un des réacteurs. Fausse alerte, 
mais les 277 passagers du vol n’ont 
pu partir que le lendemain matin.

Rapport à l’appui M. Desanlis af­
firme cependant qu’Air Canada re­
monte la pente. « Depuis le début de 
l’année deux retards seulement sont 
imputables directement à la com­
pagnie pour des problèmes de sécu­
rité. Pour tout le reste il s’agissait 
soit d’une saturation du trafic dans le 
ciel européen — l’un de nos gros sou­
cis —, soit d’un problème climatique 
auquel Air Canada est bien sûr ex­
posée plus que tout autre compa­
gnie », souligne le direceur général 
qui annonce une amélioration pro­
chaine et très sensible de la régula­
rité des vols, notamment Montréal- 
Paris. « A partir d’avril la Suisse sera 
desservie directement de Toronto, 
ce qui nous laissera un coussin de sé­
curité plus important à Paris pour 
pallier les défaillances. Et puis sur­
tout, à compter de la mi-juin nous al­
lons récupérer tous nos Boeing 747 
combi qui sont en révision et en re­
configuration intérieure. C’est dire 
qu’on sera beaucoup plus à l’aise 
pour tenir les horaires ».

Il faut dire aussi qu’Air Canada 
doit se battre sur beaucoup de fronts 
en France où les vols charter, sur 
l’Atlantique Nord particulièrement, 
battent chaque été des records. « La 
compétition est dure », reconnaît-on 
chez Air Canada et elle le sera en­
core plus cette année car en dépit du 
reclassement de Wardair, comme 
compagnie régulière, à compter du 
1er mai prochain, le gouvernement 
français a maintenu les 200,000 sièges 
charter, annuels, sur le Canada. 
« C’est une dure concurrence pour 
nous. Mais nous avons les moyens de 
gagner la partie », assure M. Desan­
lis.

Après quelques trous d’air l’an 
passé, où elle a quand même trans­
porté 113,000 passagers au départ de 
Paris, la compagnie nationale a sem­
ble-t-il de nouveau le vent en poupe, 
en France.

L’UNIVERSITÉ
DES GESTIONNAIRES PUBLICS

Colette Lehoux
conseillère en administration publique
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WASHINGTON (AFP) - L’éco­
nomie américaine, après plusieurs 
mois de lutte à l’inflation, montre 
maintenant des signes de ralentis­
sement. Pour peu que les chiffres qui 
seront divulgués aujourd'hui sur ré­
volution des prix du gros soient ré­
confortants, le marché, qui a fait 
montre, hier, de retenue, connaîtra 
sa première véritable bonne nou­
velle depuis des lustres.

Après l’annonce mercredi d'une 
autre contraction du déficit commer­
cial, le gouvernement américain fai­
sait savoir, hier, que le nombre de 
mises en chantier a chuté en février, 
que le niveau de production demeure 
stable et que le taux d’utilisation des 
capacités de production recule.

Ces indicateurs semblent consti­
tuer les premiers signes d’un ralen­
tissement de la croissance — jugée 
trop forte donc facteur d’inflation — 
que l’on tente de freiner par une po­
litique de taux d'intérêt elevés. Une 
décélération de la croissance serait 
bien vue par les marchés financiers 
car elle pourrait écarter les risques 
de « surchauffe » économique et l'é­
ventualité d'un nouveau tour de vis 
dans la politique de crédit de la Ré­
serve fédérale (Fed).

Le marché s’est montré prudent 
devant ces ces bonnes nouvelles qui, 
il y a peu, aurait propulsé l’indice 
boursier en forte hausse. Le dollar 
s’est légèrement apprécié face au 
yen (130.83 yen) mais a fléchi par

rapport au mark allemand (1.8693). 
Les interventions des banques cen­
trales européennes en début de jour­
née ont forcé le marché à restrein­
dre ses envies de tester un nouveau 
plafond.

Pour sa part, l’indice Dow Jones a 
gagné 20.17 points pour clôturer à 
2,340.71 points.

L’activité dans l’industrie améri­
caine, jusqu’ici dopée par les expor­
tations, a marqué le pas en février. 
La production industrielle, qui aug­
mentait régulièrement depuis un an, 
est restée inchangée le mois dernier 
(contre une hausse de 0.4 % en jan­
vier), a indiqué la Fed.

Cette stabilité a permis un recul — 
le premier depuis septembre dernier

— du taux d’utilisation des capacités 
de production: les usines américai­
nes ont tourné à 84.3 % de leurs ca­
pacités contre 84,5% en janvier, ni­
veau le plus haut depuis près de dix 
ans.

Ce taux est considéré par les ana­
lystes comme un élément essentiel 
en matière d’inflation car le fait que 
les entreprises américaines tournent 
actuellement à leur capacité de pro­
duction quasi-maximale a tendance 
à jouer en faveur d’une accélération 
des prix.

Autre signe apparent d’un ralentis­
sement de la croissance : les mises 
en chantier de logements ont chuté 
de 11.4 % en février — baisse la plus 
forte depuis mai dernier — après un 
bond de 7.2% en janvier dû en 
grande partie au temps exception­
nellement doux.

L’ensemble de ces indicateurs 
vont dans le même sens et confir­
ment d’autres statistiques publiées 
ces derniers jours aux États-Unis, 
soulignent les analystes.

Le département du Commerce 
avait annoncé mardi un recul des 
ventes de détail en février (-0.4 % 
après une hausse de 0.7 % en jan­
vier), montrant un ralentissement 
des dépenses de consommation. 
Cette décélération de la consomma­
tion était également apparente dans 
le net recul des importations en jan­
vier révélé lors de la publication 
mercredi des chiffres du commerce 
extérieur.

Ces statistiques, qui faisaient état 
d’une réduction sensible du déficit 
commercial américain ($9.5 mil­
liards US contre $ 11 milliards US en 
décembre), montraient également 
une baisse des exportations, suscep­
tible de « soulager » l’industrie amé­
ricaine.

Légère hausse du taux d’escompte
OTTAW A ( PC ) — La Banque du Canada a relevé son 
taux d’escompte à 12.18 % hier, alors qu'il était resté in­
changé à 12.12% depuis deux semaines.

Les analystes estiment que cette hausse est probable­
ment insuffisante pour inciter les banques à relever leur 
taux de base immédiatement, mais elles pourraient 
changer d'idée au vu des statistiques sur l’inflation en fé­
vrier, qui doivent être rendues publiques aujourd’hui.

L’indice des prix à la consommation, qui sert à me­
surer l’inflation, doit sortir aujourd'hui. Une hausse de 
taux par rapport à celui de janvier, qui était de 4.3 %, 
pourrait amener les banques à relever leurs taux d’inté­
rêt. Les statistiques sur le commerce international en 
janvier sont également attendues aujourd’hui

Même si les taux privilégiés n’ont pas bougé, la Ban­
que Toronto-Dominion a haussé, hier, certains taux en vi­
gueur sur les prêts hypothécaires.

Les analystes soutiennent que le gouverneur de la 
Banque du Canada, John Crow, attend maintenant de 
voir si les hausses succéessives des taux plus tôt cette 
année ont engendré l’effet escompté, c’est-à-dire un ra­
lentissement de l’activité économique et un amenuise­

ment de l'inflation.
M. Georges Saba, du Montréal Trust, a affirmé, hier, 

que les augmentations salariales et les hausses du prix 
du pétrole ont accru les pressions inflationnistes au mo­
ment ou des signes de ralentissement apparaissent.

A son avis, cette situation soulève le spectre de la stag­
flation qui allie inflation et stagnation économique. « Une 
telle perspective ne peut être écartée pour le moment », 
dit-il.

M me. Patti Croft, économiste chez Burns Fry de To­
ronto, a pour sa part déclaré que la très légère hausse du 
taux d.lescompte survient en dépit des efforts de la Ban­
que du Canada tout au cours de la semaine de laisser 
sentir au marché sa volonté de stabiliser les taux d’inté­
rêt.

>> Je ne crois pas qu’une telle hausse du taux d’es­
compte soit suffisante pour faire augmenter le taux pri­
vilégié, mais je crois qu’une appréciation n’est pas écar­
tée pour autant».

Selon elle, la Banque du Canada tente de maintenir le 
statu quo sur le front des taux, le temps de voir comment 
se comporte l’économie.
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AVIS PUBLICS
Voir aussi en page 19

Q(\ District (U* Bedford, COU H DU 
(JUfcBKC,Cil (TVN.K No 460 02 
0001 17 HH 9 COMMISSION DKS 
NORMES Dl I RAVAIL - VS - 
146574 CANADA INC. & AU Le 27 
03-H9 à 11 00 heures au H96 Sher 
brooke ouest. Montréal district de 
Montréal, seront vendus par auto­
rité de .1 ustice, les biens et effets de 
AU ROIN CROISSANT, saisis en 
cette cause, consistant en 1 lave 
vaisselle Hobart et acc . 1 four à 
croissants et chaussons 2 portes en 
acier, 2 caisses enregistreuses, etc. 
Conditions ARC.ENTCOMPTANT 
ou CilKQUK VISÉ Information: 
2XH 54H7 Montréal, ce 13ième jourde 
mars 19H9 Villeneuve. Miller. Huis­
siers

AVIS
PUBLICS

POUR VOS 
RÉSERVATIONS
COMMUNIQUER AVEC

PIERRETTE
ROUSSEAU

ou
SYLVIE

LAPORTE
HEURE DE TOMBEE

15h30 POUR 
PUBLICATION 

2 JOURS PLUS TARD

286-1200

WESTMOUNT

AVIS MODIFIE DE PRÉSENTATION 
D’UN PROJET DE LOI D’INTÉRÊT PRIVÉ 

«LOI CONCERNANT LA VILLE DE WESTMOUNT»

Avis public est par la présente donné que la Ville de Westmount 
a apporté des modifications à son projet de loi d'intérét privé vi­
sant à modifier la charte de la Ville de Westmount et les lois la 
modifiant qui a été déposé au bureau du Directeur de la législa­
tion de l’Assemblée Nationale du Québec en date du 9 septem­
bre 1988, lesdites modifications ayant pour effet
1 d'ajouter à l'article 5 dudit projet de loi une disposition des­

tinée à modifier pour ladite Ville l'article 415 de la Loi sur les 
cités et villes (L R Q . chapitre C-19), afin d'autoriser la Ville à 
accorder, par réglement, le droit exclusif à certains groupes 
ou catégories de personnes de stationner leur véhicule sur la 
chaussée de certaines rues aux conditions énumérées dans le 
règlement.

2 de supprimer l'article 10 dudit projet de loi. par lequel la Ville 
cherchait l'autorisation d'octroyer, par règlement, des crédits 
de taxe de services à l'égard d'une ou de plusieurs catégories 
de propriétés immobilières inscrites au rôle d évaluation, et à 
l'égard de certains services.

3 de supprimer l'article 12 dudit projet de loi. par lequel la Ville 
cherchait l'autorisation d'établir un fonds de réserve jusqu'à 
concurrence de six millions de dollars pour les fins de finan­
cement de son programme d'auto-assurance; et

4 pour toutes autres fins.
Toute personne ayant raison d'intervenir quant à ce projet de loi 
privé et (ou) à l'égard des modifications mentionnées ci-dessus 
doit aviser

Le Directeur de la législation 
Assemblée nationale du Québec 

Edifice Honoré-Mercler 
2e étage “est”

1025, rue Saint-Augustin 
Québec (Québec)

G1A 1 A3
Westmount. ce 7 mars 1989

Donovan + Donovan
Avocats de la Ville

appel de candidatures
Gouvernement 
du Québec

LE 1er A V R I L Ministère du Loisir,
de la Chasse et de la Pêche

Ministère de la Santé et des Services sociaux
Sélection d'une agence de publicité

ACTIONS
0 U.V E A U 

QUEBEC

CAHIER BILINGUE INUKTITUT - FRANÇAIS
De plus ce supplément du Devoir sera diffusé 

à 5,000 exemplaires au Nouveau Québec

TOMBÉE PUBLICITAIRE: ! 7 MARS 
RESERVA BONS (514) 842-9645 
ou télécopieur (514)844-6175

LE DEVOIR

Le Ministère ne s’engage à accepter ni la plus haute ni toute autre soumission.

Projet: CONTRAT DE CONCESSION AU PARC DE RÉCRÉATION 
DES ILES-DE-BOUCHERVILLE.
Des soumissions cachetées seront reçues par le ministère du Loisir, de la Chasse et de 
la Pèche. Direction régionale de Montréal pour l'exploitation en concession d'un ser­
vice de location de bicyclettes, de location d'embarcations, la lournilure d'un service 
de réparation, la vente d'article de dépannage et l’offre de cours d'iniliation à l'usage 
d'embarcations dans les limites du Parc de récréation des iles-de-Boucherville

Le contrat de concession à intervenir sera d'une durée fixe de cinq (5) ans, soit pour 
les années d'opération 1989-1990, 1990-1991. 1991-1992, 1992-1993 et 1993-1994, dé­
butant à la signature du contrat et se terminant le 31 octobre 1993.
Qualifications requises pour soumissionner seules sont admises à soumissionner, les 
personnes physiques ou morales ayant leur principale place d'affaires au Québec, 
ayant obtenu les documents nécessaires en leur nom, ayant une saine et adéquate ex­
périence dans le domaine et pouvant démontrer de façon satisfaisante les modalités 
d'exploitation qu elles entendent appliquer.
Vente des documents: la vente des documents sera faite à l'adresse suivante du lundi 
au vendredi inclusivement entre 8 h 30 et 16 h 30: Direction régionale de Montréal, mi­
nistère du Loisir, de la Chasse et de la Pêche, 6255, 13e Avenue. Montréal (Québec) 
H1X 3E6.
Un montant non remboursable de 25 $ (chèque certifié ou mandat-poste fait è l'ordre 
du Ministre des Finances) est requis pour l'obtention des documents nécessaires à la 
préparation de la soumission.
Chaque soumission sera valable pour une période de quarante-cinq (45) jours de la 
date d’ouverture des soumissions.
Garantie de loumlsalon exigée: cautionnement de soumission de 5 000 $ au nom du 
Ministre du Loisir, de la Chasse et de la Pèche ou chèque visé de 2 500 $ à l’ordre du 
Ministre des Finances.
Réception des soumissions: pour être considérées, les soumissions devront être re­
çues avant le 7 avril 1989 à 15 h 00 à l'adresse ci-dessus mentionnée 
Ouverture des soumissions: l'ouverture des soumissions aura lieu publiquement le 7 

1 avril 1989 à 15 h 00 è l'adresse ci-dessus mentionnée
Le tout-ministre, 
Pierre Bemler

Québec ss

Le ministère de la Santé et des Services sociaux invite les agences de publicité de lensemble 
du territoire du Québec à poser leur candidature pour la réalisation d une campagne de publicité 
relative à la santé mentale et à la déficience intellectuelle

Le processus de sélection se fora en deux étapes et quatre agences de publicité seront 
appelées à présenter une proposition. Tout fournisseur peut obtenir ou consulter les documents 
d'appel d'offres, chaque jour ouvrable du gouvernement, entre 8h30 et 16h30, à l'adresse 
suivante:

Nicole McKenzie
Secrétaire du comité de sélection
Ministère des Communications
Direction de la publicité et des expositions
Edifice Cyrille-Duquet
1500-D. bout. Charest ouest. 1" étage
Sainte-Foy (Québec) G1N2E5

Les offres doivent être déposées à cette adresse au plus tard le 31 mars 1989 a 11 heures

Les otlres reçues seront ouvertes à cet endroit et à I heure limite tixee pour leur dépôt.

Seules les offres préssntées par les fournisseurs ayant une place d'affaires au Québec et qui 
possèdent les qualifications minimales stipulées dans le cahier des charges seront considérées 
aux fins du contrat

Le ministère de la Santé et des Services sociaux ne s'engage à accepter aucune des offres 
reçues.

Si le soumissionnaire compte plus de 100 employés, il devra être délenteur d'une attestation 
émise par le ministère des Approvisionnements et Services, à I effet qu il s'engage à implanter 
un programme d'accès à l égalité conforme à la Charte des droits et libertés de la personne si le 
contrat lui est adjugé.

L’obligation stipulée au paragraphe précédent s'impose à tout sous-contrat.

Toute autre information peut être obtenue de la secrétaire du comité de sélection en composant 
le numéro de téléphone suivant (418) 643-7771

Réjean Cantin 
Sous-mlnlstre
Ministère de la Santé et des Services sociaux

Québec ss
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U ACTUALITE BOURSIERE

MONTREAL
La hausse prend de l’ampleur

MONTREAL (PC) — Le marché a repris de la vigueur hier à la Bourse de 
Montréal. Tous les secteurs ont amélioré leurs positions et l'indice général a 
clôturé la séance sur un bond de 20.52 points à 1821.72. Le volume des échan­
ges a gonflé totalisant 7,835,938 actions au heu de 6,301,275 le jour précédent.

Les bancaires ont monté de 20.10 points à 1764.67, les minières de 19.72 à 
1965.66, les services publics de 11.63 à 1492.90, les industrielles de 11.23 à 
1592.52, les pétrolières de 10.35 à 1639.39 et les forestières de 4.47 à 3162.97.

L’industrielle Trans Alta Utilities, inchangée à $13.5 s'est traitée à 497,504 
exemplaires. La minière Sceptre Resources a monté de 15 cents à $4.10 et 
545,141 actions ont changé de main. Parmi d'autres valeurs qui ont retenu l’at­
tention, Seagram a gagné $2 1-4 à $84, BCE 3-8 à $37 1-4, Air Canada 1-4 à $12 
1-4 et Amca 5 cents à $4.70. Par contre, Nova a cédé 3-8 à $12 et CAE 1-8 à $12 
1-8.

Sur un total de 561 titres mis en jeu 206 étaient gagnants, 166 perdants et 189 
inchangés.
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TORONTO
Le TSE-300 gagne 29Vi points

TORONTO (PC) — Les cours se sont redressés hier à la Bourse de To­
ronto, et l’indice composé a terminé la journée sur un gain de 29.53 à 3651.66 
Les échanges ont porté sur 21.50 Millions d’actions contre 18.43 millions la 
veille.

D'après les analystes, le marché torontois a grimpé malgré l’incertitude 
liée aux mesures quemettra de l’avant Ottawa contre le déficit. « Avec un dis­
cours du budget qui arrive à grands pas, je suis surpris que nous ayons suivi 
le marché newyorkais, » a déclaré Jack Stacey de Moss Lawson.

Dans le secteur des industrielles, Canadien Pacifique a gagné 1-4 à $23 1-8, 
Inco 1-4 à $36 3-8 et BCE 3-8 à $37,1-4. Nova a perdu 3-8 à $12, Municipal Finan 
cial 3-4 à $12, et Rogers Communication B 3-4 à $107 3-4. Dans le comparti­
ment des mines, Placer Dome a gagné 1-4 à $16 1-2, et Hemlo Gold 1-4 à $14 
1-2. American Barrick a cédé 1-8 à $27, et Skyline Gold 1-2 à $6 5-8. Du côté des 
pétroles, Sceptre Resources gagne 15 cents à $4.10, et Bow Valley Industries 
5-8 à $15 5-8. Trilogy Resources abandonne un cent à 64 cents, et total Petro­
leum 1-4 à $27 3-4!
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NEW YORK
Le Dow craint moins l’inflation

NEW YORK (AFP) — De nouveaux indices de ralentissement de la crois­
sance économique ont soutenu la tendance hier à Wall Street, où l’indice Dow 
Jones des valeurs industrielles a clôturé à 2,340.71 en hausse de 20.17 points, 
sur un marché actif. Quelque 196 millions d’actions ont été échangées. Le 
nombre de valeurs en hausse a dépassé celui des baisses: 921 contre 510; 509 
titres ont été inchangés.

L’annonce que la production industrielle était restée inchangée en février, 
que les usines américaines avaient tourné à 84.3 % de leur capacité de pro­
duction contre 84.5 % en janvier et que les mises en chantier de logements 
avaient chuté de 11.4 %, ont confirmé des signes récents de ralentissement de 
la croissance économique, favorable à une contraction de l’inflation et des 
taux d’intérêt.

Ceci a stimulé la demande à Wall Street, mais un sentiment de prudence à 
la veille de la publication de l’indice des prix de gros, a sporadiquement con­
tenu l’élan de l’indice. Vendredi également, l’expiration trimestrielle d’une sé­
rie d'options liées aux indices boursiers à terme risque d’entraîner des fluc­
tuations erratiques, ce qui a contribué à la nervosité des opérateurs.

Du Pont a gagné 3 3-8 à 104 7-8; TW Services 2 5-8 à 31 3-4 et Grace 2 3-8 à 31 
3-8. CBS a perdu 3-4 à 1731-2; Motorola 5-8 à 40 5-8 et Air Products 3-8 à 43 3-8. 
Du côté des valeurs canadiennes, Alcan a gagné 3-8 à $321-8, Canadien Paci­
fique 1-4 à $19 1-2 et Inco 1-2 à $30 5-8. Varity a cédé 1-8 à $2 7-8.
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DEVISES
Voici les taux des devises étrangères tels que fournis hier matin par la Banque 

Nationale. Les cotes sont en monnaie canadienne et varient d'une banque à l'autre

Afrique du Sud Rand 0.4704 Hong Kong Dollar 0.1536
Afrique franco Franc CFA 0003787 Inde Roupie 0 0777
Allemagne-Ouest Mark 06402 Israel Sheqels 0.6630
Antilles Angl. Dollar 0.4443 Italie Lire 0.000875
Australie Dollar 0.9779 Jamaïque Dollar 0.2218
Autriche Schilling 0.09104 Japon Ven 0.009167
Bahamas Dollar 1 1970 Liban Livre 0.00246
Belgique Franc 0.03059 Mexique Peso 0.000524
Danemark Couronne 0.1644 Norvège Couronne 0.1761
Espagne Peseta 0.010298 Nouv.-Zélande Dollar 0.7374
États-Unis Dollar 1 1970 Portugal Escudo 0.007804
Finlande Mark 0.2752 Royaume-Uni Sterling 2.0600
France Franc 0.1894 Suède Couronne 0.1872
Grèce Drachme 0.007633 Suisse Franc 0.7451
Hollande Florin 0.5674 Vénézuela Bolivar 0.03189
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FONDS COMMUNS 
DE PLACEMENTS

MEMBERS Extro Group Mutual Group /Venture 8 71
ABC Group vInternt1 4 48 Amerifund 11.89 vVenture Re 12 99
vnFuliv Mgd 525 Fidelity Inti CIF 9 10 UmvAve Gth
AGF Group vCop Bol 11.25 Diversifd 25 11 84 vnUnivAve 10.81
Amer Grth 829 vCop Buildr 11 90 Diversifd 40 12.84 Woltoine Funds
Cdn Gs Enr 7 76 vCop Conser 10 55 Diversifd 55 13 15 /nBolonced 10 44
Cdn SecGth 954 vintP folio 1052 Dividend 9 70 nDiv. Growth 9 27
Cdn Trusld 4 49 First Cdn Funds Equitund 15 0? nlncome 904
Conv Inc 986 nBolonced 1010 nMMF 10 43 1 00 nlnston 10 96-10 04
Corp Inv 12 52 nBond 9 87 Norom NON MEMBERS
Crp Inv Stk 6 12 nEqty Ind 10 83 vCanadian 9 75 C Anoes

gExcel Am E 4 94 nMMF 10 40 100 vinlernotl 11.42 vnC Anaes 1033
gExcel Cd Bd 5.07 nMortgoge 11.10 Northern Group Can Not Res
gExcel Cd Fq 5 03 First City Funds vCdn Equ 548 vCon Nat Res 500
gExcel GloBo 4 95 Growth 500 vin» MM 490 Canwst RSP
gExcel Japon 490 Income 4 64 vUS Equ 583 nCanwest rs 91 21
gExcel 10 00-5 00 vgReal 6 33 One Decisnfd Capstone Group
gExcel Speoo 5 23 Fonds Desiordins One Decisn 1050 vnCS M 10 92 10 00
Global 904 ynActions 17.78 Ont. Teachers Gr. nlnterntl C$ 4 73
Grth Eatv 981 vnEquilibre 9 81 vnAggressiv 11 80 nulnterntl U 3 95
HiTech 12.19 vnHypo 433 vnBalanced 11.13 nlnvestment 5 95
Japan 5 91 vnlntern tl 14.33 vnDiversitd 11.12 Coop Trust Group

nMMF 10.77 10 00 vnOblig 4.36 vnFixV 10.59-10.00 vnGrowth 14 17
Ootn Eqtv 4 05 Fonds MFQ vnMtge 11.49 vnlncome 9 40
Pfd Inc 9 68 vActions 941 PHN Group Counsel Trust
Soeciol 5 20 vEquilibre 9 12 nBolonced 10.43 vnReol Estât 18 81

AlC Advantoge vObligotions 9 49 nBond 8.19 CSA Mgmt Gr
Advntoge 10 44 Fonds SNF nCanadion 1991 vGoldfund 4 68

All Canadian vEquilibree 9.19 nDiv Inc 14 45 vGoldtrust 515
Compound 14 92 vQuebecoise 7.61 nMMF 10 70 1000 Dixon, Krog Gr
Dividend 1080 vRevenu 9 83 nPooled 38 8? nDK All Seas 3 30
Natural Res 487 Future Fund Shar nRRSP 57 18 nDK Amn 16 84
Revenue Gth 3 41 nFood Fund 6 13 nu S Fund 23 88 nDK Ent 11 49
Univest 5.67 nGolden Fund 6 79 Vintage Fd 12 34 Domequity

Allied Captl Mgmt nSilver Fund 3 98 Prudenhol Group ynDomequity 5.12
vnCanodian 4 36 nVolue Fund 545 Diversifd 5 46 Dunedin
vnDividend 4.55 Global Strategy Dividend 5 03 vlnternt'l 00 97
vnlncome 547 Amercas Fd 948 Growth 7.54 Dynomic Group
vninterntl Cd 4 95 nCSMnv 10.37 10C Income 5.13 /All Dvn VI 405
ynulnlernt'l 4 14 Europe Fd 8 49 nMMF 9 93-10 00 /All Dvn VII 400
vnMMF 9 60-5 00 For East F 11.71 Notural Res 593 /All Dvn VIII 4 91
Altamira vGlobal S Cp 16 57 Prec Metals 504 D Income 528
nCapitol Gwt 8 62 Global S Fd 14.53 Ptnm Hlth Sci D Div 5 15
nCdn Bol 11 45 RRSP 98C Ptnm Hlth S 1341 vDv Global 5.21
nCdn Bond 10.42 gRRSP Acc 10.80 Reolgrowth Fds uDvAm US 660
nCdn Equ 12 71 nuUS MF 8 12-1.00 vuA Trend (U 5.79 DvnAmCn 790
nCdn income 634 World Bd 9 46 /Active Inc 9.52 DvnCdn Fd 13 49
nDiversitd 10 43 World Mnv 9.57 yCdn Equity 14.60 vDvnGBF 4 87
nRab Bud Ca 7 44 GT Mqmt vMMF 11.02-10.04 nDvnPortners 5 19
nRab Bud Inc 5.92 GT Giobol 5.59 Royal Trust Gr. DvnPrecMel 1.11
AMD Guardian Group ynAdv Bal 9.95 MMF 8.58 10 00
Am Bl Chip 9 69 Americon E 19 21 vnAdv Gwth 10.03 Mgd Pfolio 599
Cd Bl Chip 10 94 Balanced 11.12 vnAdv Inc. 9 48 Prvlz 102?
Dividend 9.1C CIPF86 976 vnAmerican 21.07 Fnedberg Com.
Fix Inc 9 32 CIPF87 10.17 vnBond 864 /Double GoltJ 5 28
MMF 10 05-10 0C Canadian Eq 5.51 ynConodian 34 79 GBC Funds

uMMF 7 52 10.00 Enterprise 1021 vnEnergy 7.19 vnGBC Canod 5 38
T Bill 10 1S10.0C Global Eq. 4 32 vnGlobal Inv. 8 12 vGBC Hall B 10 29

Associotr Inv III. Income 8 5? vGovt Bond l 8.51 vnGBC 10.101000
nAssoc Inv 7 40 North Amer 506 vnJaponese 16.37 vnGBC Nor A 3 02
Bolton Tremblay Pac Rim 1730 vnMMF 9 75-10.00 Gyro Equitv
Bond Mtg 4.88 iPfd.Div 8 06 9.11 vnMortgoge 10.28 vnGyro Egui 12.65
Cda Cum 1560 nS Mny 1106-1000 ynPrelerred 9.35 Horvard
Cdn Bal 505 Sfrat Inc 977 Roycom Group Harvard 3 98
Discovery 525 uUS MM 8 87 9 76 vSummit RF 10.35 Industrial Gr.
income 10.14 gVantoge Bal 506 vSummit TD 1035 CS Mg 10 7010 00
intern tl 7 16 gVantoge Bon 506 RoyFund Group Indus! Am 792
Mny F 11 03-10 00 gVantoge Eq 507 nBol 532 g Indust Bond 9 94
Optimi Cdn 722 gVantoge Inf 5.07 nBond Fnd 4 89 indust Div 12.17
Pld Rsces 11.30 gVantoge U S 5.07 nEquity 21.32 Indust Eq 20.53
Taurus 4 71 Gdn Mort Shul nMMF 10 29 10 00 indust Futur 5 75

BPI Capital G Mori Shul 887 Saxon Group indust Giobol 6 39
Cdn Bond 9 61 Heartland Group nBalonced 8 50 Indus! Gwth 16 27
Cdn. Equity 1009 Bond 104? nSmall Cap 10.13 glndust Hor 597
vEAFE Fd 798 Equity 1021 nStock 7.69 Indust Inc 10.08
Emerg GaI 8 70 Growth 838 nWorld Gwth 12.02 Indust Pens 6 81
Global Eq 10.13 Integra Cap Sceplre Funds Mock Eq ? 78
vGlobal Inc. 935 Balanced 10.79 vnBolanced 11 84 Mack Mtge 1.19
High Yield 9.53 invesNat ynBond 10.49 Mor Equitv

nMMF 9.5M000 nAct Eqtv 5 27 vnEquitv 12.50 vnMor Equity 5 61
vOpt'on Eq 10.13 nEquil-Bol 5 09 vnlnt'l 11.94 Marlboro
Burns Fry nRev-Inc 5 00 nMMF 10 30 10.00 vMarlboro 820
vnBF Bond 9 89 investors Group Scotia Funds Md Mgmt Fd
vnBF Cdn 11 40 vBond 4 14 nAm Eq Glh 7.40 ynCMAIF 32.73
vnBF Fund 11 52 vCdn Equity 6.19 nCdn Eq Glh 9.67 vnCMASTDF 38 48
Calvin Bullock ,Dividend 9 11 nlncome 9 44 vnMD Bond 9 94
American 7 54 vGlobal 5.22 nStock Bond 980 ynMD Grth 17 93
Balanced 10.21 vGro Pfolio 4 97 Soficorp znMDR.A 39 43
Bond 733 vGroPlus Pto 493 vCroissonce 7.11 vnMDR B 33 81
CIF 6 96 vGrowth 860 /Equilibre 9 19 znPorp G 1 78
Dividend 9 70 vine P folio 4.93 Spectrum ynPerp G II 364
GroAth 226 vincPIus Pto 4 93 gCosh 10 48-1 00 vnPerp G III 666
MMF 10 80 10 00 vJapon 14 54 gCdn Equity 10.01 vnPerp G IV 745

Canodo Trust vnMMF 10 40-1 00 gDiversified 993 vnPerp G V 9.77
vnCTNAF 27 55 vMtge 485 gDividend 10 08 MTC Group
ynEquitv 55 82 vMutuol 851 glnterest 9 47 Growth 10.49
vnlncome 9 23 vReal Prop 537 gintl Equity 8 61 National Trust
Central Guaranty vRelGro Pfol 493 n Saving 10 99 1 00 vnEquitv 19 81
vnFut Cd G1 11.17 vRetPlus Pto 4 94 Sterling Mtge ynFeb Pro 101 30
vnFut Gov. 10.07 vRetiremnt 27 31 vnSterlmg Ml 493 vnGlobal 206 40
vnFut Incom 10 41 vSpecial 10 65 Stroto Funds vnlncome 80 9?
nFut M 109010 00 vSummo 4 99 vGrowth 10.61 nNotrusco 7 59
vnFut Morlg 10.00 vU S Growl 10.15 vlncome 9.99 NW Group
vnFut Select 1038 J. Heward Group vnMMF 10 03-1.00 /Canadian 8.27
Central Guaranty JH Amer Cd 7.88 vStrota-40 10.26 /Equity 1000
.Boianced 10 25 uJH Amer Us 6 59 yStrota-60 10 36 NW Trust Eq
vnlnv Equity 6 25 JH FdLtd 8 93 TD Green Line vnNW Trust 20 72
vnlnv. Incom 4 47 Lourention nCDN Bolon 10.74 Pocific Group
vnMortgage 10.27 gEndur Bol 5 30 nCDN Bond 10 13 Growlh 6.51
vProo Fund 102 99 gEndur Bond 5 1? nCDN Equit 11 38 Ret Bal. 4 52
Century nV MM 11 29-10 00 nCDN index 6 19 US Growth 4 34
DJ 8 4? Viking Cdn 1572 nCDN 10 82-10 00 PMF Mgt Ltd

uDJ-U.S. 704 Viking Com 14 62 ynTD Mortg 1031 nPension 3.71
CGF Group Viking Div 766 nuUS index 574 nXonadu Fd 2.58
vFund 4000 4 43 Viking Glh 17.15 nuUS M 8 49 10 00 Prêt el Revenu G
ylnternatn'l 706 Viking Inc 3 97 Templeton Grp vnAmerican 25 6?
vVenture Fnd 336 Viking Inll 18 4? Dev Growlh 5 10 vnConodion 9 56
Chou Assoc Mgt Lotus Fund /Global Inc 1008 vnFonds H 509
vAssociates 22.57 vnlotus Fun 11.10 gHeritage 5 0? vnOblig 987
vRRSP 11 62 MYW InvFds-Scot gHeritoge Ret 4 96 vnRelraite 21 40
Church Street nCdn Batonc 9.31 vnT-Bill 10.3M00 Princor Funds Inc
vnBaionced 10 53 nOlF 980 Temp Cdn 587 uGrowth 1808
vnEquitv 11.20 Medallion Temp Gr Cd 19.50 uWorld Inc 4 65
vnlncome 9 86 vReoity Gwt 11 4? uTemp Gr U 16 31 Sooit Group
vnMMF 9 94 10 00 MER Group Top SO Gr Com Balance 648
CIBC Funds Equitv 14 40 /Top 50 1063 Cam Divers 74 96
nBolonced 10.66 vGrowth 203 Trodex Cam Growth 728
nCdn Equitv 10 40 vnMMF 10 08 10.00 vnTradex 7.67 Com Resourc 299
nFix Inc 9 87 Metropolitan Gr Trimork Group Tns Con Eq 793
nGlobol 1027 vBond 2 68 Income Gth 539 Trons Inco 1341
nMMF 10 67 10 00 vCdn Mutl 5 83 Interest 9 51-10 00 Sentinel
vnMortgoge 10.73 vColieehve 14.71 gSelect 529 Am Eq Cdn 967
Conted Group vGrowth 6.11 Trimork 11.35 uAm Eq US 808
Dolph Eqtv 8 27 vProtection 10.14 Trimork Cd 11 48 Cdo Bond 9 14

vDolph Mtge 4 99 * Spea 6 35 Trust Gencrol Cdo Equity 10 45
Coopérants Group vVenture 8 40 vnAction Am 15.07 Global 8 79
vuAmer Eqt 9 99 MOF Group ynAction Co 25 86 nMMF 9.13-1000
vBalanced 9 85 vDOF I! 1.76 vnEauilibre 9 38 Svnchrovest
vCdn Eau 9 »8 v DOF-111 200 vnHypo 10 41 Svnchrovest 6 45
vlncome 9 83 /Mult Opp F 1 68 ynMor Mon 1001 Tolvest Funds
vReol Estât 50 00 vSpec Opp F 1 39 vnOblig 9 26 Americon 5 15
CT inv Counsel Monlreol Trust Gr Trust La Lour. Bond 9 99
nE S Te 10 71 9 97 vnDividend 9 07 ynAction 1054 Diversfd 596
Ev Bal 1061 vnEquitv 25.02 vnOblig. 9 8? Growth 966

vEv Inll 13 09 vnlncome 8 04 20-20 Group Fin income 1026
Ev Spec Eq 11 35 vnlnternotl 22 88 vnSunrise 51 MMF 10 63 10.00
Ev Gth 9 99 vnMMF 10 3010 00 Sunset 1268 Universal Group
Everest Bn 9 91 vnMtge 986 gSunset Ame 10 09 American 9 71

Cundill Group vnRSP Eq 21 39 Sunset Deb 0 7? Equity 12 33
Security 14 94 ynRSP Inc 17 40 Sunset Pld 9 75 Global 5.41
Value 12 68 vnRSP 10 30-10.00 Sunset Wort 10 45 income 5 21
Dean Witter vnRSP Mtge 988 United Group Pacific 9 0?
vuHi Yield 10 07 Mony Funds vAccum 11.17 Resource 639
vnuMMF 9 18-100 Monv Gold 796 vAccum R 11.79 Sect Ame 5 97
Elliott Paoe Morgan Funds /American 6 4? Sect Cdn 638
E P Bol 7b 11 Dividend 5 30 vMMF 11.96-10 00 Sect Cur 5 28
E P Bond 25 86 Growth 12.58 vuMMF 10 53-5 00 Sect Gio 5 48
EP Eq 26 30 income 11 24 /Mortgage 5 11 Sect Pac 5 89

nE P Mo 1115-100 Resc Can 11.61 v gP folio Fd 10 16 Sect Res 528
Ethical Gwth Resource 804 vgP folio RS 10.07 Westrn Grth
vEthical GaI 6 30 Worldwide 13 71 /Security 4lO|vWestrn Grth 4 43
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East Bak 1000 $8 . 8’. 8'. l,4
Echo Bov 15750 $19 . 19 , 19 4 ♦
EnerplusB 550 W *8 8*8 8*8
EnerplusA 600 $7*. 7*. 7*. _ l'4
EnerplusC 1500 $80 8*. 8*4 ♦ '4
EnerpiusD 350 W * 8*. 6*. «
EaDenis A 1800 215 210 215 . 4
tEqDen B 7600 210 200 200 _ 5
Eq Pres 1000 no no no _ 5
Eq Reser 1000 100 100 100
t vpodon 5500 60 55 60
Eloc Sole 500 $0 0 8'b 8’b _ *8
E xpond o 400 146 146 146 _ J
FCA Inter «4000 $0 0 8*. «
FPI Lid 11700 $9*8 9 8 9*8 ♦
Flcnbrd G 2010 215 215 215 15
Folcon W ’4100 $7'e 6 6*8 ♦ *8
Folcnbrdg 29200 $30 29 29*8 *4
Fi Desi si 200 $21 : 21’: 21':
F man E C 689? 185 180 185 * 5
Finning 5990 $22*8 22 » 22'»
FCtvTco ’300 $6*8 6*8 6*8 4 10
Fief Con a 13170 $19'. 19'; 19*.
F let inv?b 300 $20*8 20*8 20*8 ♦ V.
Fiet inv 500 $21*8 21*8 21*8 4 r
Fletcher 1110 340 340 340
F Europ a .’400 10 10 10
fFdCr Que 2750 465 460 460 5
Forex 4300 175 165 175 1
Forex Pr 1000 105 105 105 10
Fort is Inc 6421 $20*8 20'. 20'.
Frew Im 500 200 200 200

G H
GTC.Iro B 7600 $5*8 S’. 5'4 _ t-4
GW Util 1476 $73 . 73’ » 23 0 _ i4
Galactic 4000 455 450 455 4 5
tGax SrD 100 $71 : 21': 21'?
fGeofnoB 1400 335 335 335
Gldcrp Rt 17750 17 9': 10 ? .
♦Older p A 7600 $5>. 5*8 5*4 — ' e
GoodteiiA 8 AX) 345 345 345
Go/elte 4400 90 90 90
Grmo Lee 15000 33 33 3) _ 3
GL Group 500 $19 ; 19’j 19': 4 *8
Gr Wsl7 70 400 $24’- ?4'b 24’» ♦ ' 0
G V* hfeco 4300 $15'. 15'. 15’. — *8
IGrForesI 920 350 345 345 — I!
Grilli 2900 $5’0 5’b 5’b
Gr L 1 875 7220 $71’b 21*4 21’8 ♦ '■»
IGr lour b 13245 $6’« 6*8 6*4 4 1 !
G Pios Md 2500 200 190 200 4 A
Guardcor 100 $7 7 7
Guard p B 300 $7 7 7 4 '1
GuilvA 500 $6 : 6’; 6'?
Gull Res 17642 $15*8 15*8 15'? _ r
Home A 1000 300 300 300
HaAker 900 $24-. 24‘. 24'. —
Hees Int 9905 $30*8 30*8 ,30'b 4 '8
Hees 91 a! 53190 $10’. 10 10 - 4 ' 0
Hemlo 17400 $14*0 14 4 14*8 «
Henlvs Gr 1400 $10 9 ; 9*4 — 'l
Heroux 1775 $7*8 7'. 7’. — 'f
Hollin Inc 3000 $14 14 14
Honco 865 45 45 45 — J
IHorshom 34100 $9S* 9*8 9*8 ♦ ' 0
Hubbard 2400 185 185 185 4
fHbavl 875 3000 $27 : 721 : 22'?
H Bov Co 1560 $26 26 26
Hypocrat 11000 47 40 40 : ♦ V?

I J
InvFnd A X? $73’ ? 73' 2 73'? _ V?
lPL Inc 6335 430 425 430
fGrideal a 8050 $9 . 9*8 9V? 4 0
ideal Mil 900 290 290 290 _ *
imosco Md 17661 $31*. 31'/? 31*4 4
lmasco7 3 1000 $74 . 74’j 24 .
imp Oil A 24450 $55*8 55 55’» 4 Ve
inco Ltd 60825 $36*8 36- 36': 4 *8
1F X ?000 1200 290 285 285
inind NG 1800 $13’» 13 13» 4 ' .
Innopoc 1500 $11 lOr0 10’s _ '»
innotech 1000 305 305 305
Intercan 520 $5 5 5
interhome 7000 $45 : 45 . 45': 4 ' 3
IBM z?18 15141.- 139 ; 140*. 4 1
int dta pr :400 30 30 30 — 5
Int Epitek 2500 no no no
Invern8 75 150 $11 ■ 1 r b ir» 4 1 e
Inv Grp 1500 $17*. 17*8 17*8 — '/.
island Tel 200 $16 . 16 ; 16' 2 — '0
fivoco A 7500 $12*8 12’ e 1?’B
Ivoco sr2 300 $19 19 19
ivoco sr4 1549 $32*. 3?'4 32*4 4
Jonnock 5900 $21 20*. 20’»
Uean Ct A 7240 $10*. 10*8 10*4 4 1 8
Urny End 200 $10 10 10 4 V»

K L
Koufei A 2100 $11’. ll'i 11'/4
Koufel B 500 $10 e 10 b 10'8 — 4
»LGS Inc 5600 117 116 117 4 1
LSI Log 300 210 210 210 — 10
ILaVrdv a 2795 175 171 175 — 4
Lobatt 21400 $??> 21*4 22’e 4 4
Loc Mm 5254 $13’ B 12'b 13 B 4 l/4
Locroix 1000 75 75 75 — 1
Ladubr A 1200 70 70 70
LoforgeCo 761 $19*8 19’ 8 19*8 4 *8
fLoidlA B 73800 $17’» 17*. 17*4 — 1 0
LomSo me 1400 60 60 60 4 5
LopVer 2000 280 280 780 — 10
LosmoCon 1700 285 285 285 4 5
Lvllec 2300 97 91 91 — 4
«LMGL A 2061 $12*8 12 . 12 .
Leoder M 3000 40 40 40
Leroux 500 175 175 175 — 10
LBL me 2300 140 140 140
Loblaw 2200 $11 0 10’ B 11 8 4 ’4
Loewen 500 $5 . 5 4 5 4
Log G Int 4000 145 140 145 4 13
Logistec A 100 $11 11 n 4 "3
Logis Clb 1425 59 9 9
Lonvest 2250 $21*8 21 21*8 4 *8

M N
M Corp 1750 $1?’. 1? 1 ?1. 4 4
MICC Inv 200 $15 15 15
MaBoie 9950 205 200 200 — 5
McM Bldl 4700 519 IV 19
Mcleon X 97400 $13’: 13 - 13' ? 4 *8
Mocvro 7100 105 100 100 — 6
Modleme 500 275 275 275 — 20
♦Molette 7000 $1?7'8 12'8 12’8 4 ’/«
Morcom C 4100 $18*8 18 0 18*8 — Vb
fMant Tel 2720 $16 : 16*8 16 : 4 Vi
Mrt pr B 100 59 . 9’4 9'. — *8
MarStelB 489 55*. 5V4 5*4 4 *8
Molco 3100 127 12/ 127 — 1
Movfech 37350 270 250 250 — 10
McNeil M 9463 305 300 300
Memotec 5900 $10 ; 1014 10*8
fMetroR A 16275 455 445 450
Mtp Mil 500 190 190 190 4 15
7/ Tempus 15000 31 31 31 4 1
Minnovo 900 $22 . 22 4 2? .
IMiron.A 1000 59*8 9*8 9*8
Mitel Corp 9000 310 300 310 4 5
(Moison A 108093 $33’ : 33 4 33*8 4 "a
Molson B 1400 $33 ; 33 4 33’. 4 4
MTruSlco 43075 $23 • 23’8 23’8 4 8
M.oore 5872 $32*8 32 4 32*8 4 ’/?
Morgan F X 97 1/0 170 170 — 5
Mbonc p a 200 $17 17 17
Mbnc cop 2700 $1?'. 12*8 12*4 4 *8
IMulhdv A 500 10 10 10
Muscocho 4130 390 380 390 4 10
Mu* Lob 20302 112 107 107 _ 3
Nautilus 12100 1)1 130 130
Neti Tech 21100 5 5 5
NMdL 5 50 300 $5*. 5*4 5*4 — 14
NfldL 525 450 $5*. 5*4 5*4
NlldL 9 84 x36 $10 4 IOV4 10 4 4 V?
NMdL 9p 350 $9'. 9 9*4 4 4
NMdT 7 25 150 $17*4 17*4 17*4
NewTei 4300 $17”? 17*8 17":
Noromco 5000 78 78 78 — 3
Nor Forst 8400 514 ; 14*8 14*8 — ’■»
Norondo 24884 $74*. 24': 24*8 4 4
NorcenMv 174790 $22*8 22 0 22*8 4 *8
iNorcenSb 3956 $197» 19'; 197 8 4 *8
INormckA 20079 $7*8 7'» 7 Vi _ ’»
NorrmckB 1119 $7*8 7'/» 7Vi — 4
Nor con O 1600 $19'* 19*4 19’i 4 «
NC oil sr6 1200 $20 20 20 — *8
Nor Tel 23407 $18’ 3 18 . 18": 4 *8
Northgote 500 $7 7 7 — ' 0
Nortgle wf 1500 45 45 45 — 2
Nova Aibt 167800 $1? ■■? 1178 12 — *8
Nova9 125 600 $25 0 25 ’0 25 0
Noverco 1755? $11’8 11*8 11*8 — ’/»

O P
OE INC 8650 $16 41 16 16 . ♦
Ook Pr A 500 415 415 415
fOcelol B 1200 $10*8! 10*8! 10*8 4 1/4
Ogivor 12475 104 102 10? _ 1
Olco A 6275 335 325 335 4 1C
fOnexCorp 34 50 $13*8 13 V? 13V? _ "1
fOsho A 5900 $23’8 23*4 23*4 _
Pancdn Pt 1000 $27'. 27'4 27’. 4 V?
Pantorom 650 145 145 145 4 *
P Martin 3200 160 152 152 _ 18
Peerless 150 $8 . e * 8'4
Perkms P 7200 $11’. 1! 11 4 1/4
fPerry B 10100 55 50 55 4 3
Pla Dome 67550 $16*8 16 0 16*8 4 V»
Piosiibec 1400 95 95 95 _ 2
IPoAr Cr 44685 $15*. 15’ 3 15*4 4
Power Fm 19500 $18 17’b 18 4 Vi
Premier o 695 370 350 350
Pr Choix o 900 $7*8 7 Vi 7*8 4 V|
Promotek 2700 85 80 80 _ 5
Provigo 16544 $10** 10*8 10'4

a r
Q-Ves E 500 325 325 325 4 10
Q—ves il 500 250 250 250 4 5
Que Tel 2730 $13*. 13*8 13*8 _ '-'»
QueT p e X 25 $17V? 17’ ; 17 V? _ 2
QuebecoA 300 $19', 19’8 197b
iQuebecoB 15285 $’8'. 18'! 18 . 4 V»
RPM Tec 3000 75 70 70 _ 5
Rv.nl Fin 1200 $16’: 16*8 16V? ♦ .
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Reed CM 
tRepop
RiO Aigom
Ro-no s 2
Ra ma s 1 
Roger sc A 
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•Round A 
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Rothman 
Roval Lpg 
tRvTrco A 
RvTrc sr5
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2t20 $7 
3500 $14 1 
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112207 $73*. 
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200 $127 
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SHL Svst 1400 $« : 9*3 9'; . 0
• SNL 4500 $5» 5*8 5’»
SR teicom 500 365 365 365
•St Souv a 3500 175 170 171 4
Son Fran 1900 270 270 270
So<n Mo a 2500 108 101 100 4 J
Soni Mo a 7000 4 4 4
Samvon 2455 255 250 255 4 10
SasO.i 7 25 3400 $10 . 10» 10 »
Saskon 21600 $10 10 10 ♦ 0
Saskoii eu 1250 $98 98 . 98’ J- 1
Soturn D :200 85 85 85
Sceptre S45141 410 395 410 4 IS
Scot popei 1100 $18 . 18': 18 ;
•Scott NOS 9370 $15*8 15 .
ScotYork 3400 180 175 175 - 5
Seagram 205170 504 12': 04 4 ?’.
Sears Con 6175 $13 12 » 13
Sensor mot 105 365 365 365 4 15
S T 1 865 50 58 58 - 2
Shell Con 26425 54v , 40'0 49 0 ♦ *
Shermog 400 175 175 175 - 5
Shirmax 6200 149 140 145 4 5
S*co 4570 $11 10*. 10'»
S Beoud 6100 420 415 415 5
S Lemaire 600 75 75 75 4 3
tSoconovA 8300 450 440 440 - 15
SocanovA 1000 40 40 40 3
♦SodrconA 6ft) 315 315 315
Sodisco 46ft) $ 7*3 7*1
Soficorp 1000 32 32 32 4 1
Southern 7492 $32*8 32 . 37*8 ♦ »
•Spar Aer 66ft) $15 . 15': 15’; 4 ,
•Stemb a '6950 $36*. 36 . 36 4 ♦ 4
S*bg Pr D 200 $25'. 25*. 25*. ♦ .
SMibig Sr 1 2170 380 300 .*80 - 5
Sieico a 3300 $?)•» 23': 231 ; - •
Slrotm A 22000 125 125 125
Sumnei Sp 5200 210 210 210 - 5
Svnergs A 7600 $5 : 5'? 5*?
TCG Gr 1685 310 305 305 - 10
TCC Bev 3105 50*8 8 . 8 4
Taurus A 9500 80 75 80
• TecSvn 6ft) 285 285 285 - 15
Techmire iJOO 25 25 25 - 5
«Teck B 166ft) 520 20 20
Tecrad 1000 131 131 131 4 1
Tee com 2000 105 105 105 5
• Teiebc s 3 900 $24 . 24 . 24’«
• T media A 2475 5’ ; 7
Tembec A 56)80 sir. 10’» ll'i
Texaco 760 $40 40 40 - *8
Thomsn A 98725 $2'*» 26*. 27’; 4 1'?
Tit teieco 700 176 176 176
Tolgeco 5100 170 156 168 - ?
ITorsM B 2400 $31'. 31» 31 ’ B — '0
Total Pelf 2158 $28 27*. 77’* - '•
Total 3000 110 110 110 4 10
Totec ’900 170 160 170 4 5
Trs mount 2000 $14*8 14*0 14*8 - '0
T r Alio 497504 $13*» 13': 13*1
TrCon Pi 28850 $15’ 15 15*8 . .
T1 Con a 6700 6 4 6 ♦ 1
T ransat 8700 176 172 172 - 5
f Transit 500 225 225 225 4 5
Trilogy rs 2000 64 64 64 - 6
Trilon Fin 27078 $19'. 19’ B 19' <
Tr ilon Sr3 1800 $20’. 20*8 20’J 4 -8
Tr.l Cdo R 500 151 151 151 4 1
Trixec sr 4 200 $??*» 72*8 22*8 - *r
Trco Desi 3780 355 350 J50 5
Trust Gen 5257 $7 67i 7
TrGen pA 700 $21*» ?r. 211 «
• Turbo Rs 14000 61 60 61 4 1

U V
IUAP In A l/UU $15 14*. 15 4 4
Ultra Ser! 200 $25 25 25 -
Ultrmor 27471 56 B 6'4
Um-Selct 1000 56-0 6’b 6'» 4 '«
Umcan A 4400 59*0 9’. 9'. - ’4
tUmcan B 7200 58*» 8*8 8*8
tUmcorp a 5000 $7*8 7*8 7*8
Umges A 400 370 370 370 35
tUmges B 72050 370 J65 365
Unigespr B 550 50 '< 8*» 8*»
Un Corbid 700 $27 27 27
Val Rovol 1275 $5*4 5*. 5*4
IV Houtte 1540 325 325 325
Vont/ Co 22361 345 340 345 4 10
Venmar 1200 95 90 95
Ivideotron 13193 $16*- 16': 16*4
IVisiontr a 1000 1? 1? 12
VitMorqe 12800 57 51 5? - 5
Volcano 100 390 390 390

W X
Woiax A 1500 $13*4 13'; 13*8 4 4
Waiwvn 1776 390 .380 390 . 5
Westcoast 7500 $17' 17 17' B 4 '8
Westmin 1000 $9 9’. 9’. 4 8
Westrn sr 1 1100 $2? 21 7b ?ri
Weston 900 $38 . )8 38’. ♦ .
tWise A 2275 105 10? 10?
WoodAard 4500 $5*4 5*. 5*4 4 '8
Wrld At B 600 180 175 180 4 10
Xerox Cn 300 $20 19'» 19'» - '8
Total Soles 6,154,616

Partially Paid Shores
B Corp r 18700 $9 8'. 9 4 '.
Bcshare r 1100 $10*4 IO'j 10*4 4
Rv Fin Ir 10500 $16 16*8 16"? 4 '8
Total Sales 30,300

Trust Units
EnpFnd C 4700 $9 8*4 9 ♦ >8
F Europ u 1200 58 8 8
Rvt.EIF u 1000 58 8 8
Un Corb u 400 $25’. 75’. 25’- 4 r
Totol Soles 7,300

Junior
Aur Res 58 7 5 370 365 365
Abcourt b 500 45 45 45 4 1
Ab Met 27000 7 6 6 - 1
Abitibi R 45000 6 5'.? 5V? - ’,?
Amer res 12135 165 160 165 4 5
Anodor 46500 33 16 33 4 ??
Armistc 13762 63 60 60 - 3
Aster A 27000 13 13 13 - 2
Audrey 17940 425 415 415 - 10
Augmitto 9558 58 55 55 - ?
Augvvo z970 4 4 4
Aumisk A 20000 38 3? 3? 4 ?
Aunore 70800 33 30 30 - 5
Aunor Wt 7000 1 1 1 - 1
Aurixon 2000 34 34 34
Ausochs 1165 3 3 3 4 1
Aurtet A 7500 70 70 70 - 5
Bokertalc 1400 36 36 36 4 3
Balemon 10000 10 10 10 - 1
Brex 1170 53 53 53
Chabelo 6000 9 9 9 4 1
Coleroino 9000 24 22 24
Denn Or 5000 10 10 10
Dufrsnov 4100 30 29 29 - 1
Dumagmi 7600 $12*4 17*8 1?V.
Duma Wt 1800 2/6 275 77b 4 1
Dumonl 13000 30 30 30
EosternM 205500 3 ? ? - 3
Ecudor 8085 25 25 25
Essor 6000 17 15 V? 15 V? -IV?
f orboro 6000 3 3 3 4 1
F mor 1500 14 14 14 4 ?
Freewest 37168 129 120 129 4 6
Gallant 1000 3 3 3 - 3
G Brior 5000 12 17 12
Gdn Dov 80798 7 V? 7 7 V? — 1
Gin Grp 6867 61 58 58 - 3
G Kmqht 13500 $9'/? 9*8 9 .
G Rock 6000 6 ? ? - 5
GldnStr 2500 275 275 275 4 5
Goldex 400 124 122 174 4 4
Goldx At? /?00 3 3 3
Greenstn 3000 55 5 5
Halex 1233 4 4 4
Houston 2312 19 19 19 4 1
JAG MTh 35700 25 25 25
Kowo Gld 10000 80 80 80
LoFoss 13000 50 49 50 ♦ 1
La Sorre 785? 10 10 10 - 4
ligneris 12000 7 7 7 4 ?
Louphior 1530 3V? 3'/? 3 V? - V?
Lynx 1000 8 8 8
LvonLakc 7500 76 75 75 - 2
MSV cl.A 9768 105 100 105
Mautorl 13500 22 21 72 - 1
Moxonn 69517 58 54 57
Messeg 23806 20 20 20
Mimka M 6094? 1/0 165 170
M DuNd 7000 10 10 10
Mirandor 6427 47 47 47 - 1
Morono 10000 13 13 13 - 6
Normetol 4000 40 40 40
NAR met 10743 35 35 35 - 5
Norwood 40000 4 4 4 - 1
Nvo Cgco Z730 92 9? 9?
Oosis 51700 15 12 V? 15
Omega 23074 ? ? ?
Onyx Res 210000 2V? ? ? - 1
Orex e*p 13200 71 70 70 4 i
Orleans 13900 25 25 25
Ox 72564 3 3 3
Parquet 1104 1? 1? 1?
Pion Can 1500 7 7 7
Rogi 20000 7 7 7 - :
Rouvn Rs 1637 727 77b 77b - 1
Sphix M 88800 180 165 180 4 1
Spirit Lk 13250 205 195 ?00
Stabeii 3000 15 14 14 - ;
Standard 1000 10 10 10
Tondem 11020 41 41 41 - t
Vol DOr 42000 78 75 76 - Î
Valmont 3789 4 4 4
Vosson 527? 7'/? 7V? 7V?
Vior 1925 61 60 60 - 1
Virginia 2000 22 72 ?? 4 ;
Wrightbr 68526 15 10 10 - i
Yorb CIA 1958 33 33 33 - ;
T of 01 Sales 1,641,072
Totol Market 7,833.738

INTERNATIONAL DIVISION
French companies — SUS

19M
Slock Bid Ask High Low
Lvon eoux 0 0 0 0
United Kingdom
BET Ads 100 $72 . 22 V» 22 e 4 0
Eidrs ods 2600 290 285 290
Moxwell 430 470 5*8 400
United Kingdom — SUS
ADT Lid 0 0 0 0
BET PlC U 450 475 450 450

Others - SUS
Fiel Chllg 380 390 380 350
pLotonio S50l/? 51V? 52*8 50*8

Precious Metal Certificates $US
Certificates Ox High Low Close
Grdn slvr 550 6 100 000 6 100
Grdn gld 170 389 00 389 00 389 00

L’OR

OPTIONS
TRANS-CANADA
TRANSIGEES

Five Most Active TCO Option Clusses 
Volume Op Int 

NovoAltoCofP 5285 3’859
TSE 35 Inde» 1562 18145
Bk Nova Scolro 1080 7IJJ
Alcon Aluminum 810 14570
Tronscdo Pipe 525 2574

Senes Bld Ask Lost Vol Op Int

LONDRKS (AP) -Voici 
les cours de clôture de l'or 
sur les principales places, 
hier, en dollars US l’once 
Troy avec, entre parenthè­
ses, les cours de la précé­
dente clôture:
Londres  $388.25 ($.192.25)
Paris.........  $390.75 ($395.00)
Francfort . $391.20 ($394.85)
Zurich....... $388.60 ($393.25)
Hong Kong $390.35 ($394.75)

Air Canodo C 12*4 Opt Vol
Mi si: 15 30 75 71
Ap $12 55 70 60 10

$13 15 30 20 40
Jv $12 120 130 125 23

$12 P 45 60 60 5
Alberta Energy C 17*4 Opt VOl

Mi $17*? P 15 35 25 15
Jn $17*? É0 85 00 6

Aicar Aluminum c 3l*i Opt vol
Mr $37'j 55 80 75 70

$40 P 170 195 190 10
$42* : P 425 450 450 67

Ap $37*3 165 175 170 106
$40 40 45 45 105
$40 P 190 205 225 SO

Mv $37* ? 210 275 210 37
$37*-? P 65 75 75 73
$40 105 115 115 105
$40 P 225 250 725 8
$42'? U' 45 40 10
$42'; P 4.Y 445 440 67

Ag $37' : 305 330 310 4
$37': P 130 140 150 5
$40 705 215 205 7
$40 P ?60 285 275 7
$4?'j 95 no 105 69
$47'? P 445 470 455 15

Amer Barrick C 17 Opt Vol
Mr $25 200 225 200 40
Ap $20 $7’» $7'; $7>. 3

$25 730 750 730 20
$:’ . 80 85 80 174
$27'? P 100 125 105 74

Jv $22'; $5*8 $5*4 V5' 5
$25 365 390 360 25
$27'? 700 225 200 28
$?7'i P 165 190 190 10

Oc $27'1 P 740 255 740 10
BCE Inc C 37* « Opt Vol

Mv $37'? 65 85 65 19
$37'? P 35 60 50 20
$40 1 20 15 50

Ag $35 330 360 325 5
$37*7 no 135 135 85
$40 30 40 35 83

BC Telephone c 30*> Opt Vol
Jv $30 95 115 95 10

Rk Novo Scotia c 1$ Opt Vol
Mr $12'? 745 770 235 70

Sis 10 15 IS 770
Jn $15 55 75 55 115

$17'? 5 75 5 120
Sp $15 100 170 90 45

$16 35 55 40 10
Bk Of Montreal C ll’i Opt Vol

Ap $29 65 70 65 3
$30 20 40 JO 120
$31 P 215 740 225 15

Jv $27 730 755 250 30
$28 P 50 60 55 10
$29 115 135 120 30

Oc $J1 65 85 80 10
Bombardier B C I3*i Opt Vol

Ap $1? 115 170 125 210
$13 50 55 50 200
$14 10 15 15 20

Jv $13 P 75 80 80 10
$14 45 55 50 5

Oc $1? P 75 ss 35 4
$13 145 150 150 1

Bow Valiev Ind C 15*8 Opt Vol
Jv $15 P 75 SO 50 10
Oc $15 155 180 150 30

Brascan Closs A C 27*8 OPI Vol
Ap $77'j P 50 65 50 10

CAE Industries C 12*8 Opt Vol
Mr $10 715 725 190 6

$1? 15 25 10 96
Jn $13 P 120 145 135 10
Sp $11 175 200 175 4

Cambior Inc C 14*3 Opt Vol
Ag $15 105 130 105 15

Campeau C lé7» Opt Vol
Ap$l7'j 55 75 70 30

$20 15 30 15 SO
Jy $15 P 50 70 60 20
Oc $16 P 100 no no 70

$19 155 180 155 5
Canadian Pocific C 73*i Opt Vol

Mr $23 70 25 20 65
Ap $23 75 85 75 3

$24 35 40 40 20
Mv $21 245 760 255 100

$23 no 115 115 82
$24 55 65 65 11
$25 35 40 35 10

Ag $?3 170 190 175 20
$24 140 145 145 50
$24 P 155 180 180 10

Cascades tnc C 6*1 Opt Vol
Mr $6 50 65 60 25

$7 P 25 50 SO 20
Jn $6 no 115 105 5

$7 45 50 40 72
Sp $7 65 70 60 68

Cdn Imp 1 Bank C 77*1 OPI Vol
Mr $75 250 270 750 170

S27V? 15 75 IS 20
$77*'? P 1 25 10 25

Jn $27V? 90 no 80 18
Sp $25 325 350 310 4

$27 V? 135 150 175 24
Cdn Tire Corp C 19*8 Opt Vol

Mr $17 250 265 265 3
Ap $20 30 55 55 10

Cmeplei C 17*8 Opt Vol
Mr $13 455 475 475 17

$14 335 375 350 10
$16 145 170 140 1
$17 45 70 50 10
$18 P 30 50 40 13

Ap $18 70 95 65 10
Jn $19 95 115 125 5

$20 70 95 80 4
$70 P 765 295 285 10

Sp $18 215 255 215 3
Cominco Ltd C 78*3 Opt Vol

Mr $20 $8'. $9 $9 5
$72 V? $6 $6V? $6 47
$25 350 395 320 15

Jn $30 130 155 130 5
Sp S77V? 360 395 360 7

$27'/? P 125 150 170 IB
$30 230 255 230 10

Corona Corp A C 87» Opt Vol
Mv $9 55 70 60 15

$10 35 40 35 160
Nv $7 240 265 255 10

$10 85 100 100 30
Dofasco Inc C 79 Opt Vol

Mr $77'/? 145 150 I/O 19
Jn $27'/? 210 235 715 4

Domtor Inc C 15 V? Opt Vol
Mv $15 115 135 115 237

$15 P 40 60 45 5
SI7V? 35 40 40 210

Ag $I7V? 85 95 80 25
Nv S17V? 120 130 120 5

Echo Boy Mines C 19*1 Opt Vol
Ap $15 415 440 410 10

$17'/? 190 200 200 10
SI7V? P 10 20 20 5
$20 P 120 130 120 20

Jy S17V? 270 795 275 10
Oc $20 200 225 725 5

Folconbridge C 29*8 Opt Vol
Mv S27V? 290 305 795 10

$30 140 150 145 180
$30 P 125 135 130 56
$32V? 40 55 45 20

Ay 530 235 770 240 25
$32'/? 135 150 150 60

Galoctic Res C 4 55 Opt Vol
Mr $5 P 45 55 50 20
Jn $5 P 50 60 60 50
Sp $5 P 55 75 70 50

Gld Knight Res C 9V, Opt Vol
Ap $9 P 40 55 35 10

$10 45 60 45 28
Oc $10 155 170 145 3

Gulf Con. Res C lSVi Opt Vol
Ag $15 165 190 180 40

$I7V? 60 85 60 5
Nv S17V? 85 no no 20

Hees lnt’1 C 30 V, Opt Vol
My $32V? 35 50 40 20
Ag $27'/? 375 400 400 10

$30 200 720 710 50
$30 P 85 105 100 10
$32 V? 85 100 90 51

Nv $32'/? 135 155 155 7
Hemlogold C 14V, Opt Vol

Ap $12'/? 200 210 TOO 123
$15 45 50 50 115

Jy $10 470 490 485 11
SI2V? 255 265 260 62
$15 95 no 100 71

Oc $12 340 350 345 10
$15 155 170 160 12
<15 P 125 150 135 10

Horsham Corp C 9*8 Opt Vol
Jn $9 105 120 115 50

$10 50 65 60 5
imosco Lid C 31*8 Opt Vol

Jy $32Vj 135 140 120 10
Imperial Oi A C 55 Opt Vol

Mv S47V? P 15 20 15 25
$50 $6 $6/4 $6'/. 76
$50 P 30 SO 40 20
$52 V? 390 425 405 17
$52 V? P 75 100 75 1
$55 725 250 245 44
$55 P 140 165 140 5
$57 V? 115 140 130 6

Ag S47V? P 55 80 00 20
$50 P 90 115 115 10
$55 365 390 385 1
$55 P 200 225 TOO 1
$57 V, 240 260 240 10

Nv $55 $5 $5'/- $5 1
Inco Ltd C 36*8 Opt Vol

Mr $35 130 155 130 45
S37V? 1 10 1 10
$37V? P 95 120 1» 10

Ap $35 P 60 85 85 4
$37 V? 100 110 no 10

Mv $35 305 330 340 10
$35 P no 135 no 20
$37 V? 175 190 175 20
$37V? P 725 250 215 20
540 90 115 100 30

Ag $37V? 310 335 340 5
$40 200 225 ?» 3

Infer-Cihr Gos C 23*8 Opt Vol
Mr $20 275 300 275 20

$21 185 210 185 27
$7? 85 no 90 24
$23 25 35 25 30

Jn $23 170 185 170 15
$24 105 110 105 280

Int'i Thomson C 16*4 Opt Vol
Nv S17V? 115 140 115 5

Jonnock C 2078 Opt Vol
Mr $18 275 300 280 5

$19 175 200 200 50
$70 95 100 115 128
$21 10 20 10 40
$72 1 6 9 15

Jn $20 725 250 230 25
$72 145 150 150 120

Sp $20 270 295 790 70
Lobatt C 22*8 Opt Vol .

Mv $21 165 190 165 10
$72 100 125 105 200

Loc Minerals c 13*8 Opt Vol
Mr $12 100 no 100 77

$13 10 15 15 68
Jn $13 100 120 110 35

$13 P 60 80 60 7
$14 55 65 55 40

Sp $12 195 720 210 1

u,
; *:i

JH

10*

tu 
<u

Lordlow B 
Vr $15 

$17 
Jn$l6 

$18 
$18 
$20 

Sp $17 
$18 
$19 
$20

Moileon Closs X
Vv $12 

$13 P
MOC Blodfl

Ap $20
Mo g no Intl Cl A 

Mi $14
$14 P

Moore Corp Ltd 
Mv $30

$30 P 
Ag $35

Notional Bonk
Mv $12 
Ag $13

Norando Ini
Mv $70

$72*:
$25
$25
$?/*,

Ag $27*1
Nv $22*1

$25

211

140

211

873

120

115

V5S

721

279

167

Northern Tel
Mi $18 

$20 P
JV $19 

$20
Nor Foresl inc 

Mv $15 P
Ag $15 

$15 P
Nv $1711 

Nova Alto Corp 
Mv $10 

$11 
$17
$17 P
$13
$13 P
$14 

Ag $10 
$10 P
$11
$11 P
$17
$12 P
$13
$13 P
$14 

Nv $12 
$12 P 
$13
$13 P 
$14

PWA Corp
Ap $17 
Jv $15 

$16
Pagurian A 

Mi $9 P 
$10 P 

Sp $8
$8 P 
$9 P 

Placer Dome 
Mi $17H 

$15
$17V? P 

Ap $15 
$1711 

Jn $15 
$!7V1 
$1711 P 

Sp $17V?
$17V? P 

Power Corp Cda 
Mv $14 

$15 
$16 

Ag $15 
$16 
$16 

Nv $15 
$16

Power Financial
Jn $15

Ronger Oïl Cda 
Ap $7 
Jv $6 

$7 
$8

Oc $8 
Renaissance

Jn $13
Rogers Comm.f

Ap $55 
$70 
$80 
$85 
$90 
$100 
$105 
$110 

Jv $57V?
$70 
$75 
$95 
$105 
$110 

Oc $85 
$90 
$100 
$110

Royal Bk Cda
Mr $40 
Ap $37V1 

$37Vj P
$40
$40 P

Jv $40 
$42 H 

Oc $37'/?
$40
$4?V?

Seagram Co 
Mr $80 

$85 
Ap $75 

$80
$80 P 
$85
$85 P 

JV $75 
$80 P 
$85

Oc $85
Sears Conoda

Mv $13
Shell Conoda A

Mr $47'/?
$50 P 

Mv $47'/? P 
Ag $47'/? P 

Southam Inc 
Mr $30 

$32'/?
Jn $30 

$32'/?
$32'/? P 
$35

Sp $37'/i
Spor Aerospace

Ap $17'/j 
Stelco A 

Mv $25 
$27'/?

Ag $22'/? P 
Nv $22'/?

TO Bank 
Mr $30 

$35 
$37'/?
$40 

Jn $35 
$37'/?
$37'/? P 
$40
$40 P

Sp $37'/?
$40
$40 P

Teck Corp B
Ag $17'/?

$20
Tronscdo Pipe 
Mv $15 
Ag $14 

$15
Videolron Llee 

Mv $17 
TSE 35 Index 

Mr $170 
$175 
$180 
$185 
$190
$190 P 
$195
$195 P 
$200 P 

Ap $180 P 
$185
$185 P 
$190
$190 P 
$195
$195 P 
$200 

Mv $185 
$195
$195 P 

Cda 10.25 Feb 04 
Mr $97V?
Jn $100 
Sp $100 

Cdo 10 25 Feb 94 
Mr $90 

$98 P 
Ap $98 P 

Cdo 9.5 Oct 01 
Mr $95 P 
Ap $92V?

$92 V? P 
$95

Jn $97V?
SP $921/?

$92 V? P 
$95

Cdo 9 Mar 11 
Mr $88 

$90 P 
$92 P 

Ap $88 P 
Mv $88 P 
Jn $88 P 

$90 P

145 150 150 10 465
100 115 100 41 501

C 17*. opt Vol >4]
265 290 275 3 25
80 85 75 64 1327

210 235 235 20 46
85 90 75 50 1075
60 75 65 35 305
15 35 25 3 633

180 205 180 3 78
135 145 1» 25 646
135 150 140 20 691
45 *S SO 1» 670

i C 1J*1 Opt Vol 64
175 200 185 20 30

JO 55 35 40 720
c ll'i OpI Vol 18

IS 30 25 10 3517
c IJ*. Opt Vol M
1 25 15 10 47

15 40 25 10 10
C n*. OpI Vol If

325 375 340 7 177
25 45 25 2 102

110 1» 115 10 204
c u*. Opt Vol 75

85 110 80 IS 815
75 80 75 60 487
C 24*8 Opt Vol 481

475 $5 445 20 155
260 265 275 78 7271
95 100 no 167 4106

100 115 85 31 420
20 75 25 103 2555
70 80 65 47 1091

360 J85 375 S 45
140 165 135 5 104

c 18*1 OpI Vol 2)4
35 45 40 20 1784

145 170 160 15 10
105 125 no 189 506
55 70 60 10 157
C 14*8 opt vol 47

85 90 90 13 730
100 120 105 4 104
no 135 115 10 671
70 90 75 20 38
c 12 OP» Vol 5215

2 JO 255 250 5 304
160 175 165 15 1837
80 85 00 2511 5932
35 40 35 40 648
35 40 35 401 8874

100 105 100 78 724
15 20 15 10 3046

270 290 265 78 207
10 20 20 78 175

185 705 190 25 540
35 45 45 10 84

115 I3S 130 5 60?
60 75 70 158 311
70 80 80 8? 7891

105 110 110 40 257
45 50 45 678 3030

150 170 160 40 250
75 90 00 40 66
85 95 85 1051 1570

175 130 130 5 75
60 70 65 35 2959
c 16 Opt Vol 24

75 40 45 1 70
170 195 205 5 69
120 130 130 20 15

C 8 Opt Vol 78
100 125 125 10 50
200 225 720 70 20
55 75 55 10 35
40 65 45 10 75

115 130 120 20 80
C 16*1 OpI Vol 478

380 405 375 19 41
130 150 140 730 7805
95 120 130 20 100

155 180 160 10 834
30 35 JO 10 994

195 720 195 80 771
70 80 75 21 2445

135 160 145 10 173
125 130 125 68 1126
155 180 160 10 180

1 C IS*. Opt Vol 494
710 220 195 3 1479
120 125 120 195 600"
65 70 60 •28 7095

175 180 170 10 2049
115 170 no 70 568
100 120 115 100 120
200 225 195 10 36
160 175 150 74 153

1 C 18 OpI Vol 3
300 325 325 ? 20

c 7 Opt Vol 342
40 45 40 120 1903

140 150 140 7 104
60 70 60 40 909
70 25 75 119 477
40 55 40 16 26
c 14*. OpI Vol 24

770 240 730 20 40
1 C 107 Opt Vol 151
$52 $53 53*1 s ?
$37 $38 $37 3 33
$77 $78 76V? 7 66
$2? 73V? 72V? 3 59
17'/« 18 V. 17V. IS 60
$9"? 10V? $9*. 76 ioe
$6V, $7', $6*. 72 53
490 $5V? 490 33 45

50 V, 51*4 50 V. 1 IS
$38 $39 $38 5 5
$34 $35 $34 5 15
$19 $20 19 V? 7 67
$1? 17*. 12*. 9 8
$10 10*. 10V? 3 77
$30 $31 30*. ? 4
25*4 26 V, 26V? 5 13
22V- 23V. 71V. 5 33
15V. 16V- 15*8 5 14

C 40<« Opt Vol 473
25 35 25 100 779

300 330 320 55 1518
5 25 30 10 150

105 120 170 192 1787
75 80 75 60 40!

725 735 235 15 7441
90 115 95 19 196

435 465 430 15 123?
265 305 260 ? 84
150 175 135 5 260

C B3V, Opt Vol MS
365 415 300 35 127

IS 40 10 88 196
$9'/» $9*8 $9'/» 10 456

480 $5'/. 450 25 422
45 70 60 10 191

165 190 175 140 174
710 735 250 12 43

11V» 11*8 11V. 10 619
135 160 150 ? 75
390 440 400 26 130

$6 $6'/? $5'/. 7 144
C 13 Opt Vol 30

35 40 40 30 4034
C 49*8 Opt Vol 70

150 175 150 25 2
75 100 75 15 50
75 100 75 20 70

115 140 120 10 50
C 32*8 Opt Vol 101

215 235 220 77 779
1 10 10 10 265

350 375 370 10 281
200 215 200 1? 427
145 150 150 25 115
100 115 115 15 115
300 325 305 2 110

C IS V? OpI Vol 8
5 30 30 8 32
C 23*8 Opt Vol 111

40 55 50 40 106?
5 20 15 50 685

70 80 70 20 50
265 285 290 3 46

C 40 Opt Vol 266
$10 10*8 $10 10 10
$5 $5*8 465 5 20

255 280 265 35
15 20 15 109 384

$SV, $6*8 15 V? 10 105
330 340 340 18 288

35 55 45 5 70
155 175 150 30 199
115 120 120 20 6?
425 450 425 4 8?
775 300 240 5 118
165 185 180 15 73

C 20 Opt Vol 35
365 380 365 20 478
725 235 225 15 495

C 15*8 Opt Vol 525
60 70 50 510 868

160 185 180 10 294
100 105 100 5 231

c 16V. Opt Vol 10
90 115 100 10 17
097 61 Opt vol 1562

72 V, 23'/. $22 1 71
17 V, 18". 18'/. 7 24
12V, 13V. 12'/. 3 77
S7V, $8Y. $8 69 324

290 320 310 788 1174
15 5 3 129 1394
5 5 5 180 710

190 200 190 130 509
$6*4 $7'/. $7*8 5 48

25 40 20 41 401
$10 10V? $10 4 27

B0 95 85 98 919
$6*8 I678 $6 Vi 53 308

170 190 185 105 631
320 340 325 no 523
350 380 385 74 141
115 135 115 90 471

11V. 11V, $11 1 3
$5 $5V? $5 12 2769
$5*1 $5*8 $5'/. 12 218

1 C 98*8 Opt Vol 85
125 150 125 4 40
100 115 100 80 159
145 165 160 1 2

1. C 98 Opt Vol 440
$7V? $8*1 795 40

10 20 10 200 25
40 60 50 200 100
c 93V, Opt Vol .189

135 160 165 4 552
130 155 120 8 33
25 40 40 5 617
20 35 35 10 599
25 30 25 8 262

245 270 260 14 158
125 145 130 40 535
130 155 150 20 385

C 89*8 opt Vol 221
125 150 115 20 217
50 65 60 65 374

250 265 270 4 11
X 45 40 78 668
40 60 60 20 274
60 60 00 25 171

150 170 140 9 438

Totol conlrocl volume 
Total open interest

20554
487209

DIVIDENDES
Argus Corporation Ltd,

$2.50 priv. A: 62.5 cents; 
payable le 1er mai aux ac­
tionnaires inscrits le 18 avr.

Brampton Brick Ltd, A : 
6 cents; 14 avr., 31 mars.

Ilammerson Canada 
Inc., priv. A: 57 cents; 31 
mars, 23 mars.
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L’ACTUALITE BOURSIERE

TORONTO
INDICE GÉNÉRAL

3700

3640

VOLUME (en millions)

VIMMJVIMMJVIMMJVIMMJ
I7 20 2I 22 23 24 27 28 I 1 3 i 7 8 9 10 13 U 15 là

Hovt lot

A B
AGFM B « ' 500 56'» 6'» 6'»
AHA Aulo o 3400 120 110 120 ♦ 5
AMCA Int 33897 475 470 475 * 10
AMCA P 500 $24*. 24*» 24V» _ • !
AMCA 2 P 200 S727» 77’k 22'»

5 5
6 6 

20 20 
19*4 20
55 55

i
♦ 15 

- 1

- 5
- 1
♦ 9
♦ 5

ARC Int 2500 15
Abber E O 69745 6 
Abermm o 4750 20 
Abti Prce 5043 S20 
Abitibt w 2100 60 
Acadia M o 6000 59 
AcMandS 2000 SU
Agassi: 1000 320
Agmco E 3500 SI2' ; 12 - 12 
Agra Ind A 800 $7V; 7'. V
Agra B t 2400 57*» 7'. 1
Air Canoda 240547 112*1 12' s 12 - • 4
Alt Energy 24725 517'; 17'« 17 « ♦ a
Al Enr 775 5150 126*1 26 26’. ♦ U
Alta Not 2003 115*4 15'; 15*4 ♦ 4
Alcan 264487 138' « 37*4 38's ♦ *»
Alcan C P 1100 522'» 22'» 22’a
Alcan E p 2100 523 22*» 23 ♦ *»
Alens N I 1300 125 25 25
Algo Cent 3400 S22 21J4 22 ♦ U

300 17 4 VU / 4 - 4 
14236 $10’a 10 10
17000 250 240 250
S449B 527 26’s 27
11100 58*4 B'; 8*.

70 73 -2
26 26 -1

Broscon F 
Brkyyoter 1 
Brkwlr w 
Brendo M 
Br ik Brw 
Bright A 
BC Phone 
BCPh 4*1 p 
BCPh 515 
BCPh 6 pr 
BCPh 6 80 
BCP 1124 p 
BrAir ads 
Br Gos ads 
Bryncor 
Brunswk 
Budd Can

C D

V*nt*t Hou* ka t*rw Ch 
) 300 524*1 24*i 24*i
30280 420 405 420 

500 1 5 15 1 5 -2
400 523 23 23

1000 140 140 140 - 5
5000 513*1 13’ 2 13*1» 4 

46205 530'« 29*4 30's ♦ *» 
48 48
56 56
69 69 -1
18r a 19
27 27

100 548 
300 556 
100 569 
625 519 
400 527
450 542 ; 42 . 42 ; - 
600 537 36 4 37 < 

5878 517 a 17 17 - 
1707 513 4 13' i 13’* • 
400 534*1 34 ; 34*1

Algon Mere 
Alied Lvns 
Aile*
A Borick 
A Bank w 
Am Eogle O10500 73 
Am Leduc 3000 26

6 10 
— '•

Anderson 1102 511'a 11'a 11 a » a 
Ang CT 315 :25 533 * 33 * 33 *
Anthes 42356 79 7 5 79 ♦ 5
Arbor A 100 56' 1 6 a 6 9 - *1
Ascot Inv 0 21000 15 15 15 ♦ 3
Astral A t 1396 514 s 14 14 - *1
Astral B I 300 514 2 14 : 14 ; - *i
Atco I t 18875 59'» 9*, 9*4
Atco II 300 510 9’s 10 ♦ *1
Ateba 0 72857 12 8 12 ♦ 4
All Shop A «28100 59'a 9’s 9’s
Atl Shop P 2000 526 a 26 9 26
Audrey R 0 1200 425 425 425
Augmitto 0 6000 56 55 56
Aur Res O 6900 370 365 365
Aurcon 0 9000 34 33 33
Avcorp Ind 3200 1 40 138 140

5500 12Avindo 
BAA pic 
BCE Inc 
BCED 
BCED 9*4 
BCED 1 s 
BCED w 
BCE Mobl

12 12 
49700 57'a 6’s 7'a ♦ ! 

276221 537*i 36’» 37’. ♦ 
27628 365 360 360

1000 510 10 10
700 524 a 24'a 24 s — 

8850 58 56 58
19290 531*4. 31 3 31*4 ♦

340459 115 14' 15 C Ut 1 7 30 200 524% 24% 24%
2000 572% 22' 22% CUt.l 2nd I 34 50 525% 25% 25%

500 275 275 275 CUtil 2nd Kl 1600 525 25 25
2000 275 275 275 CUtil 2nd L 1200 S24% 24% 24%
5000 35 85 85 CUt.l 2nd N 200 524 24 24

200 513 '; 13 : 13 : -

BCU ind 0 20000 121 121 121 
BCED C I 2300 522'; 22’; 22';
B C Bancor 85728 120 117 118 
BC Banc A 350 528'* 28 28'* ♦ a
BC Banc B 500 528 « 28'* 28-4 - a
BC Rail p 3600 525*1 25'. 25 - - 'a
BC Sugar A22150 517*i 17’ - 17*i ♦ 4
B Corp p 30150 530 29*4 29’a - 1

.BGR A 8650 510 9*. 10 ♦ *
'BCR 2 w 3000 20 20 20
BII Ent 20000 440 435 440 ♦ 15
BMB Comp 1000 90 90 90
BMO nt »m 100 58 : 3 ; 8 ; ♦ *
BP Conodo 758 518*1 18 a 18 a » a
BYG 0 9000 60 55 55
Boncshr p 5100 522 21*4 22 ♦ *1
Boncshr r see below 
Bomster C 1000 511*i 11*i 11*i
Bank Mtl 58995 528’a 28 ; 281. ♦ *
Bk Mtl 250 3600 525 ; 25*1 25*1 - s
Bk Mtl 3p 11750 525 . 25 25 a
Bonk N S 
Bk N S 1p 
Borons Oil 
Barincor f 
Barmgtn 0 
Baton 
Beau CA 
Beaver R 
Becker B 
Bedtord 0 
Bell 1 94 
Ben 9 p 
Belmoral 
Blmorl G 
Berna Gl 
Bet Publc 
Bethlem R 
Biomira 0 
Blk Clitt 
Blockdom 
Bombdr A 
Bombdr B 
Bmbdr 1 
Bonanza O 
Bow Valy 
B V 2025 
B V 1875 
Boyv Vly 
Bow Vly 
Bov. VR 
Boyyle* 0 
Brocknel t 
Brolorne 
Bromoleo 
Brmleo B 
Brml Ptv 
Brmptn A 
Brandvr 0 
Broscod A 
Brascad B 
Broscan A

CAE 221970 512 a 11*. 12’a
CB Pok 5700 520*1 19*. 20*1 * *1
CCL B I 1400 510*1 10' * 10*1» ■
CFCF I 6320 518’. 18 18’ s — '1
CGC Inc 54100 512 . Il'» I2‘. ♦ -
CMC Hlcpt 3700 380 375 380 ♦ 5
CM NT Eau 4700 514*4 14 ; 14*4 ♦ .
CM Prêt P 4700 514'a U 14 — i
CME A 0 4500 34 34 34
CSA A t 3130 55’ s 5 5’ s ♦ -
CT Fmancl 7354 523 22 23 ♦ 1
Cableshr A 14500 51 51 51 ♦ 1
Cabre 6000 360 345 360 * 25
Calgory 1 p 400 525 25 25 —
Camb.or 3800 514 ; 14*1 I4*i
Cambior w 2300 335 335 335
Cambndg 3017 532 . 32 32
Comco Inc 7900 59’a 8*1 9 ♦
Comp Res 229810 132 119 130 ♦ 11
Camp Soup 934 519'; 19 4 19' ; ♦ *1
Campeau 20950 517 l6*i 16’» ♦ *1
Campeau B 800 521 : 21'; 21’; ♦
Compeou C 1400 520’ 4 19’» 20 —
Campeau D 400 518*. 18*4 18*.
Comreco 0 3600 2 5 25 25
Con Lease 8000 100 100 100
Can Malt 350 525 ; 25 . 25' ; ♦ ,
C Nor West 14300 58*» Va 8*1 ♦ ,
CNor Wst B 100 524 . 24 4 24’ « — 4
CNor Wst w :36 8 8 8
C Pockrs 15680 515*1 15 1 5 - 1
CS Pete t 3000 390 385 390 ♦ 5
C Trsco C 2800 519 I8’s 18’i- 4
C Trsco G 1100 521*1 21*1 21*1
C Tung 200 56 6 6 ♦ *1
Canade* 0 500 8 5 85 85
C E.prss » 124200 100 98 100 ♦ 1
CForms A 11200 365 335 365 ♦ 25
C Forms! B 1000 375 375 375 *15
C Found or :10511'; 11’; 11';
C Fuir A0 2500 37 37 37 ♦ 2
CG invest 320 S4l*i 41 - 4l*i
C Home 0 430 56*4 6*4 6*4
Cl Bk Corn 215241 527*1 27 a 27 ; ♦
C1 BC 3 p 4250 5100*b 100*1 100*1 ♦
C1 BC 5 P 700 522 ; 22'; 22 ; ♦
Cdn jore* 2000 152 152 152
C Morcon. 1000 518*1 18 
Cdn Nat Res37500 53 52
C Nth Star 500 485 485 
C Ocdentai 7015 519*« 19'

V#rrt»i Mo* la f«rw
10200 435 430 430 —

100 59 9 9
4900 513 V; 13'/» 13 V» —

37000 78 26 26
6200 58% 8% 8%

13250 45 40 42 ♦
3000 90 90 90 ♦

f 2000 58 % 7% 8% ♦
5600 519.» 19 19 V» ♦
250 524% 24% 24%

1587 512% 12% 12%
131350 56 % 6% 6V. ♦

p 950 520% 20". 20".
P 1800 518% 18% 18*»
w 7700 513% 13% 13%

2000 35 35 35
» 500 511. II. 11% f
64500 129 127 129 ♦

O 5050 170 160 170 ♦ ;
P 6936 55% 5% 5%
(44410 55% 5V« 5%
54425 524% 24% 24%

P 7350 523 22% 23 ♦
w 13400 115 105 115 ♦

104850 510 . 9% 10V» ♦
1100 512% 12% 12% —
4600 110 110 110 —

O 10000 105 105 105 ♦
2250 510 . 10% 10V. —

500 725 225 225 —
, 1000 155 155 155 ♦

•14080 57V» 7 7 —
7780 58% 8% 8%
4500 25 25 25 ♦

13444 529% 29 29
1 900 535 34% 34% ♦

4500 82 78 82
3100 57 7 7

f 74930 56% 6". 6%
P 700 522*. 22% 22%
j 1000 19 19 19 —

2275 514% 14% 14% —
40449 515% 15% 15% ♦

150 522% 22% 22%
6900 515% 15 15 V. ♦
1)1 12 12 12

o 1000 70 70 70
900 517 . 17% 17 V;

i 8500 512% 12% 12%

Coronet C 
Corp Food 
Coscon D 
Coseko R 
Counsel 
Co*heth 0 
Croflech 0 
Cram RL 
Crestbrk 
CLile I A 
Crown*
Crown* A 
Crown* I 
Crown* 2 
Crown* B 
Cumulus 0 
Crberm B 
C:ar Res 
Deok iRs 
Denison A 
Denison B 
Demson 
Demson 
Demsn 
Deprenyl 0 
Derian 
Develcon 
Devran P 
Devtek t 
Dexleigh 
Dobrosve 0 
Dicknsn A 
Dicknsn 
Discrete 
Dofasco 
Dofosco 260 
Dolphin 0 
Domon A 
Domon B 
Domon 2 
D E-pl t 
D Texlle 
Domtor 
Domlor B 
Donohue 
Dore Nbsk 
Dorset E 1 
Dover ind 
Dumogmi 0 
Dm. w 20100 282 265 282 «
Dunde Pal 0 500 45 45 45
Du Pont A 6400 527'; 27V; 27 3 a 
Duration 0 51346 15 14 15
Dvle* a f 19684 511'. 11V» H'. 
Dynamic C 4150 58 a 8 8 1 <
Dynmic A f 3400 56' a 6'a 6’a

y»nt»t Hovt lot f*nn. Ch
IPSCO 1900 519*1 19*» 19*1- a
iron Boy T 2000 12 12 12 ♦ 2
Irwin Toy 3000 56 ; 6 ; 6Va - Va
Ivoco A I 198800 512V. 12 12V» - V.
Ivoco C P :34 545'» 45*/» 45*1
Ivoco D P 550 524V; 24V; 24Vj
Ivoco E P 600 524 24 24
Ivoco 2nd 
ivoco 2nd 
Ivaco 2nd 
JDS inv 
JDS B P 
Jannock 
Jonnock 8 
Jascon

1 3200 518V; 18-; 18'a
2 1000 519V» 19V» 19' « — v»
4 3200 533 32*4 32*.

200 SI2Va 12Va 12Va
100 524 24 24 - •/-

14710 521 20*4 20*1
1211514 » 14 a 14V» ♦ e

500 44 44 44 -1
Jeon Coût I 1750 510*. 10*1 10*i ♦ 
Jonpol 0 16000 112 110 110
Jordon P A 33001 40 38 39
Joss Enr 0 1000 240 240 240
Journey f 4000 510'. 9'» 10 
Joutel 0 t 5000 2 5 25 25

E F
ERG Res 
Eagle P 
Eaglet 0 
Eastmoq t 
Echo Boy 
Eco Corp 
Ego Res 
Ekoton A 
Elders A

0 1000 300 300 300 t 15
150 1 34 5 34 5 345 ♦ 5
2000 30 28 30 ♦ 5
6000 355 350 355 ♦ 5

127289 519*1 19 s 19' s 
1200 58*. 8*. 8*.

0 18300 50 48 50 ♦ 2
O 7400 115 114 114 - 2

600 524 24 24 - *1

K L
KRG Mnog 1100 720 220 220 -10
Kom Cred 0 8500 18 17 17 -1
Kom Kotia 15490 296 290 295 ♦ 5
Kaufel G A 900 511'. 11 . 11'. ♦ '.
Koufel GB I 575 510V» 10'» 10’a — ’ »
Kelly DA I 600 576V; 76'. 76.-*.
Kelsey H 900 522'. 22 22 -’/.
Kerr Add 900 523*4 23*1 23*. ♦ *1
LFP Hld O :500 60 60 60
LSI Logic 1700 210 210 210 -1
Lo Fosse 0 500 49 49 49 -3
Lobait 81689 572 . 21*4 22 b ♦ V.
Loc Mnrls 12691 513'» 12V» 13*» ♦ V»
Lairg Can p 134 5 519V; 19 a 19V; ♦ *1
Lafrg Corp 103 519 19 19 - Va
LOidlaw A 4975 519V; 19'. 19*1- « 
Loidlw B I 221715 517'» 17*» 17'/» ♦ V»
Laidlow G 4400 524*1 24 a 24*» - .

700 46 46 46 -4
8600 37 33 37 ♦ 4
2100 285 275 285 ♦ 5

20000 2 2 2
100 526 . 26 . 26V. - V»

Loird A f
Londmrk f 
Losmo Con 
Lourosi w 
Lour Bk (
Lour Gr B 1800 56*. 6*1 6*4
Lour Gr I 500 521*i 21*1 21*1 - V»
Lovolm 1500 335 330 335
Lowsn M AI34975 512*1 12 a 12V. - V#
Lencourt 0 13100 33 31 33 ♦ 2
Levon 0 2500 70 68 70
Lidco Ind 0 12000 30 30 30 ♦ 1
Linomor 3000 55V; 5*1 5Va ♦ V- 
Lmeor T 2100 511V; 11*4 ll’/a-V- 
Loblow Co 14555 511V» 10*4 11 ♦ V»
Lob Co pr 150 526 . 26'. 26*. - V.
Loewn Gr 25325 510*. 10*1 10*4

P 1700 516 15*1 16
1400 55V. 5V. 5V.
2400 521*1 21 21*1 ♦ *1
600 520'. 20'. 20'. - V. 

10500 55*. 5*. 5*.
3500 155 155 155 - 5

Elcthom X 300 511 ; 11'; 11’; 
Elcthm Y I 200 59’ » 9' a 9 a - e
Emco 2000 512*1 12*1 12*1
Empire A t 550 515'. 15’. 15’.
Empire 2 p 400 522'a 22'a 72'»
Energ* 0 12000 27 26 27
Enrpls C A 200‘ 58 * 8 a 8 » ♦ a
Enrpls C C 500 58 . 8;. 8>.
Enfield 29150 57'» 7*i 7'» ♦ *1
Enfield 1 P 1400 520'. 20 a 20 » ♦ a
Enscpr Inc 25000 315 300 300 *10
Env Sot 0 250 335 335 335 -15
Eplelt D P 2900 59'a 9U 9'»
Eaufv Res 1500 100 100 100 - 5
Equty Svr A15000 460 44 5 460 .5
Equity Svr p 600 517’. 17 . 17*4— 
Etoc Sols 338 5 59 9 9
Etoc A w 1000 50 50 50 -5
Euro Nev 0 1906 390 385 390
Eiall 
Excel 0 
FCA Intl 
FPI Ltd 
Fahnstk A
Fairta* f 
Flcnbrd G 
Flcnbrdge

1500 44 40 40
21200 124 111 120
22300 58'a 8*» 8'» ♦ a
31150 59^s 9 3 9'. ♦ a
60200 210 205 208 ♦ 3
2150 515'; 15*1 15*1 — a

86829 220 205 720 ♦ 15
283233 530’ a 29 29*a

Flcnbrdg w 108050 57’ 9 6 6*. <
For West 
Forodv R 
Fed ind A 
Fed Ind C 
Fed Pion 
Fin TruCO 
F Trsco lp 
Finning L 
Firon
F Austrlo 
F Austrl w 
FCIgrv A 0 
F Colgrv

700 265 265 265
2938 480 460 475
5710 516*» I6*i 16*1 
1100 525*» 25’ ; 25’; - '. 
1555 514 13*. 13*.
7000 64 60 60 -2
1000 87 87 87 ♦ 2
4300 522*1 22 22 9 - 9

20200 360 355 355 - 5 
21000 511*. 11 Va 11*1 
50500 39 36 38
9620 10 10 10 ♦ 2
1400 I 1 1

o 42000 24 20 20 -- 1
o 1800 45 45 45 <• 5
f 200 543 43 43

1300 185 185 185
P 3000 524 ; 24 ; 24 ;

5400 524 » 24 s 24 !
39730 148 137 148 • ► 13

w 1000 105 105 105
o 550 143 140 140 -- 3

150 522 22 77 <► 1 :
f 1000 70 70 70 -- 5

3100 415 410 415
O 9425 49 45 49 ► 1

o 200 415 415 415
4200 513% 13 13%

i (19250 513% 13 13 »
p 1200 522% 22% 22% •► »

) z55 53 53 53
73250 515% 15 15% ■► %

900 Ul% 31 31 : •» %
200 530 ; 30% 30% •. ’ :

205 4600 520% 20 % 20% •» »
R 56510 27 26 26
P 3300 475 450 475 --20

1689 200 185 200 .10
1 o 4500 151 150 150 » 4

24200 30 28 30 . 4
1920 531 30%! 30% -- %

P 700 525 25 25
P 2000 525% 25%i 25%
* 7100 59% 9 ; 9% -- »

i 500 2 40 230 230 -- 5
i 836 539% 39%i 39% * »
1 322 539 ; 39 ; 39%
k 29979 527% 27%i 27%-- »

OPTIONS 
SUR L’OR

(Prix en devises américaines)

CP Forest 
CP Ud 
Cdn Roxy 
Concom 0 
C Spooner 
Cdn Tire 
C T ire A 
Cutil A I 
C util B 
C Util 5 l

2600 547 
6S4154 523 . 

666 56*. 
5100 515*. 
Z400 20

18 .
53

485 «
19*. 4 

46*1 47
22’a 23 s i 
6*. 6*. 

15*. 15». 1 
20 20

F City Fin 2100 524 23’: 24 - .
F Ctv Trco 13020 56': 6*a 6’a
FCty Trco w :500 2 2 2
F Marth A <14200 58*. 8*. 8*. ♦ a
F Marthn C 400 59 9 9
F Mor 2500 270 270 270
FMrcn A I 3975 58'a 8*1 8*» - .
F Tor Mng 2570 55 5 5
Flonogon 0 2800 265 261 261
Fleet Aero 100 280 280 280
Fleet Aro At 5000 160 160 160
Fleet Aero 1 5700 395 380 380 -10
Fleet Aro w 4000 11 11 11
Flet CCan A20039 519*. 19’; 19*. ♦ .
Flet C Inv 28300 521*1 21 . 21*1 ♦ s
Flet Cl B 2800 520*» 20'; 20*i
Flet CFin 8 900 524 23’a 23'»
Flet CFin B29900 524 23'» 24 ♦ ’»
Fletcher L 135 330 330 330 .5
Focus nmc 3900 523’: 23’ a 23*1 
Ford Cndo 200 5159 159 159 -1 
Fortis inc 1602 520 . 20 . 20’. - a
FSesn HI f 600 526'; 26 : 26 :
Franco 0 1900 59’» 9*4 9*4

Loewen 
Lwen Ondi 
Lonvest 
Lonvest A 
Lumonics 
Lynngld R

M N
MDC A 
MDS H 
MDS B 
MICC 
MICC A 
MICC 8*1 
MPG Inv 
MSR Exp

Of 10000 45 44 44
5200 573*b 23*1 23*1 - >4» 
2875 521'» 21*4 21*4 

300 515 15 15 — *»
;80 524*i 24*i 24*1 

1000 523' ; 23’ : 23V;
9800 58 8 8

125400 160 160 160 -10
MVP Cop 0 48741 60 58 59 -1
MVP C w 40000 26 26 26
Mackenzie 34820 55'» 5*i S'» ♦ V» 
Melon H X 98267 513V; 13’. 13V; ♦ *1
Mcln HY f 220 511*1 11*1 11*1
Mocm.lon 29380 519 187'» 18"»
Mcmiln 10 p 7200 524 24 24
Madelin 0 13300 280 270 275 -15
Magna A » 30050 513'» 13*. 13*4 
Maher inc p 200 56 . 6’4 6
Maistc Con 
Molette f 
Manitoba p 
Monville 
Mfg Life A 
M L» Gard 
Mrtme El 
Maritime t 
Mar T 860 
Mark Res 
Mork Wrk 
Movtech 
McAdom 0 
McFmlev 0 
McNelen 0 
Memotec 
Meridian 
Metal Mng 
Metalore 
Midas M 
Mmrl Res 
Mmere* 0 
Mmorco p 
Mmnovo 
MmVen 0 
Mr Jo*
Mitel Corp 
Mitel 200 
Moli 0 
Moll A w 
Molson A 
Molson B 
Mon Inv 
Moneto 0 
M Trusco 
M Trsco 
Moore

2000 390 390 390
4500 512'» 12'/» 12'»

100 525’ » 25V» 25'» 
2000 310 310 310
1300 524’; 24V; 24V; ♦ 
204 539 39 39
400 513 b 13'/» 13'/» ♦ 

3566 516': 16*1 16V;
200 59 « 9'4 9*4 —

1059 58 : 8*1 8V; ♦ 
f 3500 125 120 125 ♦
10700 275 255 260 ♦
9500 75 73 75 ♦

10280 75 75 75
1285 200 195 200
500 510' ; 10' ; 10V; 

4400 290 280 290
60300 513 a 13 13'»

1000 535 4 34'; 35 
4500 25 25 25 ♦
1600 56'. 6 6'. ♦
7000 75 75 75 -
200 557'.; 57'/; 57V;

ftrttt Hav» la» Farm Ch.
Ookwd C P 72300 140 135 140 .15 
Ocelot B I 7201 510*1 10*1 10*1 ♦ V» 
Omego Hyd 25100 275 255 275 . 25

5500 513*1 !3Va 13V;
200 430 430 430 ♦ 15

z300 68 68 68
300 56*. 6*4 6*4 - VI 

12538 37 37 37 ♦ 1
f 14790 523*. 23*1 23*1 - '/. 

2000 19 19 19 - V;
9000 290 282 285 .5

27100 205 202 207 - 3
5388 56 V. 6V» 6V»
7875 100 90 99 ♦ 9

58450 516V. 16 16 - V-
1300 524'» 24*. 24*4
1000 140 140 140 . 15

One* C f
Opowico 0 
Orbit
Orbit 2 p
Orofino 0 
Oshowo A 
Osisko 0 
Otooies G 
0*f Prop 
PCL Indus!
PPC OG t 
PWA Corp 
PWA A p
PCsor A c 
Poc Not A t 5000 250 250 250 -10
Poe NthA f 100 521*1 21*1 21*1 ♦ ’»
POC TrOc 0 46500 17 16 16 - V;
Pofco Fin 2500 55*4 5*4 5*4 ♦ V.
Pgurm A 1 43800 58 7'/» 8 . V»
Polomo P 2000 450 450 450 -10 

1727 527 V. 27 27 V- ♦ V-
173033 55 460 480 . 20

2000 325 325 325 - 5 
f 1400 120 120 120

100 513V. 13V4 13V. ♦ V.
2100 57V. VU VU 

z 14 32 32 32
200 510 10 10 - V-

7600 58V. 8V. 8V. - Va 
2100 515 14?» U'/b-V»

f 6300 480 
0 500 42

PonCon P 
Ponconll 
Porogon 0 
Pormt FA 
Parmnt R 
Parkland 
Partake 0 
Paulin A 
Peerless 
Pegasus 
Pmbrtn A 
Penn Wst 
Penningtn 
PJewl A t 
Peter Mir 
Petromet 0 630000 52 
Pine Point 7400 533

480 480 - 5 
42 42 -1

500 513V; 13 V; 13 V; 
186600 516*1 16V- 16*1 ♦ V» 
O 2000 41 41 41 -2

45 52
32*4 32*4 ♦ V.

.10Pioner Lit 4060 165 165 165
Pioner M 0 82503 230 215 722
Pioner M w35000 38 35 38 . 5
Pipestone 0 3100 25 24 24 -1
Ploce Res A 2500 56 56 56 -1
Placer Dm 249073 516V; 16V» 16V; ♦ V. 
Plocer G w 1000 54 54 54
Plexus 0 5000 265 265 265 . 5
Poco Pete 28090 57*1 7Va 7V;
Poco D P 1700 513 12*4 12*4 - V. 
Polymer 585 510*1 10*1 10*1 ♦ V-
Polymer w 1400 720 210 210 -15
Polvsteel 0 2000 92 89 89 -1
Powr Cor 1 52340 515*. 15V; 15*4. V.
Powr C Ip 500 544
Pwr E* 0 21000 18
Powr Fin 7600 518
Precsn D A 2500 190
Prime* F 
Pronto E 
Provigo 
Pure Gld

Q. R

44 44
17 17
17'* 18 

190 190
1000 240 740 740
2000 33 33 33

30290 510V. I0V» 10V. 
2000 15 15 15

100 534 : 34 : 34 ; -
60513 519*» 19'; 19;
36778 519 . 18’a 19 . .
19965 519 . 19 19 - «

100 5 54 54 54

G H

Conoma* 
Conom A 
Conbra 
ConCoptl 
Cantor 
Cantor pr 
Canhom 0 
Canron a 
Canron B 
Constar S 
Conuc 0 
Capsule T 
Cara
Cara A 1 
Carena 
Carlyle 0 
Corpifa C 
Cassior 
Ceionese 
Ceianes 2 
Cntri Cap 
Cnt Cop

35400 405 400 400
f 100 56 ; 6 ; 6 ;

30U 59 . 9 . 9'. . .
2718 480 480 480 -10 

33200 528 : 28 . 28 ; ♦ a
1000 524’*» 24 a 24*» ♦ *»
3589 70 70 70 -5
350 511 . 11 . 11 . - a

t 335 511*» 11*» 11*»
150 265 265 265

1500 20 20 20
2100 115 115 115
1300 516 ; 16’; 16 : - a
2400 516 a 16a 16 a — a
4175 526 . 26 . 26 .
2500 6 6 6 -1

• 2400 55'; 5 : S' :
37224 S51. 5 : 5*»

1905 534 33 ; 34 * *»
P 100 519 . 19 . 19 . - :

9921 511*. II*» 11*.. . 
At 18147 59 a 8’a 9' a ♦ a

23Cnt Cop Ap 375 523 23
Cnt Crude 0 8200 56*» 6 
CFund A f 10000 56 5s. 5'»
Cnt GtTr 2 300 520*» 20*» 20*».
Cntl G Trc 1408 519 ; 19. 19*».
CG Tr p 675 528 ; 28 a 28 ; -
Centurion 1500 335 325 335 *
Charon 50200 180 155 180 .
Chateau A f 200 200 200 200
ChauvCO A 014400 55 ; 5*» 5 ; « 
Chen. Gld 0 4950 425 415 415
Chen, Gid w 4000 105 100 100
CHUM B f 2000 520 19's 20

W-ét Vol COvM Mflu* k fe*m
Aug 390o 20 167 800 8 00 800
Aug 400 15 1579 1800 18 00 1800
Aug 40QP 23 966 1400 14 00 14 00
Aug 420 45 1526 9 90 9 00 990
Aug 440 17 1197 500 4 90 4 90
Aug 480 5 204 1 50 1 50 1 50
Mo* 380P 52 1828 360 2 70 360
May 390 24 546 1400 14 00 14 OC
Mar 390P 11 1770 720 6 00 720
May 400 6 3546 300 8 00 800
May 40GP 14 1661 12 40 10 00 12 40
Mo * 420p 2 448 29 00 29 00 29 00
NOv 400p 30 64 16 50 16 50 1650
NOv 420 5 54 1900 19 00 1900
Totali morkel 269

33950 517’* 17*» 17*»- .
650 Se'a 6’» 6'» — 'a
300 175 170 175

1000 1 50 150 150 -10
309 360 360 360

Z750 2 2 2
9250 50 4 5 45 ♦ 5

200 517 a 17 a 17 a . ,
6900 69 65 67 -2

400 58 4 3 a 8 » — 1
2900 58 ; 8 : 8 ;

90743 55*. 5*» 5*» » . 
of3000 170 165 165 - 5

93 93
95 95

265 270 ♦ 5
12 12 ♦ 1

Non transigé*»

Wt co un 0*f* Dt*
Aug 360 0 43 0G 46 OC
Aug 360P 110 2 00 300
Aug 370 5 35 00 38 00
Aug 370P 142 300 400
Aug 380 27 27 00 30 OC
Aug 380P 241 550 650
Aug 390 282 21 00 24 0C
Aug 470P 107 28 00 31 0C
Aug 440P 3 47 00 50 0C
Aug 460 1211 200 300
Aug 460P 0 67 00 70 00
Aug <eop 0 87 00 90 OC
Aug 500 4132 70 1 X
Aug 500P 0 107 00 110 0G
May 360 0 34 00 37 X
May 360p 65 70 1 7G
Mo y 370 0 25 00 28 0C
Mo y 370P 843 1 70 2 70
Mo y 380 49 1700 20 00
May 420 3323 200 26C
May 440 2695 90 i X
Mo r 44GP 8 47 00 50 0C
Ma y 46C 1505 50 1 OC
May 460P 10 67 00 70 0C
May 480 2682 10 1 OC
Mo y 480P 0 87 00 90 X
May 500 4653 0 00 70
May 500C 0 107 00 110 OC
Nov 360 22 52 00 56 0C
NOv 160 P 0 300 4 X
Nov 370 0 44 00 47 X
Nov 370p 0 400 550
Nov 380 9 37 00 40 OC
NOv 380p 88 700 9 X
Nov 390 13 30 00 33 0C
Nov 390p 14 11 00 1300
NOv 400 53 25 00 28 X
NOv 420p 0 30 00 33 00

open
IOCC

interest 37.848
METAL OPTIONS

Cmepie 
Cmrom 
Cifodei G 
City Res 
Cloude R 
CIO. Mil
Clift 0 
Co Steel 1 
Cob. Food 
Cogeco f 
Cognos 

1 Coho a 
Com Lohe

j Colin Enr 0 z200 93 
; Colony p 0 i500 95 
1 Cirtech A of 3500 270 
I Colroy P 0 5000 12
‘ Commco L 136091 528*» 28 a 28 ;

Comnco A p 1000 524*. 24*. 24*. 
Comnco H p 3200 513 a 13 13
Cmrd OG 1500 38 38 38
Compu H 0 5500 40 40 40
Computlog 500C 55 a 5 a 5 a
Comterm 4000 45 43 43 —7

I Connaught 5160S 527'a 27*» 277» ♦ ;
i Conook S O 1000 60 60 60

Con Bath A 1346 524*. 24*. 24*.
Con Both 6 700 526 26 26
C Bnnco Ao 100 380 380 380 .5
C Cormo A 8561 265 245 245 -20

! C Carma w 33750 56 52 52 -6
C HCI At 5842 59*» 9 ; 9*» ♦ *1
C HCl B 1400 510 4 10'4 10 4 ♦ 4
C Mercntl 0 500 109 109 109
C Nore* 152000 55 495 5 *5
Con Prof O 7000 76 75 75 -1
C TVX 0 38300 57*» 7 7*» ♦ M
C Thomsn 0 1477 35 35 35 -3
Cons Gas 2013 525*» 25 a 25 a- - 
Con Pkg *12 521 21 21
Contrns A p 2000 515 15
Congest a 400 513 . 13 
Conyyst B f 1940 512*» 12

GB Auto 
GTC Tr 
GW Util 
Galactic 
Gandolf 
Geoc Com 
Geddes 0 
Gemini T 
Gendis A 
GE Canada 
GMC
G Trustco 
Geodom 0 
Geofrm B 
Geofrion y 
Geomq 

I Giant Bay 
Giant Yk 

1 Gibraltar 
i Glamis 
j Glen Adn 
; Gienayre 
i Global Gov 
! Goidcorp f 

Goldcorp r 
Gld Knight 
Gid Myra 
G Nevada 
Gidn Nth 
Gidn Rul 

< G Shield 
i G Star 0 
! Gidn Ter 

Goldnbei 0 
Goide* 0 

, Goidtorb p 
j Goldpost 0 J Goldqst 0 

Goidsil 0 
! Gidteck 0 
I Gordex M 
j Grotton 
! Graft G 
I Grandma 
j Granduc 
! Gronges

500 S5 5 5 ♦ 10
B 250 S5 . 5 . 5 % - 4

220 S23 23 23 — ’ S
6621 455 450 455
8600 S5% 5% 5%

: 44850 220 205 220 ♦ 5
47457 170 160 170 ♦ 10

O 1200 65 65 65
100 520% 20% 20%

3 9900 S20% 20 % 20 ;
288 S50 : 50 % 50 :

P 200 S21 * 21 4 21 4 - 4
1400 70 70 70 - 5

f 300 3 35 335 335
, z 150 8 3 3

2000 19 19 19
o 2000 30 30 30 ♦ 5

500 SI3 . 13 . 13 4
4450 SI 1 : 11% 11%
4500 220 215 220

O 3000 40 40 40
400 S9 9 9

. 29480 S8 . 8% 8%
15650 S5% 5% 5% — ’ »

296350 12 9 : 10 - 7
018700 S9 ; 9% 9%

o 2500 100 100 100 ♦ 3
o 1000 50 50 50 ♦ 4

o 6000 2 55 250 255
O 1000 195 195 195 - 4
o 7J00 30 28 ; 28% -r :

4100 275 270 275
o 38000 30 29 30 - 1

i 15900 1 00 100 100 - 3
’800 128 120 120 - 4

1 1000 S8 8 8
, 10000 65 65 65 - 2

5000 33 33 33
669 5 93 90 91 ♦ 1
3000 45 45 45 - 1

o 1000 50 50 50 - 3

Morden H 
Morgan F 
Morgon 
Mit.bn Nt 
Muncpl Fin

56058 522 . 22 
21300 405 400 

1400 55V; 5’
11900 310 300

p 300 518 18
700 225 215

8200 5 5
f 6500 533': 33'. 33V. - 

1400 533': 33*» 33’/; ♦ *» 
1000 538 37 38 ♦ 1
4000 61 60 61 .1

58325 523'a 23 23V » ♦ »
B 2000 522': 22’; 22V;

57206 532*. 32 a 32*. ♦ *»

22V.
400 -10

4 5V; ♦ •/»
310 . 5 

18
225 . 15

5

100 S6*a 6*» 6*»- 
200 170 170 170 - 5

5072 36 5 360 365
11000 512*. 12*» 12*. ♦ V.

500 512*. 12 12 - *.
Mun Fin At 11500 512 II*» 12
MF A w 16300 165 145 165 . 20
Murgold 0 800 25 25 25
NLX 0 5000 16 16 16 . 1
NW Gr 4310 55*. 5": 5*» — ’ » 
Nat Bk Con64010 512*. 121 ; 12*». V»
Not Bk 7 500 523*» 23*% 23*»
Not Bsns 149700 149 1 38 145 . 8
Nat Pete 0 3800 20 18 18 ♦ 1
Not Seo 730 510*. 10V; 10*4 ♦ *4
NSeo Equ « 1000 58*. 8': 8*. ♦ V; 
Nt Vg Trco 15782 528 . 27'» 28 
Nelson H 0 18600 78 75 78 -2
Nelsn H p 57900 103 100 102 ♦ 2
Nelson V 0 10000 23 23 23 ♦ 3
Neptun R 0 34200 227 220 227 .9
Nevada 0 6570 240 235 235 - 5
NB Tel 185 z 54 520’s 20 20’ »

I NGld SCP» O z337 17 17 17
, N Goliath 0 z337 7 7 7

N QRogln O48000 495 470 495 . 20
I Newalto 3200 83 83 83 .3
Newfid M 0 5000 31 31 31 -1

I Nfl CopA » 1000 59 9 9 . '»
Ntld Exp 0 2000 75 75 75 -10
Newhak 0 9020 300 300 300
Newscop 3100 50 50 50 -1
Newtei Ent 8135 517’ ; 17*» 17*»

' Nexus O 40000 47 45 45 -5
I Nikkei P w 74250 390 385 385 - 5
■ Noma A f 29566 516'» 15'» 16 -'»

Noromco 0 9000 79 78 79 ♦ 1
j Noromco w 2000 7 7 7

Norando F 35150 514'; 14*» 14 :- a 
Norondo I 203444 524*. 24*» 24': ♦ ’» 
Norndo I B 850 533 : 33 33Vj ♦ ;
Norndo I C 14550 529’a 29 ; 29*» * V. 
Norcen 7600 522'. 72’ a 22’. ♦ V.
Norcn ord < 23388 519*. 19*» 19*.

Quadra L 0 6100 470 465 465 -5
Quartz M 0 1000 95 95 95 ♦ 5
Que Sturg 0 500 210 210 210 --5

700 513*4 13*4 13*4 ♦ V»
800 375 350 350 . 10

10138 105 102 105
15300 175 175 175 -5
39100 515*» 14'* 15*» ♦ V;

Fin 900 516V; 16V; 16V;. 'a
400 524*» 24*» 24*»

10000 290 280 290 . 10
4300 55*» S'/a 5*» ♦ 'a

244900 57V. 7 7
19135 S7Vb 7 

) 5200 340 330
12400 SUVa 14 
6500 86 86 86

SP 444 529’. 29'/. 29' - ♦ I 
900 $7V; 7*» 7*» - Va

1500 185 185 185
f 1900 518*. 18V; 18V; -'4
36390 514'a 14*. 14*.

7040 400 390 400 . 10
11710 513 12*4 13

300 470 470 470 - 5
A11642 55*. 5*. 5*4 - *4

f 24385 440 440 440 -10
z62 57 57 57

7
330 -15 

14 Va . *t

Que Tel 
Q Street 
Queenstak 
Quenstn G 
RBK Nt 
RY NT 
RY II 
Ram Pet 
Ranchmen 
Ranger 
Royrock f 
Rea Gld c 
Red path 
Redstone 1 
ReedSt 1 
Reff Inc 
Regional 0 
Reitmon A 
Renisonc 
Rentown 0 
Repap f 
Res Captl 
Revn Prp 
Revnu B 
Rileys D
Rio Algom 87525 524 23*% 24
Rio Alg C 500 526*. 26*. 26*. ♦
Rio Alto 0 3000 33 33 33
Robson P 0 24500 14 12 14
Rogers A 13040 5128 125 128 
Rogers B f 31161 5108 106V; 107 
Roman 11300 513’» 13 13
Rothm 2p 400 515V. 15 15’
Rouvn R 0 1737 230 230 230
Roxmark 0 8500 16 16 16
Roy L Mrch 400 475 475 475 -15
Royal Bnk 171875 540’>: 39'» 40’. . *%
Ry Bk 188 Z40 522’. 22*4 22V.
Ry Bk 145 2800 517 16'% 17 . V.
Ry Lepg L 14905 510*; 10'. 10*% ♦ '.
Ry Oak 0 6334 38 35 35 -3
Ry Pacific 5300 120 117 120 . 3
RyTrco A 32008 517 16'% 17
RyTrco G P 500 521'» 21'% 21'% — V»
RyTrco J P 7000 522 22 22 . V.
RyTrco M p 1100 520'» 20*. 20*.
Ry Trco w 200 515V; 15’/% 15'/;-’.

NEW YORK
INDICE GÉNÉRAL

VOLUME (en millions)
22S
200
175
150
125
100
75
50

llllllllllllllllllll
J VMMJ V I MU J V IMMJ V LMMJ 
16 17 21 22 23 24 27 28 1 2 3 6 7 8 9 10 13 M IS 16

PB Ven'fet Haut Bat In

A B
ACM n 1.01 
AMR
ASA 3a

100 8's 8*4 8's. *»
8 2215 60*; 59*. 60*». V; 

451 41'/» 41 Va 41*4
AbtLab 1 40 16 3106 53*% 53V» 53V»- V» 
AcmeC 40 
AdaEx 1 82e

97 10’/. 10 10V.- V»
102 14'% 14V. 14*4 

Advest .12 16 143 7*% 7V» 7*%. V4
Alcan s 1.68 6 4277 32*» 31*» 31'». *»
AlexAlx 1 14 1489 24'» 24*» 24*4. *»
AliegCp 
viAlglnt 
AllgPw 3 
AllenG 
AidSgnl 1 
AlstMu 78a

6 85 
17 1*» lVa 1*»

9 315 36*. 36V; 36'. ♦
76 22 15’. 15V» 15 Va
11 929 34 V; 33'a 34’/.. 

175 10*» 10V. 10V.

. ♦ *»

S T
SHL Svstm 19606 59V; 9*» 9V;. ■» 
St Andrw o 1500 240 240 240 -1
St Clair Af 2500 330 330 330
StL CemA 130700 517'» 16/% 17 ♦ »
Samuel M T 400 516': 16V; 16'/; 
Samul MT w 600 250 250 250 -15
Sondwell A 100 511*% 11*% 11*%-'/» 
Soskoil 16508 510 9'» 9'»
Soskoil A p 2820 510V4 10’ » 10’/» - ’•» 
Soskoil E u see below 
Saynor Var 7000 45 41 41 -4
See inv Af 300 518'» 18'» 18'% 
Sceptre R 486892 415 395 410 . 15

Norcn 8 12 
Normic 
NC Oils 
NCO pr 
NCO 3 
NCO 7p 
Nor Tel

300 525 25 25 - 1 »
f 300 57 a 7'» 7’% — ’ a 

5363 519’a 19*» 19*»-'%
Z10 540 40 40
200 529’ ; 29' : 29’ ; ♦ V;
800 521*» 21'/; 21’ ; ♦ ' a

223734 518 : 18’a 18’ : ♦ *»

A f 4800 510 a 10 
P .’66 536 36

1000 34 34
4350 310 310

19200 320
Gt WL.fe 770 1000 525 

i Gt W Ufeco 7818 515*. 15' 
1 Gtr Lenor o18580 80 80

Grn Forest 500 350 350

310 315 
25 25

Northgot 4415 $7 6%i 7
Nthgat gl w?5200 49 47 49 ♦ 1
Nthgate w 1050 30 30 30
Nthlnd O o 800 17 17 17 - 1
Norfhslr E 12700 360 340 360 ♦ 20
Nwsf Dgtl o 5300 125 120 125 ♦ 5
N Beauc o 31000 14 13 13 — V;
N va Coges o 688 92 92 92 ♦ 2

15
* ; Nova Cor f 1083924 512V; 11'-% 12 

j Novo E
- 2

350
8600 55 5 5

300 525 ; 25 . 25 ; ♦ * 
5400 4 90 47$ 475 -15 
1500 515 14*. 15 ♦ *»
3300 525 a 25 25 a ♦ a

202449 515*» 15*» 15': - a
4386 490 490 490

10010 44 44 44 ♦ 1
2000 235 225 235 . 20

O 5500 70 69 70 ♦ 5
5400 56’s 6*. 6'»- a
1800 450 450 450

f 5000 225 225 225 ♦ 10
f 300 58*» 8 8*» ♦ *»

’100 57 ; 7 4 7 ;
z20 55 a 5 a 5a
385 124*. 24 : 24*. * a

3192 513*. 13*» 13*.» a
J 16000 30 30 30 -3
ot 22550 220 181 220 . 35

51800 530*» 30 . 30 : ♦ a
200 525 25 25 ♦ a

1000 521 ; 21*» 21*%-

Grnstne 
1 Greyhnd 
, Grewest F 
i Growth i 
! Growth o 
| Gulf Res 
! Gulf R Ip 

Gulfstrm o 
Gwil ind 

; hSK Mnrl 
I Holey 
! MollfOl D 
1 Momond A 
! Horns a 1 
noms B 

i Hortco 
Hawker 

i noyés D 
i noyés r c 
! HCore a 
1 nees mil 
, nees D i 
I Hees E t 

Hees w 
Heii*
Hemio Gld 
High Rivr 
Highrdg a 
Highwod t 
Hiicrest o 
Hollmgr i 
Hope Brok 
Hope
Horshom f 102700 59*» 9 : 9*» 
HBoy Mn s 900 510’» 10*. 10*.- 
H Bay Co 1622 526 26 26 ♦

Novo F p 
, Novo G P 

NOVO H p 
Nova O p 

1 Novogid o 
i Noverco 

Nowsco W 
Nu Gro o 
Numsco o 

I Numac

O P

250 524*» 24*» 24*» ♦ a
100 525*» 25*» 25*» . *i
725 525 25 25

4100 523*. 23*4 23*. . i 
1900 525'a 25 a 25'»

13863 80 80 80 ♦ 5
1650 511'% 11*» 11*. - '(
6800 514'% 14 4 14*» . ,
7500 105 100 100 - 5

15700 75 70 75 ♦ 5
2500 59'% 9*. 9'%

Scptr R 
Scintilor o 
Scintre*
Scot Paper 
Scotts » 
Scotts C 
Scurry Rn 
Sebrght E 
Seogrcm 
Sears Con 
Securty H 
Sedono I i 
Seel Mtg 
Sensormot 
ShowC B f 
Shaw I Af 
Show I B 
Shell Con 
Sherritt 
Sienna o 
Sikamon o 
Silcorp A f 
Simco Eri 
Skyline
Slater 
Slocan F 
Socnav A 
Softkey S 
Sonora o 
Southam 
Spar Aero 
Sparton o 
Std Trstco 
States Ex 
Stembg

240 515*% 15*% 15*%- 
9400 130 117 117 -8
1230 58'» 8 8V» . V»
1400 518V; 18'/. 18V;. a 

14080 515*» 15'% 15. — a 
8100 515*. 15*. 15*. ♦ 
9400 519'. 19 19"». «

o 500 35 35 35
66183 584'4 82 83*. ♦ 1’»
4539 513 127% 13

P 8300 57’. 7V% 7>.
3400 175 1 72 1 72 - 3
200 59 9 9 .4

6500 365 360 360 . 10
1965 511*. 11*. 11*.. . 
200 512V; 12 12V; ♦ *»
Z50 512 12 12

23175 549'a 48'» 49’% ♦ *» 
87729 515*» 15’» 15'. ♦ a 

940 33 33 33 ♦ 3
17800 305 300 300

620 518 18 18
100 58*» 8*» 8*»

1500 56*» 6*» 6*»- :
f 84300 56*. 6' ; 6'/;- a 

1800 512'/; 12*» 12'/; — a 
f 5300 450 445 450
O 1300 100 100 100

37027 225 220 220 ♦ 5
29010 532*» 32'. 32*»

» 15896 515’; 15*» 15': ♦ . 
5000 13 13 13 -2
400 518 18 18 ♦ '.

o 4500 16'/; 16V; 16'/;
« 2600 536*. 36 36’

OE Inc 
Oak wood 
Ookwd a 
Ookwd A 
Ok wd B

3000 516 - 
5000 94 

» 29500 95 
P 1600 450 

P 2200 55

Stnbg 29375 200 525*. 25*. 25*4 - ' ;
Stelco A 233428 523'» 23*» 23*» — 1 s
Stelco C P 3225 521'» 21*% 21*»-'a
Stewort Ik o 2700 155 155 155 - 5
Stonbridg 686 56*» 6'. 6*»
Strothfld o 28822 55'» 5V» 5*% ♦ 122
Strothfld p 7200 59' « 8*. 8'» ♦ *%
Stroud o 7500 42 42 42 -3
Sud Cont o 1500 60 60 60 ♦ 5
Summit R 584 7 58 7*» 8 ♦ V;
Sun Ice Ltd 4400 345 340 340 -10
Suncor pr 100 523'» 23'% 23'»
Synrgst A 500 55'/; SV; 5V; — Va
Synex Inti o 7000 55 55 55
Syngold o 14500 72 70 72 ♦ 2
TBM NT 32200 55*. 5*» 5*4 ♦'a
TBM NT p 4720 525*% 25V; 25*% - a
TCC Bev 18750 58*» 8". 8". - V»
TIE Tel 350 176 176 176
Top Cp Ao» 8082 35 35 35
Toro ind 5200 65 65 65 —5
Torragon 0 1384 117 117 117 -4
Teck Cor A 2610 520*. 20*» 20*2. — .
Teck B f 44777 520'» 19'% 20
Tee Comm O14200 HO 105 105 ♦ 5
Tel Radio o 1120 84 84 84 -1
Tembec A 4900 511’% 11 UV% ♦ V»
Terro Mn o 5000 33 33 33
Tex Can 2100 540' » 39V; 40'% ♦ *»
Thd CGInv zl3 539'% 39'% 39'»

'Thom N A 351136 527*% 26*4 27*% ♦ 1*»
— ! Tim.nco 3200 360 350 350 - 5

* : Tiverton o 15500 27 26 26 -1
4 j Tombill A 225 190 190 190 . 15

10 ' Tombil B f 225 175 1 75 1 75
25 ! Tor Dm Bk 254153 540V. 39’/; 40 ♦ .
40 Tor Sun 1500 574V; 24'4 24*» ♦ a

Alcoa 160o 6 5073 61'% 61*% 61*». a
AmoxG 08 22 21 15'/; 15'/; 15':— ' s
Amcast 48 9 135 11'% 11*» 11*4- 'a
AmHes 60 24 2846 36'% 36V; 36*4- V.
AmBrnd 2 44 I! 2244 65*% 65’ » 65*»
ACvon 1 20 15 6577 52V. 51*» 51*4
AEIPw 2 32o 8 3416 26*. 26*» 26*».
AmE*P 84 13 16506 30'» 30'
AGnCp 1 50 10 1163 34'; 34’%
AHome 3.90 14 1781 ‘
Amrtch s2.92 12 3151 52*. 51V» 52*4. IV; 
AMI 72 19 1890 18’. 18 18 - V»
AmRIty .72 3 431 4*» 4V. 4’.- V,
AmStor 1 23 292 58’» 57V; 58 ♦ V;
AT&T 1 20 16 39689 u33 32V; 32*»
Ametek 60 19 735 13V; 13 13'.
Amoco 3 80 10 6148 u82'% 81V; 82 ♦ *4
AMP 120 15 2842 43*. 43 43*.. *4
Amrep 47 140 8*»
Anheus 72 14 8041 u35'.
Apoche 28 25 596 8*.
Armco 101013 10'» 10*» 10*4
Arme Pt2.10 6 23*. 23*» 23*%
ArmWI 1 10 2078 36'% 36V; 36*»- V.
Asorco 1 20 6 1423 27V. 27 27’ % ♦ *»
AshOil s 1 10 4106 u41'« 401. 40*.- 'a
AtIRich 4 50 II 4534 u92*. 91*. 92'.. *»
AtlosCp 32 28 27*. 28
Avon 1 1779 22*» 22'% 22’.- '»
BCE g 7 48 691 31'% 31 31
BokrHu 46 39 4087 17*» 17 17 — a
BkrH pf 3 50 39 45'» 45V; 45*.. ;
Bousch 1 16 15 2773 u48*b 48 48*». *%
Baxter 56 15 10886 20'» 19'» 20 
Bearing 80a 13 75 40*. 39*. 40*» ♦ r »
Bell A ti 4 08 11 2077 75*% 74*» 75*%. T a

30*.. 
34'/....

86*» 86*4.

8 V. 8’/;— 
34*» 34*.. 
8*» 8*».

PB Vent.t How. Bat farm. Ch.

Belllnd 28 15 51 15*% 15*% 15*%
BellSo 2.36 12 3433 42'. 41*4 42 ♦ V»
BeloAH 44 32 39 26'/: 26 26 —
BenfCP 2 20 11 770 46'» 46 46';. '/»
BethStl 5 2722 25'% 24*. 25 - ' » 
BlackD .40 14 2117 24'/. 24 24V.. Va
BIckHR 1 04 17 730 28'» 28': 28*»♦ V»
Boeing 1 60 1 7 8584 u69'. 68'b 69'.. 1"»
BoiseC 1.40 7 1799 42'% 42V. 42'». '% 
Borden 1 56 14 665 58*% 58'% 58'/;. *% 
Bowalr 1.12 6 2901 27'» 27V; 27*. 
BristMv 2 16 6739 U47V; 46 . 47*%. 1 
BritPt 3.27e 14 3497 6l*% 60*. 61. ♦ I s 
BrtPt pp3 27e 1577 u39V; 38*. 39*».!*»
Br.tTel 195e 11 4 49*. 49*. 49*.- '.
BrwnGp 1.60 70 244 33*» 33V» 33*». '%
BrwnFr 56 19 2280 29*» 29'% 29V; ♦ *»
Brnwk 44 8 7872 18'% 17V. 18'». '%
Buckeye 2 4 0 8 228 22*» 21'a 22*». '.
BurlnCt 9 59 19'» 19*. 19'»— ’» 
BrlNth nl 20 7 2688 23'» 23'a 23*»-'» 
BrlRsc n 44e 98 4248 45'. 44'a 45 
Businld 12 670 11'% 11*» 11*%- V»

C D
CBI In .60 34 182 27*. 27"; 27';- 'a
CBS 4 40 16 561 174V. 173’. 173V;-*. 
CCX 7 3V; 3*» 3V;. V»
CIGNA 2 96 9 2355 53’. 52V; 53'.♦ V;
CNW 10e 8 9657 40'. 38'a 39V;. V»
CNW Pf 2 12 1372 32 30*. 31'%. *%
CPC 1 60 14 2188 53*» 52*» 53'%♦ *4
Collhn 133 15*» 15'. 15*»- *»
CompSp 92 16 719 32’. 32 32'»- '%
CdnPc g 76 3701 19V: 19'. 19V;. '.
Carlisle 1.16 17 220 36*. 36*» 36'/;♦ V»
CartWI 68 14 439 40'» 40*» 40*4- V»
Caterp 1 20 10 4048 58'» 581; 58’:
CentEn 1 60 2329 16 15*. 16 . V»
CenHud 1.76 8 126 21V; 21*» 21*»
Chmpln 1.10 7 7134 31'» 31V. 31*4. V.
Chose 2 36 3 15938 u 34*4 33'» 34*». V; 
Chse P«4 8!e 47 46'% 46 46 -
Chevrn 2 80 11 8022 u55 54% 55 ♦ *»

18 177 8% 8V» 8V..
35 1082 33’.; 32V: 32’/:-1
6 9275 26 25V; 26 ♦ *»

1070 15 14 V; 14%— ’.
6 33845 28% 26*. 28’ » ♦ 1%

Z1110 69 68 69 -1

CmeOd 
Cificorp 1.48 
CIvEI P»7 40 
CIvEI Pf7 56 Z100 70"; 70V; 70V;- V;
Clorox 1 04 13 1340 32' » 31*» 32
CocoCI 1 36 18 10039 uSl's 50*. 51*4. V.

V»n»*t Hot/t lot

Torstor B 1 29800 531*» 31 31".
T Enrgld o 5195 355 350 350
T Enrgld w z600 8 8 8
Total Pet 1500 528 27*. 27*.- ’.
Total PA p 3127 546 46 46 - *»
Troc Ind o 1000 22’; 22'; 22' ; -2'%
Troder R o 99700 45 45 45 ♦ 1
Trader B p zlOO 523' : 23'; 23V;
Trade 10'. P 1650 59*. 9*. 9*. - '. 
Tr C Glass 1000 526'; 26’: 26'/;
Trans Dom 27500 76 72 76
TrnAlto U 
Tr Alto 4 ;
Tr Alt 9
T r Alt 8 40
T r Alta 7.20 
Tr Alta 710 
TrCon PL 
TrP 1st E
TrP 1st H
TrP 1st I
TrP 1st J
TrP w 12100
Trpoc Res o 7000 9 
Treminco o 1000 86 
Tri Line 200 410
Tr.cal R o 100191
Tridel Ent 
Tridont I 
Trilogy 
Tr ilon A 
T mon Fin
Trlon Fin
T nion 
Trimoc
Trimel C o 
Trinity Res 
Trpl Crn E 
Triton Can 
Triton 
Triton 
Triton 
Triton 
Trizec 
Trizec 
Trizec 
Tuckohoe ‘ 
Turbo
Tut Ent ( 
Twin RB 
Tyler R (

U V

44676 513*» 13' ; 13V; - s
z31 559*. 59*. 59*.

1120 525*. 25*. 25*.
1000 525'. 25'. 25'.
500 524*» 24*» 24*»- '» 
500 523'% 23'a 23'»

248960 515'; 15 15*».
400 550*. 50*. 50*.
300 550*» 50*» 50*»- . 
800 549'» 49'a 49'»
100 548': 48'; 48";

5 4 5 ♦ V;
9 9 9

86 86 -4
410 410 - 5
191 191 - 4

400 518 a 18 18' a . *»
33900 174 165 173 ♦ 8

523660 64 60 64 - 1
35683 519'. 19 19’a ♦ V%

I 1400 521'; 21*» 21*»- ’» 
II 3500 520 ; 20*» 20*» ♦ a

23900 510'. 
7110 380 
1000 320 
1000 52 
z 300 90 
9845 1 60

10 10'. 
370 375 
320 320 

52 52
90 90

151 151

I

200 512": 12V; 12'.;-*» 
1700 58 : 8 ; 8'; - ’«
700 512' a 12' a 12'%

Z200 34 34 34
5800 536*» 36'a 36 .

700 537 ; 37': 37V;
1100 522*» 22*» 22*»

WIC B f 
Woio* A 
Wolwyn 
Wrdair A 
Wrdair B 
Weidwod 
Weilore a 
Werner D 
Wst Frosr 
Westar Gr 
Wstar Gr 
Westar M 
Wstbrdg a 
Wcoast E 
Wcoost A 
Wcoast 1 i 
Wstrn Corp 
Westmm 
Westmin p 
Weston 
Wharf 
Wharf p 
Wharf w 
Wilanour o 
Wilshir E 
Windarro o 
Wmpok 
Woodwd

1% V.n'nMou' Bat f.rm Ch

viColec 65 IV» 1 iv%. V»
ColgP U8a 10 2790 47 46'. 47 ♦ *.
ColGos 2 14 418 35*% 35V. 35V; ♦ .
CmbEn 1 722 28V» 27'% 27'%
CmwE 3 11 2649 33*. 33*» 33*4. *»
Comsat 1 32 8 164 27V; 27V. 27*»
CPSVC 36 17 1291 26'% 26V; 26*4. V»
CmpCre 40 12 320 11*» 11V» 1H|- y.
CompSc 16 1213 50’. 49*. 50V.. V;
Conseco 20 3 180 13*» 13V» 13*». V»
ConsEd 3 44 9 1337 45'% 4S*% 45*4. *»
CnsFrt 98 10 3959 31*% 30*» 30*.. V;
ConsNG 1.76 17 807 39V» 38V; 39 ♦ V;
CntlCp 2 60 649 32'% 32*; 32*4. V%
CntIBk n 80 4 902 20V; 19V; 20V;. 1V%
CtDato 725 1723 21*. 21*% 21*. 
Cooper 2 13 1275 56*. 56 . 56*%. *»
Crane 1 9 404 25 24*. 24'%- ’%
CwnCk s 15 304 49*» 48*. 49V»* V.
Cyprus 80a 6 259 39'. 39 39V»- V»
DatoGn 908 17V; 17V» 17V;. V.
Datopt 117 3*. 3*» 3*.
Deere 1.20 14 2958 u53 52 52*.. V;
DelfaAr 1.20 8 2596 58*. 57 58*». IV;
DensMf 1.32 12 448 27V; 27 27*»
DeSotO 1.40 63 468 49'» 49V; 49'»
DetEd 1 68 4024 17'% 17*% 17*4. V»
Dexter 80 22 2434 32*. 31*4 32V«-*»
DionoCp 144 5*. 5V; 5V%- V»
DigtICm 12 1349 23*% 22*. 22*.- V»
Digital 12 8628 114V. 112 113'%. 1^
Disney 48 19 4497 u78*4 77V; 78V;. Vu
Divrsln 19 36 5'% 5*4 5'%. V»
Domtar 50 66 13 12'% 13 . V%
Donlley 88 15 2547 u39*% 38V; 38*». V;
DowCh 3 20 7 6770 95'% 93*. 94'». IV.
Dravo 26 772 19V» 18*» 19V». V;
Dresr 80 19 3856 37*4 37'/. 37V;. '4
duPont 4 20 12 8994 ul05 102’. 104'».3*% 
DuqLt 1 28 10 5^3 18'. 18 18'/.. V»

PB Ventât Haul

E F
EGG 68 14 381 32'% 31*4 31*4- /.
E Kodak 2 11 6350 47V. 46*» 47 - V»
Elec As 25 9 2V. 7Vt Vu.
EmrsEI 1.12 13 1609 30V; 30". 30'/.- V.
EmryA 280 7*» 7V; 7V;
Emhrt 88 21 6241 42V» 41*% 41*.-V»
Equifax 84 18 107 27*% 27 27V»- V%
Erbmnt .60 154 465 30'» 30V» 30'%. *»
Ethyl 48 13 2377 u25*% 23'% 25 .IV»
Excelsr 1 28e 5 14'% 14*. 14'%. V»
Exxon 2 20 12 21126 46'% 45*» 46V». *% 
FMC 10 216 37'/. 36*» 36'»
FPL Gp 2 20 9 7533 30'. 29'% 30 - V»
Fairchd 20 20 437 14*» 14V. 14V.. V»
Feders 40 16 387 13*. 13*% 13V;- V»
FedExp 12 1412 49*» 48*. 49 - V»
FireFd 60 7 599 u34’/. 33*% 34 ♦ *»
FlghtS s 16 22 327 u32'% 32V: 32'%. *»
Fluor 08e 27 1764 23*% 23V» 23*». ".
FordM 3 5 10526 51*% 50V» 51 ♦ *.
Foxbro 10e 39 80 31V; 31*% 31*%. *»
FruhfB 232 2V» 2 2V». V%
Frhf ptAI 47t 221 7V; 7V. 7*». V.

G H

Motoria .76 12 13832 41*» 40% 40H— *»
NBI 66 IV» 1 Vi 1*»
NCR i 32 11 2349 57% 56*. 57%. 1
NL Ind n 60 10 619 24V» 23% 24 - V»
NUI 1 56b 6 51 18*» 18% 18%. *»
NWA 90 14 3078 66V. 65% 65*». *»
NatEdu 13 14753 23'» d18 20 %—2%
NatFGs 1 26 10 207 19 18'% 19 ♦ V%
Nil 833 18*% 17T% 17'%
NMedE 68 14 2050 28*» 27*. 28 - *%
NtSemi 6437 8 d 7*% r%- V.
NtSvIn 84 14 210 24*» 24V. 24*» 
Novistr 8 9614 6*» 6 6V.- *%
NwtMg 60 16 1232 41V; 40*» 41 Va. *»
NioMP 1.20 10 3005 12*% 12V. 12'/.
NioMpf 4 85 Z 250 46 46 46 -1*»
NorTel 28 22 3339 15V; 15V% 15*%. Vi.
Nthgot g.50e 259 5'% 5*. 5*4- V.
Nova g n .52 5079 10W 10 10V»— *»
NuvNY 68 105 10*» 10 10*%
Nynex 4.04 11 1870 u71V» 70*% 71 ♦ *»

O P
OcciFet 2.50 22 6620 27V; 27V. 27V.- *%
OhioEd 1.96 16 1154 20V. 19'% 20*%. *%
Olin 1 80 111628 52V. 51*% 52*%. 1*%
OutbdM 80 9 491 33*» 32*. 33
OwenC 6 390 28'% 28*% 28V;- *% 
Oxford 50 2 11V; 11*% 11*%
PPG 1 36 10 1307 44V. 43*. 44V.. V%
PacEnt 3.48 12 872 41*% 41*% 41'A. *%
PocGE 1.40 13 4003 1 77% 17*% 17*.. *%
PocSci 90 15*% 15'/. 15V4- *%
PocTel 1 88 13 8012 35*% 35 35*%. *%
PanAm 8622 4*% 4V% 4V.
PonEC 2 4777 21'% 21V. 21*.. *%
ParkDrl 3 354 5*. 5*% 5*.. *%
Penney 2 9 2033 54 53*% 53*%. *%
Pennzol 3 997 84*. 84V. 84*%. 'U
PeopEn 1 60 8 395 20*. 20*% 20*%. *%
PepsiCo 84 15 14039 u44*» 43*% 44 ♦ *.
Pfizer 2.20 12 3899 57V. 56V. 56V;. V%
PhelpD 2 40 4 1671 57*% 56*. 57 - *%
PhiloEl 2.20 9 2800 20 19*% 20 ♦ V.
PhilMr 4.50 12 9460 120*; 118*% 119*%. 1 
PhilPet 88 9 13230 u23'% 23V. 23*.. *% 
PitnyBw 1.04 14 1708 44*» 43*% 43*.- V. 
PittStn 19 1786 18V. 17*% 17'%. V%
Poloroid 60 4419 43V. 42*% 43*%. *%
Portée 33 171 u 8*% 8'% 8V.. V.
PortGC 1.96 11 2188 22*i 22V; 22*i. V%
Primco 28 6 4744 22*% 22V» 22*%. *%
ProctG 3.20 14 4512 U92*. 90*% 91*%. *%
PSEG 2 04 9 5479 24 23*% 24 ♦ *%
PugetP 1 76 9 616 18*» 18V. 18*%. V.
PHICB 85 78 8 7'% 7'%- V%
Q. R

.10 1ii 1837 51V; 51’/. 51%
2 11l 383 54% 53% 54%.

W1 251 4% 4 V; 4%
2 68 13 41131j47V; 47V» 47V»—

2 4 ij37 37 37 ♦
248 41 25% 25% 25%
1 08 U'2713 38V. 37% 37'»—
!22e :1 340 15V. 14% 15 ♦
1.41e 47 13 12% 12'»-

60 <>7689 18% 17% 18% +
1 ti 769 54 53% 54 ♦

1.64 1218129 46% 45% 46V; ♦
.30 907 8'» 8% 8%
50 12 2237 30% 30V» 30'/.—

1.88 17 2093ij59V. 58% 59 ♦
5.25e f5 7067 84% 84 V» 84%.

5 51 57% 56% 56%—
96 14 1300 44 V. 43V. 43%.

1.80 13 2248 37% 37V: 37V:—
1 36 13 3566 u 66 V» 65 65V: ♦
1 80 55 172 50V» 50 50 -

1i 611 6% 6V» 6V. ♦
1 20 16 1460 37% 36% 37V. ♦
1.40 •7 2855 42% 42V; 42%.
.96 14 3090 35% 35V« 35%—

2 :71478 54V. 53% 53%
1.80 1î 2754 48% 47". 47%

.52 50 17 V, 17% 17V»

y»nt*i Movt 6® hrm. Ch.
11250 S14*» 14V; 14V%

600 S13*. 13V; 13*.. ’<
3476 395 380 395 . 15

f 16870 S16*. 16 16V» ♦ "1
4740 S16’ a 16 16
1170 S17'» 17'» 17'» - V»

011771225 215 225 .10
25900 120 110 120 -10

4963 S19 18'; 19 ♦ V;
44475 134 128 132 -2

P 1100 S25' a 25 25'/» ♦ V»
pl 1600 $9*: 9 . 9V% . V» 

500 59 8'» 9
17703 517’» 16'» 17'» ♦

P 300 525*» 25*» 25*»
P 400 524’a 24’ » 24 V» ♦ '.

1001 375 360 375 ♦ 10
2900 59'. 9’» 9 » — '»
1600 522 21'» 22 ♦ V,
4751 538' ; 371. 38V; ♦ *i

155800 561. 6V: 6*. ♦
1000 522 22 22

310 345 . 35
325 325 . 10

6 6-1 
103 103 . 1

9500 514'; 14*» 14*»-'»
7513 55^4 5*% 5*»

GAF 
GATX 
GEO 
GTE 
GTE pf

GenCrp 
GnDyn 
Gen El 
GnHost 
Gnlnst

GMot pf 
GM E 
GPU 
GenlRe 
GnSignl 1 
Gensco

Gillete
Gdrich

GordnJ
Grace 1.40 12 11973 u31\% 29 31V;.2*%
GtAtPc 60 15 265 49". 48*. 48*.- *%
GtWFn .76 8 3478 16'/. 15'% 16’/.. V.
Greyh 1.32 13 1747 30'» 30'/. 30*%. V.
Grumn 1 9 923 22'% 21*. 22V». *»
GrdPrd 50b 12 31 14*% 14V. 14*»
GlfWst s 70 15 2741 48 47*» 48
GulfRs 181 11*» 11V. 11*%- V»
Holbtn 1 35 4966 31V» 30V: 30*.
Hanna s 40 7 368 23V: 22*. 23'/.. V:
Hanfrd s .36 18 75 26*. 26'/; 26*;- V»
Hanson 79e 12 3744 16". 16 16'/.. '%
Horris 88 16 953 28*» 27'% 28*%. *4
Harsco 1 20 22 333 25*. 25 25*%. V;
HedaM ,05e 25 323 14*% 14V% 14V.- V.
Heinz 1 44 16 2705 u50". 49*» 50V.. IV» 
HelneC 30 15 77 48'% 48 48'%-
HerculS 2.24 18 937 47 46'» 46'»- V%
Hrshey .70 11 1820 26*» 25*4 26'/;. *4
HewIPk .34 16 x 7462 56 54*% 55'%. 1*4
Hilton s 1 19 2851 52*4 50V; 52*4.2'/.
Hitachi 59e 27 88 123'% 123 123 - *%
Holiday 7 638 30*» 30'/. 30*». 
Hmstke 20 9 1550 14% 14V. 14%
Honwell 2.10 3660 64 63'/» 63*.. *»
HCA 72 14 74315 U49% 49'/» 49*». '%
Houslnt 2.14 9 1601 64*. 63*4 64%. *»
Houlnd 2 96 8 2245 27% 27*% 27%. V»

Qantel 2 15 *» 916 9-16
QuakrO ' 20 16 3004 51'/% 51% 51*4. V%
Quantm 3 4 1070 54% 53*4 54*%. *.
QkReilv .24 11 55 14V. 14 14V.. %
RJR Nbl 63e 15 6654 87% 86'% 87*%-% 
RalsPur 1.65 12 836 82*» 81*» 82'/.. %
RangrO 50 3333 6 5'% 6 ♦ %
Raythn 2 9 995 69% 68*» 69 . *%
ReadBt 661 13-16 11-16 *4-1-16
ReichTg 1.76 9 18 14*4 14*% 14*4. V»
Rxene n 60 4 355 19V. 18*% 18*4
ReyMtl 1 60 6 1513 57% 55% 56*k
RiteAid 82 14 1023 33*» 32*4 32*4- %
vi Robins 11 1226 27*% 27 27%- %
Rockwl .72 8 5361 22*» 21% ??%♦ %
Rorer 80 21 6486 41*% 40V; 41 . *%
RovID s3 62e 8 5137 u63% 63 63*». *%
Ryder 60 16 1202 26*» 25*. 25*.- *%
Rymer 187 12*% 12V. 12*%. V.
Rymer oil.17 51 10 9*» 10 . V»

S T

I J

33500 345 
900 325 

0 5000 6 
3000 103

ICM 1,36e 45 9% 9*. 9*4- %
ICN Ph 28 282 6*» 6*» 6*»- %
INAIn 168a 19 17 16% 17
ITTCP 1 48 7 2882 53% 53'. 53*4.
I NCO 80a 5 5293 30*» 30'4 30%. %
ingerRd 1.04 13 667 39*» 39 39 - v« i Telet
InldStl 1 40 6 1574 43 42*» 42%. %‘
inlerco 10429 3*» 3 3'/.. %
IBM 4 40 12 22669 118*4 117V. 118%. 1%
IntFlov 1 92 15 1505 50% 50% 50%. %
IntMm 1 15 1322 40 % 40 40'/.. *%
IntMult 1.18 12 259 28*% 28 28*%. *»
mtPap 1.48 7 5062 46 % 46V. 46%. %
IntpbG 80 15 247 39*4 39 39%. %
IpcoCp 176 10% 9*% 10 . V.
JohnJn 2 16 6335 u93% 91*% 93 .1*»

100 400 400 400
75600 61 60 60
14000 23 21 21 - 1

z50 65 65 65
10000 45 4] 43-2

UAP A f 200 *.* 15 1 5 ♦ *%
ULS Cop p 7400 *25*4 2 5*. 25*4
Ulster P 0 8774 205 202 202
Ultmr C Ip 400 *25 25 25
Ultmor pic 222945 *6 . 61 6 .
Umcon A 400 *9*» 9*» 9*% ♦ *»
Umcorp A f 12050 S7V; 7% 7'/;—%
Umcorp B 200 *8*» 8*» 8*» — *%
Umcorp 117 1000 *11'; 11% 11%. »
Unigsco B f 4005 370 370 370 ♦ 5 
U Entprise 5919*10% 10 10%. %
Un Corp 778 *35% 34*. 35*. ♦ 1
U Keno 500 *5' : 5'/; 5'/; — ' a
Un Reef 0 U000 34 33 34 -1
US Steel Ip 400 *25 a 25% 25%
Un Tire 1500 128 128 128 ♦ 3
Un Tri Stor ;46 41 41 41
Urbono C 0 6000 85 85 85 ♦ 5
UtiliCorp z22 *21 21 21
Volue inv 2290 *14*» 14 a 14% ♦ .
Volue p 1000 *25*» 25*% 25*» ♦ a
Varity C 47406 345 340 345 *5
Verity A p 200 *24% 24% 24%. %
Verity w 21500 70 65 70 ♦ 4
Vedron 0 2000 35 35 35
Ventech 0 20000 1 38 130 1 33 -2
Vicery R 0 9850 *6% 6% 6% ♦ ".
Videotrn f 10200 *16*4 16% 16*.
Vista Mn 0 11146 230 215 230
7.Iron A 1000 350 350 350

WW Mnrl 0 4000 35 35 35 -1
WEaite A f 5450 *11% 11'% 11% ♦ % 
WEou II w 50750 185 175 185 . 10
X Col 0 1000 60 60 60
XL Food 14200 160 152 160
Xerox Con 1050 520% 20% 20V» ♦ V» 
Zytec Sys 0 5000 55 55 5 5 .5

Debentures
Oxf Prop d 66 *78 78 78
Sept R 3deb 23 *87 86 87 .3
Sept R 7deb 2 *101 101 101

Debentures In US Funds 
Amoco Sed 233 5101% 100% 101V. ♦ *.

Partially Paid Shores 
B Corp r 25600 *9 8*4 9 . .
Boncshr r 17200 *11 10V; 10*4. *»
Br Steel odr21350 *18 17% 17*»-*»
RY Fin r 4900 *16*» 16% 16*»

Partnership Units 
P Storage 200 *34 33*4 33%
Soskoil E u 1200 *98'; 98% 98%

Resale Restricted 
Trust Units

C Income u 17855 *8*. 8% 8%
C Trust un 3650 *8 8 8 ♦ %
Enrpls FB u 300 *8 % 8'/. 8'/.— %
Enrpls FC u 2350 *9 B*. 9 ♦
FirstPr Tr u 2100 *22 % 72% 72%
RPF Bnd u 2600 *8% 8 . 8*» ♦ %
RT Enrgy u 4170 *8 7*i 8
RT En llu 22910 57% 7'/. 7*» ♦ *»
UCarb Eq u 1200 *25 % 25% 25% . V» 

Traded In US Funds 
Osbn Chap 0 5800 80 75 75 -15
TORONTO MOST ACTIVE STOCKS

By The Canadian Press 
Stock Sales High Low Close Chge 

INDUSTRIALS
Novo Cor 1083924 *12% 11'/» 12 - *t
Cdn Poc L 654154 *23 % 22'» 23'/» ♦ %
Inti Thom 464304 *16*» 16% 16'/. ♦ %
mco Ltd 414440 *36*. 36 % 36*» ♦ %
Thomson 351136 *27% 26*. 27% ♦ 1%
Bk 0» N S 340459 *15’/» 14% 15

MINES
Petromet 630000 52 45 52
Placer D 249073 *16% 16% 16V; ♦ V.
Camp Res 229810 132 119 130 . 11
Wharf Res 155800 *6*. 6% 6*. ♦ V. 
Hemio Gld 133735 *14*4 14% 14V; ♦ '.
Echo Boy 127289 *19*» 19% 19%

OILS
Trilogy R 523660 64 60
Sceptre Re 486892 415 395
Ranger O 244900 *7 % 7
Pan Contnl 173033 *5 460
Con Norex 152000 *5 495
MSR Expl 125400 160 160

K L
KLM 75e 6 247 21V. 21% 21%
K mart 1.32 10 4208 40 39% 40 . %
KaufBH 30a 6 2194 11*» 10'» 10%
Kellogg 1.72 15 2942 60'/. 59% 60 ♦ *»
KerrMc 1.10 19 765 42*4 41V. 42
KimbCI 2.60 13 1502 61 60% 60*4. V.
Kuhlm 42t 41 9% 9*4 9%
LAC 10a 117 11 10% 10%
vi LTV 1857 2*» 2V. 2*». %
viLTV pfB 11 4 3% 4 ♦ V»
viLTV pfD 101 2% 2% 2%
Lam Ses 6 327 15*» 15 V. 15*»
Leornl 48 15 45 17*4 17 17*4. *4
LeeEnt 68 16 97 26 25*4 25*4- %
Lilly 2 70 19 3159 ul03% 100*. 103 ♦ 2% 
Lilly wt 11993 u34% 33V. 34'/.. IV.
Litton 12 625 78% 77% 78
Lockhd 1 60 5 2273 48 % 47*» 47*»-'/.
Loews 1 7 2292 u87*4 85*» 87%.2'i
Loral 72 11 287 36% 36*» 36*4. *»
LoLand 1 1265 35V. 34*. 35%. %
Lubys 56 18 84 27% 27*» 27*»- V.
Lukens 1 8 68 29% 29V. 29*»- V.

M N
MCA 68 24 4712 54*» 53 53%- *4
MCorp 1997 V; 7-16 15-32
MNC 1 90 7 3283 45% 45% 45*». V.
MfrHon 3 28 2 5605 u35% 33% 35 .2 
Manvl n 793 7% 7% 7%
Morcde 16 147 2 1% 1%- %
MrshMc 2.50 15 1839 u60*4 59*4 60'/;. *.
MartM 1.10 8 1171 46*» 45% 45% 
Mosco 48b 12 2501 25% 25 25%- %
MasCp 3 80 72 35% 34% 34*4- V.
Mattel 16 3539 u11% 11% 11*4. %
Moxus 05e 1305 7% 7*4 7*4- %
MoyDS 1 28 13 6221 38 % 37% 38 ♦ %
Moytag 90a 10 3258 20% 20% 20%
McDId 20a 13 23 7% 7% 7%. %
McDnl 56a 15 4855 51% 50% 51 ♦ %
McDnD 2 82 10 765 u92% 92V4 92%. %
McGrH 2 18 2852 68% 67% 68'/.. 1%
Mead 76 7 6403 38'/. 37% 37%-%
Mesrx 28 15 658 29 28% 28*4- V.
Melvill s 14 1726 u42*4 42 42%. *4
Merck s 1 64 22 11290 66'/. 64% 66'/» ♦ % 
MerLvn 1 13 1789 28% 28% 28%. %
MidSUt 40e 8 4163 17% 16% 17
MMM 2 60 14 4279 u69*. 68 % 69%. 1
Mitel 205 2% 2% 2%- %
Mobil 2 40 10 12798 u51'/. 50% 51'/..%
Monsan 3 11 2665 u94% 93 94%. 1%
Morgan 1 66 7 76694 38 35% 37'/.. IV;
MorgGr 41 8'/. 8'/» 8'/.. %
Morton 92 13 2546 44*4 44 44*4.

SCEcp 2 48 10 3763 32% 31% 32 
SSMC 562 u35% 35 35%. %
SabnR 1.29e 9 23 12% 12% 12%. '4 
Salomn 64 16 2195 26% 26% 26'/.- % 
SDieGs 2.70 12 310 37% 37% 37'/.- % 
SJuanB ?8e 22 235 8 % 8*. 8*4- %
SJuonR 2.25c 14 21 15% 15 15%. %
SFeSP 3441 22% 21% 21 %- %
SoroLee 1.44 15 1875 47% 47V; 47% 
SchrPIg 160 18 2699 64% 63% 63%. % 
Schlmb 1 20 22 6147 38% 38 38%- V.
ScottP 80 8 1537 41% 41% 41*4
SeaCnt 45e 6 11820 u50% 46*4 48'..2%
Seagrm 1 40 11 1687 70% 68% 70%. 1%
Sears 2 116689 43% 43% 43%. %
SecPac 1.96 7 7092 40% 39 40 . 1%
Shaklee 80a 23 674 u47% 47% 47%. %
ShellT s2 40e 11 1537 u42% 42 42%. %
Shrwin .70 12 1772 27% 26*4 27 ♦ V.
Smithln 172 10V. 10 10V«. V.
SmkBck 1 84 29 12506 54 % 53% 53*4- V. 
SnopOn 1 14 1363 37*4 36% 37% .1
SonyCp 30e 29 280 53V. 53 53%- Va
Source 3.50 21 37*4 37% 37*4. %
SoestBk 1.12 11 1854 25% 24% 25%
SouthCo 2.14 9 3146 23% 23V. 23%. V.
SoRy Pf 2.60 37 28% d28". 28'4- %
SoUnCo 20 345 11% 10*4 11%. V.
SwBell 2.48 13 3394 45% 45% 45%. V.
Sprague 05e 16 149 12% 11% 11%- V.
Squibb 2 16 3922 67% 66% 67%. 1%
StdPoc 165e 5 513 13% 13V. 13'/.- %
StdPrd 80 9 296 28*4 28V. 28'/.- %
StanlWk 96 13 549 32 31% 31%. %
SfoMSe 1.08 89 10*. 10% 10*4........
StrICh n.25e 4 204 17% 17 17
StoneW 2.40 14 390 u75'/. 74 75'/.. IV.
StoneC s 72 5 2746 30 % 30% 30%- % 
StorTch 11 6702 2% 2 2%
SunCo n 1 80 619 1393 37% 36% 37%. V. 
SunMn 1163 3% 3% 3%. %
Syntex 1.30 15 10492 40 % 39*4 40*4. 1%
TJX 50 15 2649 24% 24% 24%. %
TRW 1 720 11 1519 45% 45 45%. %
TocBt 47 85 V; 15-32 15-32 
Tandy 60 12 3803 44% 43% 44 ♦ %
TchSvm 13 180 11% 11% 11%. %
Tektrnx 60 30 288 22% 22% 22*4. %
Teldyn 4 11 178 359% 353*4 359%.5% 

1 23c 12 2705 24 23*4 24
Tempi I 1 16 7 1523 53% 52% 53%
Tennco 3 04 23 4138 48 % 48% 48%. %
Texaco 3a 10 23836 53% 53% 53%. %
Texlnst 72 9 6138 38*. 38 38%-%
Textron 1 9 2676 27% 27% 27%- V.
Time 1 23 4579 117% 116 117 -V.
Timkn s 92 15 409 35% 34% 35 ♦ %
Tonka 3001 13% 12% 13%
TWA pf 2.25 117 15% 15% 15%
Tronsm 1 88 8 1169 34% 34% 34%-%
Tranlnc 2.16 52 22% 22% 22%. %
Trnscop 4 35 7% 7 7 — %
Tronsco 1.36 304 37% 37% 37%
Transcn 83 2% 2% 2%
Travler 2.40 14 899 u39% 39% 39%
TriCon 2 07e 206 20 % 20 20%. %
TritonG 2 32 15% 15% 15%- %
TritEng 10b 11 1279 14% 13% 14%. %
Tultex 36 14 246 10% 10% 10%

U V
UAL Cp 12 1272 1 22% 120 122% .2 
UNCInc 7 1363 8% 8 8%
USG n 3 1622 6% 6 6 - %
USX 1 40 13 14232 32% 32% 32%. %
UnINV 2.lie 12 1278 63 62% 62%- %
UCarb 1 6 12885 31% 30% 30%. %
UnPac 2 20 12 1756 69% 68% 68%
Unisys 1 8 6023 27% 27% 27%
Unisv pf3.75 922 51% 50% 51%. %
UBrnd s 20 10 111 15% 15% 15%. % 
UtdMM 34 3% 3% 3%
USWesf 3 76 10 1085 u63% 62V, 63% ♦ %
UnTech 160 9 4262 45% 44% 45V. ♦ %
Unocal 1 208 5553 u44 43". 43%. %
UPiohn 88 16 9065 29% 29% 29%
Valero 23 2880 12% 12% 12% ♦ V.
Vorco 815 4 3% 4 ♦ %
Varian .26 11 1325 27 26% 26%— %
Varifv 8 823 2% 2% 2%— %
VistoCh 1 80 7 897 55'/.

W X
54% 54%— V.

Wainoc 39 636 7 6% 7 ♦ %
WolMrt .22 23 6330 33% 33% 33%. %
Walgrn 68 16 1886 36% 35% 36 . %
WornC 68 18 15847 48 % 48% 48%- %
WrnC pf3 63 4479 81V; 80% 81 -1
WarnrL 2.56 16 2249 u82% 81 81%. %
WeinRI 1.76 17 510 26 25% 25%- %
Wendvs .24 21 1867 6% 6% 6% 
WstdE g 80 14 6 14% 14% 14%. %
WUnion 633 2% 2% 2%- %
WstgE 2 10 2793 54% 54% S4%. %
Weyer s 1 20 10 5222 27 % 26% 27%. %
viWhPit 49 13% 13% 13%— %
Whitmn 96b 17 4261 33% 32% 32%- %
WillcG S .11 13 51 17% 17% 17'/.— %
William 1 40 12 1404 31% 31'/» 31%. %
Winnbg 40 27 1477 9 % 9 9%
Witco 1 50 10 161 37% 37% 37%. %
Wolwth 1 64 11 3467 50% 50 50%- %
Wyse 1361 5% 5% 5%. %
Xerox 3 18 2471 62% 61% 62 ♦ %
Xerox pf4 13 1 45% 45% 45%
ZemthE 95 3278 19% 18% 19
Zero 44 15 48 19 18% 19 ♦ %
Zurnln 68 15 71 27% 26% 27%. %

54480 HOhi 10 10'. ♦ t
24900 80 79 80

133735 SU*.r U -i U ; . ,
o 1834 103 100 103 ♦ 2
o 7000 75 75 75 ♦ 5

) 2200 228 225 225 - 3
1050 145 ’«0 145 - 5

31452 SU .• U U 4 ♦ %
1 1000 370 370 370
w 39700 185 '80 180 - 5

TAUX D’INTERET

Corby
A 2000 360 360 360 - 5 HBC A p U00 S18*. 18% 18*. * .

1000 131 31 31 ♦ % HBC Hp 4650 S22% 22 22"; - %
49550 470 460 Hy Zeis 7100 S5*. 5 5*. ♦ %

A 1600 S21 . 20% 20% - i 'SG Tec o 10000 195 '85 185 -10
0 4450 190 185 185 i SG Tec w 7000 45 39 39 - 1

f 87787 S8> 8% 8% * i i T "d 'p 500 4 50 450 450
358 S8% 

P 1027 S8U 
P 6000 S20%

8%
8%

20*.

3% — i 
3%

20*.

ITT Con lp 200 S25 :

I J
25'/ 25V;

w 3648 718 
w 400 145 
w 437 *38

216 216 
45 ; 45 ; 
38 38

icon 0 19000 64
ideal Gr At 2300 59 ; 
mosco F p 900 525% 
maSCO L 18496 531% 
msco L Cp 500 574

CANADA—EUROPE—AUSTRALIA 
Distributed by The Canodian Press 

(Prices m US dollars) 
MAR 16

Untraded (Closing Quotations)
10 Ounce Contracts 

Op.
Series
PLATINUM

Int. Bid Ask

Jun 500 0 48 00 58.00
Jun SOOp 10 300 1300
Jun 520 15 21 00 31.00
Jun 5?0p 20 1000 20 00
Mar 500 0 38 00 48 00
Mo r 500P 0 000 500
Ma- 520 0 18 00 28 00
Mar 520p 0 000 15.00
Mo r 580 1 000 1000
Mor 580p 0 38 00 48 00

open inférés» 46

DIVIDENDES
B.C. Telephone, ord -IK 

cents; payable le 1er juill. 
aux actionnaires inscrits le 
9 juin

Canadian Energy Servi­
ces, ord. : 3 cents; 31 mars, 
28 mars.

Columbia Cas Systems,
ord 50 cents; 15 ma, 27 
avr.

Commercial Financial, 
ord. 7 cents, semestriel; 14 
avr., 31 mars.

Ilollinger Inc., ord. : 5 
cents; 10 juin, 27 mai.

Memotech Data Inc., 
ord.: 5 cents; 31 mars, 23 
mars.

Samuel Manu-Tech Inc.,
ord.: 11 cents; 14 avr., 28 
mars.

mp Oïl 
lmp Oil B 
inco o 
inco
inco 7 85 
inco 10 
inlond Gos 
innoocc 
inspirotn 
mtegro Sr 
intensity o 
mter-City 
inter C B 
inter C C 
interoctn o 
interhome 
IBM
i Eoitek 
I Fores»

55 55 -7
9; 9';. , 

25*. 25%
31 ; 31%
24% 24 ; ♦ «

173460 555 ; 54% 55 
470 555 . 54% 54% -

5000 25 2 5 25
414440 136*. 36 » 36% 

200 571% 21% 21%
Z 50 564 64 64

3600 513% 12% 13 • 
7050 511 10% 10%-

500 510% 10': 10% 
123000 60 50 60
50000 5 5 55 55
94’34 523 i 22% 23 i 

î 100 517 17 1 7
) 7549 538 37V; 38

6741 178 173 178
2920 545 ; 45 45 ;

1140 5140 : 140 : 140 :
4562 110 110 HO

I 11399 55 % 5<; 5%

5%

Tableau comparatif des TAUX HYPOTHÉCAIRES et de PRÊTS PERSONNELS

I Forest lp 7700 56 
I Geogrop o 7500 395 
Intl Lordr 4558 40
IMhgnr B o 5000 375 
I Mirtone 1000 70
iMirton 1 p 1000 16
I Petro o 31383 300 
I Plotinm o 1500 98 
Intl Pottr 5700 220 215
I Pursuit o 4500 99

6V» 6 •
390 395 

40 40
375 375 

70 70
16 16 

300 300 
98 98

220 
99

Retoil o 27000 82 80 80
I Semi Tch 22950 59% 9 » 9 /» - .
Intl Thom 464304 516% 16 » 16 . « .
I Thunder o21000 100 95 95 .5
I Venfac O 11000 54 54 54
Invntrnic o 1590 165 165 165 - 4
Inverness 71100 36 5 340 365 . 75
Inv Grp 2330 517% 17 . 17' . - :
lona o 3150 145 135 145 ♦ 5

Unifamllial
Duplex/Triplex

Multllogement Semi-commercial
et commercial

Prêts
personnels

Institutions financières 1 an 2 ans 3 ans 5 ans 1 an 2 ans 3 ans 5 ans 1 an 2 ans 3 ans S ans

Banques
Commerce 12J/« 12V4 12% 12% n/d n/d n/d n/d n/d n/d n/d n/d 13V.

12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 13%

Montréal 12% 12% 12% 12 — — 12% 12 — — — — 14%

Nationale 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% — — — — 13%

12% 12% 12% 12% — ___ ___ — — — — — 14

Royale 12% 12% 12% 12% _ ___ — — — — — — —

12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% • 12% 12% —

Fiducies

Canada Trust 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 14%

Fiducie Guardian 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% n/d n/d n/d n/d —

Guaranty Trust 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 13%

12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% —

Fiducie Desjardins 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% —

Montréal Trust 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% —

Soc. Nat Fiducie 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% n/d n/d n/d n/d —

12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% —

Trust National 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 13%

Prêt et Revenu 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% n/d n/d n/d n/d —

Trust Royal 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12% 12%

Caisses pop.Mtl.’ 12% 12% 12% 12% 13 12% 12% 12% 13% n/d n/d n/d 14

12% 12% 12% 12% 13 12% 12% 12% — — — — 13%

La Financière P -E. 12% 12% 12% 12% 13 13 12% 12% n/d n/d n/d n/d 13%

Companion Fiducie De.jardlni — 16 mars 1989 • Taux recommandés par les Fédéralions des caisses populaires Desjardins de Montréal, de I Ouest-du-Québec et de Québec
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AVIS PUBLICS Voir aussi en page16

Ville de Montréal
AVIS PUBLIC est donné que la Ville de Montréal a aliéné, au cours du 
mois de février 1989. autrement qu'à l’enchère ou par soumissions pu­
bliques, en laveur des personnes, compagnies ou organismes ci- 
après mentionnés, aux prix indiqués en regard de leur nom, les biens 
immobiliers suivants
1) une partie du lot 2638 du cadastre de la Paroisse de Saint-Laurent, 

située au nord-ouest de la rue Arthur-Lismer, entre l'avenue de 
Bois-de-Boulogne et la rue Paul-Comtois — Villas DI Flore Inc. - 
140 000,00 S

2) lot 202-61 du cadastre de la Paroisse de Pointe-aux-Trembles, situé 
au nord de la rue Victoria, à l’ouest de la 36e avenue — Robert Tal­
bot -11 000,00$

3) lot 71-169 du cadastre du Village de Côte-des-Neiges. situé au sud- 
ouest de l’avenue Darlington et au nord-ouest du chemin Bedford
— Société d’habitation du Québec - 50 ans - rente annuelle de 
2 200,00 $

4) lot 112-41 du cadastre du Village de Côte-des-Neiges, situé au sud- 
ouest de l’avenue Victoria et au nord-ouest de la rue Vézina — So­
ciété d'habitation du Québec - 50 ans - rente annuelle de 
2 200,00 $

5) lot 148-Ptie 2400 du cadastre du Village de Hochelaga. situé au 
nord-ouest de la rue Rouen et au nord-est de la rue Florian — Vic­
toria Precision Inc.-1,00$

6) partie du lot 189 du cadastre de la Cité de Montréal (Quartier Est), 
située à l'intersection nord-est des rues Bern et Notre-Dame avec la 
bâtisse dessus érigée portant le numéro 417, rue Bern — Société 
Immobilière du patrimoine architectural de Montréal -1,00 $

échange d’un terrain formé des lots 70 à 76 du cadastre de la Cité de 
Montréal (Quartier Saint-Louis), situé sur le côté nord de l'avenue Vi- 
ger. entre le boulevard Saint-Laurent et la rue Saint-Dominique, pro­
priété de la Ville de Montréal; contre un terrain formé des lots 113, 
114,115,120 et 121 et d'une partie du lot 119 dudit cadastre, avec bâ­
tisses dessus érigées portant les numéros 995 à 1005, rue de Bullion 
et 970 â 992, avenue de (Hôtel-de-Ville, propriété de 144286 Canada 
Inc — poulte de 475 000,00 $ en laveur de 144286 Canada Inc.
8) une partie du lot 78-77 du cadastre de la Paroisse de Rivière-des- 

Prairies, située au sud-est du boulevard Maurice-Duplessis et au 
sud-ouest de la 62e Avenue —154419 Canada Limited, 154420 Ca­
nada Ltd et 154421 Canada Ltd - 8 950,00 $

9) une partie du lot 192 du cadastre du Village de la Côte-de-la-Visita- 
tion, située au nord-ouest de la rue de Bellechasse, entre les 27e et 
28e avenues — Les Placements Jacpar Inc. - 90,00 $

Hôtel de Ville 
Montréal, le 13 mars 1SB9

Léon Laberge 
Gretfler de la Ville

VILLE DE MONTRÉAL 
AVIS PUBLIC

Règlements 8050, 8054 , 8055, 8056, 8057, 8058, 8059, 8060, 8061, 
8062. 8063, 8064, 8065, 8066, 8067, 8068, 8069, 8070, 8071, 8072, 
8073, 8074, 8075, 8076, 8077, 8078
Avis est par les présentes donné que le Conseil municipal, à son as­
semblée du 6 mars 1989, séances du 7 et 9 mars 1989, a adopté les 
règlements suivants:
Règlement 8050 — Règlement sur la fermeture d'une partie du parc 
situé au nord-ouest de la rue de la Gauchetière, entre la rue Clark et le 
boulevard Saint-Laurent, tormé d'une partie du lot 619 du cadastre de 
la Cité de Montréal (Quartier Saint-Laurent)
Règlement 8054 — Règlement moditiant le règlement intitulé «Autori­
sations d’utilisation de terrains, de construction et d'occupation de 
bâtiments à des tins spécifiques (2713);
— Congrégation des Soeurs de la Résurrection — garderie — 4101, 

rue Saint-Hubert;
— L’Arrét-Source Inc, — maison d'hébergement temporaire de dé­

pannage et d'entraide pour femmes en difficulté — 10243 et 10249, 
avenue Christophe-Colomb;

— Soeurs de la Congrégation de Notre-Dame — agrandissement Col­
lège Régina Assumpta — 1750, rue Sauriol Est;

— Congrégation Belz — lieu de culte — 5336-040 el 5344-46A, rue 
Jeanne-Mance.
Règlement 8055 — Règlement portant approbation du plan de modi­
fication et d'occupation d'un bâtiment résidentiel situé au 1700 de l'a­
venue Docteur Penlield, dans le quartier de Saint-André 
Règlement 8056 — Règlement moditiant le Règlement sur les exemp­
tions en matière d'unités de stationnement (5984).
Règlement 8057 — Règlement modi tant le Règlement de zonage du 
quartier de Rivières-des-Prairies (5882),
Règlement 8058 — Règlement modifiant le Règlement de zonage des 
quartiers de Sainte-Marie, de Hochelaga. de Maisonneuve et de Mer­
cier et d'une partie du quartier de Papineau (2110).
Règlement 8059 — Règlement moditiant le Règlement de zonage des 
quartiers de Saint-Jean, de Saint-Édouard, de Montcalm et d'une par­
tie du quartier de Villeray (4139)
Règlement 8060 — Règlement modifiant le Règlement sur les cafés- 
terrasses (5364,5597,5710 et 5767)
Règlement 8061 — Règlement modifiant le Règlement de zonage des 
quartiers de Notre-Dame-de-Grâce et de Mont-Royal (3955).
Règlement 8062 — Règlement modifiant le Règlement de zonage du 
quartier Ahuntsic et d'une partie du quartier Villeray (1920).
Règlement 8063 — Règlement portant approbation du plan d'agran­
dissement et d'occupation bâtiment industriel portant les numéros 
11500, boulevard Armand-Bombardier et 7980, avenue Blaise-Pascal, 
dans le quartier de Rivière-des-Prairies,
Règlement 8064 — Règlement portant approbation du plan de cons­
truction et d'occupation d'un ensemble comportant un bâtiment patri­
monial restauré et un immeuble à bureaux situé â l'angle sud-ouest de 
l'intersection de la rue Notre-Dame et du boulevard Saint-Laurent, 
dans l’arrondissement historique du Vieux-Montréal 
Règlement 8065 — Règlement modifiant le Règlement portant appro­
bation du plan de construction et d'occupation du Musée d'art con­
temporain dans le quadrilatère délimité par le boulevard de Maison­
neuve et les rues Jeanne-mance, Sainte-Catherine et Saint-Urbain 
(6764)
Règlement 8066 — Règlement modifiant le Règlement portant appro­
bation du plan de construction et d'occupation d'un complexe multi­
fonctionnel du Complexe du Fort Inc situé à l'angle sud-ouest des 
rues Sainte-Catherine et du Fort (7796).
Règlement 8067 — Règlement portant approbation du plan de cons­
truction et d'occupation d'un ensemble résidentiel et commercial, si­
tué à l'angle sud-est des rues Wellington et Bourgeoys, dans le quar­
tier de Pointe Saint-Charles
Règlement 8068 — Règlement portant approbation du plan de cons­
truction et d'occupation de 4 bâtiments résidentiels de type condomi­
nium sur un terrain situé sur la rue Notre-Dame, entre les 55e et 57e 
Avenues, dans le quartier de Pointe-aux-Trembles.
Règlement 8069 — Règlement modifiant le Règlement portant appro­
bation du plan de rénovation, de construction et d’occupation du 
complexe commercial et hôtelier «Hôtel Le Palais» (7105, 7220 et 
7684),
Règlement 8070 — Règlement permettant d'occuper le domaine pu­
blic avec des marches et un escalier pour le bâtiment sis au 3670, 
Lome Crescent, à Montréal.
Règlement 8071 — Règlement permettant d’occuper le domaine pu­
blic avec une partie de l'escalier en façade du bâtiment sis au 2235, 
de la rue Gilford.
Règlement 8072 — Règlement permettant d’occuper le domaine pu­
blic avec une marche et un balcon en façade du bâtiment portant les 
numéros 2316 et 2318, avenue Lalonde.
Règlement 8073 — Règlement permettant d'occuper le domaine pu­
blic avec une partie de l’escalier en façade du bâtiment sis aux 2026 à 
2032 et 2034 à 2040. avenue Létourneux
Règlement 8074 — Règlement permettant d'occuper le domaine pu­
blic avec partie de l’escalier en façade du bâtiment sis aux 2042 à 
2048, avenue Létourneux
Règlement 8075 — Règlement permettant d’occuper le domaine pu­
blic avec le balcon en façade du bâtiment sis aux 4620 et 4622, rue 
Boyer
Règlement 8076 — Règlement permettant d'occuper le domaine pu­
blic avec partie de l’escalier en façade du bâtiment sis aux 4617 à 
4621,ruedeMentana
Règlement 8077 — Règlement modifiant le Règlement relatif à la cir­
culation et à la sécurité publique (1319).
Règlement 8078 — Règlement portant correction d'un renvoi dans le 
règlement édicté sous le numéro 7245

RÉGLEMENT
Avis public est par les présentes donné que le Conseil municipal, à 
son assemblée du 30 |anvier 1989. séance du 3 février 1989, a adopté 
le règlement suivant:
Règlement 8048 — Règlement autorisant un emprunt de 
5 799 730,00 $ pour la construction de conduits souterrains et les mo­
difications à apporter au réseau municipal de conduits souterrains 
sous la surveillance de la Commission des services électriques de la 
Ville de Montréal
L’avis de la Communauté urbaine de Montréal sur le règlement 8048 a 
été donné le 16 février 1989. Ce règlement a été approuvé par le mi­
nistre des Affaires municipales le 8 mars 1989
ORDONNANCE
Avis est par les présentes donné que le Comité exécutif, à sa séance 
du 22 février 1989, a édicté l’ordonnance suivante:
Ordonnance no. 1-1
Règlement sur les subventions à la rénovation ou à l’agrandissement 
des bâtiments industriels (7526, article 18, paragraphes f) et g) — 
8900662
Copies de cette ordonnance peuvent être obtenues au bureau du 
Greffier, bureau 16, Hôtel de Ville
Hôtel de Ville Léon Laberge
Montréal, le 13 mars 1989 Greffier de la Ville

Province de Québec. Distinct de 
QUÊBKr. l’nlR Dl Ql K B Kl*. 
(IIWIBKK CIVII.K. No J0002 
OOfMJJ ssrt I.es Pétroles Irvmg Inc. 
demandeur, vs Bruno Tremblav, 
défendeur l e •*) mars 19S9. à 10 Ô0 
heures de l’avant midi, au domicile 
du défendeur, au no :W70 rue Paci­
fique. en la cité de St Hubert, dis 
triet de l.oneueull, seront vendus 
par autorité de Justice, les biens et 
effets du défendeur, saisis en cette 
cause, consistant en 1 balayeuse 
Hoover et aie 1 TV Black Stripe 
Toshiba. 1 vidéo Semth VHS et acc , 
etcé Conditions \RC. KNT COMP 
TW I S van Martimbault. Huissier. 
\ s Pelletier. Bernier \ Martim­
bault r*47 MM) Montréal. 15 mars 
1%9

Province de Québec. District de 
l.oNGl Kl II.. CUl R Dl Ql’Ê 
BJ-.c ( II AMBHK ( IVII.K, No .505 
J7 001257 S7-T Percepteur des \rnen 
des. demandeur, vs- Gaétan Du 
guay. 105A Roui Kdouard »7. St 
Philippe. Québec. .101. 2KO Le 29 
mars 19S9. à 10 00 heures de l av ant 
midi, au domicile du défendeur, au 
no 105A Boni Kdouard. »7. en la 
cité de st Philippe, district de l.on- 
gueuil. seront v endus par autorité de 
Justice, les biens et effets du défen­
deur. saisis en cette cause, consis­
tant en 1 Jeep 1979 Série .19 
KO.1AC82.mt licende K\K 714-8 
Conditions MU*.KM COMPTANT 
Michéle P Bernier. Huissier, a s 
Pelletier. Bernier & Martimbault 
Montréal. 15 mars 19s9
AVIS DE DEMANDE DE DISSOLUTION 
PRENEZ AVIS que la compagnie Ga­
rage Marcel Vaillancourt Inc deman­
dera à l'Inspecteur general des Insti­
tutions Financières la permission de se 
dissoudre
Amos ce 9ième jour de février 1989 
Président de la compagnie

AVIS est par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 26 jan­
vier 1989 à LA BANQUE TORONTO- 
DOMINION de toutes dettes, présentes 
ou futures, payables à KAY 7 SQUA­
RED CORP T A ROBIN KAY a été en­
registré au bureau d'enregistrement de 
la division d enregistrement de Mont­
real le 27ième jour de février 1989. 
sous le numéro 4125952

Ce 2ième jour de mars. 1989 
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

AVIS est par les présentes donne que 
le contrat de vente en date du 27 fé­
vrier 1989 à LA BANQUE TORONTO- 
DOMINION de toutes dettes, présentes 
ou futures payables a VENTILATION 
VALTROL INC VALTROL VENTILA­
TION INC a été enregistré au bureau 
d'enregistrement de la division d'en­
registrement de Montréal le 3ième jour 
de mars 1989. sous le numéro 
4127862

Ce 10eme jour de mars. 1989 
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

on ***
SOCIETE 
CANADIENNE 
DU CANCER

CANADIAN
CANCER
SOCIETY

y

Province de Québec. District* de 
Montréal. Col H Pt Qt'ÊBKi*. 
No 500 02 008475 860 l. \ PRKSSK 
l. l'KK. demanderesse, vs K M ill 
s U.KM. défenderesse Le 30 mars 
1989. à 10 00 heures de l’avant midi 
au domicile du défendeur, au no 377. 
rue Roger Pilon en la cité de Dol­
lard Des ormeaux, district de Mont 
réal, seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du défen­
deur saisis en cette cause, cousis 
tant en 1 ordinateur, écran Phillips 
et clavier C260. 1 I V couleur 12” Ci 
ti/en. 1 jeu Nintendo. 1 laveuse et sé 
i lieuse Kenmore. 1 TV couleur 12" 
Matsui. 1 v idéo Citizen. 1 table tour 
liante et 1 tapi* cassette Marantz. 1 
récepteur \M IM Marantz Condi 
tions Mtc,km COMPTANT 
CL.U'PK KOHtîKT, huissier. 376 
8780 Montréal. 13 mars 1989 

Province de Québec. District de 
Ql KBKC. CUC H Dl Ql ÊBKC. 
CIIAMBHK C1VH.K. No 20002 
009143-886 Les Pétroles li ving Inc . 
demandeur, vs Bruno lYomblav. 
défendeur Le 29 mars 1989. A 10 30 
heures de Lavant midi, au lieu d’en­
treposage du défendeur, au no 3305 
rue Pacifique ù St-Hubert, district 
de l.ongueuil. seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et ef 
fets du défendeur, saisis en cette 
cause, consistant en 1 Tracteur 
case 580K et acc Conditions Ml 
H K N I Ci «MIMANT Yvan Martim­
bault. Huissier. \ S Pelletier. Ber 
mer <v Martimbault 647 6400 Mont­
réal. 15 mars 1989

Province de Québec. District de 
Montréal, coi H Dl Ql’fcBKC. 
No 500 02 006884 s99 M WKS \ IT 
Lu Kl u. demanderesse. vs 
MANCh l.KVASSKUR. défende 
resse l e 29 mars 198*9. à 11 00 heu 
res de l'avant-midi au domicile de la 
défenderesse, au no 403. 4eme Ave­
nue, en la cité de Verdun, district de 
Montréal, seront vendus par auto­
rité de Justice, les biens et effets de 
la défenderesse saisis en cette 
cause, consistant en 1 sel de chain 
bre noir avec lit d'eau. 1 four micro 
onde Hitachi. 1 TV couleur Toshiba,
1 Vidéo \ Ils Toshiba. I amplifica 
teur Healistic. 1 laveuse et sécheuse.
1 correcteur graphique Kéalistic. 2 
Hauts parleurs Healistic Condi 
Hons \HH KNT COMPTANT 
Cl.Al DK KOHCiKT. huissier, 376 
8780 Montréal, le t3 mars 1989

Province de Québec. District de 
Montréal, col H Dl Ql ÊBKC. 
No .500 02 006884 «S99 M WKS \ 11 
! \Rlt) demanderesse, vs KRAN 

« t its DKSJ AHDINS. défenderesse 
Le 29 mars 1989. à 11 00 heures de 
1 avant midi au domicile de la défen 
deresse. au no 403. 4eme avenue, en 
la cité de Verdun, district de Mont 
réal. seront vendus par autorité de 
Justice, les biens et effets du défen 
deur saisis en celte cause, consis 
tant en 1 véhicule de marque Ford 
Granada vert 78 n s 8W821281516 et 
acc Conditions MIGKNT COMP 
I \NT ( I.Al’DK KORGKT. huis 
sier. 376 8780 Montréal, le 13 mars. 
1989

CANADA
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
N0 500-32-000731-895

COUR PROVINCIALE
DIVISION DES PETITES CRÉANCES 

SHAHRAM TAGHIVAND,
Requérante

VS
CENTRE DE CONDITIONNEMENT 
PHYSIQUE LASALLE INC , présente­
ment d adresse inconnue.

Intimé
ORDONNANCE 0E COMPARAITRE

Le grether-adjoint de la Cour Provin­
ciale ordonne â ! intime CENTRE DE 
CONDITIONNEMENT PHYSIQUE LA- 
SALLE INC , de comparaître dans un 
delai de trente (30) tours, suivant la pu­
blication de la présente ordonnance 
dans le tournai Le Devoir Prenez avis 
qu une copie de la requête a été dé­
posée à voire intention au grelte de la 
Cour Provinciale division des Petites 
Créances, district de Montreal 
Vous êtes de plus avise qu'à défaut 
pat vous de signifier ou de déposer vo­
tre contestation dans les délais prevus, 
le requérant pourra obtenir contre 
vous un lugement par detaul 
Montreal, ce 10mars 1989 
Grettier-Ad|omt 
Cour Provinciale de Montreal 
Telephone 393-2305

à vendre
Gouvernement du Quebec
Ministère des Approvisionnements 
et service

S.P 005219

RECUPERATION DE METAUX
S P 88-0512
Le Service de la disposition des su,plus du ministère des Approvisionnements et Services 
sollicite des orties pour l'achat, la cueillette et i enlèvement de divers types de métaux terreux et 
non terreux declares surplus provenant de tebuls qui s accumulent dans tes dittetonts minis­
tères et organismes pour toutes les régions du Québec
Des contrats exclusifs d un (1) an avec possibilité do renouvellement pout doux (21 périodes de 
douze (12) mois chacune débutant le let mai 1989. seront octroyés, par région, pour un ou 
plusieurs types de métaux
Cloture et ouverture des soumissions: 15h00 le 13 avril 1989
Les conditions de cet appel d offres sont contenues dans les documents disponibles à l'endroit 
suivant
Direction generale des approvisionnements 
Bureau des appels d'offres 
150. boul St-Cynlle est, 7e otage 
Quebec (Quebec) G1R5K4 
Tel 14)8)643-5438
Toute personne désirant assistei a i ouverture des soumissions doit se piesentei a l adresse 
susmentionnée à I heure et a la date indiquées
La Direction générale des approvisionnements ne s engage à accepte, aucune des soumis­
sions, même la plus haute
Le directeur general i 
Jean-Claude Careau

Québec a a 
a a

il

AVIS
AVIS est par les présentes donné que 
la compagnie

2532-9780 QUÉBEC INC 
constituée en vertu de la Loi des com­
pagnies du Québec et ayant aon siège 
social dans la Ville de Montréal, de­
mandera à l’inspecteur général des 
institutions financières, la permission 
d’obtenir sa dissolution conformément 
aux dispositions de la Loi sur les com­
pagnies
DATÉ à Montréal, le 14 mars 1989 
Me Angelo Velentzas 
Procureur de la compagnie.
MODES INTERNATIONALES BARNEY 

INC.
AVIS est par les présentes donné que 
la compagnie • MODES INTERNATIO­
NALES BARNEY INC «, constituée en 
corporation en vertu de la Loi des 
compagnies. Québec, et ayant son 
siège social à Montréal, Québec, de­
mandera au Ministre des Consomma­
teurs. Coopératives et Institutions fi­
nancières la permission d’abandonner 
sa charte conformément aux disposi­
tions de la Loi des compagnies 
Fait à Montréal. Québec, ce 28eme 
jour de février 1989

Les procureurs de la compagnie, 
  KAUFMAN, RESPITZ

PRENEZ AVIS que le contrat en date 
du 6 mars 1989 par lequel ENTREPRI­
SES EXPORTECH INC a cédé et 
transporté à BANQUE NATIONALE DE 
PARIS (CANADA) toutes ses créances, 
réclamations et comptes à recevoir ac­
tuels et futurs, a été enregistré au BU­
REAU D'ENREGISTREMENT de la di­
vision d'Enregistrement de Montréal le 
8 mars 1989 sous le numéro 4128975, 
BANQUE NATIONALE DE PARIS 
(CANADA)
Le 13 mats 1989.

PRENEZ AVIS que le contrat en date 
du 27 lévrier 1989 par lequel LES 
FOURRURES MARCEL PINO INC- 

MARCELPINO FURS INC a cédé et 
transporté a BANQUE NATIONALE DE 
PARIS (CANADA) toutes ses créances, 
réclamations et comptes à recevoir ac­
tuels et futurs, a été enregistré au BU­
REAU D'ENREGISTREMENT de la di­
vision d'Enregistrement de Montréal le 
3 mars 1989 sous le numéro 4127772. 
BANQUE NATIONALE DE PARIS 
(CANADA)
Le 10 mars 1989,

panada
PROVINCE DE QUEBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-43-000061-894

COUR DU QUÉBEC
(Chambre de l'adoption)

A Monsieur Raymond Malley 
adresse inconnue

ORDONNANCE
Le tribunal vous ordonne de comparai- 
tre au Tribunal de la Jeunesse (Cour 
du Quebec) du district de Montréal, 
410 est, rue Bellechasse, le 2 mai 1989 
à9 30am salle216et vousinlorme 
qu'un avis de la demande de place­
ment concernant l'entant Paul James 
ADAMS, né le 29 juin 1976 a été dé­
posé â votre intention au grette de l'a­
doption.
Vous êtes avisé qu'à défaut de vous 
présenter à cette date et de déposer 
les demandes que vous entendez taire 
valoir, le requérant pourra obtenir un 
lugement par défaut 
MONTRÉAL, le 3 mars 1989

Louise MARCOUX 
Gtetlier-adjoint.

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTREAL 
NO 500-02-041787-883

COUR DU QUÉBEC
CHAMBRE CIVILE 

PRÉSENT
PROTONOTAIRE-ADJOINT 

COMMISSION DES NORMES DU TRA­
VAIL

Partie demanderesse 
c

LAVACHE PARMEL ET SOOKNARINE 
MICHAEL,

Partie défenderesse
ASSIGNATION

ORDRE est donné à PARMEL LA- 
VACHE ET MICHAEL SOOKNARINE 
de comparaître au grette de cette coût 
situé au 10, St-Antome. Montréal, dit 
district, salle 1 100 dans les trente (30) 
lours de la date de la publication du 
present avis dans LE DEVOIR 
Une copie du bref d assignation 
amendé et déclaration amendée et 
avis art 119 1 c p c a été remise au 
grette a l'intention de LAVACHE PAR­
MEL ET SOOKNARINE MICHAEL 
Lieu: MONTREAL 
Date 14 mars 1989

DOMINIQUE DIBERNARDO, P A

f

Transports
Québec

APPELS D'OFFRES

Québec U U 
U U

'*£**&■• -

Sont admis à soumissionner les entrepreneurs dont le principal établissement (place d’affaires) est situe au Quebec, qui pos­
sèdent une licence de la Régie des entreprises de construction du Quebec dans la ou les categories pertinentes (lorsque cette 
licence est exigée), et qui ont commande à leur nom propre une copie du dossier d'appel d’offres du projet.
Les intéressés peuvent consulter ou obtenir le dossier d’appel d’oftres. de même que les renseignements necessaires à la 
présentation d’une soumission, en s'adressant aux bureaux suivants:

Service des contrats 
Ministère des Transports 
700. boul. St-Cyrille Est 
20' étage
Québec (Québec) G1R 4Y9 
Tél.: (418) 644-8848

OU

Service des contrats 
Ministère des Transports 
255, boul. Cremazie Est 
V” etage
Montréal (Quebec) H2M IL5 
Tel.: (514) 873-6061

Le Ministère ne s'engage à accepter ni la plus basse ni toute autre soumission. Le sous-ministre. 
Pierre Michaud, ing.

Projet no 103-3202-8 Repatation des systèmes dèclairage routier et au relate- 
page des feux de circulation et clignotants, dans diverses municipalités. MRC Denis Riverin, 
circonscriptions électorales de Matane et Gaspe
On peut obtenir le dossier d appel d'offres du projet moyennant une somme de 5 $. non 
remboursable payable en espèces, par chèque ou par mandat-poste a l’ordre du ministre des 
Finances
Garantie de soumission exigée:
— cautionnement de soumission: 500 S ou
— chèque visé. 250 S.
La reception des soumissions est laite au Service des contrats, 700, boul, St-Cyrille Est, 
20e etage. Québec (Quebec) G1R 4Y9
L ouverture des plis se lera au bureau de Quebec a I adresse precitee 
La reception des soumissions prendra lin le mardi. 4 avril 1989 a 15h

Projet no 103-3203-8 —■ Reparation des systèmes dèclairage routier et au relam- 
page des leux de circulation et clignotants, dans diverses municipalités MRC Matane. 
circonscription électorale dé Matane
On peut obtenir te dossier d appel d offres du projet moyennant une somme de 5 S. non 
remboursable payable en espèces, par cheque ou par mandat-poste à I ordre du ministre dos 
Finances.
Garantie de soumission exigée
— cautionnement de soumission 600 S ou
— chèque vise: 300 S
La reception des soumissions est laite au Service des contrats, 700. boul. St-Cyrille Est, 
20e étage. Québec (Quebec) G1R 4Y9
L ouverture des plis se fera au bureau de Québec a l adresse précitée 
La réception des soumissions prendra lin le mardi. 4 avril 1989 a 15h

Projet no 620-3101-9 Marquage transversal sur diverses roules, dans diverses 
municipalités, dans diverses circonscriptions électorales, de la région de Monteregie,
On peut obtenir te dossier d'appel délires du projet moyennant une somme de 5 S. non 
remboursable payable en especes, par chèque ou par mandat-poste à Tordre du ministre des 
Finances.
Garantie de soumission exigée:
— cautionnement de soumission: 7 000 $ ou
— chèque vise: 3 500 S
La reception des soumissions est faite au Service des contrais. 255. boul Cremazie Est. 
1er etage. Montreal (Québec). H2M 1L5.
L ouverture des plis se lera au bureau de Montreal a l adresse précitée 
La reception des soumissions prendra lin 1e mercredi. 5 avril 1989 a 1 Fh

Sont admis a soumissionner les enliepreneuis dont le principal établissement (pince d al 
laires) est situe au Quebec, qui détiennent te peimis et te certificat émis pat le ministère do 
(Environnement permettant d exécuter ces travaux, et qui ont commande a leur nom propre 
une copie du dossiet d appel dotfres du projet
Lorsque te fournisseur compte plus de cent employes, il doit être delontoui d une attestation 
emise pat te ministère des Approvisionnements et Services, a l'ellct qu'il s'engage à implanter 
un programme d accès a l égalité conforme a la charte des droits et libelles do la personne, si 
te contrat lui est ad|uge.
L'obligation explicitée précédemment s'applique jiour tout sous contrat d'un montant de 
100 000 S ou plus et s'adressant a un sous contractant ayant plus de cent employés 
On peut obtenir 1e dossier d'appel d ollres du projet moyennant une somme de 5 $, non 
remboursable payable en especes par cheque ou par mandat-poste a Tordre du ministre dos 
Finances
Garantie de soumission exigee
- cautionnement de soumission 3 600 $ ou chèque vise 1 800 $

Les intéressés peuvent consulter ou obtenu le dossier d’appel d ollies, de même que les 
renseignements nécessaires a la presentation d une soumission, en s adressant aux bureaux 
suivants

Ministère dos Transports
OU 255. boul Crémazio Est 

toi étage
Montreal (Quebec) H2M IL! 
Tel (514) 873 6061

II APPEL D’OFFRES SPECIFIQUE

DONNEZ GENEREUSEMENT

ou
Ministère des Transports 
255, boul. Crémazie Est 
1er etage
Montréal (Quebec) H2M 1L5 
Tel : (514 ) 873-6061

Projet no 1140-88-551 — Contrôle de croissance sur diverses roules et autoroutes, 
dans diverses municipalités, des régions des Laurentides, de Lanaudiere et de I Outaouais. 
Superficie de 65,29 hectares.
Sont admis à soumissionner tes entrepreneurs dont te principal etablissement (place d al- 
faires) est situé au Québec, qui détiennent te permis et te certificat émis par te ministère de 
(Environnement permettant dèxecuter ces travaux, et qui ont commande a teur nom propre 
une copie du dossier d appel d offres du projet.
Lorsque te fournisseur compte plus de cent employés, il doit être détenteur d une attestation 
emise par te ministère des Approvisionnements et Services, à I effet qu’il s'engage a implanter 
un programme d'accès a I égalité conforme â la charte des droits et libertés de la personne, si 
te contrat lui est adjuge
L obligation explicitée précédemment s applique pour tout sous-contrat d un montant de 
100 000 S ou plus et s adressant à un sous-contractant ayant plus de cent employés 
On peut obtenir te dossier d appel d ollres du projet moyennanl une somme de 5 S. non 
remboursable payable en espèces, par chèque ou par mandat-poste a Tordre du ministre des 
Finances
Garantie de soumission exigée.
— cautionnement de soumission: 1 400 S ou cheque visé: 700 S,
Les intéressés peuvent consulter ou obtenir te dossier d appel doffres, de même que tes 
renseignements nécessaires à la présentation d une soumission, en s adressant aux bureaux 
suivants’

Ministère des Transpods 
700. boul St-Cyrille Est 
20e élage
Quebec (Quebec) G1R4Y9 
Tél (418) 644-8848

La réception des soumissions est laite au Service des contrats. 700, boulevard St-Cynlle Est 
20e élage. Quebec (Québec). G1R 4Y9
L ouverture des plis se fera au bureau de Québec a (adresse precitee 
La réception des soumissions prendra fin te mardi, 4 avril 1989 a 15h.
Le Ministère ne s engage à accepter ni la plus basse, ni toute autre soumission

Le sous-ministre, 
Pierre Michaud, ing.

Projet no 1140-88-552 Contrôle de croissance sur diverses routes el autoroutes, 
dans diverses municipalités, des régions de Quebec et de la Chaudière el Trois-Rivières 
Superficie de 99.80 hectares
Sont admis a soumissionner tes entrepreneurs dont te principal etablissement (place d al- 
laires) est situe au Québec, qui détiennent te permis et te certificat émis par te ministère de 
(Environnement permettant dèxecuter ces travaux, et qui ont commande à teur nom propre 
une copie du dossier d appel défîtes du projet
Lorsque te fournisseur compte plus de cent employés, il doit être détenteur d une attestation 
emise par te ministère des Approvisionnements et Services, a I effet qu'il s engage a implanter 
un programme d accès a légalité conforme a la charte des droits et libertés de la personne, si 
te contrat lui est adjuge
L obligation explicitée précédemment sapplique pour tout sous-contrat d un montant de 
100 000 S ou plus et s adressant à un sous-contractant ayant plus de cent employés.
On peut obtenir 1e dossier d appel d offres du projet moyennanl une somme de 5 $. non 
remboursable payable en especes, par cheque ou par mandal-poste a I ordre du ministre des 
Finances
Garantie de soumission exigee.
— cautionnement de soumission: 2 200 $ ou cheque visé 1 100 S
Les interesses peuvent consulter ou obtenir te dossier d appel dôftres. de même que tes 
renseignements nécessaires a la présentation d une soumission, en s adressant aux bureaux 
suivants

Ministère des Transports 
255. boul Crémazie Est 
1er étage
Montreal (Québec) H2M 1L5 
Tél : (514 ) 873-6061

La reception des soumissions est faite au Service des contrats, 700, boulevard St-Cyrille Est, 
20e élage. Québec (Quebec). GtR 4Y9
L'ouverture des plis se lera au bureau de Québec à I adresse précitée 
La reception des soumissions prendra lin le mardi, 4 avril 1989 à 15h.
Le Ministère ne s engage à accepter ni la plus basse, ni toute autre soumission

Le sous-ministre. 
Pierre Michaud, ing.

Projet no 1140-88-555 - Stérilisation de sol dans tes districts 29. 15. 28. 53. 69. sur 
diverses routes et autoroutes, dans diverses municipalités et M R C . des régions de Québec 
Chaudière-Appalaches et de Monteregie Superticie de 102,5 hectares

Ministère dos Transports 
700. boul St-Cyrille Esl 
20o etage
Quebec (Quebec) G1R4Y9 
Tél (418) 644 8848

La réception des soumissions esl laite au Service des contrats. 700, boulevard St Cyrille Esl. 
20eetage. Quebec (Quebec) GIR 4Y9
L'ouverture des plis se lera au bureau de Quebec a I adresse jrrecilee 
La réception des soumissions prendra lin 1e mardi, 4 avril 1989 a 15h 
Le Ministère ne s engage a accepter ni la plus basse, ni toute nuire soumission

Le sous-ministre, 
Pierre Michaud, ing

Projet no 1140-88-556 Stoiilisalion de sol dans tes districts 32 33 34.43.26.36.39 
et 51, sur diverses roules et autoroutes, dans diverses municipalités, des légions Mauricio 
Bois-Franc, de I Estrie et de Drummond Yamnska. Suporficio de 85,71 hectares 
Sont admis a soumissionner tes entrepreneurs dont te principal établissement (pince d al 
laites) est situé au Quebec, qui détiennent le peimis el le certificat omis par te ministère de 
I Environnement permettant d’exécuter ces travaux, et qui ont commande a teur nom propre 
une copie du dossier d appel d ollres du projet
Lorsque 1e fournisseur compte plus de cent employes, il doil etre détenteur d’une attestation 
emise pat 1e ministère des Approvisionnements et Services, a (eflol qu il s’engage a implanter 
un programme d accès à (égalité conforme a la chatte des droits et libertés do la |)etsonno, si 
le contrat lui est adjuge
L obligation explicitée précédemment sapplique pour tout sous-contrat don montant do 
100 000 S ou plus el s adressant a un sous-contractant ayant plus de cenl employés 
On peut obtenir te dossier d appel dôlties du projet moyennant une somme de 5 $. non 
remboursable payable en especes, par choque ou par mandat-poste à (ordre du rnmislre dos 
Finances
Garantie de soumission exigee
— cautionnement de soumission 3 000 S ou chèque vise 1 500 S
Les intéressés peuvent consulter ou obtenir le dossier d appel dollres de môme que tes
renseignements nécessaires à la presentation d une soumission, en s adressant aux bureaux
suivants

Ministère des Transports 
700. boul SI Cyrille Est nl.
20e etage Ju
Québec (Québec! G1R4Y9 
Tel (418) 644-8848

La réception des soumissions est faite au Service des contrats. 700. boulevard St-Cyrille Est. 
20c etage. Quebec (Quebec). G1R 4Y9
L ouverture des plis se lera au bureau de Ouobet a I adresse précitée 
La reception des soumissions prendra fin le mardi. 4 avril 1989 a 15h 
Le Ministère ne s'engage a accepter ni la plus basse, ni toute autre soumission

Le sous-ministre. 
Pierre Michaud, ing.

Projet no 60-00001 - Fourniture de tuyaux de béton arme pour drainage et ponceaux 
Seules tes personnes sociétés, compagnies el corporations, pouvant fournir des tuyaux en 
béton arme dont I entière fabrication est réalisée au Québec el ayant obtenu te document 
complet d appel d ollres, sont admises a soumissionner
Pour elre prise en considération, la soumission doit être présentée sur les formules fournies 
par te Ministère
Les intéressés peuvent consulter ou obtenir te dossier d appel d ollres. de même que tes 
renseignements necessaires a la presentation d une soumission, en s adressant aux bureaux 
suivants:

Ministère des Transports 
255. boul Crémazie Est 
1er étage
Montreal (Québec) H2M 1L5 
Tel 1514) 873 606t

OU

Service des Contrats 
Mmislore des Transports 
255, boul Cremazie Esl 
1er elage
Montreal (Quebec) H2M 1L5 
Téléphone: (514) 873-6061

Service des Contrats 
Ministère des Transports 
700. boul St-Cyrille Esl 
20e élage 
Quebec (Quebec)
G1R 4Y9
Téléphoné (418) 644-8848 

La reception des soumissions est faite au Service des contrats. 700, boulevard St-Cyrille Esl. 
20e etage. Québec (Québec). G1R 4Y9
Couverture des plis se fera au bureau de Quebec, a I adresse précitée 
La réception des soumissions prendra fin le mardi, 11 avril 1989 a 15h.
Le Ministère ne s engage a accepter ni la plus basse, ni toute autre soumission.

Le sous-ministre, 
Pierre Michaud, ing.

APPEL DE CANDIDATURES

Ministère des Transpods 
700. bout. St-Cyrille Esl 
20e elage
Quebec (Quebec) G1R4Y9 
Tel . (418) 644-8848

OU

Services professionnels relies a la construction et aux sciences physiques.
Projet no 1140-88-609 Réaliser a (aide de la thermographie infrarouge I évaluation 
de la deterioration de la dalle des stuctures des échangeurs Turcot el Ville St-Pierre, munici­
palités de Ville-St-Pierre et Montréal, circonscriptions électorales de Marquette el St-Henri. 
Seules tes personnes physiques, tes sociétés ou corporations ayant une place d affaires au 
Ouébec et possédant tes qualifications minimales requises décrites dans tes documents 
d appel d offres sont admises à présenter une offre de services
Lorsque te fournisseur compte plus de cent employés il doit être détenteur d une attestation 
émise par te ministère des Approvisionnements el Services, à (effet qu'il s engage à implanter 
un programme d accès à I égalité conforme a la charte des droits el libedés de la personne, si 
te contrat lui esl adjugé
L obligation explicitée précédemment s applique pour tout sous-conlrat d un montant de 
100 000 S ou plus el s adressant a un sous-contraclant ayant plus de cent employés.
Les intéressés peuvent obtenir tes documenis pertinents en s adressant aux bureaux sui­
vants

Service dec contrats 
Ministère des Transports 
700. boul. St-Cyrille Est ou

Service des contrats 
Ministère des Transports 
255. boul. Crémazie Est 
1er étage
Montréal (Québec) H2M 1L5 
Tel.: (514) 873-6061

20e etage
Québec (Québec) G1R 4Y9 
Tel (418)644-8848

La réception des offres est laite au Service des contrats, 255. boul. Crémazie Esl. 1er élage. 
Montréal (Ouebec). H2M 1L5
La réception des offres prendra fin 1e mercredi. 5 avril 19B9 a 15h.
Le Ministère ne s engage a accepter aucune des offres reçues

Le sous-ministre, 
Pierre Michaud, ing

(



20 ■ Le Devoir, vendredi 17 mars 1989

SPORTS
CHAMPIONNATS DE PATINAGE ARTISTIQUE

Kurt Browning gagne le titre mondial
d'après l'Agence France-Presse 
et Presse Canadienne

PARIS — Le Canada est à l’hon­
neur : Kurt Browning a remporté le 
titre de champion du monde de pa­
tinage artistique, devant l’Américain 
Christopher Bowman, hier soir, à Pa­
ris.

Originaire d’Edmonton, Browning, 
âgé de 22 ans, est le quatrième pati­
neur canadien à obtenir ce titre 
après Donald Jackson (1962), Doug 
McPherson (1963) et Brian Orser 
(19H7).

Browning, d'une grande audace 
dans son programme libre, a conquis 
son premier titre majeur avec brio. 
Il a ainsi réussi une quadruple boucle 
piquée qui a définitivement con­
vaincu le jury. « Techniquement, je

suis ravi de ce que j’ai réussi », a dé 
claré Browning.

Bowman a lui aussi montré une 
grande audace dans son programme. 
Mais le jury ne l’a pas estimé suffi­
sant pour être digne du titre mondial 
en dépit d’une succession de difficul­
tés de première valeur.

La médaille de bronze est revenue 
au Polonais Grezgorz Filipowski 
dont le programme a été détermi­
nant. Jamais ce patineur n’avait ob­
tenu un résultat aussi flatteur.

Le grand perdant de cette compé­
tition mondiale a été le Soviétique 
Alexandre Fadeeev, le champion 
d’Europe en titre, qui a terminé en 
quatrième position. Fadeev a chuté 
sur un triple lutzet il a commis une 
autre faute grossière sur un axel.

Le Canadien Michael Slipchuk, le 
coéquipier de Browning avec le club 
Edmonton Royal Glenora, a pris la 
neuvième place.

D’une façon générale, la compéti­
tion masculine a été d’un niveau très 
moyen.

Browning, dont le programme a 
duré quatre minutes et demie, a reçu 
sept notes de 5.9 et deux de 5.H de la 
part des neuf juges pour le mérite 
technique. Au chapitre de l’impres­
sion artistique il a mérité quatre 5.9, 
deux 5.8 et trois 5.7.

Techniquement, il a raté sa qua­
druple boucle, atterrissant sur deux 
pieds plutôt qu’un seul.

« La principale raison de ma vic­
toire est la simplicité, a dit Brow­
ning. J'ai abordé la compétition

comme s’il ne s’agissait que d’un en­
traînement au Royal Glenora. »

Pour Browning, l’ascension qui l’a 
mené au championnat du monde a 
été phénoménale. Quinzième il y a 
deux ans, il s'est classé sixième l’an­
née dernière et le voilà maintenant 
au sommet.

« Chacun a sa chance de progres­
ser. Il s’agit de savoir profiter des oc­
casions quand elles se présentent », 
a-t-il dit.

« Il va nous falloir quelques jours, 
après notre retour au Canada, pour 
réaliser la portée de ce que Kurt a 
accompli, a dit son entraîneur, Mi­
chael Jiranek. J’étais heureux lors­
qu’il a remporté le championnat ca­
nadien, et je le suis tout autant au­
jourd’hui. »

Corson : 
nouveau 
contrat
Üjllfiçois Lemenu
_----- - de la Presse Canadienne

SlIAYNE CORSON avait rai­
son de célébrer hier soir. Le 
jeune homme de Barrie en On­
tario a paraphé en matinée 
une nouvelle entente avec le 
Canadien, mettant ainsi fin à 
de brèves négociations entre 
son conseiller Bill Watters et 
le directeur général du Trico­
lore, Serge Savard.

Corson a conclu une entente 
de deux ans assortie d’une an­
née d'option.

« Je suis très heureux que le 
contrat soit signé. Je peux 
maintenant me concentrer en­
tièrement au hockey et aux 
prochaines séries», a-t-il dé 
claré.

Le robuste ailier gauche 
avait décidé l’été dernier d é­
couler son année d’option 
après avoir connu une saison 
très ordinaire. Hier, Corson a 
reconnu que la dernière offre 
du patron du Canadien était de 
loin supérieure à la première.

« Mon salaire ne se compare 
pas à ceux de Wayne Gretzky 
et de Mario Lemieux, mais je 
suis très satisfait de l’en 
tente. »

« Et puis je suis très bien à 
Montréal, ajoute l’athlète âgé 
de 22 ans. J’aime les joueurs, 
l'équipe et la direction. Je ne 
pourrais être mieux traité ail 
leurs. »

Par ailleurs, le défenseur 
Peter Svoboda n’a pas accom­
pagné le Canadien qui livrera 
ses deux prochains matchs à 
l’étranger, ce soir à Washing­
ton, et samedi à Pittsburgh. 
Svoboda souffre toujours d’une 
contusion au coccyx qui l’em­
pêche d’évoluer à son aise.

<• Je me suis blessé contre 
les Islanders de New York 
(lundi dernier). J’ai été mis en 
échec par Brent Sutter au mo­
ment où je cherchais à récu­
pérer la rondelle le long de la 
rampe lors d'un jeu de puis­
sance.

LOS ANGELES 13, EXPOS 2

Les Dodgers se moquent de Heaton
Michel Lajeunesse

de la Presse Canadienne

VERO B EACH — Les Dodgers de Los Angeles se sont 
moqués des Expos de Montréal et du gaucher Neal Hea­
ton, hier, à Vero Beach, en les écrasant 12-2 dans un 
match de la Ligue des pamplemousses.

Les Dodgers y sont allés de 15 coups sûrs contre les 
quatre lanceurs utilisés par Buck Rodgers, mais c’est en 
(leuxième manche qu'ils ont asséné un véritable coup de 
massue au gaucher Heaton.

Ce dernier a accordé sept points à la suite de quatre 
coups sûrs et trois buts sur balles au cours de la manche, 
mais c’est une erreur mentale de Tom Foley, pourtant un 
joueur expérimenté, qui a ouvert la porte aux Dodgers.

Heaton a effectué 30 lancers au cours de la manche, a 
accordé un circuit de trois points à Eddie Murray et un 
double de deux points au joueur d’inter Dave Anderson.

Un triple d’Anderson et un ballon-sacrifice de Mike 
Shaperson ont produit le huitième point des champions 
de la Série mondiale en quatrième contre Heaton.

Les Dodgers ont marqué quatre autres points en sep- 
tième manche contre le droitier Danilo Leon. Les hom­
mes de Tommy Lasorda ont tiré profit de quatre coups 
sûrs et deux erreurs dans cette manche.

Les Expos ont commis plusieurs mauvais jeux au 
cours de ce match, mais Foley a sans doute commis celui 
qui a fait le plus mal à Heaton.

Avec des coureurs aux premier et troisième coussins

en deuxième, Dave Hansen a frappé un dur roulant direc­
tement dans les mains de Foley. Ce dernier a relayé au 
marbre pour retirer le coureur Mike Marshall, mais 
après un but sur balles, Tom Belcher, lanceur gagnant, a 
contré tous les plans en y allant d’un roulant qui produi­
sait un premier point et déclenchait le déluge.

« Ce genre de jeu s’effectue en septième ou huitième 
manche quand le compte est serré, a commenté Buck 
Rodgers. Au début du match, le bon jeu à faire est de 
concéder un point et tenter le double retrait. Si nous 
avions réussi un double retrait à ce moment-là, nous nous 
en serions sortis en accordant un seul point dans cette 
manche. »

Foley, un vétéran qui ne devrait plus commettre ce 
genre de bévues, a admis qu’il était fautif.

Par ailleurs, Rodgers a reconnu également que Heaton 
n’avait pas offert le genre de performance qui lui per­
mettra de s’assurer un poste de partant.

« Foley a peut-être ouvert la porte, mais c’est le vieux 
Heaton de l’an dernier que nous avons vu à l’oeuvre au­
jourd’hui, a expliqué Rodgers. Il lançait tantôt à l’inté­
rieur, tantôt à l’extérieur, mais il lançait toujours des ra­
pides, il ne variait pas la vitesse de ses tirs comme il l'a­
vait fait contre les Mets à son dernier match. Sur le cir­
cuit de Murray par exemple, tout le monde dans le stade 
savait qu’il allait se voir offrir une balle rapide.»

Fait encourageant pour les Expos, Sergio Valdez a 
suivi Heaton au monticule et il a assez bien fait, blanchis­
sant l'adversaire en n’accordant que trois coups sûrs en 
deux manches de travail.

Pépin gagne l’argent au 15 km
Une première canadienne aux Mondiaux de ski de fond
IIAMAR, Norvège — Marie-Josée 
Pépin, de La Tuque, a inscrit son 
nom dans les annales canadiennes de 
ski de fond, hier, en méritant une mé­
daille d’argent à l'épreuve de 15 ki­
lomètres, technique libre, lors de la 
première journée des Championnats 
mondiaux juniors de ski de fond.

Pépin devient ainsi le premier 
athlète canadien à se hisser sur le 
podium à des Jeux olympiques ou à 
des Championnats du monde de 
cette discipline.

Le jeune athlète de 18 ans, ga­
gnante de 20 médailles d'or consécu­
tives à des championnats canadiens, 
a négocié la distance en 51:50.09, 
moins d’une minute et 20 secondes 
derrière malienne Stefania Bel­
mondo, qui a franchi la distance en 
50 30..'! La Finlandaise Mari Haietla 
( 52:00.-1 ) s'est classée troisième de­
vant la Soviét ique Elena Crenros et 
l’Allemande de l’Ouest Isabelle Bec­
ker!.

Un total de 59 tondeuses ont com­
plété la course malgré une forte pré­
cipitation de neige. Pépin est demeu­
rée à huit secondes de la meneuse 
jusqu’à la mi-parcours, pour ensuite 
perdre graduellement du terrain. 
Elle a cependant dû lutter farouche­
ment pour conserver la deuxième 
place.

Sur la même distance, lors des 
Championnats du monde à Lake Pla­
cid, en 1986, elle s’était classée 35e, 
puis 26e en 1987 à Asiago en Italie, et 
25e l’an dernier à Seafeld en Autri­
che.

« C’est un grand moment de ré­
jouissance pour le Canada, a révélé 
l’entraîneur canadien Jack Sasse- 
ville. On ne s'attendait pas à une mé­
daille. Mais on savait à quel point 
Marie-Josée avait les qualités néces­
saires pour être en mesure d’enregis­
trer un tel succès. Nous pensions 
qu’une place parmi les 10 premières 
serait une belle performance de sa

part, compte tenu qu'elle a été di­
minuée par la grippe la semaine der­
nière. »

La meilleure place au classement 
obtenue par un Canadien à des 
Championnats mondiaux juniors fut 
une quatrième position par Bert Bul­
lock, en 1974, et Jane Vincent, en 
1986.

Avant de s’envoler vers la Nor­
vège, le but de Pépin était de figurer 
parmi les 10 premières. « Je sais que 
je suis en pleine forme et que j’ai 
l’expérience. Alors, je pense bien 
pouvoir me classer parmi les 10 pre­
mières », avait confié ce grand es­
poir olympique.

Les autres Canadiennes en lice ont 
obtenu les classements suivants : 
Lucy Steele, de Whitehorse, (24e, en 
54 :33.5), Marie-Anik Neault, de 
Saint-Charles Borromée (36e en 
56 :18.5), et Ailsa Metcalfe, de Deep 
River Ontario (50e en 59 :10.5).

EN BREF..
Borg et McEnroe s’affronteront à nouveau
STOCKHOLM, Suède (AP) — Bjorn Borg rencontrera son ancien grand rival 
John McEnroe pour plusieurs matchs hors concours en Asie à partir du 12 
avril prochain, a annoncé la société du champion suédois, Bjorn Borg, Design 
Group. Pendant une semaine, ils s’affronteront à Singapour, à Taiwan, au 
Japon et aux Philippines. Borg, 32 ans, cinq fois champion de Wimbledon, 
avait pris sa retraite en 1983, deux ans après avoir été détrôné par John 
McEnroe en finale des Internationaux de Grande-Bretagne. Il a été 
hospitalisé le mois dernier à Milan à la suite d’une intoxication alimentaire 
considérée par beaucoup comme une teqtative de suicide.

Ski acrobatique : Barma assurée du bronze
ARE, Suède (PC) — Lucie Barma, de Lac Beauport, a gagné la médaille de 
bronze de l’épreuve de ballet d’Are, en Suède, lui assurant du même coup la 
troisième position au classement final de la coupe du monde de ski 
acrobatique. La Suissesse Conny Kissling a remporté l’épreuve devant 
l’Américaine Jan Butcher. Le Torontois Richard Pierce a pris le deuxième 
rang chez les hommes et il est monté sur le podium pour la première fois 
d’une saison décevante pour les Canadiens, qui ont critiqué le travail 
inconstant des juges L’Américain Lane Spina a mérité la médaille d'or et 
Dave Walker, de Thunder Bay, a touché le bronze. Chris Simboli, d’Ottawa, a 
chuté et terminé au 12e rang.

Le sabreur Lamour n’était pas dopé .. .
COLOGNE (AFP) — Le double champion olympique de sabre, le Français 
Jean-François Lamour, ne s’était pas dopé avant le tournoi d'escrime de 
Hanovre les 25 et 26 février, a affirmé le professeur Manfred Donike, 
directeur du laboratoire de biochimie de Cologne. Les contre analyses 
effectuées par le laboratoire de Cologne ont permis d'établir que la substance 
interdite, la folcodine, trouvée dans l’urine de Lamour lors des contrôles anti 
dopage faits à Hanovre, provenait d'un médicament contre la toux que le 
champion avait absorbé 36 heures avant le tournoi sur prescription médicale, 
a précisé M. Donike.

.. . mais le lutteur Zosso l’était
MARTIGNY, Suisse (AFP) — Le lutteur suisse l,'rs Zosso, convaincu de 
dopage, a été privé de son titre national et suspendu pour un an, a dit hier M 
Raphy Martinetti, président de la Fédération suisse de lutte Zosso, cinq fois 
champion suisse dans la catégorie des 57 kg, a été déclaré positif à la suite des 
championnats nationaux du 12 février dernier II a lui-même avoué avoir pris 
de l’hydroton à cause de problèmes de poids. Ce diurétique figure sur la liste 
des produits interdits parce qu’il peut, servir d’agent masquant

Witt sera honoré à l’issue des Mondiaux
PARIS (AFP) — L’Allemande de l’Est Katarina Witt recevra le trophée 
Jacques Favart décerné par la Fédération internationale de patinage, 
samedi, au Palais Omnisportsde Paris-Bercy, après la première partie du 
programme libre de l’épreuve féminine des championnats du monde de 
patinage artistique. Six fois championne d'Europe, quatre fois championne du 
monde, Katarina Witt compte également à son palmarès deux titres 
olympiques.

Philippe Streiff est 
totalement paralysé
RIO DE JANEIRO (AFP) - L’état 
de santé de Philippe Streiff, atteint 
de tétraplégie après l’accident de 
son AGS, mercredi, à Rio de Janeiro, 
n’avait subi aucun changement hier 
soir et le pilote français de Formule 
un est toujours paralysé totalement, 
a-t-on appris de source médicale.

( ipéré durant trois heures dans la 
nuit de mercredi à hier pour réduire 
une luxation cervicale de deux ver­
tèbres, à l’origine d’une lésion médul­
laire, par le placement d’une ostéo­
synthèse (broche) de métal, le blessé 
« respire normalement » sans aide 
médicale, selon un porte parole de la 
clinique Sao Vicente où le pilote est 
interné à l’unité de thérapie inten­
sive (UTI). « Philippe est toujours

paralysé des membres supérieurs et 
inférieurs», a-t-il ajouté.

Un bulletin médical publié au 
même moment se contente d’indi­
quer que « le cadre clinique du blessé 
n’a subi aucun changement », et ne 
fait aucune référence aux critiques 
portées publiquement dans l’après- 
midi à Rio par Renée Streiff, l'é­
pouse du pilote, sur « le retard de dix 
heures » entre l’accident et l’inter­
vention chirurgicale.

« Nous avons expliqué à Mme 
Streiff que ce délai n’avait provoqué 
aucune altération de sa santé », a 
précisé le même porte-parole. Renée 
Streiff avait également démenti 
l’état de paralysie de son mari, con­
firmé par la suite par les médecins.

HOCKEY

Importante diminution 
des blessures aux yeux
DEPUIS L'ENTRÉE en vigueur le 
premier juin 1988du règlementsur 
les équipements protecteurs requis 
pour la pratique du hockey sur glace, 
obligeant notamment le port d’un 
protecteur facial complet, le nombre 
de blessures aux yeux associées à la 
pratique du hockey sur glace a chuté 
de façon spectaculaire.

C’est ce que révèlent les récentes 
données sur les blessures aux yeux 
reliées à la pratique des sports re­
cueillies par les ophtalmologistes du 
Québec dans le cadre d’un projet 
conjoint de recherche de la Régie de­
là sécurité dans les sports du Québec 
et de l’Association des ophtalmolo­
gistes du Québec depuis 1982.

Les données rendues publiques 
permettent d’estimer à 23 le nombre

de victimes de blessures aux yeux au 
hockey sur glace au Québec pour la 
période du premier juin au 31 décem­
bre 1988 (ce qui, reporté sur une an­
née, donnerait moins de 40 victimes, 
un net progrès par rapport aux 200 
recensées annuellement depuis 
1983).

Ainsi, en l’espace de sept mois, la 
proportion de blessures aux yeux 
dans les sports attribuables au hoc­
key a diminué de façon considérable, 
passant de 30 % qu’elle était depuis 
1983 à 7.2 % pour les sept derniers 
mois de 1988. Cette réduction des 
blessures est sans doute directement 
reliée à l’obligation pour tous les 
adeptes du hockey de porter un pro­
tecteur facial complet.

* <T*
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Les Duchesnay 4e
PHOTO AP

Les championnats du monde 
de Paris ressemblent aux Jeux 
d’hiver de Calgary pour le 
couple Duchesnay. Isabelle et 
Paul séduisent les spectateurs, 
mais pas les juges. Le frère et 
la soeur ont été jugés 
cinquièmes en danse de 
création, reculant de la 
troisième à la quatrième place 
avant l’épreuve de danse libre 
d’aujourd’hui. Leur numéro 
incluait un chapeau, un boa en 
plumes et un
accompagnement audio avec

des voix au départ. Les 
accessoires et arrangements 
vocaux sont contre les règles 
de la danse en patinage 
artistique. Les Duchesnay 
prétendent que le chapeau 
n’est pas un accessoire, mais 
seulement une pièce de 
costume d’époque nécessaire 
à leur numéro de Charleston.
« Tout était selon les règles, 
blanc sur noir », a estimé 
Isabelle Si les juges ne leur 
ont pas accordé plus de 5.7 
points pour la composition, et 
5.8 pour l’expression 
artistique, la foule de 3,500 
spectateurs leur a accordé une 
longue ovation.

MONDIAUX FÉMININS

Leistner-Trenary : 
le duel a commencé
Charlene Wong est au 8e rang
PARIS (AFP) — Le duel attendu entre l’Allemande de l’Ouest Claudia 
Leistner et l’Américaine Jill Trenary pour le titre de championne du 
monde de patinage artistique a commencé dès les imposées, qui ont eu 
lieu hier au Palais omnisports de Paris-Bercy. Avantage provisoire à 
Leistner qui a devancé sa rivale sur les deux figures au programme.

Leistner, en confiance après avoir conquis la couronne européenne 
en janvier dernier à Birmingham, a saisi l’occasion qui lui était offerte 
de prendre une légère avance sur sa rivale pour aborder en tête au­
jourd’hui le programme original.

Ce premier grand titre international l’a visiblement mise en appétit. 
Et elle se sait en position de faire mieux qu’en 1983 où elle avait été 
vice-championne du monde, son meilleur résultat à ce niveau. « À Bir­
mingham, j’avais pris des risques. J’en prendrai encore ici, car je sais 
qu’Ito a sans doute le meilleur programme libre. »

La Japonaise Midori Ito — qui rêve d’arbitrer le duel Leistner-Tre­
nary —, n’a certes pas perdu tout espoir de l’emporter, mais elle n’a pu 
faire mieux que sixième des imposées, une épreuve dont elle verra la 
disparition sans regret, elle la spécialiste du programme libre où elle 
peut aligner toute la gamme des sauts. Il lui faudra donc compter sur 
une défaillance de ses deux rivales pour être championne du monde. 
Hypothèse peu vraisemblable.

Quatorzième de ce périlleux exercice aux championnats du monde 
1988 et dixième aux Jeux olympiques de Calgary, Ito est en progrès, 
moins que les juges ne lui aient consciemment attribué la prime aux 
favorites, qui les incline à la mansuétude pour éviter de condamner ir­
rémédiablement celles qui sont appelées à briller dans les programme 
original et libre.

Charlene Wong, de Pierrefonds, a pris la huitième place. Karen 
Preston, de Mississauga, en banlieue de Toronto, s’est classée 17e.

« Je suis satisfaite. Ça correspond très bien à la façon dont j’ai pa­
tiné», a déclaré la Québécoise.

Par ailleurs, les Soviétiques Marina Klimova et Sergei Ponoma­
renko ont accompli un grand pas vers la médaille d’or de l’épreuve de 
danse sur glace, en remportant la danse de création aux championnats 
du monde de patinage artistique, hier, au Palais omnisports lie Paris- 
Bercy.

Karyn et Rod Garossino, de Calgary, ont conservé leur huitième 
place, tandis que Michelle McDonald, de la Colombie-britannique, et 
Mark Mitchell, du Nouveau-Brunswick, occupent la lie place.

« Nous avions le sentiment d’accomplir quelques chose de bien au­
jourd’hui (hier), a dit Karen. Nous nous regardons souvent dans les 
yeux au cours d’une épreuve et aujourd’hui, nos yeux se sont rencon­
trés à plusieurs reprises. Je voyais dans les yeux de Rod qu’il était heu­
reux de sa prestation. »

HOCKEY
Ligue nationale

Mercredi
Montréal 5, L. Angeles 2 
Winnipeg 6, Rangers 3 
Detroit 8, Edmonton 6

Hier
Québec à Boston 
Buffalo à Hartford 

St Louis à Phil’phie 
Pittsburgh au N Jersey 
Chicago au Minnesota 
Edmonton à Vancouver 

Ce soir
Montréal à Washington

Les meneurs
(Parties d’hier non comprises)

b a DtS
Lemieux, Pit.. 72'109 181
Gretzky, LA 52'103 155
Yzerman. Del 63 83 146
Nicholls, LA... 63 72 135
Brown. Pit 43 56 99
Carson, Edm 48 50 98
Coffey, Pit 26 72 98
Mullen, Cal.... 42 55 97
Robitaille, LA . 43 50 93
Kurri, Edm ..... 40 53 93
Gallant. Det... 37 52 89
Messier, Edm... 29 57 86
Quinn, Pit, 31 53 84
Haw'chuk, Win. 36 46 82
Larmer, Chi..... 39 42 81
Olczyk, Tor..... 34 47 81
Maclean. NJ.. 38 42 80
Ridley, Was.... 36 44 80
Latont'ne, 1st.... 38 41 79
Turgeon, But 31 47 78
Steen, Win 24 54 78
Naslund, Mil ... 29 48 77
San'strom. Ran 27 50 77
Gilmour, Cal 23 54 77
Savard, Chi 21 56 77
Latleur, Ran.... 17 26 43

Remain
Chicago à N Jersey 
Phil’phie à Boston 

Montréal à Pittsburgh 
Rangers à Québec 

Wash ton à Hartford 
Islanders à Vancouver 
Winnipeg à Toronto

Buffalo au Minnesota 
Detroit à St. Louis 

Calgary à Los Angeles 
Dimanche 

Hartford à Boston 
Toronto à Phil’phie 

Islanders à Edmonton 
Detroit à Chicago

CLASSEMENT 
Conférence Prince-de-Galles 

Section Charles Adams
Pi g P n bp be pts

x-MONTRÉAL......... . 73 49 17 7 287 205 105
y-BOSTON.............. 71 32 26 13 256 227 77
BUFFALO................ 70 32 31 7 260 275 71
HARTFORD ........... 70 32 33 5 263 253 69
QUÉBEC................. . 71 24 41 6 239 309 54

Section Lester Patrick
y-WASHINGTON 71 35 26 10 261 228 80
y-RANGERS NY... 72 35 29 8 283 267 78
PITTSBURGH 71 35 29 7 310 305 77
PHILADELPHIE...... . 70 32 31 7 268 243 71
NEW JERSEY........ . 71 24 35 12 249 291 60
ISLANDERS NY 71 24 42 5 237 296 53

Conférence Clarence Campbell
Section James Norris

y-DETROIT 72 32 28 12 288 285 76
ST. LOUIS............... 71 26 33 12 243 258 64
MINNESOTA 70 23 32 15 229 258 61
CHICAGO 71 23 36 12 270 299 58
TORONTO . 72 25 41 6 229 301 56

Section Connie Smythe
x-CALGARY 72 47 16 9 316 206 103
y-LOS ANGELES 72 37 29 6 347 305 80
y-EDMONTON 74 35 30 8 309 283 78
VANCOUVER......... 70 30 33 7 221 218 67
WINNIPEG.............. 71 23 37 11 270 323 57
x-Champion de section. 
y-Assuré de participer aux séries.


